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Programme des 19èmeJournées des Sciences de la Santé de Bobo-Dioulasso 

Lundi 07 mai 2018 

08h00-17h00 Inscriptions 

Mardi 08 mai 2018 

 Salle 1 Salle 2 Secrétariat 

07h30-15h00   Inscriptions 

15h00-16h30 Cérémonie d’ouverture   

16h30-18h00 Conférence : Opérationnalisation de la 
plateforme nationale de coordination 
multisectorielle One Health (USAID : Drs 
Muhura Bijou & Donatien Ntakarutimana) 
Modérateur: Pr Robert T. Guigemdé 

 

 

18h00-19h00 Rafraichissements 

Mercredi 09 mai 2018 

 Salle 1 Salle 2 Salle 3 

07h30-08h30 

 

 

 Petit déjeuner avec un professeur : 

Pratiques des Essais Cliniques en Afrique : 
Principes méthodologiques généraux 

(Pr Halidou Tinto) 

 

08h30-09h30 

Conférences introductives : Zoonoses 
et Maladies émergentes à risque pandé-

mique (Pr Tarnagda Zékiba) 

Modérateur : Pr Sombié Issaka 
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09h30-11h00 

 

Session 1 : Environnement et Santé : 
Approche One Health(1) 

Présidents :Dr Bijou Muhura 

(8) Communications 

 

CO1 :Interactions intra-plante en con-
texte de co-infection chez le riz : impor-
tance épidémiologique, mécanismes et 
conséquences évolutives. 
Charlotte Tollenaere,Issa Wonni, Severine La-
combe, Mariam Barro, Drissa Sereme, Eugénie 
Hebrard, Sebastien Cunnac, Christophe Brugi-
dou 

 

CO2 :Environnement, eau, assainisse-
ment et maladies diarrhéiques chez les 
enfants de moins de 5 ans dans les mé-
nages sur le site de Surveillance Sani-
taire et démographique de Dialakoroba 
(SSDD) au Mali. 
Amadou Dia, Assa Sidibe Keita, Haoua Dem-
bele Keita, Yaya Sangare, Yacouba Danioko, 
Ibrahim Terera, Modibo Soumano , Yaya Togo, 
Bouréima Belemou, Hamadoun Sangho. 

 

CO3 : Environnement insalubre et mor-
bidité dans le district sanitaire de Na-
noro, Burkina Faso. 
Rouamba Eli, Derra Karim, Rouamba Jeremi, 
Tinto Halidou 

 

CO4 :Les déterminants socio-démogra-
phiques et compormentaux de l’IMC 
dans une population d’adultes vivant en 
milieux rural au Burkina Faso. 
Romuald P. Boua, Hermann Sorgho, Toussaint 
Rouamba, Seydou Nakanabo-Diallo, Sophie Z. 

Session 2: Maladies zoonotiques et/ou à 
vecteurs (1) 

Président : Dr Issa Sidibé 

(9) Communications 

 

CO8 : Effet de la durée de conservation du 
repas sanguin au froid sur les perfor-
mances de Glossina palpalis gambiensis.  
Nouhoum Dibo, Jean – Baptiste Rayaisse, Ernest 
Salou, Idrissa Kaboré Tiéfolo Koné, Geoffrey Gimon-
neau 

 

CO9 : Diversitédes Anopheles, statut de ré-
sistance des vecteurs et transmission de 
Plasmodium falciparum dans la région du 
Sud-Ouest à Diébougou, Burkina Faso : 
Etude pré-intervention. 
Soma D.D, Coulibaly S, Hien D.F,Mouline K, Oué-
draogo G.A Pennetier C, Moiroux N, Dabiré K.R 

 

CO10 : Identification des bases génétiques 
de la susceptibilité/résistance à la THA 
dans les foyers de la maladie en Guinée. 
Justin Windingoudi Kabore, Hamidou Ilboudo, 
Harry Noyes, Oumou Camara,Jacques Kabore, Ma-
madou Camara, Mathurin Koffi, Veerle Lejon, 

Vincent Jamonneau, Annette MacLeod, Christiane 
Hertz-Fowlerc, Adrien Marie 

Gaston Belem, Enock Matovui, Bruno Bucheton, Issa 
Sidibe 

 

CO11 : Impact de cinq années de traite-
ment à l’ivermectine sous directives com-
munautaires (TIDC) sur les indicateurs en-
tomologiques de la transmission de l’on-
chocercose dans la région des Cascades 
du Burkina Faso. 

Session 3 : Maladies bactériennes et vi-
rales (1) 

Président : Pr Tarnagda 

(9) Communications 

 

CO15 : Epidémiologie moléculaire des 
entérobactéries productrices de bêta-lac-
tamases à spectre étendu à Ouagadou-
gou, Burkina Faso. 
Dissinviel Stéphane Kpoda, Abraham Ajayi, Ou-
mar Traore, Marius K. Somda, Innocent Kouamé 
Kouadio, Nathalie Guessennd, Lassana Sangare, 
Alfred S. Traore And Mireille Dosso 

 

CO16 : Les pathologies orales chez les 
personnes vivant avec le VIH au Burkina 
Faso. 
Seydou Ouattara, Benoit Varenne, et Poul Erik Pe-
tersen 

 

CO17 : Analyse de la diversité des 
populations de 
Xanthomonasaxonopodispv. Manihotis et 
évaluation du niveau de résistance des 
variétés de manioc vulgarisées au 
Burkina Faso. 
Issa Wonni, Florence Yameogo, Fatou Ba, 
Charlotte Tollenaere, Boris Szurek Christian 
Vernier 

 

CO18 : Profil actuel des infections oppor-
tunistes et facteurs associés au décès 
chez des patients infectés par le VIH hos-
pitalisés à Bobo-Dioulasso.  
Armel Poda, Rainatou Boly, Jacques Zoungrana, 
Firmin Kaboré, Alexandre Boena, Issouf Yaméogo, 



Konkobo, Daniel Valea, Moussa Lingani, Serge 
Ouoba, Alain S. Tougma, Biebo Bihoun, Nigel J. 
Crowther, Shane Norris, Halidou Tinto 

 

CO5 :Rage au Burkina Faso : connais-
sance et perception du risque de mor-
sures de chien à Ouagadougou. 
Dieudonné Tialla, Assana Kone/Cisse, Tani 
Sagna, Abdoul Kader Ilboudo, Armel Moumouni 
Sanou, Séni Kouanda, Georges Anicet 
Ouedraogo, Zékiba Tarnagda 

 

CO6 :Coût-efficacité d’une campagne 
de vaccination réactive contre le choléra 
utilisant le vaccin oral ShancholTM au 
Malawi. 
Patrick G. Ilboudo, Martin A. Mengel, Bradford 
D. Gessner, Bagreyngwira, Cavaillerphilippe, 
Jean-Bernard Le Gargasson 

 

CO7 :Discrimination entre mâles stériles 
et sauvages pendant les programmes 
d’éradication avec une composante 
technique de l’insecte stérile à l’aide d’un 
outil moléculaire. 
Soumaïla Pagabeleguem, Geoffrey Gimonneau, 
Momar Talla Seck, Marc JB Vreysen, Baba Sall, 
Jean-Baptiste Rayaissé, Issa Sidibé, Jérémy 
Bouyer, Sophie Ravel 

 

Flash 1 : Identification des Villages à 
Risque de Trypanosomiase Humaine 
Africaine au Niger. 
Rouamba Jérémi, Salissou Adammou Ba-
thiri,Diarra Abdoulaye, Sakande Hassane, Kaba 
Dramane, Jamonneau Vincent, Courtin Fabrice 

Lassane Koala, Achille S. Nikiema, François 
Drabo, Justin Compaoré, Adrien MG. Belem, Soun-
galo Traoré, Roch K. Dabiré. 

 

CO12 :Comportement de piqure des 
moustiques infectes, infectieux et non in-
fectes en présence d’insecticides. 
Camara S., Koffi A.A, Assi S.B., Ahoua Alou P.L., 
Kouakou K.,Pennetier C., Moiroux N., Lefevre T. Et 
Cohuet A. 

 

CO13 : Impact de l’exposition au soleil et 
du stade larvaire sur l’efficacité résiduelle 
de Bacillus thuringiensis israelensis et Ba-
cillus sphaericus. 
Barnabas ZOGO, Bertin TCHIEKOI N’CHO, Amal DA-

HOUNTO, Nicolas MOIROUX, Ludovic P. AHOUA ALOU, 
Alphonsine A. KOFFI, Cedric PENNETIER 

 

CO14 : Facteurs géographiques de la ma-
ladie du sommeil en zone de forêt ivoi-
rienne(Une analyse comparée de trois 
sous-secteurs de la Côte d’Ivoire forestière 
à Bonon, Sinfra et Méagui). 
Coulibaly B, Fauret P, Ouattara A, Kouakou CA, 
Krouba D, Adopo R, Kaba D, Rayaisse JB, Koffi YJJ, 
Koffi M, Jamonneau V, Assi-Kaudjhis J, Anoh KJ, 
Courtin F 

 

CO14bis  : Impact de la lutte anti-vecto-
rielle sur les densites et infections de glos-
sines dans le foyer de trypano-somiase 
humaine africaine de Bonon (Cote 
d’Ivoire). 
Djohan V, Kaba D, Berte D, Ta BTD, Coulibaly B, Fauret 
P, Kouadio Kam, Solano P, Menan EI, Courtin F. 

 

Hadou Séré, Abdoul-Salm Ouédraogo, Adrien Sa-
wadogo, Jean-Baptiste Andonaba, Athanase Mil-
logo 

 

CO19 : Confirmation des cas de Dengue 
durant l’épidémie de 2016 au Burkina 
Faso. 
Kagone S Thérèse, Dicko Amadou, Tinto Bachi-
rou, Kania Dramane, Sylvie Zida, Yaro Seydou, 
Diallo Hama, Yameogo Issaca, Bicaba W. Brice, 
Fall Gamou, Faye Ousmane, Sow Abdourahmane, 
Hien W. Hervé, Simpore Jacques, Meda Nicolas 

 

CO20 : Résistance des bacilles Gram né-
gatif aux antibiotiques dans les pus au 
CHUSS. 
Arnaud Zougmoré, Aminata Sidibé Odilon Ka-
boré. Abdoul-Salam Ouédraogo, Soufiane Sanou ; 
Aminata Ouattara 

 

CO21 : Séro - épidémiologie du virus de 
l’hépatite E et de l’influenza A chez l’hu-
main et le porc à Bobo-Dioulasso au Bur-
kina Faso.  
Tialla Dieudonné, Snoeck Chantal, Dahourou Lai-
bané Dieudonné, Sausy Aurélie, Cissé Assana, Sa-
gna Tani, Ilboudo Abdoul Kader, Sanou Moumouni 
Armel, Kouanda Séni, Ouédraogo Georges Anicet, 
Judith, Muller Claude, Tarnagda Zékiba 

 

CO22: Epidémiologie et 
caractérisation moléculaire des virus 
influenza au Burkina Faso, 2014-
2015. 
Armel M. Sanou, Sampoko Carine M. Wandaogo, 
Armel Poda, Laure Tamini1, Anselme E. Kyere, Tani 
Sagna, Macaire S Ouedraogo, Maude Pauly, Judith 



Flash 2 : Variation des paramètres cli-
niques et biologiques due à la densité de 
Plasmodium falciparum chez les enfants at-
teints de paludisme non compliqué au Mali. 
Moussa Djimdé, Souleymane Dama, Issaka Sagara, 
Bakary Fofana, Ogobara K. Doumbo, Michel Vaillant, 
Abdoulaye A. Djimdé 

M. Hübschen, Claude P. Muller, Zekiba Tarnagda, 
Chantal J. Snoeck. 

 

CO23 : Séroprévalence des anticorps 
neutralisants des adénovirus de type C5, 
D26 et B35 chez les adultes et les enfants 
du Burkina Faso : Impact sur les vaccins 
dérivés des vecteurs adénoviraux de type 
« rares. 
Aline Ouoba, Océane Paris, Sofia Salazar, Thi 
Thu Phuong Tran, Hiep Tran, Sodiomon B Sirima, 
Amidou Diarra, Dramane Kania, Isidore T. Traoré, 
Hervé M. Hien, Philippe Van de Perre, Edouard 
Tuaillon, Eric Kremer & Franck Mennechet. 

11h00-11h30 Pause-café (Session Poster 1) Pause-café (Session Poster 1) Pause-café (Session Poster 1) 

11h30-13h00 

Session 4 : Surveillance et contrôle (1) 

Président :Pr Nacro 

(7) Communications 

 

 

CO24 : Prévalenceélevée de l’infection 
à hépatite B au Burkina Faso (1996-
2017): Revue systématique avec méta-
analyse d’études épidémiologiques. 
M Lingani, T Akita, S Ouoba, AM Sanou, A 
Sugiyama, Z Tarnagda, M Ohisa, H Tinto, S 
Mishiro, J Tanaka 

 

CO25 : Evaluation de la qualité des 
données d’une enquête de grande en-
vergure. 
Serge M.A. Somda ; Yacouba Kone ; Sidi K. 
Traore; Edwige E. I. Ouattara ; Julia Lohmann ; 
Hervé M. Hien 

 

CO26 :Portage fécal des entérobacté-
ries productrices de beta-lactamase à 

Session 5 : Médecine (1) 

Président : Pr Kambou 

(10) Communications 

 

 

CO30 :Aspects épidémiologiques, dia-
gnostiques et thérapeutiques des commu-
nications bucco-sinusiennes au CHU Yal-
gado Ouédraogo. 
Ouedraogo Rw-L, Millogo M, Konsem T, Elola A, 
Sanou Sm, Beogo R, Gyebre Ymc, Ouedraogo D, 
Ouoba K. 

 

CO31 :Impact psychosocial de la fistule 
obstétricale sur la vie des femmes. 
Kouraogo S; Siribié A; Badini F; Ouedraogo AN ; 
Méda ZC ; Kaboré  F A; Mueller JE 

 

CO32 : Pathologies ORL retrouvées chez 
le diabétique 
Kodio A, Sacko HB, Keita N. 

 

Session 6 :Plantes et médecine tradition-
nelle 

Président : Dr Maminata Traoré 

(11) Communications 

 

CO38 :Propriétés antibacté-
riennesdeprosopis africana (guill. &perr.) 
Taub. (mimosaceae),plante utilisée en 
médecine traditionnelle au Burkina Faso. 
Alimata Bance, Renédofinimagnini, Hassanatamil-
logo, Martin Kiendrebeogo. 

 

CO39 : Activité anti-plasmodique in vivo 
des extraits de feuilles de Bauhinia rufes-
cens lam chez des souris infestées par 
Plasmodium berghei ANKA. 
Bonkian Léa Nadège, Yerbanga R Serge, Koama 
Benjamin, Soma Aboubakar, Cisse Mamoudou, 
Valea Innocent, Tinto Halidou, Ouedraogo Jean 
Bosco, Guigemde T Robert, Traore Maminata. 

 



spectre étendu au Centre Hospitalier 
Universitaire Blaise Compaore : préva-
lence, résistances associée et facteurs 
de risque. 
Soré S., Ouédraogo A.S., Sanou S., Ilboudo K.S., 
Sanou I., Dakouo N.P., Béogo S., Djamalladine 
M.D. 
 

CO27 : Expérience de lâcher et de re-
capture des moustiques génétiquement 
modifiés mâles stériles : perceptions des 
acteurs locaux à l’Ouest du Burkina 
Faso. 
Nourou Barry, Léa Paré Toé, Patrice Toé 

 

CO28 : Surveillance épidémiologique 
de la Fièvre jaune au Burkina Faso de 
2001 à 2016. 
Kagone S Thérèse, Tinto Bachirou, Dicko Ama-
dou, Zango Alidou, Rouamba Issé, Kania Dra-
mane, Sylvie Zida, Yaro Seydou, Diallo Hama,  
Yameogo Issaka,  Bicaba W. Brice, Fall Gamou, 
Faye Ousmane, Sow Abdourahmane, Hien W. 
Hervé, Simpore Jacques, Meda Nicolas. 

 

CO29 :Etude du comportement sexuel 
et du statut sérologique VIH des per-
sonnes sexuellement actives dans le 
Système de Surveillance Démogra-
phique et de Santé (SSDS) de Nouna. 

Moubassira Kagone , Maurice Ye , Aboubacar 
Coulibaly , Ali Sie. 

 

CO29 bis : Evaluation de la perfor-
mance du test de diagnostic rapide 
SDBioline Malaria Ag Pf, Pan lors 

CO33 : Les lésions iatrogènes de l’uretère 
au CHUSSde Bobo Dioulasso. A propos 
de18 observations. 
Ouattara A, Bayané D, Paré Ak,  Tolédo E, Kambou 
T. 

 

CO34 :Les endoscopies dans le service 
d’orl/ccf du CHUSouro Sanou de Bobo-
Dioulasso: à propos de 288 cas. 
Sanou SM, Elola A, Ouédraogo RWL, Goueta E, 
Ouédraogo BP, Ouoba K. 

 

CO35 : Réanimation des nouveau-nés 
dans un pays Sub-Saharien : cas du Bur-
kina Faso. 
SD Barro, SSI Traoré, KB Ki, M Lankoandé, CTW 
Bougouma, E Bandré 

 

CO36 : Impact de la période d’admission 
sur la mortalité des patients de réanimation. 
Traore I. A , Barro SD, Maiga S. , Kabore RAF 

 

CO37 :Exstrophie vésicale: à propos d'un 
cas diagnostiqué tardivement chez une 
femme enceinte. 
Dembélé A., Ouédraogo I., Somé D.A., Ouattara S., 
Bambara M. 

 

Flash 3 : Traitement des occlusions intesti-
nales aiguës sur brides cicatricielles : expé-
rience du centre hospitalier universitaire 
souro sanou de Bobo-Dioulasso. 
Y. Nassirou, Z. Cyprien,B Lazard,B. Hermann, B. 
Daouda,S. G Bakary,S. O Rolland 

 

CO40 :Évaluation de l’effet tératogénique 
de l’extrait aqueux des graines Picralima 
nitida chez le rat. 
Coulidiaty Abdul Gafar Victoir1 ,2 Et Awodele Olu-
funsho2 

 

CO41 : Profil toxicologique d’extraits 
d’écorces de racines de Calotropispro-
cera(Ait.) R.Br. (Apocynaceae), plante de 
la médecine traditionnelle du Burkina 
Faso. 
Geoffroy G. Ouedraogo, Sylvain Ilboudo, Félix B. 
Kini, Marius Lompo, Sylvin Ouedraogo, Pierre I. 
Guissou 

 

CO42 : Phytochimie et activité anti radi-
calaire de Agelanthus dodoneifoliuspolh 
& Wiens (Loranthaceae) plante utilisée en 
médecine traditionnelle au Burkina Faso. 
René Dofini Magnini, AlimataBance, Hassanata 
Millogo / Kone, Adama Hilou 

 

CO43 : Etude de la toxicité et des proprié-
tés anti-nicotiniques d’extraits deannona-
senegalensis Pers. (ANNONACEAE), 
plante utilisée en médecine traditionnelle 
au Burkina Faso. 
Sylvain Ilboudo, Hortense Some, Geoffroy G. 
Ouedraogo, Félix B. Kini, Moussa Ouedraogo, Syl-
vin Ouedraogo, Innocent P. Guissou 

 

CO44 : Expérience du LNR-FHV dans la 
riposte à la MVE au Burkina Faso. 
Kagone S Thérèse, Kania Dramane, Ouoba Aline, 
Kabore Antoinette,Nouctara Moumini, Yaro Sey-
dou, Some Arsène, Nikiema Abdoulaye, Medah 



d’une enquête épidémiologique au Bur-
kina Faso. 
Kone Amariane M.M.; Thiombiano Cherileïla; 
Badolo Hermann, Sawadogo Jonh, Sie Aziz ; 
Hien Hervé, Meda Nicolas 

 

Flash 4 :Expérience du projet MOS@N 
dans l’amélioration de la santé maternelle 
et infantile par l’entremise des TIC dans le 
District Sanitaire rural de Nouna. 
Hamidou Sanou, Maurice Yé, Moubassira Kagoné, 
Vincent Duclos, Ali Sié.  

Isaïe, Diallo A Hama, Hien W. Hervé, Meda Nico-
las. 

 

CO45 : Activité antimicrobienne compara-
tive de 9 plantes médicinales utilisées 
dans le traitement des dermatoses au 
Burkina Faso. 
Yougbaré S., Youl O., Hilou A,  Traore/Coulibaly  
M. 

 

CO46 : Evaluation in vitro de l’activité an-
tiplasmodiale d’extraits et de fractions de 
pericopsis laxiflora, une plante issue de la 
médecine traditionnelle ivoirienne 
Koffi Akissi J, Bla Kouakou B, Silue Kigbafori D, 
Tano Konan D, Yavo William, Djaman Allico J 

 

CO47: Approche traditionnelle dans le 
traitement du paludisme en Afrique. 
Rakiswendé Serge Yerbanga. 

 

Flash 5 : Etude ethnobotanique des 
plantes utilisées en médecine tradition-
nelle dans la prise en charge des patho-
logies hépatiques à Bobo-Dioulasso. 
Traore, T.K.; Ouédraogo, N.; Tibiri, A.; Sombié, 
N.E.; N’do, J.Y.; Ouedraogo, G.G.; Guissou, I.P. 

13h00-15h00 Pause – repas (Session Poster 1) Pause – Repas (Session Poster 1) Pause – Repas (Session Poster 1) 

15h00-16h30 

Session 7 :Traitement et prévention de 
la transmission des maladies (1) 

Président : Pr Jean Bosco Ouédraogo 

(8) Communications 

  

Session 8 : Sciences Sociales (1) 

Président :Dr Léa Toé 

(9) Communications  

 

 

CO54 :Adaptation et résilience des popula-
tions face au paludisme et aux bilharzioses 

Session 9 : Maladies Parasitaires 

Président: Pr Halidou Tinto 

(9) Communications 

 

  

CO59 : Forte prévalence des infestations 
placentaires submicroscopiques à 



CO48 : Diagnostique séquentiel des pa-
tients fébriles avec différents TDRs pa-
lustres pour l’amélioration du diagnostic 
du paludisme en zone de paludisme sai-
sonnière. 
Francois Kiemde, Massa Dit Achille Bonko, 
Marc Christian Tahita, Petra F. Mens, Halidou 
Tinto, Henk D. F. H. Schallig and Michael Boele 
Van Hensbroek 

 

CO49 : Répartition spatiale de la cou-
verture vaccinale chez les enfants de 
moins de 5 ans au Burkina Faso : cas du 
projet FBR. 
Sawadogo JEM, Somda SMA, Badolo H, Diallo 
I,Traore SSK Rouamba J,Hien H 

 

CO50 :Effet de la chimioprévention du 
paludisme saisonnier (CPS) sur l’ané-
mie et les indicateurs nutritionnels chez 
les enfants de 3-59 mois dans le district 
sanitaire de Kita, Mali. 
Fatou Diawara, Daouda Touna Kone, Djeneba 
Coulibaly, Nina N’deye Lallah Koite, Léonie Fa-
toumata Diakite, Tiangoua Traore,Mamadou 
Traore, Alassane Dicko, Keita Assa Sidibe, Keita 
Aoua Dembele, Akory Ag Iknane, Hamadoun 
Sangho. 

 

CO51 :La chimioprévention du palu-
disme saisonnier a-t-elle un impact sur 
les niveaux d'anticorps contre les anti-
gènes de Plasmodium falciparum? 
Mahaman Moustapha Lamine, Rafiou Adamou, 
Ibrahim Maman Laminou, Abdoulaye Louis Pa-
dounou Mariama., David Courtin, Jean Louis 
Ndiaye 

 

dans un contexte de changement clima-
tique : cas des communautés de Kaédi en 
Mauritanie 
Koffi Amoin Jeanne d’Arc ; Fokou Gilbert, Doumbia 
Mohamed, Kéita Moussa, Koné Brama, Abé 
N’doumy Noel 

 

CO55 : Approche anthropologique du vécu 
et du ressenti des personnes atteintes de la 
filariose lymphatique dans la ville de Dano 
(Burkina Faso). 
Huguette D. Tyénou; Patrice Toé;Léa Paré/Toé; 

Rock K Dabiré. 

 

CO56 :Déterminants socioculturels et so-
cio-écologiques de l’endémicité de l’Ulcère 
de Buruli en Côte d’Ivoire. 
Danièle Konan, Lydia Mosi, Gilbert Fokou, Chris-
telle Dassi, Charles Narh, Charles Quaye, N’doumy 
Noël, Bassirou Bonfoh 

 

CO57 : Evaluation de la satisfaction des 
patients hospitalisés dans les services du 
département de Médecine et de Spécialités 
Médicales du Centre Hospitalier Universi-
taire Souro Sanou (CHUSS) de BoboDiou-
lasso. 
Meda Ziemlé Clément, Hien Leonel, Hien Hervé, 
Konate Issouf, Koura Manli, Tougouma Jean-Bap-
tiste, Youl Yéri Sylvie, Sakana Leticia, Karama Ro-
bert, Savadogo G Léon, Sombie Issiaka, Ouedraogo 
S Macaire. 

 

CO58 A : Profil épidémiologique et prise en 
charge des morsures de serpent dans l’aire 
du système de surveillance démogra-
phique et de santé de Nouna. 

Plasmodium falciparumchez les 
parturientes de la ville de bobo-Dioulasso, 
Burkina Faso 
Cissé M, Soulama A, Kambou SS, Anshah F, 
Abugri J, Awandare GA 

 

CO60 : Etude comparative de la micros-
copie optique et de la technique PCR 
dans la détection des infections à Plasmo-
dium chez les sujets vivant en zone d’en-
démie du paludisme au Burkina Faso. 
Samuel S. Serme, Issiaka Soulama, Edith C. 
Bougouma, Amidou Diarra, Alphonse Ouedraogo, 
Alfred B. Tiono, Alfred S. Traore, Amadou T. Ko-
nate, Issa N. Ouedraogo, Sodiomon B. Sirima. 

 

CO61 : Prévalence des parasites digestifs 
opportunistes chez les consultants du la-
boratoire de parasitologie-mycologie du 
chuss, bobo-Dioulasso, Burkina Faso. 
Bamogo R, Sangare I.,Bamba S., Sirima C., Da-
bire R. , Guiguemde RT 

 

CO62 : Les facteursde succès de l’im-
plantation de la Chimioprévention du pa-
ludisme saisonnier(CPS) au Burkina-
Faso 
Luc Sermé, Alice Bila, Antarou Ly, Abel Bicaba, 
Slim Haddad 

  

CO63 : Prévalence de la 
cryptosporidiose chez les patients 
reçus au Laboratoire de Parasitologie-
Entomologie du Centre Muraz. 
Cissé M,Koné AJ, Soulama A, Sangaré I, 
Bamba S 

 



CO52 : Les déterminants de la variation 
interindividuelle de la susceptibilité au 
paludisme au cours de la première an-
née de vie à Nanoro, Burkina Faso.  
H.M. Natama, E. Rovira-Vallbona, H. Sorgho, M. 
A. Somé, M. Coulibaly-Traoré, I. Valéa, L. Kes-
tens, H. Tinto, A. Rosanas-Urgell 

 

CO53 : Impact de la co-infection VIH-
1/VHB sur la réponse au traitement an-
tirétroviral à Bobo-Dioulasso, Burkina 
Faso. 
Djamalladine Mahamat Doungous, Kania Dra-
mane, Zoungrana Jacques, Yameogo Issouf, Na-

pon Delphine, Bazié Wilfried, Zida Sylvie, Maré 

Daouda, Zougmoré Arnaud, Sawadogo Yacouba, 
Adrien Sawadogo, Ouédraogo Abdoul-Salam, 
Poda Armel 

 

CO53bis : Suivi périodique des indica-
teurs PTME : Description d’une pra-tique 
au niveau du CSPS Guimbi OUATTARA 
en 2017 Bobo-Dioulasso, Burkina Faso 
E N Some, A Dioma, C Idani A Bokoum pour Le 
Groupe Csps Guimbi. 

 

Flash 6 : Performance annuelle des 
tests de diagnostic rapide du paludisme-
réalisés au niveau des formations sani-
taires. 
Kiemdé F., Tahita M.C.,Bonkom.A, Mens P.F., 
Tinto H.,Boele Van Hensbroek M. and Schallig 
H.D.F.H. 

Guillaume Compaore, Mamadou Bountogo, Gau-
thier Tougri, Ali Sie. 

 

CO58 B : Coefficient de Kappa pour l’ana-
lyse de la concordance dans l’évaluation 
d’un système de certifica-tion des causes 
médicales de décès au CHU Souro Sanou 
de Bobo-Dioulasso 
SG Barro, JC Dufour, P Staccini. 

 

CO58 C : Identification des facteurs déter-
minant la qualité technique des soins dans 
un contexte de financement basé sur les 
résultats(FBR). 
Zambendé Zigani; Abel Bicaba. 

 

Flash 7 : Représentations sociales de l’eu-
thanasie à l’égard des personnes âgées à 
Bobo-Dioulasso au Burkina Faso. 
Maïmouna Sanou, Lalla Berthé-Sanou, Abdramane 
Berthé, Blahima Konaté, Cécile Ouattara, Fatoumata 
Badini-Kinda. 

 

Flash 7 bis : Mettre l’accent sur les procé-
dures pour réussir la mise en œuvre des 
grandes enquêtes en santé. Exemple de 
l’enquête finale en vue de l’évaluation d’im-
pact au Burkina Faso. 
Clarisse Sanon, Hermann Badolo, Serge Somda, 
leticia Sakana, Nanipouo Hien, Victor Coulibaly, Ber-
nadette Pic-bougoum, Guira Matilibou, Hervé Hien 

CO64 : Etude du polymorphisme géné-
tique des souches de plasmodium falcipa-
rum au Niger. 
Ibrahim Arzika ; Mahamane Moustapha Lamine; 
Aboubacar Mahamadou; Halima Zamanka; Ibrahim 
Maman Laminou. 

 

CO65 : Variabilité génétique de la période 
d’incubation extrinsèque deP. falciparum 
chez les anophèles vecteurs. 
Edwige Guissou, Nicaise Djègbè, Mamadou Out-
tara, Serge Yerbanga, Anna Cohuet, Roch Da-
biré, Dari Da, Thierry Lefèvre. 

 

Flash 8 : Impact du Contrôle du 
Paludisme sur la Fécondité au Mali. 
Hamidou Niangaly, Pr. Martine Audibert1, Dr. 
Kassoum Kayentao, Dr. Issaka Sagara3, Pr. 
Ag. Abdoulaye Djimdé, Pr. Ogobara K. 
Doumbo. 

 

Flash 9 : Impact du développement de 
Plasmodium falciparum sur l’activité noc-
turne de Anophelescoluzzii. 
Bienvenu S. Ouattara, Amadou S. Traoré,R. 
Serge Yerbanga,Roch K. Dabiré, Thierry Lefèvre, 
Karine Mouline. 

16h30-17h00 Pause-café (Session Poster 1) Pause-café (Session Poster 1) Pause-café (Session Poster 1) 

17h00-18h30  
Symposium1 : La Sécurité Sanitaire mon-

diale, un impératif. (USAID) 
 

POSTERS N° 1 A 40 



 

P1 : Co-portagenasopharingé du Strep-
tococcus pneumoniae et Staphylococ-
cus aureus, leur sensibilité aux antibio-
tiques chez les enfants  de 1 à 5 ans de  
l’aire du SSDS de Nouna. 

 

P2 : Pourquoi les tests de diagnostic ra-
pide du paludisme échouent après leur 
déploiement ? 

 

P3 : Hemorragies du post-partum im-
mediat au centre de sante de reference 
de la commune v (csref cv) du district de 
bamako au mali : à propos de 86 cas. 

 

P4 : Prévalence du streptocoque du 
groupe B chez les femmes enceintes à 
Bobo Dioulasso (BURKINA Faso). 

 

P5 : Comportement d’essaimage entre 
An. gambiae, An. Coluzzii et leurs hy-
brides réciproques en milieu sémi-natu-
rel. 

 

P6 : Revue de littérature sur la nouvelle 
gratuité des soins maternels et infan-
tiles : le cas des effets des mesures 
d’exemption et leurs enjeux socio-sani-
taires. 

 

P7 : Utilisation du Système Informatisé 
d’Aide à la Décision Clinique pour les 
soins maternels et néonataux en milieu 

P14 : Evolution de la réponse virologique, 
de l’observance et des profils de résistance 
sur 25 mois après l’initiation du traitement 
chez les enfants âgés de moins de deux 
ans en Afrique de l’Ouest. 

 

P15 : Contribution de la PCR en temps réel 
dans le diagnostic des Méningites bacté-
riennes aigues à pneumocoque au CHU 
Sourö Sanou de Bobo – Dioulasso. 

 

P16 : Coudure congénitale de verge traitée 
par la procédure de NESBIT au CHU Souro 
Sanou de Bobo-Dioulasso. A propos d’une 
observation. 

 

P17 : Distribution de des allèles du gène 
Erythrocyte Binding Antigen 175 (EBA-175) 
en fonction du type d’hémoglobine et du 
type de glucose 6 phosphate déshydrogé-
nase (G6PD) chez des enfants atteint palu-
disme simple à P. falciparum dans une 
zone  hyperendemique  (Banfora; Burkina 
Faso). 

 

P18 : Etude de facteurs liés aux décès ma-
ternels par la méthode d’audit à l’hôpital 
Niankoro FOMBA de Ségou du 1er janvier 
2014 au 31 décembre 2015. 

 

P19 : La marche en équin idiopathique de 
l’enfant : à propos d’un cas gémellaire et re-
vue de la littérature. 

 

P27 : Médias et engagement communau-
taire dans la lutte contre les maladies à 
fièvres hémorragiques virales. 

 

P28 : Recherche de la présence de Wol-
bachia et résistance aux insecticides au 
sein des populations d’Anopheles gam-
biae dans l’Ouest du Burkina Faso. 

 

P29 : Etude des connaissances et per-
ceptions du personnel soignant et de la 
communauté face à la maladie à virus 
Ebola (MVE) dans la commune VI du Dis-
trict de Bamako au Mali. 

 

P30 : Propriétés antihypertensives des 
extraits d’écorces de tronc de Lannea mi-
crocarpa Engl. &K . Krause (Anacar-
diaceae), plante médicinale utilisée au 
Burkina Faso: Possible mécanisme vaso-
relaxant. 

 

P31 : Etudes épidémiologiques et pronos-
tiques des accidents d’exposition au sang 
à l’hôpital de Sikasso (Mali). 

 

P32 : Investigation de cas suspects de 
rages bovines et humaines dans le district 
sanitaire de Kampti, Burkina Faso. 

 

P33 : Evolution de l’efficacité de l’arteme-
ther-lumefantrine de 2006 à 2015 à bou-
goula-hameau, sikasso. 

 



rural en Afrique : enthousiasme et in-
quiétudes. 

 

P8: Connaissance, attitudes, pratiques  
et prévalence des lésions précancé-
reuses du col de l’utérus dans le district 
sanitaire de Boussé. 

 

P9 : Bilan de l’activité de dépistage des 
lésions précancéreuses du col utérin au 
centre hospitalier universitaire mère - 
enfant le « Luxembourg » de Bamako 
(Mali). 

 

P10: Etude épidémio-clinique de 
l’éclampsie dans le centre de sante de 
reference de nioro. 

 

P11 : Les vendeurs de placenta », Peur 
et Rumeurs autour des biopsies placen-
taires dans un essaicliniquesur le palu-
disme pendant la grossesse au Benin 
(COSMIC). 

 

P12 : Neurocysticercose : une cause 
d’épilepsie évitable au Burkina Faso. 

 

P13 : Les mines de crayon pour crité-
rium comme alternative aux tiges de pla-
tine (Inoclic) dans la réalisation de l’anti-
biogramme en milieu gélosé pour les 
pays à ressources limitées. 

P20 : Précocité sexuelle et les facteurs as-
sociés chez les adolescents en zone rurale 
au Burkina Faso  

 

P21 : La drépanocytose à Bobo-Diou-
lasso : pratiques et difficultés des prati-
ciens. 

 

P22 : Carcinome adénoïde kystique de 
l’amygdale palatine : diagnostic et prise en 
charge d’un cancer rare. 

 

P23 : Impact hépatique du traitement répé-
titif par pyronaridine-artesunate (PA) et par 
artemether-lumefantrine (AL) chez des pa-
tients présentant des épisodes de palu-
disme simple à Bobo-Dioulasso, Burkina 
Faso. 

 

P24 : Impact du statut ferrique sur quelques 
marqueurs du stress oxydatif chez un 
groupe de patient drépanocytaires de l’hô-
pital central de Yaoundé. 

 

P25 : Paramètres entomologiques de la 
transmission palustre dans un contexte de 
forte couverture en moustiquaires impré-
gnées d'insecticide à longue durée d’action 
dans à Korhogo, Nord de la Côte d'Ivoire. 

 

P26 : Transmission résiduelle du palu-
disme : recherche de mécanismes respon-
sables du maintien de l’infection à Plasmo-

P34 : Surveillance de la fièvre de la vallée 
du rift chez les humains au Burkina Faso 
en 2016. 

 

P35 : Dynamique saisonnière de aedes 
aegypti, vecteur de la dengue dans le dis-
trict sanitaire d’aboisso (côte d’ivoire)  

 

P36 : Réanimation néonatale au Burkina 
Faso : projet pilote selon le curriculum 
Helping Babies Breathe (HBB) dans la ré-
gion des Cascades. 

 

P37 : Impact duCYP2C8*2 sur les combi-
naisons thérapeutiques à base d’Artemisi-
nine (CTA)dans le traitement du palu-
disme simple au Mali. 

 

P38 : Qualité des soins à l’accouchement 
et mortalité néonatale précoce dans six 
hôpitaux du Burkina Faso. 

 

P39: Profile: Nanoro Health and Demo-
graphic Surveillance System (Nanoro 
HDSS). 

 

P40 : Pratiques et perception des com-
munautés en matière de soins du cordon 
en vue de l’introduction de la chlorhexi-
dine di gluconate 7,1% au mali. 



dium malgré une large couverture en Mous-
tiquaires Imprégnés à Longue Durée d’Ac-
tion. 

Jeudi 10 mai 2018 

 Salle 1 Salle 2 Salle 3 

07h30-08h30  

Petit déjeuner avec un professeur : La Ges-
tion et modélisation des bases de données 
générées dans le cadre des projets de re-

cherche 

Dr Thierry Lefèvre 

 

08h30-09h30 

Conférence introductive 

Collaboration Multisectorielle et Multi-
disciplinaire dans la lutte contre les ma-

ladies (OOAS) 

Modérateur : Pr Jean Bosco Ouédraogo 

  

09h30-11h00 

Session 10 : Sciences Sociales (2) 

Président :  Pr Maxime Drabo 

(7) Communications 

 

 

CO66 :Des représentations sociales à 
l’accès aux soins de femmes atteintes 
du cancer du col de l’utérus en milieu ur-
bain, Ouagadougou, Burkina Faso 
Salifou Zeba, Bouma Fernand Bationo, LA-
RISS. 

 

CO67 : Les mesures de renforcement 
de l’observance aux traitements antiré-
troviraux doivent-elles êtreadaptéesaux 
motifs d’inobservance?Appréciations-
des patients de la cohorte Thilao au Bur-
kina Faso. 

Session 11 : Maladies bactériennes et vi-
rales (2) 

Président :Pr Ouattara Souleymane 

(9) Communications 

 

CO71 : Evaluation de la prévalence de l’hé-
patite B chez des femmes présentant des 
lésions précancéreuses du col de l’utérus 
dans la région des Hauts Bassins, Burkina 
Faso. 
Kagone S.Thérèse, Dicko Amadou, Tinto Bachirou, 
Trancho Juliette, Dembele Adama, Yameogo M. S. 
Jocelyn, Kania Dramane, Zida Sylvie, Hien W. Hervé, 
Simpore Jacques, Meda Nicolas. 

 

CO72 : Présence du virus de l’hépatite E 
(VHE) chez les patients présentant un ic-
tère fébrile au Burkina Faso. 
Mbombi Judith Mantono1,2, Dramane Kania2, 
Florence Abravanel3, Thérèse Kagone2, Sylvie 
Zida2, Amadou Dicko2, Bachirou Tinto2, Seydou 

Session 12 : Communications libres 

Président : Dr Sacko 

(8) Communications 

 

 

CO79 : Suppurations pariétales post cé-
sariennes à l’hôpital du district de Bo-
romo : Impact du non rasage pubien et la 
suppression de l’antibioprophylaxie systé-
matique post opératoire. 
Kouraogo B, Komboigo-Savadogo BE, Kouraogo 
S, Kaboré S, Karama R, Somé Der A 

 

CO80 :Caractérisation des souches de 
bactéries sporulant isolées à partir des mi-
lieux de culture de Lowenstein Jensen 
chez des patients tuberculeux à Bobo-
Dioulasso (Burkina Faso)". 



Berthé-Sanou Lalla, Berthé Abdramane, Sanou 
Maïmouna, Ouedraogo Rayende, Adrien B Sa-
wadogo, Joseph Drabo,, Raoul Moh, Roland Tu-
biana, Laurence Slama, Alice Desclaux 

 

CO68 : Facteurs de risque et de protec-
tion de la toxicomanie au Ghana : une 
perspective socio-écologique à l'aide de 
Photovoice. 
Ahmed Kaboré, Ashley Walker, Evans Afriyie-
Gyawu, Andrew Hansen, Meda Nicolas. 

 

CO69 : Prévalence et facteurs prédictifs 
du mésusage du tramadol en milieu sco-
laire secondaire dans la ville de Bobo 
Dioulasso. 
Millogo Tieba, Ouattara S Barthélemy, Méda I 
Bertrand, Baguiya Adama, Coulibaly Abou Et 
Séni Kouanda. 

 

CO70 : Implication de l’homme dans la 
prévention de la transmission mère-en-
fant (PTME) du VIH au Burkina-Faso. 
Alice Bila, Patrice Ngangue, Youssouf Tall, Luc 
Serme, Abel Bicaba, Slim Haddad. 

 

CO70 bis : Persistance de la féminisa-
tion du VIH et le sida dans un contexte 
de basse prévalence dans la ville de 
Banfora, Burkina Faso. 

Dabilougou A, Konaté B. 

 

Flash 10 : Connaissance du mode de 
transmission du paludisme et appropria-
tion des mesures préventives par les 
femmes enceintes en milieu rural, Na-
noro, Burkina Faso 

Yaro2, Hervé Hien2, Jérémi Rouamba, Brice 
Bicaba, Isaïe Medah, Nicolas Meda, Omar 
Traore, Edouard Tuaillon, Jacques Izopet 

 

CO73 : Hépatite virale B chronique, préva-
lence et facteurs de risque à Nouna, Bur-
kina Faso en 2017. 
Mariam Seynou, Mamadou Ouattara, Aristide Oué-
draogo, Ali Sié, Boubacar Coulibaly, Pascal Zabré, 
Sabine Gies, Aurélia Souares, Rainer Sauerborn, 
Gérard Krause, Jördis Ott. 

 

CO74 : Développement d’une PCR duplex 
en temps réel et détection des virus de 
l'herpès et Mycobacterium tuberculosis 
dans le liquide céphalorachidien de pa-
tients suspects de méningite aseptique au 
Burkina Faso, Afrique de l'Ouest. 
Sylvie Zida, Pratt Kolia-Diafouka, Dramane Kania, 
Albert Sotto, Vincent Foulongne, Karine Bolloré, Sou-
meya Ouangraoua, Nicolas Méda, Séverine Carrère-
Kremer, Philippe Van De Perre, Edouard Tuaillon. 

 

CO75 :Contribution de la Biologie Molécu-
laire dans le Diagnostic de la Tuberculose 
Multi-Résistante au Centre d’Infectiologie 
Charles Mérieux-Mali. 
Traoré B, Toloba Y, Touré A, Chabane M, 
Timbiné LG, Berthé G, Diallo S, Ouwe Missi 
Oukem-Boyer O, Kouriba B, 

 

CO76 : Le personnel de soins, une popula-
tion vulnérable au VIH et au Sida en 2017 
au Burkina Faso. 
Yaro Seydou, Ouédraogo Abdoulaye, Compaoréd. 
Georges, Fao Paulin, Kania Dramane, Gouem/Sa-
non Clarisse, Diallo Ibrahima, Bakouan Didier, Traore 
Irène, Kabré Seydou, Hien Hervé 

Antoinette Kaboré,,Tranchot-Diallo Juliette , 
Hervé Hien, Zouréouseini, Zingué Dezémon , Ada-
masanou , Géraldine Daneau, MamoudouOué-
draogo, Nicolas Méda, Lassana Sangaré 

 

CO81 : Fréquence et signification de ré-
sultats discordants aux tests de dépistage 
du VIH dans les populations clés au Bur-
kina Faso. 
Dramane Kania, Absetou Ky-Ba, Viviane Lompo, 
Issouf Konaté, Sylvie Zida, Thérèse Sampawendé 
Kagoné, Aline Raissa Ouoba, Marcel Lougue, Ous-
seni Tiemtoré, Benoît Kafando, Jean-Baptiste 
Guiard-Schmid, Léon Gueswendé Savadogo. 

 

CO82 :Audit organisationnel du service 
d’Hépato Gastro-entérologie du Centre 
Hospitalier Universitaire Yalgado Oué-
draogo, Burkina Faso. 
MEDA Ziemlé Clément, OUEDRAOGO Ramata, 

HIENLeonel, Hien Hervé, Koura Manli, Youl 
Yéri Sylvie, Sakana Leticia, Karama Robert, 
Savadogo G Léon, Sombie Issiaka, Sawa-
dogo Appolinaire. 

 

CO83 : Déterminants Socio-économiques 
du surpoids et de l’obésité infantile à Ba-
mako. 
Mahamadou Traore, Oumarou Traore, Aminata 
Sidibe, Habiyata Maiga, Missa Kone, Chaka Couli-
baly, Hamadoun Sangho. 

 

CO84 : Ampleur de la consommation d’al-
cool et du tabac dans les causes de décès 
liés aux maladies non transmissibles-
MNT- dans le SSDS de Nouna. 
Zabré S. Pascal, Sanou Hamidou, Millogo Ouro-
hiré, Sié Ali. 



Valia D., Kazienga A., Derra K., Roamba E., 
Rouamba T., Valea I., Tinto H. 

 

CO77 :Connaissances des femmes en âge 
de procréer sur la Transmission Mère-En-
fant du VIH au Burkina Faso. 
Youssouf Tall-Abdramane Soura-Abel Bicaba 

 

CO78 : Résistance de Staphyloccocus au-
reus aux antibiotiques dans les pus et li-
quides de ponction au CHUSS. 
Arnaud Zougmoré, Odilon Kaboré, Abdoul-Salam 
Ouédraogo, Soufiane Sanou ; Fatoumata Zongo,; 
Aminata Ouattara 

 

CO85 : Préférences énergétiques pour la 
cuisine à Ouagadougou et facteurs déter-
minants : enquête transversale. 
Adama Sana, Catherine Bouland 

 

Flash 11: Satisfaction des usagers aux 
prestations du laboratoire de biologie cli-
nique du Centre Muraz à Bobo-Diou-
lasso, Burkina Faso. 
Konaté  B., Berthé A. ,  Dabiré J., Sanou P., Ouat-
tara C., Berthé/Sanou L., Sanou M., Bamba I., Yaro 
S., Kania D., Hien H. 

11h00-11h30 Pause-café (Session Poster 2) Pause-café (Session Poster 2) Pause-café (Session Poster 2) 

11h30-13h00 

Session 13 :Surveillance et contrôle (2) 

Président :Pr Séni Koanda 

(7) Communications 

 

 

CO86 : Modèles de régression dans la 
relation mortalité des enfants de moins 
de cinq (05) ans et couverture vaccinale 
dans le système de surveillance démo-
graphique et de santé(SSDS) du Centre 
de recherche en Santé de Nouna 
(CRSN). 
N. Traoré, P. S. Zabré, A. Ouédraogo, F. Zerbo, 
M. Bountogo, D. Barro1, A. Sié 

 

CO87 : utilisation des substances psy-
chotropes et leurs déterminants en mi-
lieu semi-rural au Burkina Faso. 
M. Bountogo, L. Ouermi, H. Guy, A. Gneiss, A. 
Sié, P.Zabré, T. Bärnighausen 

 

Session 14 :Environnement et Santé : Ap-
proche One Health (2) 

Président : Dr Donatien Ntakarutimana 

(6) Communications 

 

CO91 : Pression anthropique et gestion des 
espaces protégés en zone de forêt ivoi-
rienne au regard du risque trypanosomien : 
cas du parc national de la Marahoué et du 
parc national de Taï (Côte d’Ivoire). 
Kouakou A. C. A, Ouattara A. A., Krouba G. D. I., 
Fauret P., Adopo A. I. R., Coulibaly B., Jamonneau 
V, Kaba D., Rayaisse J.B., Koffi Y. J. J., Assi-
Kaudjhis J. P., Anoh K. P., Courtin F. 

 

CO92 : Tuberculose pulmonaire et myco-
batérioses atypiques en milieu carcéral à 
Bobo-Dioulasso: Caractérisation phénoty-
pique des souches impliquées dans ces pa-
thologies. 
Michodigni N.F., Poda A., Millogoa., Zougrana J., 
Ouédraogo A.S. 

Session 15 : Médecine (2) 

Président : Pr Macaire Ouédraogo 

(9) Communications 

 

 

CO97 : Place de la pro calcitonine 
dans le diagnostic précoce des 
infections chez les patients ayant une 
neutropénie sévère chimio-induite à 
l’hôpital général de Yaoundé. 
Idrissa Abamé,Jean Thierry Ebogo Belobo, Luc 
Aimé Kagoué Simeni,Gregroir Embassa Nnouma, 

Aurelie Happi Tchuisseu, Mouhamadou Lawan 
LoubouSabine Dooh, Sorellembock, Etienne Aten-
guena 

 

CO98 : Prévalence de l'artériopathie obli-
térante des membres inférieurs (AOMI) 
chez les diabétiques, àBobo Dioulasso 
(Burkina Faso). 
Y.W. Semporé, N. Ouédraogo, K.E. Ilboudo, A. Il-
boudo, T.M. Yaméogo, P. Abraham. 



CO88 : Etude de la diversité anophé-
lienne et de la transmission de Plasmo-
dium falciparum pendant la saison 
sèche dans la zone de Diébougou au 
Burkina Faso.  
Coulibaly Sanata, Soma D. Dieudonné, Mouiline 
Karine, Moiroux Nicolas, Dahounto Amal, Fournet 
Florence, Adja A. Maurice, Pennetier Cédric, Da-
biré K. Roch 

 

CO89 : Evaluation de l’efficacité des 
mesures de lutte antipaludique sur la 
morbidité non compliquée attribuable au 
paludisme au Niger. Projet PALEVA-
LUT. 
Halima B Maïnassara, Mahamane N Fanami Ya-
haya, Boubacar Mahamadou, Eric 
Adehossi,Christophe Rogier, Jean Testa 

 

CO90A : Diagnostic moléculairedes cas 
de dengueà Ouagadougou en 2016. 
Alimatou Héma, Fiffou Yougbaré, Assana Cissé, 
Tani Sagna, Armel Sanou, Kader Ilboudo, 
Dieudonné Tialla, Adama Baguiya, Apoline K. 
Sondo, Jean Sakandé, Vincent Nikiéma, François 
Drabo, Lassana Sangaré, Zékiba Tarnagda Et 
Serge Diagbouga 

 

CO90 B : Evaluation du débit de fil-
tration glomérulaire chez les enfants 
vivants avec le VIH et suivis à l’Hôpital 
de Jour Pédiatrique du CHUSS. 
Ollo Da, Makoura Barro, Aoua Semde,Oumou 
Hamidou,Ad Bafa Ibrahim Ouattara, Armel Poda, 
Nongodo Firmin Kabore, Jacques Zoungrana, 
Abdoul-Salam Ouedraogo, Arsène Hema, 
Soufiane Sanou, Sanata Bamba, Boubacar 

Nacro. 

 

CO93 : Evaluation de la toxicité de pesti-
cides sur les glossines. 
Yameogo J., Kaba D., Rayaisse J. B., Solano P., 
Courtin F., Gimonneau G. 

 

CO94 : Evaluation du risque de réémer-
gence de la Trypanosomiase Humaine Afri-
caine dans une zone en mutation par l’ex-
ploitation aurifère : cas du bassin de la co-
moé et de ses affluents au Sud-Ouest du 
Burkina Faso. 

Jacques Kabore, Emilie Dama, Charlie F Alfred 
Compaore,Martin Bienvenue Somda, Ernest Salou, 
Hamidou Ilboudo, Adrien M Gaston Belem,Vincent 
Jamonneau 

 

CO95 : Exploiter l’alimentation sucrée des 
vecteurs pour détecter les pathogènes à 
transmission vectorielle. 
Edwige Guissou, Dari F. Da, Bienvenue K. 
Yaméogo, François D. S. Hien, Anna Cohuet, Roch 
K. Dabiré, Thierry Lefèvre 

 

CO96 : Approche one health pour une éli-
mination durable de la trypanosomiase hu-
maine Africaine dans le foyer de THAde 
Sinfra en Côte d’Ivoire. 

Kaba Dramane, Gimonneau Geoffrey,Courtin Fa-
brice, Djohan Vincent, Berté Djakaridja,Ta Bi Ta 
Dieudonné,Kouadio Koffi Alain Demarie, Rayaissé 
Jean-Baptiste, Kouakou Lingué, N’gouankouassi 
Emmanuel, Jamonneau Vincent, Solano Philippe, Et 
Koffi Mathurin. 

 

CO99 : Contribution des comités de 
femmes utilisatrices à la fréquentation des 
services maternels au Mali. 
Moussa Soumana, Fatoumata Coumaré, Sou-
maila Laye Diakite, Abel Bicaba Et Slim Haddad 

 

CO100 : Les méthodes contraceptives 
dans le post partum immédiat: expérience 
dans un hôpital universitaire. 
Dembele A., Togbe A.S.E., Ouattara S., Some 
D.A., Bambara M. 

 

CO101 : Profils cliniques et paracliniques 
au cours dusyndrome d’apnée du som-
meil (SAS) au chu de Cocody. 
Sourabie Adama. 

 

CO102 : Les hernies hiatales opérées 
dans le service de chirurgie générale et di-
gestive du CHU-YO au Burkina Faso : as-
pects épidémiologiques, cliniques et thé-
rapeutiques 
Zaré C, Belemlilga HGL, Sanon GB, Benao BL, Ya-

bré N.
 

 

CO103 : Etude du profil lipidique sanguin 
et détermination du risque cardiovascu-
laire au sein d’un groupe des Forces de 
Défense et de Sécurité (FDS) au Centre 
Médical du Camp Général Aboubacar 
Sangoulé LAMIZANA à Ouagadougou, 
Burkina Faso. 
T.S.E. Sourabie, K.J. Kologo, R. Karfo, A. Soma Et 

L. Sangare. 

 



 

CO90 C : L’état de la croissance chez 
des enfants issus d’une cohorte de 
prévention de la transmission mère-
enfant du VHI-1 sur une période de 24 
mois après la naissance : Etude Kesho 
Bora. 
Clarisse Sanon, Paulin Fao, Dramane Kania, 
Mimbouré Yara, Hervé Hien, Nicolas Meda 
 

CO104 : Impact de la supplémentation 
chez les jeunes femmes recevant un ap-
port hebdomadaire en suppléments de fer 
et d’acide folique à long terme à Nanoro, 
Burkina Faso. 
Diallo S,Gies  S, Ki  A, Pagbelguem JG, Tinto 
H,Ouedraogo JA, Brabin  BJ 

 

Flash 12 : Les hernies parietales de 
l’adulte au centre universitaire sanou sou-
rou de Bobo-Dioulasso. 
Zaré C, Belemlilga HGL, Sanon GB, Benao BL, Ya-
bré N. 

13h00-15h00 Pause – repas (Session Poster 2) Pause – Repas (Session Poster 2) Pause – Repas (Session Poster 2) 

15h00-16h30 

Session 16 : Maladies zoonotiques et/ou 
à vecteurs (2) 

Président : Pr Belem A. 

(8) Communications 

 

CO105 : Impact des conditions de l’éle-
vage de masse sur les traits d’histoire de 
vie et la compétitivité sexuelle des mâles 
stériles de Anopheles arabiensis en 
grandes cages de laboratoire. 
Soma D.D, Maïga H, Mamai W, Bimbilé-Somda 
N.S, Venter C, Adel B.A, Yamada H, Diabaté A, 
Fournet F, Ouédraogo G.A, Lees R.S, Dabiré 
K.R, Gilles L.R.J 

 

CO106 : Impact de l'irradiation sur la ca-
pacité reproductive des moustiques sau-
vages et de laboratoire d’Anopheles ara-
biensis. 
Serge B. Poda, Edwige Guissou, Jérémie Gilles, 
Jean-Baptiste Rayaisse, Thierry Lefèvre, Olivier 
Roux& Roch K. Dabiré 

Session 17 : Traitement et prévention de la 
transmission des maladies (2) 

Président : Dr Abdoulaye Diabaté 

(6) Communications 

 

CO112 : Pfk13a569g serait-il le 
principal marqueur moleculaire de la 
resistance de p.falciparuma 
l’artemisinine ? 
Ibrahim Maman Laminou., Moustapha 
Mahamane Lamine,,Ibrahim Arzika., Boubacar 
Mahamadou., Gora D., Dieye A 

 

CO113 : Paratransgenèse: une alternative 
à la lutte contre le paludisme. 
Aminata Fofana, Rakiswendé Serge YerbangaEt 
Jean-Bosco Ouédraogo 

 

CO114 : Coût direct élevé des soins del’hy-
pertendunon compliqué à Bobo-Dioulasso, 
Burkina Faso.  

Session 18 : Epidémiologie et Santé Pu-
blique 

Président :Dr Sirima Sodiomon 

(12) Communications 

 

CO117 : Influence de l’eloignement geo-
graphique sur la relation entre la perfor-
mance de la formation sanitaire et l’etat de 
sante des communautes au burkina faso. 
E. Dabone ; S. Somda ; M.Yara ; H. Hien; Equipe 
De Projet Fbr. 

 

CO118 : Facteurs associés à la produc-
tion d’anticorps dirigés contre les do-
maines DBL5 et ID1-ID2a de VAR2CSA 
au cours du 3ème trimestre de la gros-
sesse à Nanoro. 
Traoré Ousmane, Sorgho Hermann, Kaboré W.O. 
Benjamin,Valéa Innocent, Traoré-Coulibaly Mami-
nata, Tintohalidou 

 



 

CO107 : Etude de la resistance metabo-
lique aux pyrethrinoïdes de anopheles 
coluzzii m’be (Bouaké, Cote d’ivoire). 
Clegban Cyntia, Koffi Alphonsine, Cornelie Syl-
vie, Ahoua Ludovic, Kouassi Philippe, 
Chandre Fabrice, Pennetier Cédric 

 

CO108 : Influence de facteurs humains 
de résistance au paludisme (hémoglo-
bine et G6PD) sur la diversité génétique 
des gènes MSP-1, MSP-2 et GLURP de 
Plasmodium falciparum (P.f) chez des 
sujets adultes à Banfora (Burkina Faso) 
Emilie Salimata Badoum, Edith Christiane Bou-
gouma, Alphonse Ouedraogo,Issiaka Soulama, 
Samuel Serme,Sam Coulibaly, Alfred Tiono,Yves 
Traore, Sodiomon B. Sirima 

 

CO109 : Prévalence et caractérisation 
moléculaire des Entérobactéries produc-
trices de bêtalactamase à spectreétendu 
(EBLSE) chez les animauxd’élévage au 
Burkina Faso. 
Soufiane S., A.S. Ouedraogo, A. Zougmoré, A. 
Pooda, J. Zoungrana, G.A. Ouedraogo, R. 
Traore/Ouedraogo, Oumar Ouchar, M. Lounnas 
And S. Godreuil 

 

CO110 : Potentiel activité anti-
trypanosomienne in vitro sur 
Trypanosomabruceibrucei d’extraits 
aqueux de plantes médicinales 
sélectionnées dans la zone 
pastorale de Gaongho au Burkina 
Faso. 

Sié Aziz, Hien Hervé, Tougouma Jean Baptiste, 
Meda Clément,Ilboudo G. Patrick, Sakana Leticia, 
Kaboré Ahmed, Tiendrebéogo Joël,  Meda Nicolas 

 

CO115 : Tendances du paludisme au 
cours des consultations de routine 
après l’implémentation de la 
Chimioprévention du paludisme 
saisonnier à Nioro du Sahel, Mali. 
Konaté S. Drissa. 

 

CO116 : Chirurgie foraine en marge du 
57ème congrès du Collège Ouest Africain 
de Chirurgiens : un exemple de chirurgie 
essentielle, sûre et vitale à promouvoir. 
Lankoande M, Napon S, Sawadogoj ,Zagrhé N, 
Zongo G, Guimde P, Ki B, Ouédroago S, Kiemtore S, 
Kaboré RAF, Lankoande J 

 

CO116 bis : Contribution du labora-toire 
national de santé publique au dia-gnostic 
de la dengue lors de l’épidémie survenue 
dans la ville de Ouagadougou en 2017. 
Rokiatou S. Henry, Esther Hien, Fatima Ouedraogo, 
Raïssa Loada, Sougue Serge, Achille Yameogo, Dé-
siré Nezien, Yves Traore. 

CO119 : Hémopathies malignes au 
CHUSS de Bobo-Dioulasso : 

Difficultés diagnostiques dans un contexte 
de ressources limitées. 
Traore C, Keylem C. G, Konsegre V, Ilboudo A, 
Koulidiaty J, Kafando E, Yameogo M, Ouedraogo 
M. 

 

CO120 : Contribution du myélogramme 
au diagnostic des hémopathies au Centre 
Hospitalier Universitaire Yalgado Oué-
draogode Ouagadougou(Burkina Faso): à 
propos de 175 cas. 
Koulidiati J,   Nikiema/ Minoungou M,Kabore D1, 
Zoungrana/ Traore C, Sawadogo/ Some S,  
Kafando E. 

 

CO121 : Accidents vasculaire cérébraux 
dans la population adulte du Burkina Faso 
: ampleur et tendance. 
Hervé.B.N.Kpoda, Léon.G.B.Savadogo, Daniel 
Lemogoum, Serge M.A. Somda,  Issiaka Sombié, 
Michel.W.Dramaix, Philippe Donnen. 

 

CO122 : Prise en charge des corps etran-
gers des voies respiratoires inferieures au 
centre hospitalier universitairesouro sa-
nou de bobo-dioulasso : à propos de 46 
cas. 
Barro SD, Traore IA, Ouedraogo RW-L, Guibla I 

 

CO123 : Evaluation de la mise en œuvre 
de la politique de la gratuité des soins 
chez les femmes et chez les enfants de 0 
à 5ans dans la région du centre-sud au 
Burkina Faso. 



Zongo André, Kaboré Adama, Bengaly Zakaria, 
Vitouleysèna Hervé, Traoré Aristide, Tamboura 
H. Hamidou1, Belem A. M. Gaston 

 

CO111 : Evaluation de la survie et de la 
fécondité des femelles d’Anopheles co-
luzzii gorgées sur des bovins, ovins et 
chèvres traités à l’ivermectine, dans un 
contexte de contrôle de la transmission 
résiduelle du paludisme et à travers une 
approche “One Health” 
Pooda SH,Sidibé I., Moiroux N., Pennetier C., 
Yerbanga S.R., Lefèvre T., Rayaissé J.-B.,Dabiré 
K.R.,Mouline K. 

 

Flash 13: Evaluation sociogéogra-
phique du risque de réémergence de la 
maladie du sommeil dans un contexte de 
prolifération des sites d’or au sud-ouest 
du Burkina Faso. 
Dabiré Der, Karambiri Sheila Médina, Gali-Gali 
Idriss Ali, Padiéné Harouna, Dama T EmilieKa-
boré Jacques, Somda Martin Bienvenu, Salou Er-
nest, Ilboudo Hamidou. 

Managawindin Sandrine Bénédicte Konsimbo, 
Désiré Lucien Dahourou, Joël Arthur Kiendre-
beogo, Ter Tiero Elias Dah 

 

CO124 : Utilisation rationnelle des médi-
caments dans le contexte de la gratuité 
des soins des enfants de moins de 5 ans 
au Burkina Faso. 
Hien Hervé, Sana Boukary, Kaboré Amed, Dahou-
rou Désiré, Meda Clément, Sakana Leticia, Meda 
Nicolas 

 

CO125 : Accidents Vasculaires Céré-
braux (AVC) dans la population adulte du 
Burkina Faso: Profil clinique et épidémio-
logique. 
Hervé.B.N.Kpoda, Isidore T Traoré, Léon.G.B.Sa-
vadogo, Daniel Lemogoum, Serge M.A.Somda, Is-
siaka Sombié, Michel.W.Dramaix, Philippe Don-
nen. 

 

Flash 14 : Couts liés aux Accidents Vas-
culaires Cérébraux en Afrique Sub-saha-
rienne : une revue systématique de la lit-
térature. 
Jb Gbangou, B.N.H Kpoda, T Guigma, I Sombié 

 

Flash 15 : Evaluation de la qualité des 
pratiques par la dose, dans les salles de-
radiologie conventionnelle dans 17 éta-
blissements de santé, publics et privés, du 
Burkina Faso en 2017. 
A. Yakoro, A. Zoungrana, M. K. Drabo 

 



Flash 16 : Prévalence et tendances des 
principaux facteurs de risque des mala-
dies chroniques non transmissibles au 
Burkina Faso. Enquête STEPS 2013. 
Hervé Hien, Ismaël Tahita, Paulin Somda, Leticia 
Sakana, Estelle Dabiré, Isaïe Meda, Jean Baptiste 
Tougouma,Clément Meda, Macaire Ouédraogo3, 
Nicolas Meda 

16h30-17h00 Pause-café (Session Poster 2) Pause-café (Session Poster 2) Pause-café (Session Poster 2) 

17h00-18h30 Symposium 2 : Symposium 3 Symposium 4 : 

POSTERS N° 41 A 75 bis 

 

P41 : Apport de la géomatique dans la 
promotion de la médecine traditionnelle 
en milieu urbain. 

 

P42 : Traumatisme au cours de la gros-
sesse. 

 

P43 : Présence des gènes qnr chez les 
souches cliniques d’entérobactéries pro-
ductrices de bêta-lactamasesà spectre 
étendu à Ouagadougou, Burkina Faso. 

 

P44 : Prévalence des anticorps anti-Vi-
rus de l’Hépatite E chez quelques ani-
maux domestiques et sauvages du Bur-
kina Faso. 

 

P45 : Risques maternels et périnataux 
associés à l’épreuve du travail après un 
antécédent de césarienne dans les pays 
d’Afrique sub-saharienne. 

 

P53 : Prévalence et facteurs associés à la 
pratique de l’allaitement exclusif en milieu 
rural au Burkina Faso. 

 

P54 : Délégation des tâches dans le do-
maine de la planification familiale au Bur-
kina Faso : qualité des services offerts par 
le délégataire dans le district sanitaire de 
Tougan. 

 

P55 :Caractéristiques des virémies persis-
tantes de bas niveau des patients VIH-1 
sous traitement antirétroviral de deuxième 
ligne au CHU SourôSanou de Bobo-Diou-
lasso. 

 

P56 : Facteurs de risque de l’insuffisance 
rénale chronique chez des patients infectés 
par le VIH et sous traitement antirétroviral 
au Burkina Faso : 10 ans de suivi de la co-
horte de l’hôpital de jour de Bobo-Diou-
lasso. 

 

P65 : Suppurations peripharyngées dans 
le service d’orl du chu sourö sanou de 
bobo dioulasso, à propos de 47 cas. 

 

P66 : Evaluation d’un outil de diagnostic 
de l’anémie par le dosage du taux d’hé-
moglobine pour les grandes enquêtes en 
santé publique. 

 

P67 : Appréciation des mesures de ren-
forcement de l’observance après un 
échec d’une deuxième ligne de traitement 
ARV: cas des patients de la cohorte Thi-
lao au Burkina Faso. 

 

P68: Caractérisation moléculaire fine par 
RCA (Rolling Circle Amplification) des Be-
gomovirus infectant la patate douce (Ipo-
moeabatatas [L.] Lam) au Burkina Faso. 

 

P69 : Les stratégies communicationnelles 
de lutte contre la bilharziose à Taabo 
(centre de la Côte d’Ivoire) en question. 



P46 : La prise en compte du genre dans 
la mise en œuvre du projet mobile santé, 
du CRSN : renforcement du pouvoir de 
décision des femmes en santé mater-
nelle et infantile. 

 

P47 : Variabilité des paramètres parasi-
tologiques et hématologiques dans une 
population sous chimioprévention du pa-
ludisme saisonnier. 

 

P48: Réseau de périnatalité : l’expé-
rience du Réseau mère-enfants de la ré-
gion des Hauts Bassins (REMEHBS), 
Burkina Faso. 

 

P49 : Effet de l’irradiation sur la compé-
tence vectorielle d’An. Arabiensis pour 
Plasmodium falciparum. 

 

P50: L’utilisation des moustiquaires im-
prégnées d’insecticides (mii) et palu-
disme asymptomatique dans une zone 
de haute transmission à kalifabougou, 
mali. 

 

P51 : Analyse de l’accessibilité à l’eau et 
morbidité diarrhéique des enfants de 
moins de 5ans à Ouagadougou. 

 

P52 : Analyse du cycle de vie(ACV) des 
déchets mercuriels issus des thermo-
mètres à mercure au CHUSS. 

P57 :Le lymphome de  Burkitt  endémique  
à  localisation  maxillo-faciale: résultats du 
traitement par une chimiothérapie non in-
tensive associant le cyclophosphamide, le 
méthotrexate et la cytarabine. 

 

P58 : Evolution du peuplement et de l’occu-
pation du sol en zone de forêt ombrophile 
dans la région de Méagui (Côte d’Ivoire) : 
impact sur les glossines. 

 

P59 : Les pertes de substance osseuse de 
la face au chu souro sanou. 

P60 : Traitement des fractures ouvertes 
jambe par enclouage selon Ender à l’hôpital 
de Sikasso. 

 

P61 : Péritonite aiguë généralisée par di-
verticulite de meckel à propos d’un cas ob-
serve au chu.ss. 

 

P62 : Evaluation de la prévalence du VIH-1 
chez les femmes présentant des lésions 
précancéreuses du col de l’utérus dans la 
région des Hauts-Bassins / Burkina Faso. 

 

P63 : Dépistage du cancer du col de l'uté-
rus par la technique de l'inspection visuelle 
après application d'acide acétique: évalua-
tion d'un dépistage réalisé dans la région de 
Bobo-Dioulasso. 

 

P64 : Impact des moustiquaires impré-
gnées d’insecticide à longue durée d’action 

 

P70 : Projet de mise en place d'un labora-
toire de niveau de sécurité biologique 3 au 
Burkina Faso. 

 

P71 : Engouement pour la médecine tra-
ditionnelle analysé par l’approche des re-
présentations sociales :cas du Grand 
Lomé au Togo. 

 

P72 : Analyse du processus d’adoption 
des comités des femmes utilisatrices au 
Mali.  

 

P73 : Retard de croissance et malnutrition 
aigüe sévère chez les enfants de moins 
de 5 ans au Burkina Faso : quels facteurs 
socio- démographiques et économiques 
associés ? (Enquête de base pour l’éva-
luation d’impact du financement base sur 
les résultats au Burkina Faso). 

 

P74 : Interventions obstétricales ma-
jeures et références au centre hospitalier 
universitaire Souro SANOU (CHUSS) de 
Bobo-Dioulasso. Aspects épidémiolo-
giques, cliniques, thérapeutiques et pro-
nostiques. 

 

P75 : Connaissance des gestes de pre-
miers secours : enquête auprès de 460 
étudiants. 

 



(MILDAs) dans la lutte anti-vectorielle 
contre le paludisme et la filariose lympha-
tique au Burkina Faso. 

P75 bis : Monitoring des sous popula-
tions lymphocytaires T REG 
(CD4+CD25+FOXP3) et CD19+ chez des 
personnes vivant avec le VIH au cours de 
leur suivi biologique. 

Vendredi 11 mai 2018 

 Salle 1 Salle 2 Salle 3 

07h30-08h30 

 Petit déjeuner avec un professeur : 

Construire et maintenir une équipe de re-
cherche compétitive. (Dr Sirima Sodiomon. 

Bienvenu.) 

 

08h30-09h30 

La bactérie endosymbiote Wolbachia, 
nouvelle arme  contre les moustiques 

dans la lutte anti-vectorielle 

(Pr Olivier Gnankiné) 

Modérateur : Pr Roch Dabiré 

  

09h30-11h00 

Session 19 : Surveillance et contrôle (3) 

Président : Dr Saidou Yaro 

(6) Communications 

 

 

CO126 : La prévalence des allèles du 
gène K13 dans deux zones de transmis-
sion distincte au Burkina Faso. 
Issiaka Soulama, Samuel Sindié Sermé, Salif 
Sombié, Amidou Diarra, Sam Coulibaly, Moise T 
Kaboré, Aissata Barry, Désiré Kargougou, Alfred 
Tiono, Bienvenu Sodiomon Sirima. 

 

CO127 : Prévalence et Profil de résis-
tance aux antibiotiques des entérobacté-
ries impliquées dans les infections uri-
naires à Bamako. 
Mamadou Kanadjigui, Amadou Hamadoun Ba-
bana, Brahima Traoré, Fassé Samaké. 

 

Session 20 : Maladies zoonotiques et/ou à 
vecteurs (3) 

Président :  Pr Tarnagda 

(7) Communications 

 

CO131 : Nouvelles données sur le compor-
tement de reproduction des Anopheles: 
mâles et femelles d'An. Coluzziiet An. gam-
biae utilisent des marqueurs visuels pour 
essaimer... mais chacun à sa manière. 
Serge B. Poda, Abdoulaye Diabaté,Olivier Gnan-
kiné, Roch K. Dabiré, Olivier Roux 

 

CO132 : Prévalence et distribution des cas 
de dengue dans la ville de Ouagadougou 
en 2016. 
Dahourou Désire Lucien, Bassole Innocents, 
Rouamba Jérémie; Bicaba Brice 

 

Session 21 : Sciences Sociales (2) 

Président :Dr Hervé Hien 

(7) Communications 

 

 

CO138 : Qualité des soins fournis par les 
Distributeurs Communautaires (DC) : Cas 
de la chimio-prévention du paludisme sai-
sonnier (CPS) dans le district sanitaire de 
Boulsa, Burkina-Faso. 
Gountante Kombate, Georges Guiella, Abel Bi-
caba 

 

CO139 : Facteurs associés au recours 
aux soinspour les enfants fébriles dans 
les formations sanitaires au Mali. 
Drissa Konaté, Mariam Tall, Souleymane Diarra, 
Sory I. Diawara, Seydou Doumbia, Mahamadou 
Diakité 

 



CO128 : Effet du portage du gène Kdr 
sur le rythme d’activité nocturne chez les 
anophèlesvecteurs du paludisme au 
Burkina Faso. 
Amadou S. Traoré, Claudio R. Lazzari , Rock K. 
Dabiré, Frédéric Simard, Karine Mouline 

 

CO129 : Réévaluation des paramètres 
entomologiques de la transmission du 
paludisme après 10 ans à Bougoula-
Hameau, Sikasso (Mali) 
Ballo.F, Doumbia.D, Goro.S, Coulibaly. B, Di-
allo.M, Keïta.M, Fofana.A, Sanogo.Z L, Fofana 
.B, Dao.A, Doumbo.O, Djimdé. A. 

 

CO130 : Évaluation d’effets d’interven-
tions multiples et complexes (subvention 
SONU, FBR, gratuité) sur les accouche-
ments, les césariennes et la consultation 
des enfants dans les CHR du Burkina 
Faso. 
Batiene V. Coulibaly A. Kouanda S. 

 

CO130 bis : Evaluation de la qualité du 
système d’information dans les hôpi-
taux au Burkina Faso à l’aide de l’outil 
HMN-OMS (Health Metrics Network) 
SG Barro, P Staccini 

CO133 : Modalités d’épandage des pesti-
cides en zone de forêt ombrophile (Méagui, 
Côte d’Ivoire), au regard de la survie des 
glossines. 
Krouba D,Ouattara A, Kouakou A, Coulibaly B, Kaba 
D, Rayaisse Jb, Gimonneau G, , Koffi J,Anoh P, 
Kaudjhiss J, Courtin F  

 

CO134 : Utilisation efficiente des MILDA 
comme stratégie dans la réduction de la 
transmission résiduelle du paludisme au 
Burkina Faso. 
Dari F. Da, Serge R. Yerbanga, Thierry Lefèvre, 
Roch K Dabiré, Abdoulaye Diabaté, Anna Cohuet, 
Jean Bosco Ouédraogo 

 

CO135 : Investigation des trypanosomoses 
africaines à l’interface homme-animal do-
mestiquedans le foyer endémique de Va-
voua en Côte d’Ivoire 
Koffi N.M., Traore B.M., N’djetchi K.M.,Ilboudo H. 
Ahouti B., Konate I., Konant.1, Sakande H., N’dri L., 
Kaba D., N’gouan K., Ble S., Kouakou L., Solano P., 
Jamonneau V. 
 

CO136 : Evaluation de la compétence vec-
torielle des vecteurs secondaires An. 
coustani, An. squamosus et An. rufipes 
pour Plasmodium falciparum par la 
technique d’infection expérimentale. 
Domonbabele FdS. Hien, Serge R. Yerbanga, Dari 
Y.F. Da, Edwige Guissou, Bienvenue K. Yameogo, 
Dieudonné D. Soma, Nicolas Moiroux, Cédric Penne-
tier, Karine Mouline, Kounbobr R. Dabiré, Anna Co-
huet, Thierry Lefèvre 

 

CO137 : Le traitement des animauxd’éle-
vage par des formulations à libération 

CO140 : Connaissance et respect de la 
réglementation de la vente d’alcool à Oua-
gadougou : une étude transversale au-
près des tenanciers de débit de boisson 
en 2015 (Burkina Faso) 
Abou Coulibaly, Adama Baguiya, Paulin Somda, 
Djénéba Sanon/Ouédraogo, Seni Kouanda, 
Fayomi Benjamin 

 

CO141 : Analyse des effets des comités 
des femmes utilisatrices (CFU) sur le pou-
voir d’agir des femmes au Mali. 
Fatoumata Coumare, Patrice Ngangue, Sou-
maila Laye Diakite, Abel Bicaba, Slim Haddad 

 

CO142 : Effets d’une intervention à 
l’échelle sur le personnel et les structures 
de santé : le cas du financement basé sur 
les résultats (FBR) dans le district de Dié-
bougou. 
Maurice Yaogo, Assita Keita , Vincent Koudougou 
, Idriss Ali Gali-Gali 

 

CO142bis : Conception d’un cadre d’éva-
luation de la performance du sys-tème de 
santé de district au Burkina-Faso. 
Souleymane Sidibe, Abel Bicaba, Frank Bicaba, 
Soungalo Traore 

 

Flash 17 : Les pratiques familiales de 
soins aux nouveau-nés de mère VIH+ 
au Burkina Faso. 
A. Bila. 



lented’Ivermectine :uneapproche “One 
Health” prometteuse pour luttercontre la 
transmission résiduelle du paludisme. 
Pooda Sié Hermann, Anne-Laure Courjaud, Nicolas 
Moiroux, Roch Dabiré, Jean-Baptiste Rayaissé, Issa 
Sidibé, Georges Gaudriault, Christophe Roberge, 
Philippe Solano,Karine Mouline 

11h00-11h30 Pause-café (Session Poster 3) Pause-café (Session Poster 3) Pause-café (Session Poster 3) 

11h30-13h00 

Session 22 : Environnement et Santé : 
Approche One Health (3) 

Président : Dr Abdoul Karim Guiro 

(8) Communications 

 

CO143 : Evaluation des connaissances 
et pratiques des prestataires sur la pre-
vention des infections en periode neona-
tale dans des hopitaux de reference de 
ouagadougou. 
Tougma A P, Ouattara S, Some D,Kabore F X, 
Thieba B, Dao B 

 

CO144 : Etude des facteurs influençant 
les accouchements à domicile dans le 
district sanitaire de kongoussi. 
Ouédraogo Hamado. 

 

CO145 : Coût du choléra à la charge des 
ménages et des formations sanitaires en 
zone rurale au Malawi. 
Patrick G. Ilboudo, Xiao Xian Huang, Bagrey 
Ngwira, Abel Mwanyungwe, Vittal Mogasale, 
Martin A. Mengel, Philippe Cavailler, Bradford D. 
Gessner, Jean-Bernard Le Gargasson 

 

CO146 : Candidose vulvo-vaginale : 
agents étiologiques et leur sensibilité 

Session 23 : Médecine (3) 

Président : Pr Yaméogo Téné 

(9) Communications 

 

 

CO150 : Perforations oesophagiennes: epi-
demiologie, diagnostic et traitement aux 
CHU yalgado ouedraogo et sourö sanou. 
Ouedraogo RW-L, Sanou Sm, Elola, Zare C, Koura 
M, Ouoba WJ, Bambara CL, Ouattara M, Ouoba K 

 

CO151 :Accouchement de grossesse mul-
tiple par voie basse : A propos d’un cas de 
triplet réalisé à l’Hôpital du district de Bo-
romo au Burkina Faso. 
Kouraogo S; Komboigo/Savadogo B E; Kouraogob ; 
Sako I ;Kondombo E 

; Kaboré S;Karama R;Méda ZC; 
Somé D A, 

 

CO152 : Apport de l’uretrotomie interne en-
doscopique dans la prise en charge des re-
trecissements de l’uretre masculin à Bobo-
Dioulasso. A propos de 28 patients traités 
par cette technique. 
Ouattara A, Bayané D, Paré Ak, Tolédo E, Kambou 
T 

 

Session 24 : Maladies bactériennes et vi-
rales (3) 

Président : Pr Sawadogo Léon 

(9) Communications 

 

CO158 : Profils des mutations de résis-
tance du VIH-1 aux ARV chez les patients 
en échec virologique dans les centres pé-
riphériques de prise en charge dans les 
régions de l’Ouest au Burkina Faso. 
Saïdou Ouedraogo, Sylvie Zida, Therèses. 
Kagone, Oumar-Alfarouk Eloh, Jacques Traore, 
Bachirou Tinto, Nicola Meda,Abdoul-S Ouedraogo, 
Dramane Kania. 

 

CO159 : Prévalence des mutations dans 
le gène pncA parmi les souches du com-
plexe Mycobacterium tuberculosis résis-
tantes à la rifampicine. 
Sanou Adama, Kabore Antoinette, Koadima Ya-
couba, Daneau Géraldine, Hien Hervé. 

 

CO160 : Etude comparative de deux Elisa 
de dépistage de quatrième génération de 
l’hépatite c en transfusion sanguine à 
Ouagadougou: monolisatm hcv ag-ab ultra 
v2 (bio-rad) et murex hcv ag/ab combina-
tion (diasorin). 



aux antifongiques de 2014 à 2017 au La-
boratoire National de Santé Publique de 
Ouagadougou, Burkina Faso. 
Dembélé Thérèse, Yaméogo Puiré, Pilar B, 
Sorgho Hermann, Bamba Sanata, Drabo K 
Maxime. 

 

CO147 : Actions pour réduire la mortalité 
maternelle et néonatale : expérience du 
réseau mère-enfant des Hauts Bassins 
(REMEHBS), Burkina Faso. 
Meda Ziemlé Clément, Some Der Adolphe, 
Ouattara Herman, Barro Makoura, Kone Madjata, 
Soma Honorine, Ouattara S, Médecins-Chefs 
Des District Sanitaires Rhbs, Dao Blami 

 

CO148 : Annonce à l’enfant/adolescent 
de son statut VIH en Afrique franco-
phone Centrale et de l’Ouest : pratiques 
professionnelles, difficultés des soi-
gnants et parents, et vécu des jeunes vi-
vants avec le VIH.  
Désiré Lucien Dahourou, David Masson, Hor-
tense Aka-Dago-Akribi, Chloé Gauthier-Lafaye, 
Chantal Cacou, Jean-Philippe Raynaud, Corinne 
Moh, Belinda Bouah, Gesine Sturm, Maxime 
Oga, Philippe Msellati, Et Valériane Leroy  

 

CO149 : Les urgences médicales fonc-
tionnent comme des services cliniques 
d’hospitalisation. Résultat d’un Audit or-
ganisationnel au Centre Hospitalier Uni-
versitaire Sourô Sanou en 2016. 
Hervé Hien, Armelle Lydia Nana, Clément Meda, 
Leticia Sakana, Jacob Somda, Aziz Sié, Jean 
Baptiste Tougouma, Armel Poda, Tene 
Yameogo, Macaire Ouédraogo,Nicolas Meda 

 

CO153 : Les kystes du tractus thyréoglosse 
(KTT): aspect épidémiologiques, diagnos-
tiques et thérapeutiques au CHYO 
Sanou SM, Ouattara M, Goueta E 

 

CO154 : Evaluation de la prise en charge 
de la douleur postopératoire au départe-
ment de chirurgie du Centre Hospitalier 
Universitaire Souro Sanou de Bobo-Diou-
lasso. 
Traore I. A, Barro SD, Zampou H., Guibla I 

 

CO155 : Malformation adénomatoide 
kystique du poumon, diagnostic anté-
natal : à propos d'un cas observe   et 
revue de la littérature. 
Dembélé A., Dieudonné E., Odile B., Ouattara 
S., Somé D.A., Bambara M., Perrin R.X. 

 

CO156 : Les troubles dépressifs chez l’in-
suffisant rénal chronique avant le stade ter-
minal suivis en consultation externe dans le 
service de néphrologie et hémodialyse du 
chu/yo.  
Coulibaly Gérard, Zoma P. Victor, Millogo Tieba, 
Lengani Aïda, Lengani Adama, Goumbri Patrice. 

 

CO157 : La gratuité des soins chez les en-
fants de moins de 5 ans réduit l’évolution du 
paludisme vers les formes graves. 
Millogo Ourohiré, Ouédraogo Abdoul Aziz, Boun-
togo Mamadou, Compaoré Guillaume, Sié Ali 

 

Flash 19 : Phénomène tramadol » et con-
séquence grave chez un nourrisson de 37 
jours de vie. 

Tamalgo Anicet, Ba Absatou /Ky, Sangare Las-
sana. 

 

CO161 : Suivi des nouveau-nés de mère 
séropositive au VHB, admis au Centre 
Hospitalier Sourou Sanou. 
Yemboado Adolphe Namoano, Aristide Romaric 
Bado, Hermann H. Soré, René S. Ouoba, Boubacar 
Nacro 

 

CO162 : Connaissances, couverture vac-
cinale et prevalence de l’hepatite virale b 
parmi les travailleurs affilies à l’office de 
santé des travailleurs (ost) de la ville de 
ouagadougou (burkina faso). 
A Ky/Ba, M Sanou, As Ouedraogo, F Bouda, V 
Ouedraogo, I Sanou, R Ouedraogo/Traore, L San-
gare 

 

CO163 : Evolution de la charge virale ini-
tiale sous traitement antirétroviral chez les 
patients infectés par le VIH à l’hôpital de 
jour de Bobo-Dioulasso.  
Suhaniwé Nina Pascaline Dakouo, Jacques 
Zoungrana, Firmin Kaboré, Koiné Maxime Drabo, 
Souleymane Soré, Arnaud Zougmoré, Armel Poda, 
Abdoul-Salam Ouedraogo. 

 

CO164 : Profils épidémiologique et bacté-
riologique des infectionssuppurées et des 
cas de liquides de ponction au CHU Souro 
Sanou de Bobo-Dioulasso, de janvier à 
décembre 2017. 
Youl Raïssa, Ouattara Aminata, Sanou Soufiane, 
Ouattara Salimata, Kabore Adama, Poda Armel, 
Kambou Timothée, Ouedraogo Abdoul Salam 

 



Flash 18 : Potentiel de mise en œuvre, 
de pérennisation et d’expansion des 
maisons d’attente de maternité dans la 
région de Kayes, Mali 
Georges Batona, Soumaila Laye Diakité, Abel 
Bicaba, Fatoumata Coumaré, Slim Haddad 

Yemboado Adolphe Namoano, Hermann H. Soré, 
René S. Ouoba, Cessouma K. Raymond, Boubacar 
Nacro 

 

CO165 : Confirmation des cas de Dengue 
durant l’épidémie de 2017 au Burkina 
Faso. 
Kagone S Thérèse, Dicko Amadou, Tinto Bachirou, 
Kania Dramane, Sylvie Zida, Zango Alidou, 
Rouamba Issé, Yaro Seydou, Yameogo Issaca, Bi-
caba W. Brice, Sow Abdourahmane, Hien W. 
Hervé, SimporeJacques, Meda Nicolas 

 

CO166 :Bonne acceptabilité de l’auto-test 
de dépistage oral rapide du VIH par le per-
sonnel de soins du Centre Hospitalier Uni-
versitaire-Yalgado Ouedraogo (Chu-Yo) 
en 2017. 
Hervé Hien, Olivia Ouédraogo, Ismael Diallo, 
Amed Kaboré, Nicolas Meda 

13h00-15h00 Pause – repas (Session Poster 3) Pause – Repas (Session Poster 3) Pause – Repas (Session Poster 3) 

17h00-18h30 Symposium: Symposium : Symposium: 

POSTERS N° 76 A 110 C 

 

P76 : Le processus de gestion de don-
nées d’une enquête en santé. 

 

P77 : Suppurations post césariennes à 
Boromo : Impact du débarbadage et la 
suppression de l’antibioprophylaxie post 
opératoire. 

 

P78 : Etude des facteurs expliquant la 
survenue du paludisme chez les enfants 
de 3 à 59 mois dans le contexte de la 
mise en œuvre de la Chimioprévention 
du paludisme saisonnier (CPS) dans le 
district sanitaire de Solenzo en 2017. 

 

P87 : L’infertilité du couple au CHUSS : as-
pects cliniques, approches étiologiques et 
thérapeutiques. 

 

P88 : Connaissances des agents de santé 
de la ville de Bobo-Dioulasso sur la drépa-
nocytose. 

 

P89 : Zéro décès dû au paludisme en 
2015" : un objectif basé sur de mauvais in-
dicateurs. Illustration avec les pays Sahé-
liens. 

 

P90 : Facteurs liés au leadership au sein 
d’une équipe cadre de district (ECD) : la 

P100 : Les pratiques de mise à mort de 
personnes souffrant de problèmes graves 
de santé dans la société traditionnelle bur-
kinabè. 

 

P101 : Le Dispositif Intra Utérin du Post 
Partum (DIUPP) à la maternité du Centre 
Hospitalier Universitaire Souro Sanou de 
Bobo-Dioulasso (Burkina Faso). 

 

P102 : Dépistage du cancer du col utérin 
au district sanitaire de Boromo: Connais-
sances, attitudes et pratiques des agents 
de santé et état des lieux. 

 



P79 : Performances des distributaires 
communautaires dans le cadre de la chi-
mioprévention du paludisme saisonnier 
au Burkina Faso. 

 

P80 : Sensibilité in vitro des isolats de 
Plasmodium falciparum à la chloroquine, 
dihydroartemisinine, pyronaridine et pi-
peraquine au Burkina Faso. 

 

P81 : Lutte contre les Maladies à Trans-
mission Vectorielle :état des lieux de 30 
études réalisés au Centre d’Entomologie 
Médicale et Vétérinaire de Côte d’Ivoire. 

 

P82 : Diversité saisonnière des arthro-
podes à thiérola un village rural du Mali. 

 

P83: Contribution à l’amélioration du 
système de référence/évacuation des 
urgences obstétricales du district sani-
taire de Macina (Mali). 

 

P84 : Vulgarisation et mise en œuvre 
des résultats de recherche en ethnomé-
decine : Les pratiques probantes pour 
une ethnomédecine sûre. 

 

P85: évaluation de la capacité des   an-
ticorps à éliminer les antigènes, à travers 
un test de micro-agglutination de vaccin 
subunitaire polyvalent contre la colibacil-
lose des poulets de chair ; serotype : 
o1 , o2 , o78. 

prise de décision et la communication, des 
fonctions managériales essentielles. 

 

P91 : Planification familiale et représenta-
tions sociales en milieu communautaire de 
Koumantou dans le cercle de Bougouni (ré-
gion de Sikasso au Mali). 

 

P92 : Analyse de la situation du programme 
élargi de vaccination (pev) dans une com-
mune de Bamako. 

 

P93 : Connaissance et pratiques des pres-
tataires sur la surveillance de l’accouchée 
dans sept (07) hôpitaux de référence de 
Ouagadougou. 

 

P94 : Mobiliser les acteurs intervenant 
dans la prise en charge médicosociale des 
personnes âgées à Bobo-Dioulasso au Bur-
kina Faso : l’expérience du Projet interuni-
versitaire ciblé sur les personnes âgées au 
Burkina Faso (PIC/PABF). 

 

P95 : Analyse de la situation nutritionnelle 
des enfants de moins de 5 ans dans la com-
mune urbaine de sikasso au mali. 

 

P96 : Les infections des espaces profonds 
du cou et de la face dans le service 
d’ORL/CCF du CHU Souro Sanou. 

 

P97 : Micro assurance santé : Outil d’aide 
aux objectifs de développement, comment 

P103: Prise en charge de l’hypertension 
artérielle et du diabète par les tradithéra-
peutes de la province du Zounweogo au 
Burkina Faso. 

 

P104 : Comparaison des déclarations et 
des pratiques des mères en matière d’al-
laitement exclusif en milieu rural au Bur-
kina Faso. 

 

P105 : La fracture de verge : A propos de 
Cinq cas au CHU Sanou Souro de Bobo-
Dioulasso (Burkina Faso). 

 

P106 : Les troubles de la déglutition en 
ORL au CHU-YO de Ouagadougou : as-
pects épidémiologiques et diagnostiques. 

 

P107 : L’importance d’un plan de commu-
nication  pour l’observation de la santé. 
Cas de l’enquête finale du Financement 
Basé sur le Résultat (FBR) au Burkina 
Faso. 

 

P108 : Modèle de changement de com-
portements pour prévenir les infections 
des vers parasitaires et des maladies diar-
rhéiques en Côte d'Ivoire. 

 

P109 : Inégalités socio-environnemen-
tales et santé ORL de l’enfant. 

 



 

P86 : Propriétés anti-inflammatoires 
d’extraits de feuilles de Saba senega-
lensis (A.DC) Pichon (Apocynaceae), 
plante utilisée en médecine tradition-
nelle au Burkina Faso. 

améliorer les performances des systèmes ? 
(Pays à faibles revenus). 

 

P98 : Nausées et vomissements gravi-
diques graves : Prévalence et impact sur la 
qualité de vie des femmes. 

 

P99 : Effet de la quantité de sang ingérée 
par Anopheles coluzzii sur l’efficacité 
duPfs230, candidat vaccin bloquant la 
transmission du Plasmodium. 

P110 A: Santé mobile à la recherche des 
PVVIH perdus de vue : cas de MOS@N 
dans le District sanitaire de Nouna. 

 

P110 B : Contrôle des aliments au Bur-
kina Faso: cas des huiles alimen-taires 
contrôlées au LNSP de 2014 à 2017. 

 

P110 C : Analyse de la performance des 
Districts Sanitaires (DS) entre 2015 et 
2016 au Burkina Faso. 

 

P110 D : Evaluation de l’activité antiplas-
modiale des extraits de Vernonia cinerea 
Less chez des souris infestées au Plas-
modium berghei au Burkina Faso. 

15h00-16h30 Cérémonie de clôture   

16h30-18h00 Rafraîchissement   
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SESSION 1 : Environnement et Santé : Approche One Health (1) 

 

CO1 : Interactions intra-plante en 

contexte de co-infection chez le riz : 

importance épidémiologique, méca-

nismes et conséquences évolutives. 

Charlotte Tollenaere, Issa Wonni, Severine La-

combe, Mariam Barro, Drissa Sereme, Eugénie 
Hebrard, Sebastien Cunnac, Christophe Brugidou 

Introduction : 

L’infection d’un hôte par plusieursa-

gents pathogènes (i.e. co-infection) est 

fréquente, que ce soit chez les plantes ou 

chez les animaux. En cas de co-infec-

tion les agents pathogènes peuvent inte-

ragir via des mécanismes variés, et ces 

interactions ont des conséquences épi-

démiologiques et évolutives impor-

tantes. 

Nous étudions l’effet de la co-infection 

sur le déroulement de l’infection et 

l’évolution des populations de patho-

gènes chez le riz, une céréale dont la 

consommation est en forte augmenta-

tion en Afrique de l’Ouest à la suite de 

l’accroissement démographique et de 

changements des habitudes alimen-

taires. 

Matériel et Méthode : 

Une approche pluri-disciplinaire a été 

empruntée avec des suivis épidémiolo-

giques des maladies dans les rizières, 

des infections expérimentales en serres, 

ainsi que l’analyse moléculaire des ré-

sultats de la co-infection. 

Résultats : 

Nos résultats montrent que la virose due 

au virus de la panachure jaune (RYMV) 

et la bactériose due à Xanthomonasory-

zaepathovaroryzicola (Xoc) co-existent 

fréquemment chez le riz, à l’échelle de 

la parcelle et même de la plante. Le riz 

co-infecté par le virus RYMV et labac-

térie Xoc présente des symptômes ac-

centués de bactériose,tandis que la mul-

tiplication virale est réduite par rapport 

au témoin mono-infecté. Enfin, nos ré-

sultats sont en accord avec l’hypothèse 

d’une implication des mécanismes 

d’ARN interférence dans l’effet de la 

bactérie Xoc sur le virus RYMV. 

Conclusions : 

La compréhension des mécanismes et 

conséquences de l’infection passe par 

une vision globale insérant un agent pa-

thogène dans la communauté biotique 

de son hôte (notion de « pathobiome »). 

 

CO2 : Environnement, eau, 

assainissement et maladies 

diarrhéiques chez les enfants de 

moins de 5 ans dans les ménages sur 

le site de Surveillance Sanitaire et 

Démographique de Dialakoroba 

(SSDD) au Mali. 

Amadou Dia, Assa Sidibe Keita, Haoua Dembele 

Keita, Yaya Sangare , Yacouba Danioko,Ibrahim 

Terera, Modibo Soumano, Yaya Togo, Bouréima 

Belemou, Hamadoun Sangho. 

Introduction: 

Le CREDOS a développé la surveil-

lance sanitaire et démographique à Dia-

lakoroba depuis juin 2015. Elle recense, 

suit la population entière de l’aire santé 

de Dialakoroba et intègre certaines di-

mensions du One Health parmi les indi-

cateurs suivis. Dans le concept One 

Heath, l’environnement et l’eau sont as-

sez déterminants dans l’affection des 

animaux et des personnes par les mala-

dies diarrhéiques. Ces maladies consti-

tuent toujours une cause majeure de 

morbidité et de mortalité chez les en-

fants de moins de 5 ans. Cette étude per-

met de disposer de données fiables pour 

l’amélioration de l’état de santé de la 

population. 

Méthodologie : 

Nous avons réalisé l’enquête sur l’habi-

tat et la santé des enfants sur la plate-

forme entre juin et septembre 2017 à 

Dialakoroba milieu rural retenu par 

choix raisonné. L’approche INDEPTH 

pour la surveillance sanitaire et démo-

graphique était notre référence. L’entre-
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vue individuelle était collectée sur ta-

blette. Les enquêteurs et les relais com-

munautaires ont visité toutes les conces-

sions des 13 villages. Les données ont 

été analysées avec Stata® et Excel®.   

Résultats et discussions : 

Nous avons dénombré 3335 ménages et 

enquêté 3630 enfants de moins 5 ans. 

Parmi les ménages, 20,54% consom-

maient l’eau de puits traditionnels, 

83,93% déversaient les déchets domes-

tiques sur des tas d’immondices, 

47,59% versaient les eaux usées dans la 

cour d’habitation et 99,82% utilisaient 

des latrines communes.  

Les 15 jours précédant l’enquête, 

27,30% des enfants étaient tombés ma-

lades avec 10,30% de cas de diarrhées.. 

Conclusion : 

Les enfants vulnérables vivant dans un 

environnement insalubre sont exposés 

aux pathologies liées à l’environnement 

et aux zoonoses.  

Mots clés : Surveillance sanitaire et dé-

mographique, Environnement, Eau, 

Diarrhées, Enfants, Mali. 

 

CO3 : Environnement insalubre et 

morbidité  dans le district sanitaire de 

Nanoro, Burkina Faso. 

Rouamba Eli, Derra Karim, Rouamba Jeremi, Tinto 
Halidou. 

 

La persistance de modes de vies et de 

pratiques sociétales à risques contribue 

à la dégradation des paysages et à la mo-

dification de l’environnement physique 

et humain. Ces bouleversements ont des 

conséquences sur la qualité de l’espace 

vitale et la distribution des maladies dé-

pendantes  des conditions environne-

mentales. 

Au Burkina Faso, la qualité de l’envi-

ronnement se dégrade malgré les efforts 

en matière d’assainissement. Il en ré-

sulte une forte prévalence des maladies 

environnementales. A Nanoro,  le taux 

de prévalence de paludisme est passé de 

61, 33%  à  45%  entre 2011 et 2015. 

Quant aux infections respiratoires ils  

sont passés de 15% à 16,8%.Les mala-

dies diarrhéiquesétaient aussi en hausse, 

de 4,6% à 5,9%.Qu’est ce qui explique 

la forte prévalence de ces pathologies 

dans le district sanitaire de Nanoro ? 

L’objectif est d’analyser les facteurs ex-

pliquant la prédominance des  patholo-

gies environnementale à Nanoro.  

Une enquête transversale a été menée-

dans 03 aires sanitaires de 2012 à 2016. 

Les informations telles que le type d’ha-

bitat, les types de toilettes utilisés, les 

modes d’évacuation des eaux usées ont 

été collectées. Une fiche d’observation 

géographique a permis de renseigner sur 

les conditions environnementales dans 

le périmètre des concessions. Les résul-

tatsmontrent que 87 % des populations 

déversent les eaux dans la rue et les or-

dures à proximité de la cour (60%). Plus 

de 90 % des ménages ne disposent pas 

de toilettes et utilisent la nature comme 

lieux d’aisance. Autant de facteurs à 

l’origine des prévalences élevées de ma-

ladies environnementales à Nanoro. 

Mots clé :  

Burkina Faso, Nanoro, Environnement, 

pathologies environnementales. 

 

CO4: Les déterminants socio-démo-

graphiques et compormentaux de 

l’IMC dans une population d’adultes 

vivant en milieux rural au Burkina 

Faso 

Romuald P. Boua, Hermann Sorgho, Toussaint 

Rouamba, Seydou Nakanabo-Diallo, Sophie Z. Kon-

kobo, Daniel Valea, Moussa Lingani, Serge Ouoba, 

Alain S. Tougma, Biebo Bihoun1, Nigel J. Crowther, 

Shane Norris, Halidou Tinto, Pour Le Consortium 
AWI-Genet H3Africa 

Introduction: 

La transition démographique en cours 

en Afrique subsaharienne est accompa-

gnée d’une augmentation de l’ampleur 

des maladies non-infectieuses. Ainsi la 

prévalence de l’obésité quoi que va-

riable selon les régions a connu une 
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croissance considérable ces trente der-

nières années. La présente étude avait 

pour objectif d’étudier les déterminants 

socio-démographiques et compormen-

taux de l’indice de masse corporelle 

(IMC) dans une population d’adultes vi-

vant en milieux rural au Burkina Faso. 

Matériel et Méthodes : 

Une enquête transversale a permis le re-

crutement d’adultes des deux sexes et 

âgés entre 40 et 60 ans et vivants dans 

l’aire de couverture du SSDS de Na-

noro. Nous avons ensuite utilisé des mo-

dèles mathématiques d’analyse hiérar-

chique et structurel pour l’analyse des 

déterminants de l’IMC chez 2076 parti-

cipants. 

Résultats : 

L’analyse des données a montré que les 

hommes avaient un IMC significative-

ment plus élevé que celui les femmes 

avec des IMC médian respectifs de 21,1 

[19,2 – 23,4]et 19,8 [18,1 – 21,6]. Le 

sous poids était significativement plus 

prévalent chez les femmes (31,0%) que 

chez les hommes (17,4%). Le statu so-

cio-économique était le déterminant 

majeur d’un IMC élevé chez les 

hommes tandis que chez les femmes le 

déterminant majeur était le niveau 

d’instruction. L’utilisation de tabac et la 

consommation d’alcool par contre 

étaient associées a un ICM bas. 

Conclusion :  

Le surpoids demeure assez rare dans la 

population de Nanoro, tandis que le ni-

veau socio-économique et l’instruction 

jouent un rôle important dans la surve-

nue du surpoids. 

Mots clés :  

IMC, sous-poids, alcool, adultes, Na-

noro, Burkina Faso. 

 

CO5: Rage au Burkina Faso : con-

naissance et perception du risque de 

morsures de chien à Ouagadougou 

Dieudonné Tialla, Assana Kone/Cisse, Tani Sagna, 

Abdoul Kader Ilboudo, Armel Moumouni Sanou, Séni 

Kouanda, Georges Anicet Ouedraogo, Zékiba Tar-
nagda. 

 

La rage est l’une des zoonoses majeures 

les plus graves et les plus craintes dans 

le Monde. Le virus rabique est transmis 

à l’Homme par la salive des animaux in-

fectés lors d’une morsure ou d’une égra-

tignure. Par leur nombre et leur gravité, 

les morsures de chien constituent donc 

un problème majeur de santé publique 

au Burkina Faso. Cette étude a eu pour 

objectif d’évaluer la connaissance et la 

perception du risque de morsures de 

chiens à Ouagadougou. La méthode des 

quotas par tranche d’âge et par genre a 

été utilisée afin d’obtenir un échantillon 

représentatif. Un questionnaire épidé-

miologique, comportant des questions 

essentiellement de type fermé, a été éla-

boré et testé au préalable. L’entretien 

s’était déroulé en mooré et dans certains 

cas en Français suivant un mode direct ; 

et avait duré en moyenne 10 minutes par 

personne enquêtée. Ainsi, 700 per-

sonnes ont été enquêtées. L’analyse sta-

tistique révèle que 49,50% des enquêtés 

sont des femmes, 18,70% sont proprié-

taires d’un chien et 26,30% ont été mor-

dus au moins une fois par un chien. Le 

pourcentage de personnes qui connais-

sent les premiers soins après une mor-

sure  parmi ceux qui ont été  mordu est 

de 50%. Le pourcentage de personnes 

qui connaissent les premiers soins après 

une morsure parmi ceux qui n’ont ja-

mais été mordus  est de 29,50 %. Il res-

sort de cette étude, que les propriétaires 

de chien ont un comportement plus à 

risque que les non propriétaires de chien 

alors que les personnes mordues ont un 

meilleur comportement face aux mor-

sures. Les femmes laisseraient moins 

leur enfant seul avec le chien de famille 

que les hommes, et globalement elles 

ont un meilleur comportement face aux 

chiens. De plus, les mordus ont une 

meilleure connaissance de la rage 

comme une maladie transmise par les 

morsures de chien. Par ailleurs, il serait 
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utile de sensibiliser la population géné-

rale sur les premiers gestes de soins  à 

avoir en cas de morsure. Il faudrait sur-

tout cibler les personnes qui n’ont ja-

mais été mordues. 

Mots-clés :  

Rage; Zoonose; Morsure de chien; 

Santé publique; Burkina Faso. 

 

CO6: Coût-efficacité d’une cam-

pagne de vaccination réactive contre 

le choléra utilisant le vaccin oral 

ShancholTM au Malawi 

Patrick G. Ilboudo, Martin A. Mengel, Bradford D. 

Gessnerb, Bagreyngwira, Cavailler Philippe, Jean-
Bernard Le Gargasson. 

Introduction : 

Les vaccins anticholériques oraux ont 

été recommandés comme mesures sup-

plémentaires pour la prévention du cho-

léra. Cependant, on sait peu de choses 

sur la coût-efficacité de leur utilisation 

en Afrique sub-Saharienne, en particu-

lier dans les situations d'épidémies. 

Cette étude visait à étudier le coût-effi-

cacité de l'utilisation du vaccin 

oralShanchol en réponse à une épidémie 

de choléra dans la région du Lac 

Chilwa, au Malawi. 

Méthode : 

Un modèle d’analyse ducoût-efficacité 

a été développé sur Excel 2010 pour 

évaluer les ratios de coût-efficacité avec 

et sans protection indirecte. Les para-

mètres du modèle ont été obtenus à par-

tir des évaluations de coûts et des études 

épidémiologiques conduites au Malawi 

et desdonnées publiées. Des analyses de 

sensibilité et d’interprétation du coût-

efficacité selon la méthode du seuil de 

coût-efficacité ont été effectuées.  

Résultats 

Comparativement au scénario de réfé-

rencec’est-à-dire le traitement des cas 

de choléra, la campagne de vaccination 

aurait évité 64% et 80% des cas de cho-

léra respectivementsans et avec protec-

tion indirecte. Les ratios de coût-effica-

cité étaient de 16 778USD par dé-

cès,436 USD par cas et 645USD par 

DALY évité sans protection indirecte. 

Ils étaient de 10 276USD par décès, 

267USD par cas et 395USD par DALY 

évité avec protection indirecte. Cinq pa-

ramètres du modèle incluant le taux de 

létalité, le taux d'actualisation, la durée 

de l'immunité (durée du vaccin), le coût 

de vaccination par personne complète-

ment vaccinée et l'incidence du choléra 

influaient le coût net par DALY évité. 

Conclusion : 

Comparativement au produit intérieur 

brut par habitant du Malawi, la cam-

pagne réactive de vaccinationétait une 

intervention coût-efficace, en particu-

lier lorsque les effets indirects du vaccin 

sont pris en compte. Les résultats de-

vraient être évalués dans d'autres con-

textes, par exemple lors de campagnes 

mises en œuvre directement par le Mi-

nistère de la Santé plutôt que par des 

partenaires internationaux. 

 

CO7: Discrimination entre mâles sté-

riles et sauvages pendant les pro-

grammes d’éradication avec une 

composante technique de l’insecte 

stérile à l’aide d’un outil moléculaire. 

Soumaïla Pagabeleguem, Geoffrey Gimonneau, Mo-

martalla Seck, Marc JB Vreysen, Baba Sall, Jean-

Baptiste Rayaissé, Issa Sidibé, Jérémy Bouyer3, So-
phie Ravel. 

Contexte : 

Dans les programmes d’éradication des 

glossines, les mâles stériles sont mar-

qués avec de la poudre fluorescente 

avant d’être lâchés afin de pouvoir dif-

férencier les mâles stériles des sauvages 

dans les pièges de suivi de l’impact des 

opérations de lutte. Cependant, il arrive 

que la couleur disparaisse de la mouche 

à un moment de leur vie sur le terrain et 

il devient difficile de différencier les 

mâles sauvages des stériles à l’aide 

d’une caméra UV. Dans un contexte 

d’éradication, comme c’est le cas dans 
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la zone des Niayes au Sénégal, tout 

doute doit être levé quant à la nature de 

la mouche qui est capturée sur le terrain 

(stérile ou sauvage), surtout en phase fi-

nale. En effet, les lâchers doivent être 

poursuivis pendant 6-12 mois après la 

capture de la dernière mouche sauvage. 

Méthodologie : 

Nous avons développé une technique 

moléculaire basée sur la détermination 

des haplotypes du cytochrome oxydase 

de G. p. gambiensis pour faire la distinc-

tion entre les mâles sauvages et stériles. 

L'ADN a été isolé à partir de la tête des 

mouches (sauvages du Sénégal et du 

Burkina et stériles d’élevage) et une par-

tie de l'extrémité 5'du cytochrome oxy-

dase I du gène mitochondrial a été am-

plifiée pour finalement être séquencée. 

Les séquences ont été alignées et com-

parées en utilisant "Blast" dans Gen-

Bank. 

Résultats : 

Tous les mâles stériles de la colonie du 

Burkina Faso présentaient le même ha-

plotype et différaient systématiquement 

des mouches mâles sauvages piégés au 

Sénégal et au Burkina Faso. Ceci a per-

mis une discrimination à 100% entre les 

mâles stériles et sauvages de G. p. gam-

biensis. 

Conclusions : 

Cet outil pourrait être utile pour d'autres 

campagnes de lutte contre la tsé-tsé avec 

une composante SIT dans le cadre de la 

PATTEC et, plus généralement, pour 

d'autres programmes de lutte contre 

d’autres insectes vecteurs. 

Mots clés:  

Lutte intégrée, techniquede l’insectesté-

rile,outilmoléculaire, Glossina palpalis 

gambiensis,Diptera, Glossinidae. 

 

Flash1: Identification des Villages à 

Risque de Trypanosomiase Humaine 

Africaine au Niger. 

Rouamba Jérémi, Salissou Adammou Bathiri, 

Diarra Abdoulaye, Sakande Hassane Kaba Dra-
mane5, Jamonneau Vincent, Courtin Fabrice. 

Introduction : 

Au Niger, le dernier cas de Trypanoso-

miase Humaine Africaine (THA) au-

tochtone connu a été dépisté en 1972. 

En 2013, l’OMS a affiché sa volonté 

d’éliminer la THA. Il était donc impéra-

tif d’actualiser la situation de la THA au 

Niger. Cependant, en l’absence de don-

nées épidémiologiques récentes, où 

faut-il diriger les équipes médicales? 

Méthode : 

La méthode d’Identification des Vil-

lages à Risque (IVR) de THA permet 

d’établir, sur la base de critères liés à 

l’historique de la maladie et aux condi-

tions géographiques actuelles, une liste 

de villages à risque. Ces derniers sont 

ensuite visités par une équipe légère qui 

récolte des informations épidémiolo-

giques, géographiques et entomolo-

giques, qui sont ensuite structurées dans 

une base de données géo-référencée. 

Les villages les plus susceptibles d’hé-

berger un cas de THA sont alors propo-

sés pour une prospection médicale ex-

haustive.  

Résultat : 

En novembre 2014, 28 peuplements à 

risque ont été visités par l’équipe légère, 

et sur les 384 Tests de Diagnostic Ra-

pide (TDR) effectués, 12 se sont révélés 

positifs mais aucun n’a répondu positi-

vement au test spécifique de la trypano-

lyse (pas de THA positif). Le Sud du Ni-

ger héberge encore quelques forêts-ga-

leries bien conservées qui constituent 

des gîtes favorables aux glossines, ex-

posant les populations riveraines à leur 

piqûre. Onze villages ont finalement été 

proposés pour une prospection médicale 

exhaustive. 

Conclusion : 

Le contact homme/glossinedoit être res-

treint à une populationqui mène des ac-

tivités à l’intérieur ou en périphérie du 

parc national du W. La situation de la 
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THA au Niger nécessite la mise en place 

de stratégies de lutte adaptée en vue de 

son élimination. 

Mots clefs : 

Trypanosomiase, glossine, géographie, 

risque, Niger. 
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SESSION 2 : Maladies zoonotiques et ou à vecteurs (1)

CO8: Effet de la durée de conservation 

du repas sanguin au froid sur les per-

formances de Glossina palpalis gam-

biensis. 
Nouhoum Dibo, Jean–Baptiste Rayaisse, Ernest Salou, 
Idrissa Kaboré, Tiéfolo Koné, Geoffrey Gimonneau. 

Introduction: 

L’éradication des glossines par la tech-

nique de l’insecte stérile, nécessite une 

production en masse de glossines de 

bonne qualité biologique. La présente 

étude a été menée pour évaluer l’impact de 

la durée de congélation du sang utilisé 

pour les repas sanguin sur les perfor-

mances des glossines afin de décider de 

l’utilisation de ce type de sang en élevage 

des glossines du Centre International de 

Recherche-Développement sur l’Elevage 

en zone Subhumide. 

Méthodes : 

Trois lots de glossines ont été alimentés 

avec 3 groupes de sang congelé de diffé-

rente durée de conservation : 1 mois (E1), 

3 mois (E2) et 5 mois (E3) en comparaison 

avec un lot témoin alimenté avec du sang 

frais (C) non congelé. 810 glossines ont 

été utilisées pour les 3 groupes de sang 

congelé et 270 glossines pour le sang frais 

non congelé soit un total de 1080 glos-

sines. Les paramètres biologiques suivis 

ont été la survie, la productivité, le taux 

d’éclosion de la descendance et les perfor-

mances de vol.   

Résultats : 

Aucune différence significative n’a été 

observée entre les différents traitements 

en ce qui concerne la survie, le taux 

d’éclosion des pupes et la performance de 

vol des glossines. Pour ce qui est de la pro-

ductivité, celle du témoin était significati-

vement supérieure àcelle du lot alimenté 

avec le sang congelé de 5 mois. 

Conclusion : 

le sang congelé en provenance de l’abat-

toir de Bobo-Dioulasso pourrait être con-

servé jusqu'à 4 mois à – 18°C, sans que 

cela n’affecte la qualité des mouches. 

Mots clés : 

Glossine, élevage, sang congelé, perfor-

mance. 

 

CO9: Diversité des Anopheles, statut de 

résistance des vecteurs et transmission 

de Plasmodium falciparum dans la ré-

gion du Sud-Ouest à Diébougou, Bur-

kina Faso : Etude pré-intervention. 

Soma D.D, Coulibaly S Hien D.F Mouline , Ouédraogo 
G.A Pennetier C, Moiroux N, Dabiré K.R. 

Introduction : 

Dans le but d’évaluer l’efficacité demé-

thodes de lutte complémentaires aux 

moustiquaires imprégnées pour la lutte 

contre le paludisme, un essai contrôlé ran-

domisé (projet REACT) est en cours dans 

27 villages du Burkina Faso. Avant la 

mise en place des méthodes de lutte com-

plémentaires, des enquêtes entomolo-

giques et de comportement humain ont été 

réalisées afin d’établir des données de 

base. 

Matériel et méthodes : 

Les enquêtes entomologiques ont été réa-

lisée entre janvier et juin 2017. Nous 

avons réalisé des captures horaires (17h – 

9h) par la méthode des captures sur 

homme. Des données de comportement 

humain (obtenu par questionnaires) et de 

comportement des vecteurs ont été inté-

grées dans un modèle mathématique de 

l’exposition à la piqûre. 

Résultats : 

Sept espèces d’anophèles ont été identi-

fiées (An. gambiae, An. coluzzii, An. ara-

biensis, An. funestus, An. pharoensis, An. 

rufipes et An. nili). Pendant la 1ère en-

quête (période froide), An. funestus était 

l’espèce majoritaire (84%) mais a été rem-

placée par An. coluzzii (80%) lors de la 2e 
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enquête (période chaude). Le Taux d’Ino-

culation Entomologique moyen était de 

0.095 piqûres infectantes/homme/nuit. 

L’analyse de l’exposition à la piqûre a 

montré que l’utilisation de la moustiquaire 

protégeait de 85% des piqûres et que la 

transmission résiduelle s’effectuait de ma-

nière non négligeable à l’extérieur 

(jusqu’à 40%), avant 22h (jusqu’à 25%) 

ou après 6h (jusqu’à 15%) en fonction des 

villages et des tranches d’âge de popula-

tion considérées. 

Discussion : 

Ces enquêtes pré-intervention ontrévélé 

une forte diversité des vecteurs de Plasmo-

dium dans la zone. Le niveau de transmis-

sion était relativement important malgré la 

saison. Une transmission résiduelle per-

siste malgré la présence de MILDA justi-

fiant la nécessité d’évaluer des outils com-

plémentaires capables de gérer les résis-

tances physiologiques et comportemen-

tales. 

Mots-clés:  

Transmission, paludisme, Anopheles, re-

sistance, Burkina Faso. 

 

CO10 : Identification des bases géné-

tiques de la susceptibilité/résistance à la 

THA dans les foyers de la maladie en 

Guinée. 

Justin Windingoudi Kabore, Hamidou Ilboudo, Harry 

Noyes, Oumou Camara,Jacques Kabore, Mamadou 

Camara, Mathurin Koffi, Veerle Lejon, Vincent 

Jamonneau, Annette Macleod, Christiane Hertz-

Fowlerc, Adrien Marie, Gaston Belem, Enock Matovu, 

Bruno Bucheton, Issa Sidibe. 

 

La trypanosomiase humaine africaine 

(THA), maladie létale induite par Trypa-

nosoma (T.) brucei (b.) gambiense, pré-

sente une diversité clinique chez son hôte 

humain en Afrique de l'Ouest, allant d’une 

forme aiguë évoluant rapidement vers la 

phase II, des guérisons spontanées et des 

individus capables de contrôler la parasi-

témie à un niveau faibles, ont été signalés 

dans les foyers endémiques. Pour identi-

fier lesdéterminants génétiques de 

l'hôteimpliqués dans diversité clinique, 

nous avons testé l'association entre les po-

lymorphismes degènes candidats et les 

différents phénotypes cliniques de la THA 

comprenant 232 malades, 79 séropositifs 

et 114 témoins. Après le control qualité, 

les génotypes de 28 SNPs de huit gènes 

ont été utilisés pourl’analyse d'associa-

tion. Les résultats obtenus montrent que 

l’allèle A du gèneIL6 rs1818879 semble 

être associée à un risque plus faible de dé-

velopper une infection latente (p = 0,0001, 

OR = 0,39, IC95 = [0,24-0,63], BONF = 

0,0034) ; et confirment les observations 

précédentes que l'allèle G2 de APOL1(p = 

0,0011, OR = 2,70, IC95 = [1,49-4,91], 

BONF = 0,0301) est associée à un risque 

plus élevé tandis que l’allèleG1(p = 

0,0005, OR = 0,45, IC95 = [0,29-0,70], 

BONF = 0,0129) a un risque plus faible de 

développer la maladie. Nos résultats mon-

trent que les gènes de l'hôte sont impliqués 

dans la modulation de l'infection par T.b. 

gambienseen Guinée et constitue une 

étape importante pour la compréhension 

des interactions hôte-parasite, etoffrent de 

nouvelles perspectives pour l'identifica-

tion de nouvelles cibles diagnostiques ou 

thérapeutiques. 

Mots clés:  

T.b. gambiense, hôte, susceptibilité, résis-

tance, SNP. 

 

CO11 : Impact de cinq années de traite-

ment à l’ivermectine sous directives 

communautaires (TIDC) sur les indica-

teurs entomologiques de la transmission 

de l’onchocercose dans la région des 

Cascades du Burkina Faso. 

Lassane Koala, Achille S. Nikiema, François Drabo, 

Justin Compaoré, Adrien Mg. Belem, Soungalo Traoré, 
Roch K. Dabiré.  

Introduction : 

Une étude entomologique de la transmis-

sion de l’onchocercose à été conduite en  

2012 dans la région des Cascades du Bur-

kina Faso suite à une recrudescence de la 

maladie dans la région en 2010/2011. Un 

traitement  biannuel à l’ivermectine sous 

directives communautaires (TIDC) a été 
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instauré depuis juillet 2011 dans ladite ré-

gion afin d’endiguer la recrudescence. Des 

données entomologiques de base ont été 

recueillies lors de l’étude de la transmis-

sion en vue de comparaisons ultérieures. 

La présente étude compare les données en-

tomologiques recueillies en 2012 aux don-

nées entomologiques recueillies en 2016 

après neuf (9) traitements TIDC. 

Matériel et méthode : 

Les simulies vectrices de l’onchocercose, 

Simulium damnosum s.l, ont été collec-

tées chaque mois de janvier à décembre 

2012 dans les gîtes du fleuve Comoé à 

proximité des quatre villages où les préva-

lences étaient les plus élevées. Elles ont 

ensuite été disséquées et les larves infec-

tantes retrouvées ont été analysées molé-

culairement pour l'identification d’Oncho-

cerca volvulus.  Les indicateurs entomolo-

giques de la transmission ont ainsi été dé-

terminés à partir de ces analyses. Les 

mêmes données ont été collectées en 2016 

de juillet à décembre (6 mois) dans les 

quatre villages de 2012. 

Résultats : 

La comparaison des données entomolo-

giques de 2012 à celles de 2016 indique 

une diminution significative des taux d’in-

fectivité, des charges parasitaires et des 

potentiels de transmission chez les vec-

teurs collectés dans les gîtes des villages 

évalués.  

Conclusion : 

La transmission de l’onchocercose à été 

considérablement réduite dans la région 

des Cascades après cinq années de TIDC. 

 

CO12: Comportement de piqure des 

moustiques infectes, infectieux et non 

infectés en presence d’insecticides  

Camara S,  Koffi A.A., Assi S.B., Ahoua Alou P.L., 

Kouakou K., Pennetier C., Moiroux N., Lefevre T. Et Co-

huet A. 

Introduction : 

La résistance aux insecticides chez les 

moustiques vecteurs demeure une menace 

à l’efficacité des outils de lutte antivecto-

rielle. Cependant, malgré cette baisse 

d’efficacité, les MILDs se montrent effi-

caces pour diminuer l’incidence du palu-

disme. Plusieurs travaux ont montré 

l’existence de modifications comporte-

mentales chez les moustiques infectés lors 

de la prise du repas sanguin. Cette étude a 

pour objectifs de tester si le statut d’infec-

tion de An. gambiae affecte leur compor-

tement de piqûre d’un hôte protégé par une 

MILDs . 

Méthodologie : 

Des volontaires asymptomatiques ont été 

testés pour la présence de P. falciparum 

par gouttes épaisses. Les porteurs de ga-

métocytes ont été conduits au laboratoire 

pour un prélèvement sanguin. Un lot de 

moustiques a été exposé à ce sang infec-

tieux et un autre lot (témoin négatif) au 

même sang chauffé à 43°C pendant 15 mi-

nutes.  Les moustiques exposés ou non à 

l’infection ont été ensuite relâchés dans 

des tunnels de vol 6 jours ou 13 jours après 

le repas de sang, testant leur capacité à tra-

verser une moustiquaire et à piquer un co-

baye. Les moustiques ont été analysés par 

qPCR afin déterminer leur statut d’infec-

tion. 

Résultat : 

Le taux de gorgement en présence d’insec-

ticide des moustiques infectés ou non a été 

respectivement  26,99% et 27,85% à J13 

post-infection (p = 1) ; 37,53 et 31,58% à 

J6  post infection (p = 0,97). La mortalité 

induite par l’insecticide a été de 45,14% 

pour les moustiques infectés et 43,12% 

pour les non infectés (p = 0,98) à J13 post 

infection. A J6 post infection, ce taux a été 

de 20,18% pour les moustiques infectés et 

18,26% pour les moustiques non infectés 

(p=0,957). La mortalité induite par l’in-

secticide à J13  post infection (44.43 %) a 

été significativement plus importante  

qu’à J6 post infection (18.88%) 

(P=0.001).  Le taux de gorgement  en pré-

sence de l’insecticide a été plus faible à 

J13  post infection  (27,12%) comparé J6 

post-infection (35%) (P=0.002). 

Conclusion : 
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Aucun effet de l’infection aux parasites 

sur le taux de gorgement et de mortalité 

induit par l’insecticide n’a été détecté. Les 

résultats révèlent  néanmoins un effet de 

l’âge du moustique qui semble être plus 

sensible aux insecticides en vieillissant, 

expliquant peut-être en partie l’efficacité 

de la moustiquaire malgré la résistance à 

l’insecticide. 

Mots clés :  

An. gambiae, paludisme, insecticides, ré-

sistance Côted’Ivoire. 

 

CO13 : Impact de l’exposition au soleil 

et du stade larvaire sur l’efficacité rési-

duelle de Bacillus thuringiensisisrae-

lensiset  Bacillus sphaericus. 

Barnabas Zogo, Bertin Tchiekoi N’cho, Amal Da-

hounto, Nicolas Moiroux, Ludovic P. Ahoua Alou,  Al-
phonsine A. Koffi, Cédric Pennetier. 

Introduction   

La lutte anti-larvaire basée sur l’utilisation des 

biolarvicidesBacillus thuringiensisisraelensis 

(Bti) et Bacillus sphaericus est une des mé-

thodes de lutte anti-vectorielle recommandée 

par l’OMS pour la lutte contre le paludisme. 

L’efficacité de cette stratégie dépend de l’éco-

logie des vecteurs et de l’activité résiduelle de 

la formulation utilisée. La présente étude a 

pour but d’évaluer l’impact de l’exposition au 

soleil et des stades larvaires sur l’efficacité ré-

siduelle d’une formulation larvicide, Specia-

lizedPheromone and Lure Application Tech-

nology (SPLAT®). 

Matériel et méthodes   

Trente-deux (32)plotsdont 16 couverts (selon 

l’OMS) et 16 non couverts ont été utilisés 

pour mesurer l’efficacité résiduelle de la for-

mulation SPLAT à trois doses (1 g/m², 1.5 

g/m² et 2 g/m²). Deux expérimentations ont 

été menées en utilisant respectivement des 

larves de An.gambiae (Kisumu) du premier 

stade (L1) et du deuxième stade (L2). 

Résultats    

SPLAT à 2 g/m² a induit une inhibition 

d’émergence des larves L1 ≥80% jusqu’à 6 

jours et 18 jours après traitement dans les plots 

couverts et non couverts respectivement. A la 

même dose (2 g/m²), l’inhibition d'émergence 

des larves L2 a été  ≥80% jusqu'à 7 jours et 9 

joursdans les plots couverts et non couverts 

respectivement. Dans les plots couverts, l’ef-

ficacité résiduelle de SPLAT a été considéra-

blement plus courte contre les larves L2 que 

contre les  L1 alors que la différence n’a pas 

été significative dans les plots non couverts.  

Conclusion    

Ces résultatsrévèlent l'impact considérable de 

l’exposition au soleil sur l'efficacité résiduelle 

duBtiet Bs sur le terrainet justifient l’intérêt de 

tenir compte des facteurs environnementaux 

dans les programmes de lutte anti-larvaire. 

Mots clés:  

Bacillus thuringiensisisraelensis (Bti),Bacil-

lus sphaericus, soleil, stade larvaire. 

 

CO14  : Facteurs géographiques de la 

maladie du sommeil en zone de forêt 

ivoirienne (Une analyse comparée de 

trois sous-secteurs de la Côte d’Ivoire 

forestière à Bonon, Sinfra et Méagui). 

Coulibaly B, Fauret P, Ouattara A, Kouakou Ca, Krouba D, 

Adopo R, Kaba D, Rayaisse Jb, Koffi Yjj, Koffi M, Jamon-
neau V, Assi-Kaudjhis J Anoh Kj, Courtin F. 

Introduction 

En Côte d’Ivoire, les phases de déforestation 

suscitées par la mise en place des cultures de 

rente et les mouvements de populations qui 

leurs sont associés, ont été responsables du dé-

clenchement de foyers de Trypanosomiase 

Humaine Africaine (THA). Ces foyers sont 

apparus dans des zones bien précises, sans 

qu’on arrive à identifier les facteurs explica-

tifs. L’objectif du présent travail est d’investi-

guer les combinaisons géographiques favo-

rables ou non à l’apparition et/ou à la persis-

tance de la THA en zone de forêt. 

Matériels et méthodes 

Nous avons choisi deux foyers actifs (Sinfra 

et Bonon) et une zone demeurée indemne de 

THA (Méagui) pour comprendre l’évolution 

distincte de trois territoires forestiers à la géo-

graphie initiale proche mais ayant une récep-

tivité différente à la THA. Des cartes topogra-

phiques des années 1950 et la bibliographie 

relative aux évolutions passées (peuplements, 
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emprise rurale, distribution des glossines et de 

la THA) ont été utilisées. Les données con-

temporaines sont issues d’images satellites 

(Landsat) et d’enquêtes géographiques, ento-

mologiques et médicales/vétérinaires menées 

par l’IPR/IRD en 2000 et 2015. 

Résultats 

La dynamique de peuplements et son impact 

sur l’occupation du sol a été très différente 

entre Bonon, Sinfra et Méagui. Les modalités 

d’élevage diffèrent également entre les 3 

zones, tout comme la gestion des forêts sa-

crées. Ces évolutions géographiques dis-

tinctes semblent pouvoir expliquer les diffé-

rences fondamentales observées d’un point de 

vue entomologique et épidémiologique. 

Conclusion 

Cette étude montre comment les processus de 

construction d’un territoire situé en zone de 

forêt peuvent favoriser ou non l’apparition 

et/ou la persistance de la THA.  

Mots clés :  

Géographie, Forêt, dynamique de peuple-

ment, anthropisation, Trypanosomiase, Glos-

sines. 

CO14bis  : Impact de la lutte anti-vec-

torielle sur les densites et infections de 

glossines dans le foyer de trypanoso-

miase humaine africaine de Bonon 

(Cote d’Ivoire). 

Djohan V, Kaba D, Berte D, Ta BTD, Coulibaly B, Fauret P, 
Kouadio Kam, Solano P, Menan EI, Courtin F 

 

Introduction 

La trypanosomiase humaine africaine (THA) 

demeure une contrainte majeure au dévelop-

pement socio-économique de l’Afrique sub-

saharienne. La Côte d’Ivoire est le second 

pays le plus touché en Afrique de l’Ouest. En 

2016, une lutte anti-vectorielle a été initiée au 

moyen d’écrans imprégnés de deltaméthrine, 

dans le foyer de Bonon, au niveau des lieux 

favorables au contact homme/glossine. Les ré-

sultats de deux années (2016, 2017) de lutte 

anti-vectorielle sont présentés ici.  

Matériel et Méthodes  

Une enquête entomologique effectuée en juin 

2015 a permis de caractériser (espèces, densi-

tés, infections) les populations de glossines 

dans la zone d’intervention. Ces données ont 

servi de support au déploiement de 1997 

écrans en janvier 2016 sur les lieux favorables 

au contact homme/glossine. Les écrans ont 

tous été remplacés chaque année. Une évalua-

tion entomologique et parasitologique a été ré-

alisée à l’aide de 30 pièges sentinelles fixes 

tous les 3 mois pendant 2 ans, suite au premier 

déploiement des écrans en vue de déterminer 

la distribution spatiale des glossines, leur taux 

d’infection et d’identifier les trypanosomes 

circulant dans la zone d’intervention.  

Résultats  

La densité apparente globale par piège (DAP) 

pendant l’enquête de base était de 22,03 glos-

sine/piège/jour avec comme seule espèce 

identifiée : Glossina palpalis palpalis. Après 

un an de lutte, la DAP est passée à 1,22 glos-

sine/piège/jour soit une réduction de 94,4%, 

puis à 0,77 glossine/piège/jour (96,5% de ré-

duction) après 2 ans de lutte. Le taux d’infec-

tion des glossines par les trypanosomes est 

passé de 28,44% à 20,63% après un an et à 

10% après deux ans de lutte.  

Conclusion  

Cette lutte ciblant les glossines a permis une 

réduction de plus de 95% de la DAP des glos-

sines au niveau des lieux favorables au contact 

homme/glossine. Elle entraînera à terme la 

rupture du contact homme-glossine, réduisant 

ainsi la transmission de T. b. gambiense à 

l’homme. Cette lutte anti-vectorielle, associée 

à la surveillance passive mise en place dans 

les structures fixes de santé de la zone, doit 

contribuer à atteindre l’objectif d’élimination 

de la THA comme problème de santé publique 

à l’horizon 2020.  

Mots clés : Trypanosomiase humaine afri-

caine, lutte anti-vectorielle, contact 

homme/glossine, Bonon, Côte d’Ivoire 

 

Flash2: Variation des paramètres cli-

niques et biologiques due à la densité de 
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Plasmodium falciparum chez les en-

fants atteints de paludisme non compli-

qué au Mali. 

Moussa Djimdé, Souleymane Dama, Issaka Sagara, Bakary 

Fofana1, Ogobara K. Doumbo1, Michel Vaillant2, Abdou-
laye A. Djimdé 

Contexte : 

Malgré l'effet de la variabilité des paramètres 

biologiques sur la morbidité et la mortalité 

due au paludisme, il n’est pas insuffisamment 

décrit en Afrique de l'Ouest. L'objectif du pré-

sent travail était de déterminer l'association 

entre les variabilités des paramètres biolo-

giques observés et la densité parasitaire. 

Méthodologie : 

Cette étude est une analyse secondaire d'une 

étude pilote menée au Mali de 2002 à 2003 

pour comparer l’efficacité de artésunate + 

amodiaquine, artésunate + sulfadoxine-pyri-

méthamine et artésunate dans le traitement du 

paludisme non compliqué. La parasitémie à P. 

falciparum a été stratifiée en deux catégories 

(<5 000 et ≥ 5 000 trophozoïtes / μL). Le test 

de Chi2 a été utilisé pour comparer la varia-

tion de paramètres cliniques et biologiques 

spécifiques entre les catégories de densité pa-

rasitaire. 

Résultats :  

Un total de 715 enfants a été inclus dans l'ana-

lyse. Le taux d'hémoglobine était plus faible 

chez les enfants avec parasitémie élevée 

(moyenne ± ET : 10,50 ± 1,84 contre 9,92 ± 

1,68 g / dL, p = 0,0008). Le nombre de leuco-

cytes était plus élevé chez les enfants ayant 

une faible densité parasitaire (11,60 x 109 ± 

5,58 contre 10,7 x 109 / L ± 12,174.11, p 

<0,001). La régression logistique démontre 

que la parasitémie élevée est associée avec le 

jeune âge et une baisse du nombre de leuco-

cyte. 

Conclusion :  

Les résultats montrent que la densité parasi-

taire du paludisme est associée à une détério-

ration du taux d'hémoglobine et du nombre de 

leucocytes. Nos résultats confirment la vulné-

rabilité des jeunes enfants à l'hyperparasité-

mie.  

Mots-clés : 

Plasmodium falciparum, paramètres cli-

niques, biologiques, densité parasitaire, Mali. 
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SESSION 3 : Maladies bactériennes et virales(1)

 

CO15: Epidémiologie moléculaire des 

entérobactéries productrices de bêta-

lactamases à spectre étendu à  Ouaga-

dougou, Burkina Faso. 
Dissinviel Stéphane Kpoda, Abraham Ajayi, Oumar 

Traore, Marius K. Somda, Innocent Kouamé Kouadio, Na-

thalie Guessennd, Lassana Sangare, Alfred S. Traore And 
Mireille Dosso 

Introduction: 

Introduction:  La consommation des bêta-

lactaminesreprésente environ 50% des anti-

biotiques etfigurent parmi les médicaments 

les plus prescrits au monde. Leur utilisation 

est suivie par l’apparition de  résistances à 

plusieurs espèces d’entérobactéries. Cette 

étude avait pour but de déterminer la préva-

lence et l'épidémiologie des gènes de résis-

tance codant pour les entérobactéries pro-

ductrices de bêta-lactamases à spectre 

étendu (BLSE) à Ouagadougou. 

Matériel et méthodes: 

Des échantillons biologiques ont été préle-

vés chez des patients venus dans trois hôpi-

taux de Ouagadougou (CHU-YO, CHUP-

CDG et HOSCO). L'identification des 

souches et les tests de sensibilité aux anti-

biotiques ont été effectués en utilisant 

destechniques bactériologiques convention-

nelles. Les souches productrices de BLSE 

ont été détectées chez des entérobactéries en 

effectuant des tests phénotypiques sur 486 

souches selon les critères deCLSI.L’étude 

moléculaire des gènes codant les BLSE 

consistait à  l'extraction de l’ADN des 

souches phénotypiquement productrices de 

BLSE par choc thermique, à la préparation 

du mélange réactionnel PCR en utilisant des 

amorces spécifiques. Après amplification 

dans desthermocycleurs, l’électrophorèse 

des amplicons a été faite sur gel d'agarose 

1,5%, et la  visualisation des bandes spéci-

fiques par un système automatisé ( Gel doc 

System ). Les données ont été saisies et ana-

lysées à l'aide du logiciel Excel et ANOVA 

GraphPadPrism version 5.01. 

Résultats: 

Sur 486, un total de 187 (38,5%) souches 

productrices de BLSE identifiées par un test 

phénotypique ont été détectées, 67,9% 

(127) provenaient de CHU-YO, 23,5% (44) 

de CHUP-CDG et 8,6% (16) de HOSCO. 

La prévalence globale des souches BLSE 

hébergeant les gènes bla était de 11,2% 

(21/187) et la prévalence des souches pro-

ductrices de BLSE par type de  gènebla( 

blaTEM, blaSHV et blaCTX-M) étaitres-

pectivement de 26,2% (49/187), 5,9% ( 

11/187) et 40,1% (75/187). Parmi ces 

souches, 39,6% des E. coli hébergeaient les 

gènes blaCTX-M et Klebsiellaspp 5,9%. 

Key words: 

Epidémiologie; ESBL,entérobactéries; Bla 

gènes; Burkina Faso. 

 

CO16: Les pathologiesorales chez les 

personnes vivant avec le VIH au Bur-

kina Faso. 

Seydou Ouattara, Benoit Varenne, Et Poul Erik Peter-
sen. 

Introduction 

Certaines maladies opportunistes liées au 

VIH sont bien connues comme les patholo-

gies digestives et métaboliques. D’autres 

sont moins bien connues comme les patho-

logies orales qui pourtant apparaissent pré-

cocement. 

L’objectif de cette étude est de déterminer 

la fréquence des pathologies orales chez les 

personnes vivant avec le VIH (PvVIH) au 

Burkina Faso et de les décrire afin d'orienter 

les personnels de santé vers un diagnostic 

précoce de la maladie.. 

Matériel et Méthode 

Il s'agit d'une étude transversale cas-témoin 

quis’est déroulée d’Avril 2008 à Décembre 

2009 à Ouagadougou et Bobo-Diou-

lasso.L'enquête a concerné 1464 partici-

pants âgés de 5 à 34 ans. Les données ont 

été recueillies lors d’un examen clinique 

conforme aux recommandations de l’OMS.  

Résultats  
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Notre population était majoritairement fé-

minine (63,1%). L'âge moyen était de 20 

ans.La proportion de personnes vivant avec 

le VIH était de 41,1%. 

La prévalence des pathologies dentaires 

était similaire dans les 2 groupes. Par contre 

la prévalence des  pathologies de la sphère 

orale étaient significativement plus élevées 

(χ2=9,1 ; p<0.05) chez les PvVIH. Les pa-

thologies les plus fréquemment rencontrées 

étaient les infections fongiques (6,71%) et 

les ulcérations (1%) siégeant sur la langue 

et les lèvres. 

Conclusion 

Certaines pathologies orales comme les 

candidoses et les leucoplasies sont fré-

quentes chez les PvVIH, d'apparitions pré-

coces et souvent révélatrices de l'infection 

en raison de la forte association. Savoir les 

reconnaitre peut aider au dépistage précoce 

et à instaurer une prise en charge  rapide. 

 

CO17: Analyse de la diversité des po-

pulations de Xanthomonasaxonopo-

dispv. manihotiset évaluation du ni-

veau de résistance des variétés de ma-

nioc vulgarisées au Burkina Faso. 

Issa Wonni, Florence Yameogo, Fatou Ba, Charlotte 
Tollenaere Boris Szurek, Christian Vernier. 

Introduction 

La bactériose vasculaire du manioc (CBB 

pour CassavaBacterialBlight), causée par 

Xanthomonasaxonopodispv. manihotis 

(Xam), est une maladie importante du ma-

nioc dont l’agent pathogène a été récem-

ment décrit au Burkina Faso. Afin de déve-

lopper des stratégies de contrôle durable 

contre la CBB, notre étude a pour objectif 

d’appréhender la diversité des populations 

de Xam à travers les zones de production du 

manioc. 

Matériel et methodes : 

Entre 2015 et 2017,nous avons collec-

tées354 de souches de Xam, qui ont été ana-

lysés du point de vu génétique et phénoty-

pique. Six variétés de manioc, vulgarisées 

au Burkina Faso, ont été criblées avec la di-

versité représentative des souches de Xam. 

Résultats 

Le MLVA (Analyse Multilocus VNTR)de 

306 souches a révélé une forte diversité gé-

nétique au sein des populations de 

Xam(He=0.6).Cette diversité est très im-

portante à l’échelle région et parcelle, de 

même qu’au sein des populations issue 

d’une seule plante. L’analyse des effecteurs 

de type TAL, montre deux types de profil 

différenciant les souches en deux groupes 

génétiques. Du point de vu résistance varié-

tale, toutes les six variétés sont susceptibles 

d’être attaquées par Xam.Elles sontsen-

sibles en infection foliaire mais tolérantes 

en infection sur tige. 

Conclusion 

La connaissance de la structure des popula-

tions pathogènes et de leur dynamique dans 

le temps et dans l’espace est primordiale 

pour l’amélioration et le déploiement des 

variétés de manioc. 

 

CO18: Profil actuel des infections op-

portunistes et facteurs associés au dé-

cès chez des patients infectés par le 

vih hospitalisés à Bobo-Dioulasso. 

Armel Poda, Rainatou Boly, Jacques Zoungrana, Firmin 

Kaboré, Alexandre Boena, Issouf Yaméogo, Hadou Séré, 

Abdoul-Salam Ouédraogo, Adrien Sawadogo, Jean-Bap-

tiste Andonaba, Athanase Millogo. 

Introduction: 

Malgré la disponibilité du dépistage et du 

traitement ARV, les infections liées au VIH 

constituent toujours une part importante des 

motifs d'hospitalisation. Cette étude avait 

pour objectifs de décrire le profil actuel des 

infections opportunistes et d’identifier les 

facteurs associés au décès chez des patients 

infectés par le VIH hospitalisés dans le ser-

vice des maladies infectieuses du CHU 

Sourô Sanou (CHUSS) de Bobo-Dioulasso. 

Matériel Méthode: 

Il s'agissait d'une étude transversale à col-

lecte rétrospective des variables à partir des 

dossiers médicaux de patients infectés par 

le VIH hospitalisés du 1er janvier 2011 au 

31 décembre 2015 au service des maladies 

infectieuses du CHUSS. Nous avons ana-

lysé le profil des patients et identifier les 
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facteurs associés au décès avec un modèle 

de régression logistique. 

Résultats: 

Sur les 5 ans 1169 patients ont été hospita-

lisés dont 730 patients infectés par le VIH 

(62,5%).Pour les patients infectés par le 

VIH le sex-ratio était de 0,66. L'âge moyen 

était de 40,28 ans ± 10,72 ans. Le taux 

moyen de lymphocytes T CD4 était de 

133,96 cellules/mm3 dont 79% avaient 

moins de 200 cellules/mm3. Près de la moi-

tié des patients (47,5%) était sous traitement 

antirétroviral au moment de l'hospitalisa-

tion. Les principaux diagnostics étaient la 

tuberculose (20,7%), les gastroentérites 

(19,3%), les pneumopathies bactériennes 

(15,7%). Le taux de mortalité globale était 

de 33,4%. Les pathologies les plus létales 

étaient la cryptococcose neuroméningée (75 

%), les sepsis (75%) et les méningites bac-

tériennes (70,4%). Les facteurs indépen-

dants associés au décès durant la période 

d'étude étaient l'état général altéré (ORa 2,7 

IC95% 1,7-4,1 p< 0,001), l'âge > 40 ans 

(ORa 1,8 IC95% 1,2-2,7 p< 0.001), la durée 

d'hospitalisation >30 jours (ORa 2,5 IC95% 

1,2-5,2 p< 0,001) et la présence d'un dia-

gnostic secondaire (ORa 2,2 IC95% 1,2-3,9 

p=0,003). 

Conclusion: 

Les maladies liées au VIH constituaient les 

principaux motifs d'hospitalisation de notre 

service. La mortalité demeurait toujours 

élevée d'où la nécessité d'un dépistage pré-

coce et d'une mise en route précoce du trai-

tement antirétroviral. 

Mots-clés :  

VIH/Sida – Infections opportunistes – ARV 

– Hospitalisation. 

 

CO19: Confirmation des cas de Den-

gue durant l’épidémie de 2016 au 

Burkina Faso. 

Kagone S Thérèse, Dicko Amadou, Tinto Bachirou, 

Kania Dramane, Sylvie Zida, Yaro Seydou, Diallo 

Hama, Yameogo Issaca, Bicaba W. Brice, Fall Ga-

mou, Faye Ousmane, Sow Abdourahmane, Hien W. 

Hervé, Simpore Jacques, Meda Nicolas 

Introduction 

Le Burkina Faso a connu une épidémie 

de Dengue en 2016 durant laquelle le 

Laboratoire National de Référence des 

Fièvres Hémorragiques Virales a joué 

un rôle majeur dans la confirmation des 

cas.  

Matériels et Méthode : 

En plus de la dengue, d’autres virus à 

fièvre hémorragique ont également été 

recherchés par la technique de RT-PCR 

en temps réel, l’ELISA/IgM, la séroneu-

tralisation et le séquençage sur des pré-

lèvements sanguins collectés entre oc-

tobre et décembre 2016. 

Résultats 

Au total 342 échantillons ont été analy-

sés. Ces échantillons ont été collectés 

sur des patients suspects ou probables 

de dengue des villes de Ouagadougou 

(234 échantillons), Dori (1 échantillon) 

et Bobo Dioulasso (107 échantillons). 

Au terme des analyses, 65 (19%) échan-

tillons ont été confirmés parmi lesquels 

on dénombre sept réactions croisées. La 

majorité des cas positifs, 49 (75,38%) 

provenaient de Ouagadougou et 16 

(24,62%) de Bobo Dioulasso. Les 65 

échantillons positifs correspondent à 59 

patients dont 49 résidant à Ouagadou-

gou et 10 à Bobo Dioulasso. Les spéci-

mens présentant des réactions croisées 

ont été tous confirmés pour la Dengue et 

deux cas de co-infections avec la Fièvre 

jaune plus une avec Zika ont été trouvés. 

Les analyses de séquençage du virus ont 

révélé la circulation du sérotype 2.  

Conclusion 

Le LNR-FHV a permis de confirmer la 

circulation du virus de la Dengue durant 

en 2016 au Burkina Faso. Ces confirma-

tions ont contribué à renforcer la riposte 

face à l’épidémie. 

Mots clefs :  

Dengue, confirmation, LNR-FHV, Bur-

kina Faso. 
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CO20: Résistance des bacilles Gram 

négatif  aux antibiotiques dans les pus 

au CHUSS. 

Arnaud Zougmoré, Aminata Sidibé.Odilon Kaboré. 

Abdoul-Salam Ouédraogo,Soufianesanou  ; Aminata 

Ouattara 

Introduction 

L ECB des pusest couramment réalisé 

au laboratoire du CHUSS. Il permet 

d’isoler les germes responsables du pro-

cessus suppuratif. Au Burkina Faso peu 

de données existent sur la responsabilité 

des Bacilles Gram négatif  dans le pro-

cessus suppuratif. 

Méthodologie : 

étude rétrospective à visée descriptive 

allant du 1er Janvier 2007 au 30 Juillet  

2017. Tous les échantillons de pusposi-

tifs à un bacille Gram négatif   durant la 

période de l’étude ont été inclus L’iden-

tification d’espèce a utilisé les carac-

tères biochimiques et culturaux clas-

siques. Le phénotype BLSE  a été mis 

en évidence par la résistance aux péni-

cillines, aux C3G à l aztréonam mais pas  

aux cephamixines ni aux carbapenèmes. 

Le phénotype carbapénèmase , par une 

résistance aux carbapenème mais pas l 

aztréonam . 

Résultats : 

115 échantillons, avec un âge moyen 

des patients de  24.99 ans de prédomi-

nance masculine  de 54,78%  ont été in-

clus. 

Six (6) germes  avec une forte préva-

lence pour Escherichia coli, Klebsiel-

lapneumoniae et Pseudomonas aerugi-

nosa .La phénotype BLSE était retrou-

vée à 64% chez Escherichia coli et 17% 

chez Klebsiellapneumoniae. Un seul cas 

de production de carbapénémase a été 

observé chez Escherichia coli.Ces 

germes ont montré une forte résistance 

aux autres familles d’antibiotiques que 

sont les Fluoroquinolones et les Amino-

sides. Ces résistances étaient majoritai-

rement  communautaire . 

Conclusion :  

Cette étude confirme l’importance de la 

surveillance de la résistance aux antimi-

crobiens dans nos structures sanitaires. 

Dans le contexte de la quasi inexistence 

de barrière hospitalo-communautaire , 

cette  surveillance  pourrait mieux gui-

der le choix des protocoles thérapeu-

tiques . 

Mots clés :  

Résistance ; Carbapénèmase  ; Pus ; An-

tibiotiques. 

 

CO21 : Séro - épidémiologie du virus 

de l’hépatite E et de l’influenza A 

chez l’humain et le porc à Bobo-Diou-

lasso au Burkina Faso. 

Tialla Dieudonné, Snoeck Chantal, Dahourou Lai-

bané Dieudonné, Sausy Aurélie, Cissé Assana, Sagna 

Tani, Ilboudo Abdoul Kader, Sanou Moumouni Ar-

mel1, Kouanda Séni, Ouédraogo Georges Anicet3 

Judith, Muller Claude, Tarnagda Zékiba. 

 

L’objectif de cette étude a été d’évaluer la 

prévalence de l’hépatite E et de l’influenza 

A chez des porcs et des personnes en con-

tact direct et permanant avec le porc à 

Bobo-Dioulasso au Burkina Faso. Ainsi, le 

statut sérologique individuel, de 600 per-

sonnes et de 600 porcs, a été déterminé par 

le test « Enzyme Linked Immuno Sorbent 

Assay ». Aucune personne n’a été détectée 

positive à l’influenza A ; cependant, 6,83% 

(41/600) des porcs l’ont été. Quant à l’hé-

patite E, la prévalence a été évaluée à 

80,17% (481/600) chez les porcs et à 

26,83% (161/600) chez les humains. Au 

vue de ces résultats, une synergie d’action 

entre Médecins et vétérinaires doit être mise 

en place pour lutter efficacement contre ces 

deux zoonoses.   

Mots-clés :  

Epidémiologie, Hépatite E, Influenza A, 

Zoonose, Santé publique, Burkina Faso. 

 

CO22 : Epidémiologie et caractérisa-

tion moléculaire des virus influenza 

au Burkina Faso, 2014-2015. 
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Armel M. Sano1, Sampoko Carine M. Wandaogo, Armel 

Poda1, Laure Tamini, Anselme E. Kyere, Tani Sagna, Ma-

caire S Ouedraogo, Maude Pauly, Judith M. Hübschen, 

Claude P. Muller, Zekiba Tarnagda, Chantal J. Snoeck. 

Contexte : 

Malgré le lourd fardeau des infections res-

piratoires au Burkina Faso, peu de données 

existent sur leurs étiologies. Cette étude vi-

sait à : (i) déterminer la prévalence et la sai-

sonnalité des virus influenza chez les en-

fants de moins de cinq ans présentant un 

syndrome grippal (SG) ou une infection res-

piratoire aiguë sévère (IRAS) ; (ii) : décrire 

les caractéristiques génétiques de ces virus 

ayant circulés au cours de la période 

d’étude. 

Méthodes : 

De janvier 2014 à décembre 2015, des 

échantillons respiratoires ont été prélevés 

chez 743 patients atteints de SG et 181 at-

teints d’IRAS dans six centres de santé du 

Burkina Faso. Les virus influenza A et B 

ont été détectés par la RT-PCR en temps 

réel suivis du sous-typage. Les génotypes 

des sous-types A/H1N1 et A/H3N2 ont été 

déterminés en effectuant une analyse phylo-

génétique sur les séquences du gène de l’hé-

magglutinine (HA). Les données de surveil-

lance de FluNet et de cette étude ont été uti-

lisées pour identifier les périodes de trans-

mission accrue des virus influenza. 

 

CO23 : Séroprévalence des anticorps 

neutralisants des adénovirus de type 

C5, D26 et B35 chez les adultes et les 

enfants du Burkina Faso : Impact sur 

les vaccins dérivés des vecteurs adé-

noviraux de type « rares ». 

Aline Ouoba, Océane Paris, Sofia Salazar, Thi Thu 

Phuong Tran, Hiep Tran, Sodiomon B Sirima,Amidou 

Diarra, Dramane Kania, Isidore T. Traoré, Hervé M. 

Hien, Philippe Van De Perre, Edouard Tuaillon, Eric Kre-
mer &Franck Mennechet. 

Introduction 

Le vecteur à base d'adénovirus (AdV) est 

l'un des outils de délivrance d'antigène les 

plus efficaces. Cependant, l'immunité pré-

existante des adénovirus peut grandement 

modifier l'efficacité et la toxicité de 

l'AdV.De de ce fait le développement de 

nouveaux vaccins a favorisé les types 

d'AdV avec une faible séroprévalence en 

Europe et en Amérique du Nord comme 

HAdV-D26 et HAdV-B35.  

Matériel et Méthode : 

Une étude transversale a été réalisée entre 

2016 et 2017 sur des serum provenant du 

Burkina Faso. Les analyses ont été faites 

au laboratoire de « Récepteurs, Trafic In-

tracellulaire et Vectorologie »  de l’IGMM 

de Montpellier en utilisant des techniques 

ELISA et de séroneutralisation (n=125) et 

un modèle ex vitro expérimental basé sur 

l'activation des cellules dendritiques par 

des immunosuppresseurs (n= 95). 

Résultats  

Les titres d’anticorps neutralisants (NAb) 

HAd-C5 et HAdV-D26étaient inférieurs à 

10 pour respectivement 33% et 40% et su-

périeur à 100 pour respectivement 39% et 

27%. La séroprévalence de HAdV-D26 est 

en effet faible (2%), dans la population fran-

çaisemais élevée (≈71%) dans la population 

burkinabé. En revanche, la sérologie 

HAdV-B35 semble faible pour toutes les 

populations testées. 

Conclusions  

Nos données indiquent que l'Afrique de 

l'Ouest n'est pas la région idéale pour les 

vaccins dérivés de HAd26-D26.Notre tra-

vail donne un aperçu de la possibilité d'uti-

liser des types d'AdV spécifiques pour les 

vaccins en fonction des populations des 

zones à risque d’épidémies de pathogènes et 

souligne également les lacunes dans nos 

connaissances sur la séroprévalence de 

l'AdV. 
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SESSION 4 : Surveillance et contrôle (1) 

 

CO24  : Prévalenceélevée de l’infec-

tion à hépatite B au Burkina Faso 

(1996-2017): Revue systématique 

avec méta-analyse d’études épidémio-

logiques. 

M Lingani, T Akita, S Ouoba, Am Sanou, A 

Sugiyama, Z Tarnagda, M Ohisa2, H Tinto, S 
Mishiro, J Tanaka. 

Introduction: 

L’Hépatitevirale B (VHB) représente 

une cause majeure de cirrhoseet de can-

cer hépatique au Burkina Faso. Cepen-

dant l’information sur son ampleur reste 

dispersée. Nous proposons de résumer 

les informations disponibles pour mesu-

rer l’étendu du problème. 

Méthode: 

Nous avons conduit une revue systéma-

tique avec méta-analyse d’articles 

scientifiquesd’études conduites au Bur-

kina. La méthode de méta-analyse avec 

model à effets fixes a étéutiliséeà l’aide 

du logicielSTATA13.  

Résultats: 

Au total,22 études avec un échantil-

londe 99672 individus ont été évaluées. 

La prévalence générale était de 11.2%. 

En analyse sous-groupe, elle était de 

9.4, 11.1, 11.8, et 12.6% respectivement 

dans les études conduites en population 

générale, femme enceinte, donneur de 

sang, et VIH+. La région de l’ouest était 

plus atteint que le centre (12.7% 

vs10.6%), moinsatteint que la boucle du 

Mouhoun (14.7%) et le centre-ouest 

(14.7%). Lemilieu rural était plus atteint 

que l’urbain. La prévalence a significa-

tivement baissé avec l’introduction du 

vaccin hépatite dans le PEV. 

Conclusions: 

Il y a environ 1.8-2.1 million de 

VHB+au Burkina. Les efforts devront 

s’organiser autour dutraitement efficace 

en Tenofoviraccessible$48/an en format 

générique et aussi la quantification de 

l’AND viralen routine pour guider le 

traitement. 

 

CO25: Evaluation de la qualite des 

donnees d’une enquete de grande en-

vergure. 

Serge M.A. Somda ; Yacouba Kone1; Sidi K. Traore 

; Edwige E. I. Ouattara ; Julia Lohmann ; Hervé M. 
Hien. 

Introduction  

Les grandes enquêtes sont courantes 

dans de nombreux domaines de la re-

cherche en population. De grandes 

quantités de données sont collectées sur 

plusieurs variables. Il est généralement 

très difficile d’assurer la qualité de l’en-

semble de ces données. Nous proposons 

ici une évaluation de la qualité des don-

nées d’une grande enquête ayant cou-

vert la moitié de la superficie du Bur-

kina Faso. 

Matériel et methods : 

L’Enquête Finale sur l’Evaluation 

d’Impact de la stratégie de Financement 

Basé sur les Résultats réalisée au Bur-

kina Faso en avril - mai 2017 sur 24 dis-

tricts sanitaires visait à d’évaluer l’im-

pact de cette politique sur le fonctionne-

ment des formations sanitaires et l’état 

de santé des communautés. Elle com-

portait une composante d’évaluation 

des formations sanitaires, des agents de 

santé et des prestations et une autre 

d’évaluation de l’état de santé et du 

comportement de santé des ménages. La 

base contenait 21 tables de données 

avec au total 1805 variables, 573 forma-

tions sanitaires et plus de 55000 indivi-

dus. Nous évaluons la qualité des don-

nées après collecte et nettoyage au 

Centre MURAZ. Le rapport « Valid In-

valid Missing Outliers » est un docu-

ment synthétique permettant de s’assu-

rer de la qualité des données. 

Résultats : 
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Au niveau des données sur les forma-

tions sanitaires, sur 1183 variables col-

lectées, 197 avaient un niveau de vali-

dité de 100%. Les données à validité 

élevée étaient de 1035. Pour ce qui con-

cerne les données des ménages, sur 622 

variables collectées, 571 avaient un ni-

veau de validité élevé. 

Conclusions 

Il faut noter que l’essentiel des données 

invalides concernait des données man-

quantes. Pour une meilleure qualité des 

données, il serait judicieux de prévoir 

des valeurs par défaut à la préparation 

de la collecte. 

Keywords :  

Gestion des données ; Assurance Qua-

lité ; Contrôle de Qualité ; Informatique 

Médicale ; Financement Basé sur les 

Résultats. 

 

CO26 : Portage fécal des entérobacté-

ries productrices de beta-lactamase à 

spectre étendu au Centre Hospitalier 

Universitaire Blaise COMPAORE : 

prévalence, résistances associée et 

facteurs de risque. 

Soré S., Ouédraogo A.S., Sanou S., Ilboudo K.S., Sa-
nou I., Dakouo N.P., Béogo S., Djamalladine M.D. 

Introduction: 

Les entérobactéries productrices de 

bêta-lactamase à spectre étendu (E-

BLSE) posent de sérieux problèmes de 

prise en charge des infections. Le but de 

notre étude était de déterminer la préva-

lence du portage entérobactéries pro-

ductrices de bêta-lactamase à spectre 

étendu, et d’en analyser les facteurs de 

risque.  

Matériel et méthodes: 

Une étude transversale a été menée au-

près des patients et des volontaires. 

Après leur consentement éclairé, des 

écouvillonnages rectaux ont été réalisés,  

qui a permis d’isoler les E-BLSE sur 

(hektoen+4µg/L de céfotaxime). Les 

entérobactéries isolées on été ensuite 

identifiées et ont été confirmées par un 

test de synergie combinant les doubles 

disques (C3G et amoxicilline+ acide 

clavulanique). Enfin la résistance asso-

ciée a été faite en testant la sensibilité 

des souches par la méthode de diffusion 

des disques. 

Résultats: 

Au total 189 échantillons ont été inclus 

qui ont permis d’isoler 115 E-BLSE 

chez 103 porteurs soit une prévalence 

globale de 54,49%, soit 55, 68% chez 

les patients et 53,46% parmi les volon-

taires. Escherichia coli étaient majori-

taire soit 71%. Les E-BLSE isolées 

avaient une résistance associée aux mé-

ropénème, à la norfloxacine, au co-

trimoxazole. Le sexe, l’âge, la prise an-

térieure d'antibiotiques  n’étaient pas as-

sociés à un risque de portage des E-

BLSE. 

Conclusion : 

Cette étude sur la prévalence des E-

BLSE rapporte des résultats très inquié-

tants. Il y a une urgence à développer les 

mesures de surveillance de la diffusion 

de ces souches multirésistantes. 

 

CO27 : Expérience de lâcher et de re-

capture des moustiques génétique-

ment modifiés mâles stériles : percep-

tions des acteurs locaux à l’Ouest du 

Burkina Faso. 

Nourou Barry, Léa Paré Toé, Patrice Toé. 

Introduction : 

Dans le cadre de ses activités visant la 

mise au point des moustiques généti-

quement modifiés comme technologie 

innovante de lutte contre le paludisme, 

le projet Target Malaria, un consortium 

de recherche à but non lucratif, envisage 

des lâchers à petite échelle des mous-

tiques mâles stériles. Ces moustiques 

génétiquement modifiés et leurs futurs 

lâchers sont différemment perçus par les 

acteurs locaux. Cette étude vise à appré-

hender ces perceptions. 

Matériel et méthode : 
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L’étude a été conduite suivant la dé-

marchede l’approche qualitative. Les 

données ont été collectées auprès des 

équipes de recherche du projet, des 

communautés locales du site où inter-

vient le projet ainsi qu’auprès des com-

munautés de deux villages riverains du 

site d’étude.Ainsi, 45 entretiens appro-

fondis ont été réalisés. Les données ont 

été enregistrées, transcrites puis analy-

sées sur la base du contenu thématique. 

Résultats : 

L’étude montre que les répondants ont 

des perceptionsdifférentes sur les mous-

tiques mâles stériles. Pour l’équipe de 

recherche du projet, ces moustiques ne 

sont qu’une technologie permettant de 

répondre à certaines hypothèses de re-

cherche. Les communautés du sitedu 

projetperçoivent les moustiques mâles 

stériles comme des moustiques faibles, 

inutiles, impuissants, incapablesde cau-

ser un quelconque danger à 

l’homme.Dans les villages riverains du 

site du projet, ces moustiques sont per-

çus comme des moustiques qui vont 

grossir après modification. Par ail-

leurs,en dépit des craintes émises par 

certains répondants à l’égard de ces 

moustiques transgéniques, la plupart ont 

confiance au fait que leur lâcher sera 

sans danger. 

Conclusion : 

Malgré la divergence de perceptions sur 

les moustiques mâles stériles, la plupart 

des répondantsont confiance au travail 

fait par le projet. Selon eux, il s’agit 

d’un travail reconnu par le gouverne-

ment et pensent par conséquent que les 

lâchers de ces moustiques ne visent pas 

à causer des problèmes de santé aux po-

pulations. 

Mots clés : 

Target Malaria, moustiques mâles sté-

riles, essais expérimentaux, lâchers-re-

captures des moustiques, sciences so-

ciales, Burkina Faso.  

 

CO28: Surveillance épidémiologique 

de la Fièvre jaune au Burkina Faso de 

2001 à 2016. 

Kagone S Thérèse, Tinto Bachirou, Dicko Amadou, 

Zango Alidou, Rouamba Issé,  Kania Dramane, Syl-

vie Zida, Yaro Seydou, Diallo Hama,  Yameogo Is-

saka, Dbicaba W. Brice, Fall Gamou, Faye Ous-

mane, Sow Abdourahmane, Hien W. Hervé, Simpore 
Jacques, Meda Nicolas. 

Introduction  

La fièvre jaune est une maladie infec-

tieuse virale due à un arbovirus de type 

flavivirus, appelé virus amarile. Le Bur-

kina Faso figure parmi les pays endé-

miques pour la maladie mise sous sur-

veillance depuis 2001. Notre étude vise 

à suivre l’épidémiologie de la fièvre 

jaune et l’impact des mesures de lutte. 

Matériels et Méthode : 

Au total 2246 prélèvements de sang pro-

venant de 61 districts sanitaires des 

treize régions du Burkina Faso ont été 

effectués et acheminés au LNR-FHV 

entre 2001 et 2016. Tous les prélève-

ments ont été réalisés en tenant compte 

de la définition de cas suspect de Fièvre 

Jaune selon l’OMS. La technique de 

triple emballage a été utilisée pour 

l’acheminement des échantillons des 

districts sanitaires au LNR-FHV. Tous 

les échantillons ont été ensuite analysés 

au LNR-FHV pour la recherche des IgM 

et IgG anti amaril. 

Résultats 

L’âge moyen de la population était de 

18.68 ans. Les individus de moins de 5 

ans étaient les plus représentés avec 

40% de la population d’étude. Sur les 

2246 échantillons analysés, 94 étaient 

positifs aux IgM anti amarile soit 4,18 

% des échantillons. 95.73% des per-

sonnes ne connaissaient pas leur statut 

vaccinal, 4.05% étaient à jour de leur 

vaccination. Parmi les 94 positifs, 11 

personnes étaient à jour de leur vaccina-

tion et 83 ne connaissaient pas leur sta-

tut vaccinal.  

Conclusion 



19èmes Journées des Sciences de la Santé de Bobo-Dioulasso 

Thème : « One Health pour un développement Durable»  
Page 48 

 

La positivité des 11 personnes vacci-

nées nous amène à nous interroger sur 

les vaccins contre la fièvre jaune utilisés 

par les populations. 

Mots clefs :  

Fièvre jaune, surveillance, LNR-FHV, 

Burkina Faso. 

  

CO29: Etude du comportement 

sexuel et du statut sérologique VIH 

des personnes sexuellement actives 

dans le Système de Surveil-lance Dé-

mographique et de Santé (SSDS) de 

Nouna. 

Moubassira Kagone, Maurice Ye, Aboubacar Coulibaly, 
Ali Sie. 

Contexte etobjectifs: 

Le VIH/SIDA demeure la maladie qui pré-

sente le taux de létalité le plus élevé avec 

15,4% (rapport annuel 2010). Il constitue 

un problème de santé publique en Afrique 

où les conditions de vie et les pratiques 

sexuelles ont favorisé sa rapide dissémina-

tion. Cette étude a pour but d’analyser la 

structure du réseau sexuel des hommes et 

des femmes en relation avec leurs caracté-

ristiques sociodémographiques et le 

VIH/SIDA dans la communauté semi rurale 

de Nouna au Burkina Faso. 

La méthode utilisée : 

Il s’agit d’étude transversale quantitative et 

qualitative. Un sondage aléatoire simple de 

2000 individus, 34 focus group et 18 entre-

tiens individuels,  hommes et femmes âgés 

de 15 à 49 ans, entre mars 2011 et février 

2012. Les données quantitatives ont été ana-

lysées par Stata. Par le moyen de la tech-

nique de l’interview individuelle et de focus 

groupe des données qualitatives ont été col-

lectées et procéder à l’analyse de contenu. 

Résultats: 

L’étude a permis de recueillir des informa-

tions sur le comportement sexuel. On cons-

tate que 87,10% des femmes et 78,41% des 

hommes n’ont jamais utilisé de préservatif 

parmi ceux qui ont eu au moins un rapport 

sexuel. De même, 7,26% des hommes 

contre 1,67% des femmes l’ont toujours uti-

lisé. Au cours de l’étude 1148 tests ont pu 

être réalisés. Le taux d’acceptation du test 

était de 97,28%.  Parmi les résultats, nous 

avons eu : 26 résultats positifs soit 2,26% ; 

1122 résultats négatifs soit 97,74%. 

Discussion et conclusion : 

D’une façon générale le multi partenariat et 

la fréquence des personnes qui n’ont jamais 

utilisé le condom augmentent avec l’âge.  

Les mots clés :  

VIH/SIDA, comportement, statut sérolo-

gique. 

 

CO29 bis : Evaluation de la perfor-

mance du test de diagnostic rapide 

SDBioline Malaria Ag Pf, Pan lors 

d’une enquête épidémiologique au 

Burkina Faso. 

Kone Amariane M.M.; Thiombiano Cherileïla; Badolo 

Hermann, Sawadogo Jonh1, Sie Aziz ; Hien Hervé, Meda 

Nicolas 

Introduction : 

Dans les zones inaccessibles à la microsco-

pie, le diagnostic présomptif était la seule 

méthode. Pour un traitement rationnel et 

éviter la résistance aux antipaludiques , la 

confirmation  biologique s’impose et les 

tests de Diagnostic Rapide (TDR) seraient 

une alternative. Cependant la fiabilité de ces 

tests est remise en cause par certains presta-

taires. 

Cette étudea pour objectif d’évaluer la per-

formance du TDRpalu SD BiolineMalaria 

Ag Pf, Pan par rapport à la microscopie. 

Méthodes : 

L’enquête a été réalisée dans 6 districts sa-

nitaires  et a concerné 288 participantspen-

dant la période d’avril à juin 2017. Les TDR 

et gouttes épaisse ont été réalisés sur le ter-

rain et la lecture des lames au laboratoire de 

parasitologie du Centre Muraz.   

Résultats : La densité parasitaire variait de  

16 à 13470 p/μl de sang, avec une moyenne 

de 279,88 p/μl de sang. Plasmodium falci-

parum était l’espèce plasmodiale retrouvée 

à 100%. Les cas de paludisme retrouvés 

avec la goutte épaisse étaient de 17,01%  

et15,62%  avec le TDR palu. 
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La sensibilité du TDR était de 81,63% et la 

spécificité à 97,9%.La valeur prédictive po-

sitive (VPP) était  de 88,89% et la valeur 

prédictive négative (VPN) de 96,30%.La 

sensibilité était de 100% quand la densité 

parasitaire était supérieure à 300 p/μl de 

sang. 

Conclusion : 

Au vue de ses performances, le TDR SD 

Malaria Pf. Pan serait un outil qui aiderait 

au diagnostic du paludisme dans les struc-

tures sanitaires qui n’ont pas la microscopie 

et également pour les enquêtes épidémiolo-

giques. 

Mots clés :  

Performance ; TDR paludisme ;  Gouttes 

épaisses ; enquêteépidémiologique ; Bur-

kina Faso.  
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SESSION 5 : Médecine(1) 

CO30: Aspects epidemiologiques, 

diagnostiques et therapeutiques des 

communications bucco-sinusiennes 

au CHU Yalgado Ouedraogo. 
Ouedraogo Rw-L, Millogo M, Konsem T, Elola A, 

Sanou Sm, Beogo R, Gyebre Ymc, Ouedraogo D, 
Ouoba K.. 

 

La communication bucco-sinusienne se 

définit comme étant une solution de 

continuité de la séparation entre les ca-

vité buccale et sinusiennes.  

But:  

Analyser les aspects épidémiologiques, 

dia¬gnostiques et thérapeutiques des 

communications bucco-sinusiennes au 

CHU Yalgado Ouédraogo de Ouaga-

dougou. 

Méthode: 

Il s’est agi d’une étude prospective sur 

02ans, portant sur 65 cas enregistrés 

dans les services d’ORL et de Stomato-

logie et chirurgie maxillo-faciale du 

CHU Yalgado Ouédraogo de Ouaga-

dougou. Résultats: avec un sex ratio de 

1,24, l’âge moyen des patients était de 

42 ans. Les principaux motifs de consul-

tation étaient les troubles alimentaires 

(41,54%), le retard de cicatrisation de 

plaie gingivale (12,31%), la cacosmie 

(26,15%) et les troubles d’élocution 

(10,77%). Les communications étaient 

surtout bucco-antrales (89,23%) et 

bucco-antro-nasales (10,77%) et les 

cau¬ses principalement iatrogènes 

(70,77%). La prise en charge a été stric-

tement médicale (41,54%) et médico-

chirurgicale (50,77%) avec une évolu-

tion initialement favorable dans 

87,69%. Conclusion: les communica-

tions bucco-sinusien¬nes sont une pa-

thologie essentiellement iatrogène à 

techniques de prise en charge variables 

et délicates. Il convient donc de mettre 

l’accent sur la prévention de cette patho-

logie. 

Mots clés:  

Communication bucco-sinusienne, dia-

gnostic, thérapeutique, Ouagadougou. 

 

CO31 : Impact psychosocial de la fis-

tule obstétricale sur la vie des 

femmes. 

Kouraogo S; Siribié A; Badini F;Ouedraogo AN ; 
Méda ZC; Kaboré  F A;Mueller JE 

Introduction : 

La fistule obstétricale affecte l’état psy-

chologique et social des victimes. Les 

objectifs de cette étude étaient  d’analy-

ser l’impact des fistules obstétricales sur 

la vie sociale et psychologique des 

femmes. 

Methodologie: 

Une enquête transversale à collecte 

prospective des données a été menée 

d’août à septembre 2012 auprès de 22 

femmes opérées pour fistules obstétri-

cales, 66 membres de l’entourage et 24 

leaders communautaires et membres de 

structures organisées. Un guide d’entre-

tien semi structuré a été utilisé. Les don-

nées ont été analysées avec  le logiciel 

épi info version 3.5.3. 

Resultats : 

Pendant la maladie, la plupart des 

femmes (16/22) est rejetée par le mari et 

l’entourage. La presque totalité des vic-

times se sent isolée et ne participe plus 

aux événements sociaux. De plus, elles 

sont tristes (17), en colère(22) et ont 

honte de leur état(22). La moitié des 

femmes a eu une idée de suicide et 

quatre(04) ont tenté de passer à 

l’acte.Après la réparation chirurgicale, 

la presque totalité des femmes( 19)ne se 

sent plus isolée et mène une vie épa-

nouie. La tristesse et la colère ont dis-

paru. 

Conclusion:  

La chirurgie réparatrice a un impact  po-

sitif sur la vie psychosociale de la plu-
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part desfemmes victimes fistule obsté-

tricale. Néanmoins, des comportements 

et attitudes négatifs persistent chez une 

faible proportion de femmes, d’où la né-

cessité d’une prise en charge intégrant 

systématiquement la dimension psycho-

sociale. 

Mots cles :  

Fistules obstétricales- rejet- isolement-

idées de suicide-réhabilitation. 

 

CO32 : Pathologies ORL retrouvées 

chez le diabétique. 

Kodio A, Sacko Hb, Keita N 

Introduction: 

Les affections Oto-Rhino-Laryngolo-

giques (ORL), de par leur fréquence, la 

morbidité et la mortalité qu’elles engen-

drent, la multiplicité de leurs manifesta-

tions cliniques constituent un problème 

majeur de santé publique.Les organes 

ORL subissent l’influence de certaines 

maladies générales, notamment le dia-

bète. 

Objectif général: 

Décrire les pathologies ORL chez les 

patients souffrant de diabète 

Objectifs spécifiques: 

•Identifier les pathologies ORL couram-

ment retrouvées chez le diabétique 

•Décrire l’impact de ces maladies (dia-

bète et affections ORL) sur le plan so-

cio-économique 

Matériel et Méthodes 

Il s’agissait d’une étude prospective de 

type descriptive et transversale qui s’est 

déroulée de mars 2016 à février 2017 

dans les services d’endocrinologie et 

d’ORL de l’hôpital du Mali, au centre 

de lutte contre le diabète, au centre de 

santé de référence commune IV dans les 

unités de diabétologie et d’ORL. 

Résultats: 

L’échantillon était composé de 86 pa-

tients. Les pathologies ORL ont repré-

senté 2.08% des consultations diabé-

tiques avec une prédominance féminine. 

Le diabète était de type 2 dans 91% des 

cas et l’hyperglycémie à jeun était re-

trouvée chez 65.12% des patients.La 

neuropathie auditive, la rhinite grippale, 

l’otite moyenne étaient les affections 

fréquentes retrouvées chez les diabé-

tiques de type 2 et chez les patients 

ayant une glycémie supérieure à 1.80g/l.  

Nous avons noté un impact socioécono-

mique des affections ORL sur le dia-

bète. 

Conclusion: 

La survenue de pathologies ORL chez le 

diabétique passe souvent inaperçue et 

donne un caractère particulier à l’évolu-

tion clinique de cette maladie. Devant 

un déséquilibre glycémique, une patho-

logie ORL doit être recherchée. 

Mots-clés:  

Pathologies ORL-Diabète-Clinique-

Prise en charge. 

 

CO33: Les lesions iatrogenes de l’ure-

tere au chuss de bobo dioulasso. A 

propos de  18 observations. 

Ouattara A, Bayané D, Paré Ak,  Tolédo E, Kambou 
T. 

But 

Présenter  les aspects épidémiologiques, 

étiologiques et de prise en charge des lé-

sions iatrogènes urétérales dans le ser-

vice d'urologie du CHUSS. 

Introduction 

Les lésions de l'uretère compliquent le 

plus souvent les interventions de toutes 

les spécialités touchant le petit bassin. 

Elles constituent les complications les 

plus fréquentes de la chirurgie chez la 

femme et pouvant engager le pronostic 

vital a cours terme puis fonctionnel ré-

nal à long terme. 

Matériels et méthodes 

II s'agissait d'une étude rétrospective 

portant sur l'ensemble des dossiers de 

patientes adressées pour complication 

urologiques de la chirurgie gynécolo-

gique pelvienne prises en charge dans le 
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service d'urologie du CHUSS entre jan-

vier 2012 à juin 2017. Les paramètres 

étudiés étaient : l'âge, l'intervention 

pourvoyeuse de la lésion, le délai du 

diagnostic et les modalités de la répara-

tion chirurgicale de la lésion. 

Résultats  

Les patientes avaient un âge moyen de 

37,72 ans et venaient en majorité du mi-

lieu rural.  Le délai de moyen de prise 

en charge était de 15 jours. Ces trauma-

tismes étaient dus à la chirurgie gynéco-

logique dont les hystérectomies (66%) 

et les césariennes (33%). Le traitement 

a consisté à une réimplantation uretéro-

vésicale avec système anti reflux chez 

17 patients et d’une ablation et de sec-

tion des fils de ligature avec montée de 

sondes urétérales permettant d’obtenir 

94% de succès immédiat. Une patiente 

a été traitée cure de fistule vésico-uté-

rine secondairement. 

Conclusion 

Les lésions iatrogènes des uretères au 

CHUSS étaient causées principalement 

par les interventions  gynéco-obstétri-

cales surtout l’hystérectomie et la césa-

rienne.  

Mots clés :  

Lésions, iatrogènes, uretères, chirurgie 

pelvienne. 

 

CO34 : Les endoscopies dans le ser-

vice d’ORL/CCF du CHU Souro Sa-

nou de Bobo-Dioulasso: A propos de 

288 cas. 

Sanou SM, Elola A, Ouédraogo RWL, Goueta E, 
Ouédraogo BP, Ouoba K. 

Introduction : 

L’endoscopie est l’exploration directe 

des voies aéro-digestives supérieures à 

l’aide d’un endoscope dans un but dia-

gnostique, thérapeutique ou de surveil-

lance thérapeutique. L’objectif de ce 

travail était d’évaluer la fréquence des 

endoscopies, de préciser leurs princi-

paux buts et indications, ainsi que les ré-

sultats obtenus. 

Méthodologie : 

Nous avons mené une étude rétrospec-

tive à visée descriptive portant sur les 

dossiers de 288 patients entre le 1er jan-

vier 2006 et le 31 décembre 2015.  Les 

données cliniques, les indications et les 

résultats avaient été recueillis et analy-

sées. 

Résultats : 

L’âge moyen était de 22,91 ans et le sex 

ratio de 1,72. Les patients de 0 à 15 ans 

représentaient 58,34 % des cas. Les 

principaux signes d’appel étaient : dys-

phagie, dyspnée et dysphonie. L’extrac-

tion de corps étrangers et l’exploration 

du larynx étaient les principales indica-

tions. Les principaux corps étrangers 

étaient les pièces de monnaie, les den-

tiers, les graines d’arachides et les mor-

ceaux d’os. 

Conclusion  

 Les endoscopies ont été réalisées essen-

tiellement chez les enfants pour l’ex-

traction de corps étrangers, d’où la né-

cessité d’une prévention. L’acquisition 

d’équipements adaptés, la formation 

continue du personnel sont le gage 

d’une plus grande offre de service de 

qualité en matière d’endoscopie. 

Mots clés :  

Endoscopie, oesophagoscopie, laryn-

goscopie, corps étranger 

 

CO35 : Réanimation des nouveau-nés  

dans un pays Sub-Saharien : cas du 

Burkina Faso. 

SD Barro, SSI Traoré, KB Ki, M Lankoandé, CTW Bou-
gouma, E Bandré. 

Introduction: 

l’insuffisance des ressources dans les pays 

en développement limite l’accessibilité des 

populations aux soins intensifs, particuliè-

rement au Burkina Faso. 

Objectif: 

Décrire la réanimation  des nouveau- nés 

dans le service de Réanimation du Centre 

Hospitalier Universitaire Pédiatrique 
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Charles De Gaulle (CHUP-CDG) au Bur-

kina Faso. Patients et méthodes : il s’est agi 

d’une étude rétrospective sur 9 ans. Elle a 

concerné les nouveau-nés admis dans le ser-

vice de réanimation du CHUP-CDG. 

Résultats: 

au total 1676 patients ont été admis durant 

la période d’étude ; 1290 dossiers analysés 

et 283 nouveau-nés ont été recensés (21,9 

%). Parmi les nouveau- nés admis, 230 

(81,2 %) l’ont été pour détresse respiratoire 

et 103 (36,4 %) pour détresse neurologique. 

Les causes chirurgicales ont été retrouvées 

chez 23 patients. Deux cent soixante nou-

veau-nés ont été admis pour une affection 

médicale dont une infection néonatale chez 

213 (81.9 %) enfants. La mortalité était de 

15.5 %. Le décès était survenu durant les 24 

heures suivant l’admission dans 15 cas 

(34,1 %) et 66,2 % des décès étaient surve-

nus dans la semaine. La principale cause de 

décès était l’infection (63,6 % ; n= 28). 

Conclusion: l’infection néonatale constitue 

la principale cause de décès. Des soins pé-

rinataux de qualité réduiraient la mortalité 

néonatale en réanimation.  

Mots Clés:  

Mortalité, nouveau- nés, réanimation, Bur-

kina Faso. 

 

CO36 : Impact de la période d’admis-

sion sur la mortalité des patients de 

réanimation. 

Traore I. A, Barro SD, Maiga S., Kabore RAF 

Introduction  

Le pronostic des patients de réanimation est 

souvent fonction du jour et de l’heure d’ad-

mission. L’objectif de cette étude était 

d’évaluer le lien entre la période d’admis-

sion et la mortalité dans le service.  

Patients et méthode : 

Il s’est agi d’une cohorte à collecte prospec-

tive sur 6 mois de tous les patients admis en 

réanimation. Les patients inclus étaient re-

partis en deux groupes selon la période 

d’admission : P1 pour les heures ouvrables 

(6h 00 à 18h00 des jours ouvrables) et P2 

pour les heures non ouvrables. 

Résultat 

Au total 203 patients ont été inclus. L’âge 

moyen était de 35.17 +/- 22.23 ans. Le sex-

ratio était de 1,6. Les deux groupes étaient 

comparables au plan sociodémographique 

(âge, sexe, provenance), clinique (choc, 

score de gravité) et thérapeutique (remplis-

sage vasculaire, utilisation de vasopres-

seurs, intubation et ventilation mécanique). 

Il y avait une surmortalité pour le groupe P2 

(OR=2.59 avec p=0.025). Deux autres fac-

teurs indépendants de mortalité ont été 

identifiés : l’intubation en réanimation 

(OR=3.87 avec p=0.035) et la présence 

d’un état de choc (OR=5.91 avec p=0.002). 

Conclusion  

L’admission en réanimation en dehors des 

heures ouvrables est un facteur de mauvais 

pronostic. 

 

CO37 : Exstrophie vésicale: à propos 

d'un cas diagnostiqué tardivement 

chez une femme enceinte. 

Dembélé A., Ouédraogo I., Somé D.A., Ouattara S., Bam-
bara M. 

Résumé: 

L'exstrophie vésicale est une forme particu-

lière de malfaçon du tractus génito-urinaire. 

Elle est généralement diagnostiquée chez le 

foetus par des échographies anténatales et 

sa prise en charge se fait soit en néonatale 

différé  soit bien plus tard (8 jours  à 11 ans). 

Dans la littérature les diagnostics les plus 

tardifs ont été faits autour de 11 ans.  

Observation: 

Nous rapportons dans cette observation un 

cas  d'exstrophie vésicale diagnostiqué tar-

divement chez une patiente de 25 ans, en 

grossesse. Elle est reçue dans nos services 

pour plaie sus pubienne avec odeur forte 

d'urine sur grossesse. Notre examen conclut 

à une exstrophie vésicale, après avis des 

urologues. Le suivie de la grossesse en con-

sultation prénatale de routine est sans parti-

cularité. La patiente a subi une césarienne à 

38 semaines d'aménorrhée qui a permis 

d'extraire un nouveau né de sexe féminin vi-

vant bien portant pesant 2987 grammes. La 

patiente est libérée dans la semaine qui suit 
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l'intervention avec un bon état général et 

adressée en urologie. A ce niveau aucune 

action chirurgicale n'a été entreprise.  

Conclusion: 

diagnostic rare dans nos pratiques cliniques  

quotidiennes l'exstrophie vésicale est une 

pathologie dont la prise reste compliquée 

surtout dans nos contextes. Diagnostiqué à 

l'âge adulte chez une femme enceinte, notre 

attitude a été  un suivie de la grossesse avec 

un accouchementpar césarienne. 

 

Flash 3: Traitement des occlusions in-

testinales aiguës sur brides cicatri-

cielles : expérience du centre hospita-

lier universitaire Souro Sanou de 

Bobo-Dioulasso. 

Y. Nassirou, Z. Cyprien, B Lazard, B. Hermann, B. 
Daouda, S. G Bakary, S. O Rolland. 

Objectif : 

Présenter notre expérience du traitement 

des occlusions intestinales aiguës ( OIA) 

sur brides cicatricielles.  

Patients et méthode : 

Etude prospective sur 12 mois, du 1er avril 

2014 au 31 mars 2015, que nous avions me-

née dans le service de chirurgie générale du 

CHUSS.  Ont été inclus, tous les patients 

adultes avec antécédents d’intervention chi-

rurgicale abdominale, admis aux urgences 

chirurgicales pour OIA par brides cicatri-

cielles. 

Résultats : 

57 patients ont été colligés dont 35 hommes 

(61,4%) soit un sex-ratio de 1,59.  L’âge 

moyen était de 37 ans. La laparotomie mé-

diane était l’antécédent retrouvé dans  63,15 

% des cas. Le syndrome occlusif était franc 

chez tous les patients. Tous les patients 

avaient bénéficié d’un traitement médical 

systématique pendant 48h. Une laparotomie 

a été réalisée chez 49, 13 % des patients. En 

per opératoire, les diagnostics ont été par 

ordre décroissant la bride iléo-iléale ou pa-

riéto-iléale avec de multiples adhérences 

(42,85%), la bride iléo-mésentérique ou pa-

riéto-mésentérique avec nécrose iléale 

(28,57%), la bride unique sans nécrose 

(17,85%). Les gestes réalisés : section de 

bride (17,85%), section de bride avec adhé-

siolyse (42,85%), résection iléale avec 

anastomose (28,57%) et résection iléale sui-

vie d’une iléostomie (3,57%). Les suppura-

tions pariétales étaient les complications les 

plus fréquentes (5 cas) avec un cas de décès.  

Conclusion : 

Les OIA sur brides constituent une urgence 

chirurgicale fréquente au CHU SS. Le trai-

tement médical exclusif donne de bon résul-

tat. 

Mots clés : 

Occlusion, brides, CHUSS. 

 

Flash 4: Expérience du projet 

MOS@N dans l’amélioration de la 

santé maternelle et infantile par l’en-

tremise des TIC dans le District Sani-

taire rural de Nouna. 

Hamidou Sanou, Maurice Yé, Moubassira Kagoné, Vin-
cent Duclos, Ali Sié. 

Introduction : 

MOS@N a été initié par le Centre de re-

cherche en santé de Nouna et financé par le 

CRDI/Canada pour améliorer la santé ma-

ternelle et infantile. L’intérêt de la présente 

recherche est de partager l’expériencede la 

mise en place de la plateforme MOS@N.  

Méthodologie: 

Une plateforme technologique de santé mo-

bilefutdéveloppée, incluant l’utilisation des 

téléphones portables et messages vocaux 

par les marraines pour sensibiliser les béné-

ficiaires, et les ordinateurs par les agents de 

santé pour tenir les dossiers médicaux élec-

troniques des patients. Des entretiens semi-

directifs ont été réalisés avec 13 agents de 

santé, 10 femmes et10 marraines. Une ana-

lyse de contenu a été effectuée.  

Résultats : 

2161 femmes enceintes ont été suivis. Les 

effets engrangés sont : un Gain de 12,6% en 

CPN4, une augmentation de 3.5%  polio et 

BCG.Les défis rencontrés sontd’ordre tech-

nique et organisationnel (problème de ré-

seau téléphonique et de connexion inter-

net,désactivation de puces, forte mobilité du 
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personnel de santé, etc.),et socioculturel 

(problème de dialecte lié à l’utilisation des 

messages vocaux, l’âge et l’analphabétisme 

des marraines, non maitrise de l’ordinateur 

par les agents de santé, etc.).  

Conclusion : 

Malgré les défis soulignés, MOS@N a con-

tribué à l’amélioration de la santé des béné-

ficiaires. 
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SESSION 6 : Plantes et Médecine traditionnelle  

 

CO38 : Proprietes antibacteriennes 

de prosopis africana (guill. &perr.) 

Taub. (mimosaceae), plante utilisée 

en medecine traditionnelle au Bur-

kina Faso. 
Alimata Bance, René Dofini Magnini, Hassanata Mil-
logo, Martin Kiendrebeogo. 

Introduction : 

L’étude a consisté à mener une enquête eth-

nobotanique dans la région du Centre–Sud 

au Burkina Faso, de réaliser un criblage 

phytochimique et d’évaluer l’activité anti-

bactérienne des extraits aqueux et éthano-

liques des écorces de tronc et des feuilles de 

Prosopis africana (Guill. &Perr.) Taub. 

(Mimosaceae). 

Matériels et méthodes: 

Le matériel végétal était constitué d’écorces 

de tronc et de feuilles de Prosopis africana. 

Le criblage phytochimique a été réalisé par 

des tests de caractérisation en tube. L’acti-

vité antibactérienne a été évaluée selon la 

méthode de disque et de microdilution   sur 

les souches bactériennes de collection : E. 

coli ATCC 25922, E. coli ATCC 35218, P. 

aeruginosa PAOI, S. aureus ATCC 25923.  

Résultats: 

Le criblage phytochimique a révélé la pré-

sence de tanins, de saponosides (écorces de 

tronc) et de composés réducteurs dans les 

extraits aqueux, puis de leucoanthocyanes, 

de stérols et triterpènes, d’aglycones flavo-

niques (feuilles), de tanins et de composés 

réducteurs dans les extraits éthanoliques. 

Les extraits aqueux ont été actifs sur E.coli 

et S. aureus avec des diamètres d’inhibition 

de 10,33±0,58 mm, 10,67±0,58 mm, 

11,67±0,58 mm et des concentrations mini-

males inhibitrices de 3,12 mg/mL et 6,25 

mg /mL. Les extraits éthanoliques ont été 

actifs sur toutes les souches avec des dia-

mètres d’inhibition de  

11,00 ± 1,00 mm, 12,33 ± 0,58 mm et 13,00 

± 1,00 mm et des concentrations minimales 

inhibitrices de 0,39 mg /mL et 3,12 mg/mL.  

Conclusion: 

Prosopis africana (Guill. &Perr.) Taub. 

(Mimosaceae) possède des propriétés anti-

bactériennes qui justifient son utilisation en 

médecine traditionnelle. 

 

CO39: Activité anti-plasmodiquein 

vivo des extraits de feuilles de Bauhi-

nia rufescenslamchez des souris infes-

tées parplasmodium berghei ANKA. 

Bonkian Léa Nadège, Yerbanga R Serge, Koama 

Benjamin, Soma Aboubakar, Cisse Mamoudou, 

Valea Innocent, Tinto Halidou, Ouedraogo Jean 
Bosco, Guigemde T Robert, Traore Maminata. 

Introduction : 

La prise en charge du paludisme auBur-

kina Faso constitue un défi. En effet, 

bien que les combinaisonsthérapeu-

tiques à base d’artémisinine soient re-

commandées pour la prise en charge du 

paludisme simple, des populations con-

tinuent d’utiliser les plantes médicinales 

pour se soigner. Une enquête réalisée 

dans la région du Sahel du Burkina Faso 

a montré que Bauhinia rufescensLam 

faisait partie des plantes les plus utili-

sées dans les recettes contre le palu-

disme. La présente étude avait pour but 

de tester l’activité anti-plasmodiquedes 

extraits de Bauhinia rufescensLamchez 

des souris infestées de Plasmodium 

bergheiAnka. 

Matériel et méthode: 

Une décoction de feuilles de Bauhinia 

rufescensLamrécoltés à GoromGorom 

(région du Sahel, Burkina Faso) a été 

préparée. Quatre lots de 6 souris NMRI 

(Naval MedicalResearch Institute) in-

festées de Plasmodium berghei souche 

ANKA ont reçu un traitement par voie 

orale pendant 04 jours, d’eau distillée 

pour le lot témoin et des doses quoti-

diennes de 100, 250, 500 mg d’ex-

trait/kg de poids corporel pour les 3 lots 

tests. Des frottis sanguins minces ont été 

réalisés le 5ème jour et le pourcentage 

de réduction des parasites déterminé en 

comparaison avec le lot témoin.  
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Résultats: 

Le pourcentage de reduction des para-

sitemies était de 50,6%, 22,2% et 25,7% 

respectivement pour les doses de 100, 

250 et 500 mg d’extrait /Kg de 

poidscorporel 

Conclusion: 

L’extrait présentait une bonne activité à 

la dose de 100 mg/kg mais une activité 

modérée aux doses supérieures. 

 

CO40: Évaluation de l’effet tératogé-

nique de l’extrait aqueux des graines 

Picralima nitida chez le rat 

Coulidiaty Abdul Gafar Victoir Et Awodele Olufunsho 

 

Picralima nitida est une plante très utilisée 

en médecine traditionnelle pour le traite-

ment de pathologies variées dont l’inferti-

lité, les nausées et vomissement du premier 

trimestre de grossesse. Malgré ce fait, il y a 

peu ou pas d’études sur les potentiels effets 

tératogéniques de Picralima nitida. 

L’objectif de cette étude était d’évaluer les 

potentiels effets tératogéniques de Picra-

lima nitidachez le rat. 

L’analyse phytochimique de l’extrait 

aqueux des graines de Picralima nitidaa été 

faite selon les méthodes standards. Diffé-

rentes doses ont été administré à des rates 

enceintes du jour 1 à 19. L’extrait aqueux 

des graines de Picralima nitidaaux doses de 

75, 150 et 300 mg/Kgont été administré ora-

lement à trois groupes de 6 rates et un qua-

trième groupe de 6 rates qui a été utilisé 

comme témoin a reçu de l’eau distillée à 10 

ml/Kg. Au vingtième jour, 3 rates sélection-

nées aléatoirement dans chaque groupe ont 

été sacrifié et les fœtus extraits par incision 

abdominale pour examen physique. Il a été 

permis aux 3 rates restantes de mettre bas. 

Les ratons ont été sacrifié à 6 semaines de 

vie pour les analyses biochimique, hémato-

logique, antioxydante et histologique. 

Le screening phytochimique a révélé que 

l’extrait aqueux des graines contenait des 

flavonoïdes, des stéroïdes, des alcaloïdes, 

des saponines, desterpénoïdes, glycosides 

cardiaques et des anthraquinones. L’extrait 

a entraîné une réduction significative du 

poids de naissance (p < 0.0001). Il a égale-

ment produit une élévation significative (p 

< 0.05) de créatinine et des transaminases 

sanguinsdans le groupe de 150 mg/Kg.  

Les résultats ont aussi révélé une élévation 

significative des glutathion (GSH)sanguin 

dans le groupe de 150 mg/kg (p < 0.001), 

hépatique et rénal du groupe de 75 mg/kg 

group (p < 0.001). Aussi, une augmentation 

significative du malondialdéhyde (MDA) 

sérique du groupe de 150 mg/kget hépa-

tique de tous les groupes d’intervention. On 

a enfin observé une élévation significative 

du compte plaquettaire (p < 0.005) comparé 

au groupe contrôle. Toutes les histologies 

du groupe 150 mg/Kg ont présenté une con-

gestion vasculaire. 

On peut conclure quel’extrait aqueux des 

graines de Picralima nitidaest tératogène et 

ne devrait pas être utilisé chez la femme en-

ceinte. 

Mots clés:  

Picralima nitida, effet tératogénique, rats, 

nausées and vomissements, infertilité. 

 

CO41: Profil toxicologique d’extraits 

d’écorces de racines de Calotropis-

procera(Ait.) R.Br. (Apocynaceae), 

plante de la médecine traditionnelle 

du Burkina Faso. 

Geoffroy G. Ouedraogo, Sylvain Ilboudo, Félix B. Kini, 
Marius Lompo, Sylvin Ouedraogo, Pierre I. Guissou. 

Introduction 

Calotropisprocera(Ait.) R.Br. est une plante 

très utilisée en Afrique sub-saharienne et 

particulièrement au Burkina Faso pour le 

traitement de pathologies dont la drépano-

cytose, l’asthme, le cancer…L’objectif de 

cette étude était d’évaluer la toxicité d’ex-

traits des écorces de racines de la plante 

pour une sécurité d’utilisation. 

Matériel et Méthodes 

Des extraits ont été préparés à partir de la 

poudre d’écorces de racines de la plante. 

Des tests de toxicités aiguë et subchro-

niqueont été conduits sur ces extraitssuivant 

les lignes directrices 423 et 407 de l’OCDE. 
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Une évaluation dela toxicité cardiovasculai-

rede l’extrait aqueux par une méthode non 

invasive a été aussi réaliséechez des rats 

Wistar. 

Résultats 

L’étude de la toxicité aiguë per os des ex-

traits aqueux, hydroalcoolique et enrichie 

en hétérosides cardiotonique des écorces de 

racines de la plante a permis d’obtenir des 

DL50 supérieure à 2000 mg/kg chez la sou-

ris NMRI. Ces extraits ont donc une faible 

toxicité orale selon les échelles de classifi-

cationdes Nations Unies (2011). L’évalua-

tion de la toxicité subchronique (42 jours) 

de l’extrait aqueuxchez le rat Wistara mon-

tré une tolérance de l’extrait à la dose de 20 

mg/kg/jour. L’évaluation des effets cardio-

vasculaires a montréque l’extrait aqueux 

provoque seulement une élévation transitoi-

redes pressions artérielles systoliques et 

moyennes des rats durant les 3 premiers 

jours suivi d’un retour aux valeurs de base 

au bout d’une semaine de traitement. 

Conclusion: 

Les écorces de racines peuvent être utilisées 

en médicine traditionnelle sans risque ma-

jeur de toxicité. 

Mots Clés :  

CalotropisproceraAit., écorces de racines, 

toxicité aiguë, toxicité subchronique, effets 

cardiovasculaires. 

 

CO42: Phytochimie et  activité anti-

radicalaire de Agelanthus dodoneifo-

liuspolh & Wiens (Loranthaceae) 

plante utilisée en médecine tradition-

nelle au Burkina Faso. 

René Dofini Magnini, Alimata Bance, Hassanata Mil-
logo/Kone,  Adama Hilou 

Introduction 

Agelanthus dodoneifoliusPolh & 

Wiens(Loranthaceae) est couramment utili-

sée en médecine traditionnelle.Les extraits 

de cette plante sont utilisés traditionnelle-

ment seuls ou en association contre une 

multitude de pathologies. 

Méthodes 

Les différents extraits ont été préparés à 

partir de feuilles, de tiges et de la plante en-

tière de Agelanthus dodoneifolius. Le 

screening phytochimique a été réalisé selon 

la méthode de Ciuleiet al. (1982). Le dosage 

des phénoliques totaux a été déterminé par 

la méthode de Singleton et al. (1999)adap-

tée par le LABIOCAet celui des flavo-

noïdes par la méthode de Dowd adaptée 

parArvouet-Grand et al. (1994). L'activité 

antiradicalaire a été évaluée par la méthode 

décrite parKim et al. (2003) avec une légère 

modification. 

Résultats 

Le criblage phytochimique a révélé la pré-

sence des polyphénols et tanins, des glyco-

sides flavoniques, des anthocyanosides, sté-

rols et triterpènes et des saponosides. Le do-

sage des composés phénoliques et flavo-

noïdes totaux a montré une abondance dans 

les extraits éthanolique que dans les extraits 

aqueux. L’étude de l’activité antiradicalaire 

par la méthode au DPPH nous a permis 

d’obtenir des CI50 qui ont varié de 13,37± 

0,01 µg/mL à 31,57± 0,09 µg/mL. La plus 

faible CI50 a été obtenu avec l’extrait hy-

droethanolique des tiges. 

Conclusion 

Les groupes phytochimiques présents dans 

nos extraits justifieraient l’activité antiradi-

calaire et l’utilisation de la plante en méde-

cine traditionnelle. 

Mots clés: 

Agelanthus dodoneifolius, antiradicalaire, 

radicaux libres, Phytochimie. 

 

CO43: Etude de la toxicité et des pro-

priétés anti-nicotiniques d’extraits 

deannonasenegalensis Pers. (ANNO-

NACEAE), plante utilisée en méde-

cine traditionnelle au Burkina Faso. 

Sylvain Ilboudo, Hortense Some, Geoffroy G. Ouedraogo, 

Félix B. Kini, Moussa Ouedraogo, Sylvin Ouedraogo, In-
nocent P. Guissou. 

Introduction 

Le tabagisme constitue de nos jours un vé-

ritable problème de santé publique.Pour y 

faire face, l’Organisation mondiale de la 

santé préconise la promotiondu sevrage ta-
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bagique et le traitement adéquat de la dé-

pendance à l’égard du tabac par différentes 

stratégies, y compris l’usage de plantes 

comme Annonasenegalensis.L’objectif de 

cette étude était d’évaluer la toxicité et les 

propriétés anti-nicotiniques d’extraits de la 

plante. 

Matériel et Méthodes 

Les études de toxicité aiguë et subaiguë ont 

été conduites sur des souris NMRI suivant 

les lignes directrices 423 et 407 de l’OCDE. 

Un modèle de souris pharmacodépendante 

à la nicotine a ensuite été créé puis utilisé 

pour l’évaluation de l’effet de l’extrait 

contre les symptômes de la pharmacodé-

pendance et du sevrage nicotinique. 

Résultats 

Les résultats montrent que l’extrait a une 

faible toxicité avec une DL50supérieure à 

5000 mg/kg p.c.A l’issue de 28 jours d’ex-

position à l’extrait per os, aucun signe cli-

nique ou biologique d’intoxication n’a été 

noté chez les souris. L’étude a montré que 

l’extrait aux doses de 30 et 300 mg/kg en-

trainait une baisse de l’hyperalgésie induite 

par la nicotine, uneréduction de la perte de 

poids corporel induitepar le traitement nico-

tinique et une diminution de l’anxiété in-

duite par le sevrage nicotinique. 

Conclusion 

Ces résultats indiquent que Annonasenega-

lensis peut être préconisé dans le sevrage ta-

bagique et la lutte contre le tabagisme. Tou-

tefois, des études complémentaires dans le 

but d’élucider les mécanismes d’action de 

l’extrait sur la pharmacodépendance à la ni-

cotine requises. 

Mots-clés:  

Annonasenegalensis, toxicité, pharmacodé-

pendance, sevrage nicotinique. 

 

CO44: Expérience du LNR-FHV 

dans la riposte à la MVE au Burkina 

Faso. 

Kagone S Thérèse, Kania Dramane, Ouoba Aline, Kabore 

Antoinette, Nouctara Moumini, Yaro Seydou, Some Ar-

sène, Nikiema Abdoulaye, Medah Isaïe, Diallo A Hama, 
Hien W. Hervé, Meda Nicolas. 

Introduction :  

Le diagnostic rapide de la maladie à virus 

Ebola (MVE) est capital pour un meilleur 

contrôle de l’infection par l’isolement pré-

coce des cas confirmés. L’épidémie Ouest-

Africaine de 2014 vient rappeler la néces-

sité de capacités diagnostiques de labora-

toires performantes pour les pays. Nous rap-

portons ici une analyse de la situation du cas 

burkinabé à partir de l’expérience des sor-

ties de terrain du Laboratoire national de ré-

férence des fièvres hémorragiques virales 

(LNR-FHV) du Burkina Faso basé au 

Centre MURAZ.  

Méthodes:  

Nous avons participé à des enquêtes d’in-

vestigation épidémiologiques pour les-

quelles, le Laboratoire national de référence 

des fièvres Hémorragiques virales et la 

Task Force Ebola du Centre MURAZ ont 

travaillé en étroite collaboration avec la 

DLM/MS, la DGPML/MS et les autorités 

sanitaires locales concernées selon la loca-

lisation du cas suspect. Le LNR-FHV était 

en charge du prélèvement sur les patients 

suspects ou probables, l’emballage sécu-

risé, le transfert de l’échantillon à la 

DGPML, le suivi et la communication des 

résultats de laboratoires après les analyses 

spécialisées (PCR) au Laboratoire P3/P4 de 

Lyon en France. 

Résultats: 

Au total, le LNR-FHV eu 10 alertes de cas 

suspects de MVE et envoyé 7  échantillons 

de sang veineux pour confirmation à Lyon. 

Des problèmes logistiques, matériels et de 

personnel ont été rencontrés. Tous les pré-

lèvements ont été transférés en temps réel 

(<8h) du lieu du prélèvement à la DGPML 

à Ouagadougou. Le délai moyen pour le 

transfert au laboratoire de référence de 

Lyon (France) a été de 72h. Le délai moyen 

entre le prélèvement et le retour de résultats 

a été de 7 jours dans l’expérience de la ri-

poste mise en place au Burkina Faso. Tous 

les 7 échantillons se sont avérés négatifs à 

Ebola et aux autres filovirus.  
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Conclusion:  

En l’absence de capacités diagnostiques lo-

cales, le délai entre l’alerte, le prélèvement 

et le diagnostic PCR du virus Ebola n’était 

pas optimal au Burkina Faso. Il est urgent 

de renforcer les capacités opérationnelles 

du LNR-FHV pour parer à toute épidémie 

de MVE. 

Mots clés :  

Virus Ebola-Diagnostic biologique-LNR-

FHV-Burkina Faso. 

 

CO45: Activité antimicrobienne com-

parative de 9 plantes médicinales uti-

lisées dans le traitement des derma-

toses au Burkina Faso. 

Yougbaré S., Youl O., Hilou A.,  Traore/Coulibaly  M 

Introduction 

Les dermatoses constituent la 3ième cause 

de consultation dans les formations sani-

taires dans nos pays. Environ 80 % de la po-

pulation de ces pays ont recours à la méde-

cine traditionnelle à base des plantes. Au 

centre de notre pays, une soixante-dizaine 

de plantes est utilisée traditionnellement 

contre les dermatoses. Notre étude vise à 

évaluer l’activité antimicrobienne de neuf 

d’entre elles. 

Matériels et Méthodes 

Des échantillons de feuilles, de racines et 

d’écorces de tige des neuf plantes ont été 

collectés au centre du pays. Des extraits or-

ganiques et aqueux ont été préparés. Les 

tests biologiques ont concerné cinq souches 

bactériennes et deux souches fongiques. 

L'activité antimicrobienne des extraits a été 

évaluée par la technique de Kirby-Bauer ; 

puis la méthode de la microdilution en mi-

lieu liquide a été utilisée pour la détermina-

tion des CMI et CMB des extraits actifs.. 

Résultats. 

Parmi les neuf plantes, sept ont montré une 

bonne activité sur les cocci testés. L’extrait 

hydroalcoolique des écorces de racine de 

Opilia celtidifolia et l’extrait éthanolique 

des feuilles de Lawsonia inermis ont pré-

senté les plus petites valeurs de CMI qui 

étaient de 0,030 et 0.063 mg/mL respective-

ment sur S. pyogeneset sur S. aureus. 

Conclusion 

Les résultats obtenus permettent de justifier 

l’utilisation traditionnelle de la plupart des 

plantes testées  dans le traitement des affec-

tions microbiennes de la peau. 

 

CO46: Évaluation in vitro de l’acti-

vité antiplasmodiale d’extraits et de 

fractions de pericopsis laxiflora, une 

plante issue de la médecine tradition-

nelle ivoirienne. 

Koffi Akissi J, Bla Kouakou B, Silue Kigbafori D, Tano 
Konan D., Yavo William, Djaman Allico J. 

Introduction: 

Les résistances de plus en plus nombreuses 

aux antipaludiques et la persistance de l’en-

démie palustre constituent un problème ma-

jeur de santé publique. Ce travail a consisté 

à étudier les extraits aqueux et organique 

des écorces et des fractions d’une espèce 

végétale utilisée par la pharmacopée ivoi-

rienne contre le paludisme. 

Méthodologie: 

L’activité antiplasmodiale des extraits 

aqueux, éthanolique et méthanolique des 

écorces et fractions de Pericopsis laxiflora a 

été évaluée simultanément sur les isolats 

cliniques et les souches de référence chloro-

quinosensibles (NF54) et chloroquinorésis-

tantes (K1). 

La technique utilisée a été la méthode de 

microtitration basée sur la lecture de fluo-

rescence au SYBR Green. La chloroquine et 

la quinine ont été choisies comme antipalu-

dique de référence. L’activité hémolytique 

des extraits et des fractions a été étudiée. 

Résultats: 

Les meilleurs résultats des tests antiplamo-

diaux avec ces extraits bruts ont été obtenus 

avec l’extrait méthanolique d’écorce de Pe-

ricopsis laxiflora (CI50=11,78±2,2 pg/mL), 

La partition liquide- liquide a permis 

d’améliorer l’activité antiplasmodiale de 

cet extrait brut pour les fractions issues des 

partitions. Les résultats ont montré que les 

fractions à l’acétate d’éthyle et à l’hexane 

sont les plus actives, leurs CI50 respectives 
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sont de 1,51pg/ml et 2,95pg/ml. L’étude de 

l’activité hémolytique a révélé que les ex-

traits ne sont pas hémolytiques in vitro. 

Conclusion: 

Ces résultats permettent de valider l’utilisa-

tion de cette plante dans le traitement du pa-

ludisme due aux souches testées et donnent 

une justification scientifique. Ce travail 

montre que cette plante est de bon candidat 

pour la formulation de médicaments tradi-

tionnels améliorés. 

Mots clés :  

Pericopsis laxiflora, Plasmodium falcipa-

rum, Hémolytique, antiplasmodiale. 

 

CO47: Approche traditionnelle dans 

le traitement du paludisme en 

Afrique. 

Rakiswendé Serge Yerbanga. 

 

"Est-il raisonnable aujourd'hui, lorsque des 

médicaments sûrs et efficaces comme les 

thérapies combinées à base d'artémisinine 

(CTA) sont accessibles, d'utiliser des médi-

caments traditionnels pour le traitement du 

paludisme » ? 

Pour l'OMS (Organisation mondiale de la 

santé) ; La médecine traditionnelle (MT) 

peut être définie comme la connaissance, 

les compétences et les pratiques de soins de 

santé holistiques, reconnus et acceptés pour 

leur rôle dans le maintien de la santé et le 

traitement des maladies. Elle est basée sur 

les théories indigènes, les croyances et les 

expériences qui sont transmises de généra-

tion en génération. En raison de la résis-

tance croissante du parasite du paludisme, 

de la disponibilité et du coût des médica-

ments modernes, la majorité de la popula-

tion (80% selon l'OMS) dans les pays tou-

chés se tourne vers la médecine tradition-

nelle dans leur recherche de traitement. De 

plus, la MT est accessible, abordable, fait 

souvent partie d'un système de croyances 

plus large et est considérée comme faisant 

partie intégrante de la vie quotidienne et du 

bien-être. Cependant, il reste encore beau-

coup à faire en termes de politique, de sécu-

rité, d'efficacité et de qualité, d'accès et 

d'utilisation rationnelle de la MT. La décou-

verte de médicaments à partir de plantes 

médicinales conduit à l'isolement de médi-

caments précoces tels que la quinine qui est 

encore utilisée. L'artémisinine, un médica-

ment antipaludique, constitue une autre per-

cée dans la découverte de médicaments ef-

ficaces dans le traitement et le contrôle du 

paludisme. Ainsi, il existe un intérêt et un 

besoin accrus dans la recherche de plantes 

médicinales ayant une activité antipalu-

dique pour développer de nouveaux médi-

caments contre le paludisme. Pour soutenir 

la découverte de médicaments en Afrique 

basée sur les remèdes traditionnels pour le 

traitement du paludisme, l'effort implique 

une expertise des laboratoires africains pour 

le criblage des extraits de plantes en in vitro 

et in vivo, peut servir aux scientifiques à tra-

vers le continent. Les espoirs sont qu'au 

cours des prochaines années, au moins un 

composé chimique puisse être identifié. La 

médecine traditionnelle est toujours la pre-

mière ligne de soins pour de nombreuses 

personnes en Afrique subsaharienne, où il 

existe une longue et riche tradition d'appro-

visionnement en traitements à base de 

plantes. L'utilité de la médecine tradition-

nelle dans le traitement du paludisme est 

large, cependant peu d’études sont menées 

pour valider les médicaments traditionnels. 

Pour le bénéfice maximal de l'utilité des 

plantes médicinales traditionnelles dans le 

traitement du paludisme, il est urgent de vé-

rifier si les produits ont réellement un effet 

positif sur la guérison et la réduction de la 

gravité du paludisme, comme le prétend le 

praticien de la santé traditionnel. Afin de 

valider scientifiquement les produits natu-

rels pour les effets revendiqués et de donner 

aux médecins la possibilité de prescrire des 

médicaments à base de plantes en connais-

sant la qualité et le contenu de la phytothé-

rapie, des études ethnobotaniques, des 

études in vitro et in vivo et des essais cli-

niques doivent être réalisées. 
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Flash 5: Etude ethnobotanique des 

plantes utilisées en médecine tradi-

tionnelle dans la prise en charge des 

pathologies hépatiques à Bobo-Diou-

lasso. 

Traore, T.K.; Ouedraogo, N.; Tibiri, A.; Sombie, N.E.; 
N’do, J.Y.; Ouedraogo, G.G.; Guissou, I.P. 

Introduction : 

Les pathologies hépatiques sont des at-

teintes du foie d’origines variées notam-

ment virale, médicamenteuse, toxique ou 

auto-immune. Ils sont associées à de graves 

complications qui nécessitent une greffe du 

foie voire engager le pronostic vital du pa-

tient. De en plus, les plantes sont utilisées 

par les TPS pour la prise en charge de ces 

pathologies. Cette étude s’inscrit dans le 

cadre de la valorisation des plantes utilisées 

en médecine traditionnelle pour la prise en 

charge des pathologies hépatiques dans la 

ville de Bobo-Dioulasso au Burkina Faso. 

Matériel et méthodes :  

Des enquêtes ethnobotaniques sur le terrain 

ontété menées pendant 02 semainesen 

Aout2012 en utilisant des fiches question-

naires. 

Résultats : 

Les résultats obtenus ont permisde recenser 

59 plantes médicinales qui se repartissent 

en 53 genres et 33 famillesparmi lesquelles 

quatre (4) sont les plus dominantes, notam-

ment les Fabaceae, Cesalpinaceae, Com-

bretaceae, Rubiaceae.Parmi les plantes mé-

dicinales citées 55,9 % étaient des arbres, 

25,4 % des herbaceae et 18,6 % des ar-

bustes.Les plantes les plus citées étaient 

Anogeissus leiocarpus DC. (27,3 %), Co-

chlospermumplanchonii MS. (22,7 %) et 

TerminaliamacropteraGuill. & Perr. (19,2 

%). 

Conclusion : 

Les résultats obtenus constituent une source 

d’informations très précieuse pour les popu-

lations dela région étudiée et pour la flore 

médicinale nationale. Ils pourraient être une 

base dedonnées pour les recherches ulté-

rieures en vue du développement de phyto-

médicaments pour la prise en charge des pa-

thologies hépatiques.  

Mots clés :  

pathologies hépatiques, enquête ethnobota-

nique,médecine traditionnelle. 
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SESSION 7 : Traitement et Prévention de la transmission des maladies (1)

CO48: Diagnostique séquentiel des pa-

tients fébriles avec différents TDRs pa-

lustres pour l’amélioration du diagnos-

tic du paludisme en zone de paludisme 

saisonnière. 

Francois Kiemde, Massa Dit Achille Bonko, Marc Christian 

Tahita1, Petra F. Mens, Halidou Tinto, Henk D. F. H. Schal-
lig Andmichael Boele Van Hensbroek 

Introduction : 

Les tests de diagnostic rapide (TDRs) ont des 

limites dues soit à la persistance de l’antigène 

hrp2, soit à la faible sensibilité du TDR 

pLDH(1)(2)(3)(4)(5). Cette étude a évalué 

deux algorithmes de diagnostic du paludisme 

utilisant 2 TDRs (PfHRP2 et pLDH), suivis 

par une microscopie. 

Matériel et méthode : 

Deux algorithmes ont été évalués : 

Algorithme 1 : Le TDR pLDH est utilisé pour 

monitorer la persistance de l’antigène hrp2. 

En cas de test non-valide (PfHRP2+/pLDH-), 

une goutte épaisse est réalisée et lu par un mi-

croscopiste. 

Algorithme2 : Le TDR PfHRP2 est utilisé 

pour monitore la faible sensibilité de pLDH. 

En cas de test non-valide (pLDH-/PfHRP2+), 

une goutte épaisse est réalisée et lu par un mi-

croscopiste. 

Résultats: 

La sensibilité et spécificité étaient de 98,4% et 

74,2% respectivement pourPfHRP2 unique-

ment et 89.3% et 98.8% pour pLDH unique-

ment. L’application de 2 algorithmes ont per-

mis de fournir un diagnostic valide chez 

84,5% (344/407) des enfants fébriles. Sur les 

344 cas de tests valides, la sensibilité et spéci-

ficité de l’algorithme 1 étaient de 98,2% et 

98.4% respectivement (microscopie comme 

gold standard) et ceux de l’algorithme 2 de 

98.6% et 98.4% respectivement. La microsco-

pie réalisée par des experts sur les 63 tests 

non-valides, a révélé que 40 avaient un para-

sitemie négative et 23 une parasitemie posi-

tive. 

Conclusion: 

Le diagnostic séquentiel avec les 2 différents 

TDRs (peu importe l’algorithme) a permis 

d’améliorer le diagnostic du paludisme par 

rapport à l’utilisation individuelle de TDR 

employés. 

 

CO49 : Répartition spatiale de la cou-

verture vaccinale chez les enfants de 

moins de 5 ans au Burkina Faso : cas du 

projet FBR. 

Sawadogo JEM, Somda SMA,  Badolo H1, Diallo I, Traore 
SSK; Rouamba J,Hien H. 

Contexte 

Dans le but d’assurer une couverture vacci-

nale de la totalité des populations cibles, no-

tamment les enfants de moins de 5ans, le Bur-

kina Faso a mis en place le programme élargi 

de vaccination (PEV). Cette initiative vise à 

lutter efficacement contre les principales ma-

ladies évitables par l’immunisation. Il existe 

cependant des disparités dans la répartition 

spatiale de la couverture vaccinale chez les en-

fants de moins de cinq ans au Burkina Faso. 

Ce travail a pour objectif d’identifier ces dis-

parités 

Méthode 

La zone d’étude concerne 24 districts sani-

taires réparties dans 6 régions couverts par 

l’enquête finale de l’évaluation d’impact du 

Financement basé sur les résultatsdéroulée sur 

la période d‘avril à juin 2017.  

Une base de données géoréférencées a été 

créées à partir des données collectées sur le 

terrain.  Des cartes thématiques et une analyse 

spatiale de la couverture vaccinale ont été ré-

alisées. 

Résultats 

Au total 14477 enfants de moins de 5 ans ont 

été enquêtés dans 24 districts sanitaires. Il res-

sort que sur la base des carnets de vaccination 

environ 77,58% des enfants ont bénéficié d’un 

vaccin après la naissance. Cependant, le dis-

trict sanitaire de Boussé présente la plus faible 

couverture vaccinale sur l’ensemble des dis-

tricts enquêtées avec 65 %.    
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Conclusion 

Le niveau de couverture vaccinale est dans 

l’ensemble acceptable dans les districts sani-

taires. Des efforts restent toujours à faire pour 

augmenter la couverture vaccinale pour at-

teindre les objectifs escomptés. 

 

CO50: Effet de la chimioprévention du 

paludisme saisonnier (CPS) sur l’ané-

mie et les indicateurs nutritionnels chez 

les enfants de 3-59 mois dans le district 

sanitaire de Kita, Mali 

Fatou Diawara, Daouda Touna Kone, Djeneba Coulibaly, 

Nina N’deye Lallah Koite, Léonie Fatoumata Diakite , Tian-

goua Traore,Mamadou Traore, Alassane Dicko,  Keita Assa 

Sidibe, Keita Aoua Dembele, Akory Ag Iknane, Hamadoun 
Sangho. 

Introduction: 

Au-delà de la lutte anti vectorielle et l’utilisa-

tion des moustiquaires imprégnées d’insecti-

cide, la chimioprévention du paludisme sai-

sonnier (CPS) est une stratégie efficace de-

lutte contre le paludisme. La malnutrition en 

plus du paludisme constitue une cause ma-

jeure de morbidité et de mortalité chez les en-

fants de 0-59mois au Mali. Le pic des deux 

maladies coïncident. Cette étude vise à éva-

luer l’effet de la CPS surles indicateurs nutri-

tionnels etl’anémie chez les enfants de 3-59 

mois dans le district sanitaire de Kita.  

Matériel et méthode: 

Deux enquêtes transversales ont été réalisées 

en juillet et décembre 2014 avant et après la 

CPS. Cette dernière consistait à l’administra-

tion orale aux enfants de 3-59 moisen 4 pas-

sages de lasulfadoxine-pyriméthamine et 

l’amodiaquine à un mois d’intervalle.En pré et 

post intervention 589 et 573 enfants ont été 

choisis au hasard dans 15 grappes. Le test Chi² 

de Pearson (p<0,05) et les odds ratios des dif-

férences ont été calculés. Le protocole de 

l’étude a été approuvé par le comité d’éthique 

de la faculté de médecine et d’odonto stoma-

tologie. 

Résultats: 

La prévalence de l’anémie (Hg<11g/dl) avait 

diminuée  de  19% (61% à 49,3%),p<0,001, 

OR:1,58 [IC95%:1,25-1,99]. L’émaciation, 

l’insuffisance pondérale et le retard de crois-

sance de avaient diminué respectivement de 

49% (17,3% et 8,8%), p<0,001, 

OR:2,14[IC95% 1,50-3,07], 26% (17,8% à 

13%), p:0,03, OR:1,44 [IC95%:1,04-1,99]et 

de 17% (22,4% à 18,7%),p:0,15, OR:1,24 

[IC95%:0,93-1,65]. 

Conclusion: 

La CPS a contribué à réduire la prévalence de 

l’anémie et agissait positivement sur l’éma-

ciation et l’insuffisance pondérale. 

Mots clefs:  

Indicateurs nutritionnels, Anémie, CPS, En-

fants, Kita. 

 

CO51 : La chimioprévention du palu-

disme saisonnier a-t-elle un impact sur 

les niveaux d'anticorps contre les anti-

gènes de Plasmodium falciparum? 

Mahaman Moustapha Lamine., Rafiou Adamou.,Ibrahim 

Maman Laminou, Abdoulaye Louis Padounou Mariama, Da-
vid Courtin., Jean Louis NDiaye 

Introduction:  

La chimioprévention du paludisme saison-

nière (CPS) avec Sulfadoxine-Pyriméthamine 

+ Amodiaquine est une nouvelle stratégie de 

lutte contre le paludisme. Cependant, la CPS 

peut avoir un impact sur l'immunité antipa-

lustre. 

Matériel et Méthode :  

C’était une étude transversale et analytique 

comparant dans une zone ayant fait la CPS de-

puis 2014, une zone avec une année de CPS 

2016 et une zone témoin sans CPS. Pour éva-

luer la relation entre la CPS et les titres d’IgG 

totale dirigée contre les antigènes de P. falci-

parum, nous avons mesuré les titres d’anti-

corps dirigés contre les antigènes de P. falci-

parum Circum Sporozoid Protein et Gluta-

mate-rich Protein R2 chez les enfants âgés de 

3 à 59 mois symptomatique du paludisme.  

Résultats:  

Un total de 229 enfants de 3 à 59 mois a été 

inclus. A Zinder les titres d’anticorps (CSP = 

17,5 et GLURP-R2 = 14,3) étaient plus élevés 

qu’à Gaya (CSP = 7,7 et GLURP-R2 = 6,5) et 

Dosso (CSP = 4,5 et GLURP-R2 = 3,6) (p 

<0,0001).  
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Conclusions:  

Ces résultats suggèrent que la CPS avec 

SPAQ aurait un impact positif sur le dévelop-

pement de la réponse anticorps contre P. fal-

ciparum. Des études futures sont nécessaires 

pour mieux comprendre l'impact de la CPS sur 

l'immunité antipalustre. 

 

CO52: Les déterminants de la variation 

interindividuelle de la susceptibilité au 

paludisme au cours de la première an-

née de vie à Nanoro, Burkina Faso. 

H.M. Natama, E. Rovira-Vallbona, H. Sorgho, M. A. Somé, 

M.Coulibaly-Traoré, I. Valéa, L. Kestens, H. Tinto, A. Rosa-

nas-Urgell. 

Introduction 

Les facteurs qui gouvernent la variation inte-

rindividuelle de la susceptibilité au paludisme 

chez les nourrissons vivant en zone d’endémie 

palustre ne sont pas bien connus. Le but de 

cette étude était d’évaluer la contribution des 

traitements préventifs du paludisme pendant 

la grossesse, des différentes catégories de 

l’exposition intra-utérine aux antigènes du pa-

rasite et les variants génétiques de l’immunité.  

Matériel et Méthodes 

Une étude prospective d’une cohorte de 734 

enfants a été conduite de 2014-2016 dans le-

Résultats 

L’incidence globale du paludisme était de 

1.03 épisode enfant/année et 50% des nourris-

sons avaient expérimenté au moins un cas de 

paludisme à 9.9 mois. Les facteurs qui étaient 

associés à la modulation du risque des infec-

tions palustre incluaient (i) les mesures de 

control du paludisme pendant la grossesse, (ii) 

les infections placentaires passées à travers la 

modification de l’immunité inné du nouveau 

né et, (iii) les variants génétiques de l’immu-

nité tels que ceux des gènes des cytokines 

IL10 et IL1B, et des récepteurs TLR9 and 

FcGR2/CD32.   

Conclusion 

Les infections maternelles pendant la gros-

sesse et la présence de variants génétique de 

l’immunité à la naissance contribuent à la dif-

férence du risque au paludisme chez les nour-

rissons.  

 

CO53: Impact de la co-infection VIH-

1/VHB sur la réponse au traitement an-

tirétroviral à Bobo-Dioulasso, Burkina 

Faso. 

Djamalladine Mahamat Doungous, Kania Dramane, Zoun-

grana jacques, Yameogo Issouf, Napon Delphine, Bazié Wil-

fried , Zida Sylvie, Maré Daouda, Zougmoré Arnaud, Sawa-

dogo Yacouba, Adrien Sawadogo, Ouédraogo Abdoul-Salam, 
Poda Armel 

Introduction: 

La co-infection VIH/VHB est un important 

facteur de morbi-mortalité chez les personnes 

vivant avec le VIH. La présente étude a pour 

objectif d’évaluer l’impact du VHB sur la ré-

ponse au traitement antirétroviral (TARV) 

chez les patients infectés par le VIH-1 

(PvVIH) à Bobo-Dioulasso. 

Matériel et Méthodes: 

Il s’est agi d’une étude de cohorte rétrospec-

tive à visée analytique portant sur les données 

d’octobre 2008 à septembre 2017 dans trois 

centres de suivi des PvVIH à Bobo-Dioulasso 

(Hôpital de jour, Clinique Yerelon et ONG 

REVS+). Le succès virologique et la restaura-

tion immunitaire des patients de l’étude ont 

été évalués par l’analyse de survie de Kaplan-

Meier à M12, M24 et M36. 

Résultats: 

Au total 418 patients ont été inclus dont 55 

(13,2%) co-infectés VIH-1/VHB. La Charge 

virale plasmatique (CVP) VIH-1 des co-infec-

tés (5,63LogCopies/mL) était plus élevée par 

rapport à celle des mono-infectés (4,63Log-

Copies/mL) à l’initiation du TARV 

(p=0,001). Les proportions des patients en 

succès virologique (CVP<2,48LogCo-

pies/mL) à M12, M24, M36, étaient respecti-

vement de 61,5%, 76,2%, 70,8%, chez les co-

infectés contre 69,2%, 67,0%, 75,8% chez les 

mono-infectés (p=0,26; 0,51; 0,79). La restau-

ration immunitaire à M36 (CD4>500Cel-

lules/µL) était retrouvée chez 37,9% des co-

infectés contre 44,4% des mono-infectés 

(p=0,64). Aucune différence statistiquement 

significative n’a été observée à l’analyse de 

survie entre les mono-infectés et les co-infec-

tés. 

Conclusion: 

Notre étude a montré que la CVP VIH-1 était 
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plus élevée chez les co-infectés VIH-1/VHB à 

l’initiation du TARV. Cependant, cette co-in-

fection VIH-1/VHB n’avait pas d’impact sur 

la réponse virologique et immunologique au 

TARV. 

Mots-clés :  

Co-infection VIH/VHB, traitement ARV, 

Bobo-Dioulasso, Burkina Faso. 

 

CO53bis : Suivi périodique des indica-

teurs PTME : Description d’une pra-

tique au niveau du CSPS Guimbi 

OUATTARA en 2017 Bobo-Dioulasso, 

Burkina Faso 

E N Some, A Dioma, C Idani A Bokoum pour Le Groupe Csps 

Guimbi. 

Introduction. 

Le suivi des indicateurs de mise œuvre de la 

PTME est une activité déterminante.Dans le 

cadre de la PTME, plusieurs défaillances tant 

du côté des femmes que du système peuvent 

être observées compromettant l’atteinte des 

objectifs de réduction de la transmission.Pour 

améliorerles performances de la cascade 

PTME, une revue trimestrielle des données de 

suivi a été mise en place. 

Matériel et Méthode. 

La méthodologie pour la description de la pra-

tique, a consisté en revues documentaires qui 

a concerné les rapports d’activité, les docu-

ments d’analyse des données PTME et les rap-

ports de réunion. 

L’information a été structurée selon un cane-

vas comprenant : la mise en place de l’activité, 

le processus l’aire sanitaire de mise en œuvre, 

les acteurs, les principaux résultats à l’issue 

des analyses. 

Résultats : 

Les activités du suivi périodique n’ont été ef-

fectives qu’à la fin du 1er trimestre 2016. Elles 

ont consisté en la saisie et l’analyse des don-

nées pour leur transformation en information 

sanitaire. Cette information sanitaire illustrée 

par des tableaux et des diagrammes a été ana-

lysée en réunionse tenant de manière trimes-

trielle. 

Depuis 2016, 8 séances d’analyse en mode 

brainstormingont été effectuées pour la re-

cherche des causes, des conséquences et des 

solutions. 

Les principaux problèmes détectés ont con-

cernéle non dépistage et la non mise sous 

ARV de certaines femmes enceintes. 

Ces problèmes ont été solutionnés après la 

mise en œuvre des solutions identifiées. 

Conclusion : 

La pratique du suivi périodique constitue une 

aide importante dans l’atteinte des objectifs 

opérationnels 

 

Flash 6: Performance annuelle des tests 

de diagnostic rapide du paludismeréali-

sés au niveau des formation sanitaires. 

Kiemde F., Tahita M.C.,Bonkom.A, Mens P.F., Tinto 

H.,Boele Van Hensbroek M. and Schallig H.D.F.H. 

Introduction: 

Les directives du Programme National du 

Lutte contre le Paludisme (PNLP) recom-

mande que tout cas suspect du paludisme soit 

diagnostique a l’aide d’un TDR ou d’un mi-

croscopie (si possible) (1)(2). Bien que OMS 

ait rapporté une bonne sensibilité et spécificité 

des TDR palustre, très peu de données existe 

sur leur performance dans les conditions ré-

elles. 

Matériel et méthode : 

Des enfants fébriles se présentant aux centres 

de santés ont été testés avec les TDR 

(PfHRP2) fournis aux centres de santé. Une 

goutte épaisse a été réalisé et lu par un micros-

copiste expert au laboratoire. 

Résultats : 

Au total 683 enfants fébriles ont été inclus. Le 

paludisme a été diagnostique chez 49,8% 

(340/683) par microscopie et 69,5% (475/683) 

par TDRs (PfHRP2). Pendant la saison sèche, 

la sensibilité, spécificité, VPP, VPN étaient 

respectivement de 97,0% (97/100), 65,5% 

(160/244), 53,6% (97/181) and 98,2% 

(160/163). Pour ce qui est de la saison hiver-

nale, la sensibilité, spécificité, VPP, VPN 

étaient respectivement 98,8% (237/240), 

42,4% (42/99), 80,6% (237/294) and 93,3% 



19èmes Journées des Sciences de la Santé de Bobo-Dioulasso 

Thème : « One Health pour un développement Durable»  
Page 67 

 

(42/45). Bien que le paludisme était plus pré-

valent pendant la saison hivernale, les faux 

positives palustres était plus prévalent pen-

dant la saison sèche avec un pic en Mai 

(77.4% des positive étaient des faux posi-

tives). 

Conclusion : 

La performance des TDRs palustre réalisés 

aux centres de santé avait une faible spécifi-

cité et VPP. Si l’intensité de la transmission 

peut partiellement expliquer l’influence de la 

saisonnalité du paludisme sur la performance 

des TDR, aucun control de qualité de ces TDR 

n’était fait. 

 

 

  



19èmes Journées des Sciences de la Santé de Bobo-Dioulasso 

Thème : « One Health pour un développement Durable»  
Page 68 

 

SESSION 8 : Sciences sociales (1) 

 

CO54: Adaptation et résilience des po-

pulations face au paludisme et aux bil-

harzioses dans un contexte de change-

ment climatique : cas des communautés 

de Kaédi en Mauritanie. 

Koffi Amoin Jeanne d’Arc ; Fokou Gilbert, Doumbia Moha-

med, Kéita Moussa, Koné Brama, Abé N’doumy Noel. 

Introduction 

Le paludisme et les bilharzioses restent 

des problèmes de santé majeures malgré 

les efforts consentis. A Kaédi le paludisme 

demeure le premier motif de consultation 

et les bilharzioses sont en réémergence du 

fait du changements climatiques à travers 

les fortes inondations.Dans un tel contexte 

les populations développent de nom-

breuses stratégies d’adaptations qui pas-

sent par des facteurs endogènes et exo-

gènes. Alors, la question qui se posent est 

celle de la nature des ressources person-

nelles et sociales dont disposent ces com-

munautés afin d’avoir un état de santé 

stable. 

Matériels et Méthodes 

Notre étude s’est basée sur des données 

quantitatives à travers une enquête par 

questionnaire (n = 721 ménages par sai-

son)et des données qualitatives à travers le 

photovoice (n = 80) consistant à remettre 

un appareil photo à 04 personnes sur 

chaque site, selon les critères d’âge et de 

genre, des Focus groups discussion (N = 

64) avec des membres de la communauté 

et des entretiens semi-structurés (n = 15) 

avec les fournisseurs de soins de santé. 

Résultats 

Il ressort de cette recherche que les méca-

nismes de résilience développés par les 

communautés de Kaédi dépendent princi-

palement de l’idiosyncrasie de l’individu 

(personnalité, capacités adaptives indivi-

duelles), le réseau social et les facteurs 

contextuels tels que la religion et l’éduca-

tion reçue. 

Conclusion: 

Il faut noter qu’il est impératif de réorien-

ter les stratégies de lutte en termes de santé 

communautaire. Pour se faire il faut pen-

ser la santé sous l’angle de la résilience, 

car la résilience est un préalable au déve-

loppement durable. 

Mots clés:  

Résilience, Adaptation, Changements cli-

matiques, Kaédi. 

 

CO55: Approche anthropologique du 

vécu et du ressenti des personnes at-

teintes de la filariose lymphatique dans 

la ville de Dano (Burkina Faso). 

Huguette D.Tyénou; Patrice Toé;Léa Paré/Toé; Rock K 
Dabiré. 

Introduction : 

Le Burkina Faso est dans un processus 

d’élimination de la filariose lymphatique. 

Maladie tropicale négligée, elle sévit ac-

tuellement dans trois régions sanitaires 

dont celle du Sud-Ouest. Silencieuse les 

premiers moments, elle est cause de han-

dicap chez les malades. Cette étude décrit 

le vécu des malades de la filariose lympha-

tique dans la ville de Dano. 

Matériel et Méthode : 

Des guides d’entretien individuel et de fo-

cus group ont servi à la collecte des don-

nées dans trois secteurs de la ville. Etude 

qualitative, les malades, les non-malades 

et les personnes de ressources constituent 

l’échantillon. Le choix a été fait de ma-

nière raisonnée. 

Résultats : 

La plupart desenquêtés ne connait pas les 

causes réelles de la maladie. Aussi, le 

lymphœdème et l’hydrocèle sont considé-

rés comme des maladies distinctes.Les 

non-malades perçoivent la filariose lym-

phatique comme une maladie handica-

pante, ils considèrent les malades comme 

des « cadavres ambulants ». Les malades 

quant à eux perçoivent ce mal comme une 

maladie divine. Souvent, face aux crises, 
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ils sont aminés par des sentiments de 

honte, d’impuissance, de découragement, 

de peur. En outre, si les malades semblent 

être acceptés par la communauté, ils font 

face à une stigmatisation voilée ; ce qui les 

empêche de participer à certaines activités 

communautaires. Enfin, pour faciliter leur 

inclusion sociale, les malades adoptent des 

stratégies tellesla dissimulation de leur 

mal, le recours aux soins, l’acceptation de 

la maladie en créant une association.  

Conclusion: 

La situation de handicap des malades de la 

filariose lymphatique les expose à des pro-

blèmes d’inclusion dans la société. 

Mots-clés :  

Filariose lymphatique - Perceptions - Inte-

ractions - Inclusion sociale – Dano. 

 

CO56: Déterminants socioculturels et 

socio-écologiques de l’endémicité de 

l’Ulcère de Buruli en Côte d’Ivoire. 

Danièle Konan, Lydia Mosi, Gilbert Fokou, Christelle 

Dassi, Charles Narh, Charles Quaye, N’Doumy Noël, 
Bassirou Bonfoh 

Introduction : 

L'ulcère de Buruli (UB) est une maladie 

causée par Mycobacteriumulceransaffec-

tant principalement la peau. Elle sévitdans 

plusieurs pays de l’Afrique dont la Côte 

d’Ivoire. Son caractère invalidant et sur-

tout la méconnaissance du mode de trans-

mission de la mycobactérie constitue un 

réel problème de santé publique. Basée sur 

l'approche ‘One Heath’, cette étude met en 

évidence les interconnexions entre les 

écosystèmes, les savoirs locaux, les activi-

tés humaines et l’émergence de l’UB dans 

les zones endémiques de Côte d'Ivoire. 

La recherche a combiné à la fois l’ap-

proche quantitative et qualitative. Un total 

de 400 chefs de ménages ont été interrogés 

à l’aide d’un questionnaire et 12 focus 

group et 37 entretiens semi-directifs réali-

sés avec les différentes catégories sociales 

(hommes, femmes et jeunes), les malades, 

les soignants etc.  

Les résultats montrent que l’émergence de 

l’UB est le fait de plusieurs facteurs endo-

gènes et exogènes. Selon les connais-

sances locales, elle a émergé dans un con-

texte à la fois politique, économique, cli-

matique, démographique, anthropique et 

culturel. Aussi, les activités agricoles lais-

sent entrevoir une modification du calen-

drier saisonnier marquée par une intensifi-

cation des cultures maraîchères (tomate, 

choux, haricots etc.) et de la riziculture de 

bas-fonds (2 à 3 voire 4 cycle par an) en-

trainant une présence permanente des 

agriculteurs dans les milieux humides. 

Nous concluons que la mise en lumière 

des connaissances et pratiques locales 

pourraient servir à recadrer les messages 

de sensibilisation et à prendre des déci-

sions pour améliorer l’état de santé des po-

pulations. 

 

CO57: Evaluation de la satisfaction des 

patients hospitalisés dans les services du 

département de Médecine et de Spécia-

lités Médicales du Centre Hospitalier 

Universitaire Souro Sanou (CHUSS) de 

Bobo Dioulasso. 

Meda Ziemlé Clément, Hien Leonel, Hien Hervé, 

Konate Issouf, Koura Manli, Tougouma Jean-Baptiste, 

Youl Yéri Sylvie, Sakana Leticia, Karama Robert, 

Savadogo G Léon, Sombie Issiaka, Ouedraogo S 
Macaire. 

Introduction : 

L’évaluation de la satisfaction des usagers 

des établissements de santé fait au-

jourd’hui incontestablement partie de 

l’appréciation de la qualité des soins. Elle 

permet de fournir des indicateurs d’effica-

cité et de constituer des données d’un sys-

tème d’observation visant à améliorer la 

qualité des soins ainsi qu’à déceler leur dé-

térioration. 

Méthodologie : 

Il s’est agi d’une étude transversale à visée 

analytique, à double passage qui s'est dé-

roulée en huit (08) mois avec une collecte 

de données de deux (02) mois. Les fac-

teurs du niveau de satisfaction ont été 

identifiés par régression linéaire. 
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Résultats : 

Parmi 294 patients éligibles, deux cent 

cinquante (250) patients ont été retenus 

soit un taux de participation de 85%. Les 

femmes représentaient 42% de l’effectif. 

L’âge moyen des patients était de 47,1 ans 

(± 17,9). Il a été noté un niveau global de 

satisfaction de 48,8% avec un faible score 

concernant l'accueil, la restauration et l'or-

ganisation de la sortie. Les patients plus 

âgés étaient plus satisfaits, de même que 

les patients dont la durée d'hospitalisation 

en jours, était plus longue. Par contre les 

patients sans régime d'assurance maladie 

(94% de l'effectif étudié) étaient moins sa-

tisfaits que ceux qui en avaient. En analyse 

univariée, il ressort que l'opinion générale 

des patients quant à leur séjour hospitalier 

ainsi que leur appréciation sur la satisfac-

tion de leur vie en général en dehors de 

l'hôpital étaient en lien avec le niveau glo-

bal de satisfaction. En outre, la satisfaction 

différait d'un service d'hospitalisation à un 

autre. 

Conclusion : 

Cette étude a montré un niveau de satis-

faction des patients hospitalisés en des-

sous de 50%. Elle a permis de déceler des 

insuffisances quant aux soins et services 

offerts en hospitalisation de Médecine. 

L'amélioration de la satisfaction des pa-

tients, usagers des services d'hospitalisa-

tion du département de Médecine et Spé-

cialités Médicales, passe d'une part le res-

pect des besoins fondamentaux des pa-

tients et d'autre part, par une réorganisa-

tion des services avec un personnel en-

gagé, toute chose qui contribue à une meil-

leure offre de soins et services de santé. 

Mots clés : 

Offre de soins, hospitalisation, qualité des 

soins, Afrique, malades, patients. 

 

CO58 A :Profil épidémiologique et 

prise en charge des morsures de serpent 

dans l’aire du système de surveillance 

démographique et de santé de Nouna. 

Guillaume Compaore, Mamadou Bountogo, Gauthier 

Tougri, Ali Sie 

Contexte : 

Les envenimations par morsure de serpent 

sont fréquentes et ont constitué la cin-

quième cause d’hospitalisation au Burkina 

Faso dans les structures sanitaires en 2010. 

La létalité est assez élevée au district sani-

taire de Nouna malgré les moyens théra-

peutiques existant. L’objectif de l’étude 

était d’établir le profil épidémiologique et 

les aspects thérapeutiques des morsures de 

serpents dans l’aire du système de surveil-

lance démographique et de santé de 

Nouna. 

Méthode : 

Il s’agit d’une étude rétrospective par en-

quête auprès de tous les ménages dans 

l’aire du SSDS et par revue des registres 

de consultation et d’hospitalisation des 

centres de santé. Les données ont été ana-

lysées à l’aide du logiciel STATA version 

11 

Résultats : 

L’incidence annuelle des morsures de ser-

pent était de 221 pour 100 000 habitants. 

Les adultes jeunes avec un âge moyen de 

30 ans, de sexe masculin étaient les plus 

touchés, soit 66,36% des cas. Les travaux 

champêtres et le pastoralisme consti-

tuaient les principales circonstances de 

survenue des morsures. Les membres in-

férieurs, atteints dans 71,19% des cas, 

étaient le siège le plus fréquemment tou-

ché.  Les pics de morsures étaient consta-

tés au cours de la saison des pluies. Les vi-

pères ont été mises en cause dans 78,04% 

des cas. La symptomatologie des enveni-

mations était largement dominée par le 

syndrome vipérin. Le schéma thérapeu-

tique proposé au niveau des centres de 

santé était un anti-inflammatoires, une an-

tibiothérapie, VAT et un analgésique. Le 

taux de létalité était de 2,30%. Le parcours 

thérapeutique des victimes est dominé par 

un recours fréquent aux tradipraticiens.  

Conclusion : 

Une meilleure notification des cas, la for-

mation du personnel et l’encadrement des 

tradipraticiens pourraient contribuer à 

améliorer la prise en charge des cas de 
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morsures de serpents dans l’aire du SSDS 

du Centre de Recherche en Santé de 

Nouna. 

 

CO58 B : Coefficient de Kappa pour 

l’analyse de la concordance dans l’éva-

luation d’un système de certification 

des causes médicales de décès au CHU 

Souro Sanou de Bobo-Dioulasso 

SG Barro, JC Dufour, P Staccini. 

Introduction: 

Un système électronique d’enregistrement des 

causes médicales de décès a été développé et 

expérimenté au CHUSS de Bobo-Dioulasso 

en 2015. Le travail avait pour objectif d'étu-

dier la qualité et la reproductivité du système 

par la méthode d’analyse de concordance, en 

mesurant le degré d'accord entre le médecin 

certificateur (juge A) et le médecin expert 

(juge B) dans la détermination de la cause ini-

tiale du décès. 

Matériel et Méthode : 

Les experts étaient des médecins spécialistes 

sélectionnés par tirage au sort et formés à la 

démarche de certification des causes de décès 

au même titre que les médecins certificateurs  

habituels. Les informations ont été collectées 

à partir d’un échantillon de 115 dossiers de pa-

tients décédés en 2016, choisis de façon aléa-

toire et dont la certification de routine avait 

déjà été effectuée. Nous avons utilisé la grille 

de lecture de Landis et Koch et la concordance 

entre "juge A" et "juge B" a été analysée à 

l'aide du coefficient de Kappa de Cohen.  

Résultats: 

Les résultats de l’évaluation ont montré un ac-

cord de concordance «Très bon» entre Expert 

et certificateur avec un K = 0,917 [0.856 - 

0.963]. Cet accord est passé «Médiocre» (K = 

0,327 [0.247-0.419]) lorsque l’on utilise le lo-

giciel codeur recommandé par l’OMS. 

Conclusion: 

L’analyse de la concordance semble une 

technique efficace dans les études de re-

productibilité et de concordance de mé-

thode de mesure. Elle pourrait être recom-

mandée dans l’évaluation de la qualité des 

soins dans nos hôpitaux. 

 

CO58 C : Identification des facteurs dé-

terminant la qualité technique des soins 

dans un contexte de financement basé 

sur les résultats(FBR). 

Zambendé Zigani, ;Abel Bicaba. 

Introduction 

Dans la mise en œuvre de la stratégie FBR 

au Burkina Faso, on constate une hétéro-

généité dans les performances de quali-

téau niveau des centres de santé.L’objectif 

de la présente recherche vise à identifier 

les facteurs de cette hétérogénéité. 

Matériels et Méthode 

Uneétudequantitative a été réalisée dans 

30 centres de santé publics scindés en 

deuxcatégories : score de qualitésupé-

rieurà50% (n=17) etinférieurà 50% 

(n=13).Les outils de collecte sont : une 

grille d’observation directe dans ces 

centres et un questionnaire semi-structuré 

avec des professionnels de santé 

(n=94).Une analyse bivariée et un modèle 

de régression multiple ont été utilisés. 

Résultats 

Ladifférenceest statistiquement significa-

tive en faveur des centres de santé de bon 

score pour les infrastructures (p= 0,020) 

les équipements (p=0,004) et le personnel 

requis (p= 0,004). 

Lavariance expliquée R²=0,639, le test F 

est significatif ; F= 27,272 (p=0,0001).La 

formation continue (0,000) la communica-

tion interne (0,000) et la motivation finan-

cière (0,003) des professionnels de santé 

sont les variables retenues par le modèle. 

Conclusion 

Ces résultats suggèrent que l’effectivité de 

la qualité des soins en contexte FBR est 

fonction de certaines conditions de base 

dans les centres de santé (infrastructure, 

équipements, ressources humaines) et la 

dynamique managériale des travailleurs. 

 

Flash 7: Représentations sociales de 

l’euthanasie à l’égard des personnes 

âgées à Bobo-Dioulasso au Burkina 

Faso. 
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Maïmouna Sanou, Lalla Berthé-Sanou, Abdramane Berthé, 
Blahima Konaté, Cécile Ouattara, Fatoumata Badini-Kinda. 

Introduction 

Au Burkina Faso, de plus en plus de personnes 

âgées (PA) vivent avec des incapacités fonc-

tionnelles graves souvent accompagnés de 

douleurs susceptibles de dégrader leur qualité 

de vie et celle de leur famille.Leur prise en 

charge est souvent vécue comme un fardeau et 

dans la pratique certaines PA sont victimes 

d’euthanasie. Cette étude a été réalisée pour 

analyser les représentations sociales de l'eu-

thanasie des PA au Burkina Faso. 

Matériel et Méthode 

Il s’agit d’une étude qualitative. Les données 

ont été recueillies auprès des PA, des 

membres de leurentourage, des professionnels 

de la santé, des religieux, des jeunes, et des 

adultes. Ils ont été sélectionnés de façon rai-

sonnée à partir de la base de données d'une 

étude quantitative réalisée sur les incapacités 

fonctionnelles des PA. Les données ont été 

traitées manuellementet une analyse de con-

tenu a été faite. La recherche s'est déroulée 

conformément aux principes éthiques. 

Résultats 

L’euthanasie est pratiquée dans la société bur-

kinabè depuis des temps immémoriaux. Les 

représentations sociales à l'égard de l'euthana-

sie sont majoritaires négatives. Malgré sa con-

damnation, certains acteurs reconnaissent 

l'existence de l'euthanasie sous forme généra-

lement passive. Elle est pratiquée de façon in-

visible en milieux de soins comme à domicile, 

le plus souvent sans le consentement des PA. 

Certaines pratiques sociales locales à l’égard 

des PA comme la réduction des soins et sou-

tiens sociaux aux PA en incapacités fonction-

nelles graves et la célébration ostentatoire de 

leurs funéraillessont également considérées-

comme étantdes formes d'euthanasie. 

Conclusion 

Les représentations sociales de l’euthanasie 

sont fondées sur une morale religieuse qui in-

terdit tout droit de décider de sa propre mort 

ou de celle d'autrui. 

 

Flash 7 bis : Mettre l’accent sur les pro-

cédures pour réussir la mise en œuvre 

des grandes enquêtes en santé. Exemple 

de l’enquête finale en vue de l’évalua-

tion d’impact au Burkina Faso. 

Clarisse Sanon, Hermann Badolo, Serge Somda, leticia Sa-

kana, Nanipouo Hien, Victor Coulibaly, Bernadette Picbou-

goum, Guira Matilibou, Hervé Hien 

Introduction : 

L’observation de la santé est une fonction es-

sentielle de la santé publique. Les grandes en-

quêtes pour les évaluations en santé sont né-

cessaires pour la production des données pro-

bantes pour l’aide à la prise de décision dans 

les pays en développement. Cependant, il y a 

peu d’informations sur la qualité de ces en-

quêtes. L’objectif de cette étude était d’analy-

ser la qualité de l’enquête finale évaluation 

d’impact du FBR. 

Matériel et Méthode :  

Entre décembre 2016 et juin 2017, nous avons 

analysé la mise en œuvre de l’enquête finale 

FBR réalisée par le centre MURAZ. L’en-

quête a porté sur le processus de la santé ma-

ternelle et infantile dans 8 régions sanitaires 

dont 24 districts. Des procédures ont été dé-

crites pour les 3 phases de l’enquête à partir 

du référentiel des procédures du NCCIH. Les 

écarts et les leçons apprises ont été décrits. 

Résultats :  

Phase préparatoire: des procédures spéci-

fiques ont permis de mettre en place et d’or-

ganiser les activités des différentes équipes.  

Phase de terrain: le contrôler la qualité des ac-

tivités de collecte de données a été assuré. 

Phase de traitement des données : le respect 

des procédures de gestion des données a été 

vérifié. 

Les dysfonctionnements identifiés au cours 

des  phases ont bénéficiés de mesures correc-

tives. 

Conclusions :  

La mise en place de procédures à la phase pré-

paratoire a été un élément essentiel à la qualité 

de l’enquête finale pour l’évaluation d’impact 

du FBR. Il est nécessaire que la Banque Mon-

diale intègre cette démarche dans toutes les 

enquêtes FBR afin de s’assurer de la qualité 

des données. 

Mots clés :  

Enquêtes, santé publique, qualité  
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SESSION 9 : Maladies parasitaires 

 

CO59: Forte prévalence des infestations 

placentaires submicroscopiques à Plas-

modium falciparumchez les partu-

rientes de la ville de bobo-Dioulasso, 

Burkina Faso. 
Cissé M, Soulama A, Kambou SS, Anshah F, Abugri J, 
Awandare GA 

Introduction 

Au Burkina Faso, il n’existe aucune don-

née sur les infestations palustres submi-

croscopiques chez les femmes en-

ceintes.Cette étude visait à évaluer la pré-

valence des infestations placentairessub-

microscopiques à  Plasmodium falciparu-

met leur impact chez la mère et le nou-

veau-né. 

Matériel et méthode 

Des échantillons de sang placentaire on-

tété collectés auprès de 176 parturientes au 

cours d’une étude transversale conduite à 

Bobo-Dioulasso entre Septembre et Dé-

cembre 2010. L’infestation palustre pla-

centaire a été recherchéegrâce à la micros-

copie et à la PCR à temps réel. Le taux 

d’hémoglobine des parturientes ainsi que 

le poids des nouveau-nés ont été mesurés. 

Resultats 

Au total, parmi les 176 parturientes, 19 

avaient une infestation à Plasmodium fal-

ciparum à la microscopie (10,8%) et 146 à 

la PCR à temps réel (83,0%). La moyenne 

du cycle seuil (Ct) de la PCR à temps réel 

était de 35 ± 3,4. La prévalence des infes-

tations placentaires submicroscopiques à 

Plasmodium falciparumétait de 87,0% 

(127/146). La prévalence de l’anémie était 

significativement plus élevée chez les par-

turientes ayant une infestation palustre dé-

tectée à la microscopie que celle des par-

turientes qui avaient une infestation sub-

microscopique (p = 0,04). Il n’y avait pas 

de différence statistiquement significative 

entre la prévalence du faible poids de nais-

sance observée chez les nouveau-nés issus 

de mères ayant une parasitémie palustre 

détectée à la microscopie et celle de ceux 

issus de mères qui avaient une infestation 

submicroscopique (p = 0,08). 

Conclusion 

La prévalence de la parasitémie placen-

taire submicroscopique à Plasmodium fal-

ciparumest particulièrement très élevée 

dans notre étude. Nos résultats soulignent 

la nécessité de conduire d’autres études 

pour mieux élucider l’impact des infesta-

tions palustres submicroscopiques aussi 

bien chez la mère que chez le nouveau-né. 

 

CO60: Etude comparative de la micros-

copie optique et de la technique PCR 

dans la détection des infections à Plas-

modium chez les sujets vivant en zone 

d’endémie du paludisme au Burkina 

Faso. 

Samuel S. Serme, Issiaka Soulama, Edith C. Bougouma, 

Amidou Diarra, Alphonse Ouedraogo, Alfred B. Tiono, 

Alfred S. Traore, Amadou T. Konate, Issa N. Ouedraogo, 

Sodiomon B. Sirima. 

Introduction 

Le paludisme est un problème de santépu-

blique dans le monde avec 627 000 décès 

en 2012. La prise en charge rapide et effi-

cace de la maladie dépend de la rapidité et 

de la qualité du diagnostic. L'examen mi-

croscopique de frottis mince et goutte 

épaisse est la méthode de référence, mais 

limitée en cas de faible parasitémie et d’in-

fections mixtes. Afin de pallier ce handi-

cap, une étude comparative de la micros-

copie optique et de la PCR a été initiée sur 

des patients atteints de paludisme au Bur-

kina Faso. 

Méthodologie 

Cette étude a été conduite dans différentes 

localités du Burkina Faso avec 281 pa-

tients inclus sans distinction de sexe ni 

d’âge. Des gouttes épaisses et frottis 

minces sur lames et des confettis ont été 

confectionnés pour chaque patient. Les 

examens microscopiques ont été réalisés 

par deux microscopistes expérimentés. 

L’analyse moléculaire a été faite avec la 
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PCR nichée selon la méthode de Snounou 

et al., 1993 après extraction de l’ADN pa-

rasitaire avec les kits QIAGEN. 

Résultats 

Au total 281 patients ont été inclus 

danscette étude. Sur 190 sujets positifs à la 

microscopie optique, 1 seul a été négatif à 

la PCR. En outre,  sur 90 patients négatifs 

à la microscopie, 31 ont étaient  positifs à 

la PCR. L’analyse des résultats de perfor-

mance de la microscopie ont montré une 

sensibilité 86,0%, spécificité 98,3%, va-

leur prédictive positive 99,5%, valeur pré-

dictive négative 65,6%. 

Conclusion 

Les résultats de cette étude ont montré des 

valeurs de sensibilité (86%) de spécificité 

(98,3%) acceptable de la microscopie 

comparées à la PCR. Par contre une VPN 

assez moyenne (65,6%) qui traduit  les li-

mites de la microscopie lorsque les densi-

tés parasitaires sont faibles. 

Mots clés :  

Microscope optique ; PCR ; Paludisme ; 

Plasmodium falciparum ; Burkina Faso. 

 

CO61: Prévalence des parasites diges-

tifs opportunistes chez les consultants 

du laboratoire de parasitologie-mycolo-

gie du CHUSS, Bobo-Dioulasso, Bur-

kina Faso. 

Bamogo R, Sangare I., Bamba S., Sirima C., Dabire R., 
Guiguemde RT. 

Introduction : 

Cinq protozooses intestinales répondent à 

la définition de parasitoses digestives op-

portunistes (PDO) c'est-à-dire d’infections 

dont la gravité ou la fréquence est particu-

lièrement élevée chez les patients présen-

tant un déficit de l’immunité : la cryptos-

poridiose, les microsporidioses, l’isospo-

rose à Isospora belli, la cycloporose, et la 

blastocystose.Ces infections peuvent être 

également retrouvées chez les patients im-

munocompétents mais leurs manifesta-

tions cliniques sont moins sévères et géné-

ralement spontanément résolutives.Notre 

travail visait à situer l’importance des pa-

rasitoses opportunistes chez les patients 

consultants au laboratoire de parasitolo-

gie-mycologie du Centre Hospitalier Uni-

versitaire Sourô SANOU (CHUSS) de 

Bobo-Dioulasso. 

Méthodologie : 

Tous les patients ayant demandés un exa-

men parasitologique des selles (EPS) 

d’avril à août 2012 ont bénéficié systéma-

tiquement d’un examen macroscopique 

des selles, un examen microscopique avec 

un état frais à l’eau physiologique, 2 tech-

niques de concentration (Willis et Ritchie) 

et les techniques de coloration de Ziehl-

Neelsen modifiée et celle de Giemsa quel 

que soit leur statut immunitaire ou le statut 

de sérologie VIH. 

Résultats-Discussion: 

Sur 291 patients ayant bénéficié d’EPS, 

190 portaient au moins un parasite diges-

tif, soit une prévalence globale de 65,3%. 

La prévalence des PDO était de 28,9% (84 

patients portaient au moins un parasite di-

gestif opportuniste). Les espèces parasi-

taires digestives opportunistes ont été 

Cryptosporidiumsp (26,5%), Blastocystis 

(1,0%), Isospora belli (0,7%) et Cyclospo-

rasp (0,70%). 

Conclusion : 

Cette étude prouve que les parasites diges-

tifs notamment opportunistes sont tou-

jours fréquents dans nos populations. 

 

CO62: Les facteursde succès de l’im-

plantation de la Chimio-prévention du 

paludisme saisonnier (CPS) au Burkina 

Faso. 

Luc Sermé, Alice Bila, Antarou Ly2 Abel Bicaba, Slim 

Hadda. 

Introduction  

Depuis 2014, la Chimio-prévention du pa-

ludisme saisonnier (CPS) est progressive-

ment implantée pour les enfants de moins 

de 5 ans. En 2017,59 districts sanitairesen 

ont bénéficié.Bien qu’il s’agisse d’une in-

tervention nouvelle et particulièrement 
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complexe à mettre en œuvre, des évalua-

tions indépendantes ont montré que la 

CPS était généralement implantée fidèle-

mentet avait contribué à réduire la trans-

mission du paludisme chez la population 

cible.Cette étude vise à mieuxidentifier les 

facteurs pouvant expliquer ces résultats. 

Matériels et méthodes  

Il s’agit étude mixte qualitative et quanti-

tative réalisée entre 2016 et 2017. Elle re-

pose sur des sources secondaires (bases de 

données, sources documentaires) et des 

sources primaires provenant d’enquêtes 

réalisées dans trois districts sanitaires. Les 

sources primaires incluent 72 entretiens 

menés auprèsd’acteurs impliqués dans la 

mise en oeuvre de la CPS et de membres 

de la communauté et une enquête réalisée 

auprès de 424 distributeurs communau-

taires. 

Résultats  

Les résultats du programme sont attri-

buables à un ensemble de facteurs favo-

rablesrelevant de: (i) la conception de l’in-

tervention et son intégration ;(ii) lea-

dership démontré par le programme; (ii) 

l’effectivité de la mobilisation des intrants 

et des activités prévues dans la planifica-

tion (iii)une bonne capacité d’adaptation 

et d’anticipation des acteurs locaux impli-

qués dans la mise en œuvre; (iv) l’adhé-

sion et la mobilisation de la population.  

Conclusion  

Les leçons retenues de cette expérience 

peuvent s’avérer utiles pour d’autres inter-

ventions ou d’autres pays. Le maintien de 

la qualité de mise en oeuvre et la pérennité 

de la CPS constituent deux défis d’impor-

tance. 

 

CO63: Prévalence de la cryptospori-

diose chez les patients reçus au Labora-

toire de Parasitologie-Entomologie du 

Centre MURAZ. 

Cissé M,,KonéA.J,Soulama A, Sangaré I, Bamba S. 

Introduction 

Au Burkina Faso, il existe très peu de don-

nées sur la cryptosporidiose.L’objectif de 

cette étude était d’évaluer la prévalence de 

la cryptosporidiose au Laboratoire de Pa-

rasitologie-Entomologie du Centre MU-

RAZ. 

Méthodologie 

Ils’estagitd’uneétudetransversale descrip-

tive réaliséeentre Août etDécembreauprès 

de 330 consultants du Laboratoire de Pa-

rasitologie-Entomologie du Centre MU-

RAZ. Les donnéessociodémographiques 

des patients, les symptomes liés à la mala-

dieetcertainsfacteurs de risque de la cryp-

tosporidioseontétécollectés. La méthode 

de Ziehl-Neelsenmodifiéeaétéeffectuée 

pour la recherche de Cryptosporidium sp.  

Résultats  

L’âgemoyen des patients était de26,3ans 

avec un écart type de ± 1,8. La prevalence 

globale de la cryptosporidioseétait de 

1,8% (IC à 95% : [0,4%-3,2%]). Les en-

fants de moins de 5 ansétaient les touchés 

(7,7%). Parmi les patients ayant présenté 

la diarrhée, 14, 3% (1/7) étaientinfestés 

par Cryptosporidium sp. La prévalence de 

la cryptosporidiose chez les patients de 

sexe masculin et de sexe féminin était res-

pectivement de 1,3 et 2,3%. 

Conclusion  

La faible prevalence obtenue danscette 

étude confirme le statut d’infectionoppor-

tuniste que l’on attribue à cette parasitose 

intestinale. Nous suggérons la recherche 

systématique de Cryptosporidium sp. Lors 

des examens parasitologiques des selles 

chez les jeunes enfants au Laboratoire de 

Parasitologie-Entomologie du Centre 

MURAZ. 

Mots-clés:  

Cryptosporidiose, prévalence, Centre 

MURAZ, Burkina Faso. 

 

CO64: Etude du polymorphisme gene-

tique des souches de plasmodium falci-

parum au Niger. 

Ibrahim Arzika; Mahamane Moustapha Lamine ; Aboubacar 

Mahamadou; Halima Zamanka ;  Ibrahim Maman Laminou.  

Introduction : 
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Le paludisme à Plasmodium falciparum 

est un problème majeur de santé publique 

au Niger. Pour évaluer l’impact des straté-

gies de lutte contre le paludisme sur la di-

versité génétique, nous avons caractérisé 

les populations parasitaires du Niger en 

amplifiant le block2 du gène msp1 et la ré-

gion variable centrale du gène msp2. 

L’objectif est d’analyser la diversité géné-

tique et la complexité des infections à 

P.falciparum au Niger. 

Méthodologie : 

L’extraction de l’ADN des échantillons 

était faite par la méthode du kit Quiagen. 

Une réaction PCR a permis d’analyser le 

génotype des souches en amplifiant le 

block2 de msp1 et la région variable cen-

trale de msp2. La complexité des infec-

tions est déterminée en divisant le nombre 

total de fragments msp1 et msp2 détectés 

par le nombre total d’échantillons ayant 

amplifiés.  

Résultat et Discussion : 

Une très grande diversité génétique est ob-

servée sur les marqueurs. En effet, il y a 

17 allèles différents de msp1 et 14 allèles 

différents msp2. La famille allélique la 

plus fréquente est 3D7 (63%) suivie de K1 

(43.2%). Le nombre de clones varie de 1 à 

5 par patient. Il y’a une différence signifi-

cative de la multiplicité des infections se-

lon les sites (p<0.05). Nos résultats sont 

discutés au regard d’études semblables en 

Afrique de l’ouest.  

Conclusion : 

L’étude montre qu’il y’a une très grande 

diversité génétique des souches de Plas-

modium falciparum au Niger. Cette diver-

sité varie selon le site. Les infections mul-

tiples sont fréquentes au Niger. 

 

CO65: Variabilité génétique de la pé-

riode d’incubation extrinsèque deP. fal-

ciparum chez les anophèles vecteurs. 

Edwige Guissou, Nicaise Djègbè, Mamadou Outtara1, Ser-

geYerbanga, Anna Cohuet, Roch Dabiré, Dari Da, Thierry 

Lefèvre. 

Introduction 

La PIE est l’un des paramètres clés de l’inten-

sité de la transmission du paludisme. Elle est 

sensible à la température mais l’effet de la gé-

nétique du parasite et du vecteur sur la PIE de-

meure inconnu et non-prospecté par les re-

cherches précédentes. 

Méthodologie 
Nous avons infecté expérimentalement 240 

femelles d’Anophèles de 3 espèces majeures 

An. arabiensis, An. coluzzii et An. gam-

biaeavecquatre isolats (A, B, C, D) deP. falci-

parumprovenant de quatre porteurs de gamé-

tocytes différents.Ces moustiques ont été sui-

vis pour la détection des sporozoïtes dans les 

glandes salivaires. Une analyse de survie cou-

plée àune analyse binomiale a été menéepour 

tester l’impact des isolats (génétique du para-

site) et,des espèces(génétique des vecteurs) 

sur la PIE.  

Résultat 

Nous avons obtenu 186 carcasses positives à 

P. falciparumdont 97(52,15%) ont présenté 

des sporozoïtes dans les glandes salivaires.La 

PIE moyenne était de 13.37+/-0.25 jours et 

variait significativement entreles espèces (p= 

0,0009)et les isolats(p<0,0412).  

Conclusion 

La PIEn’est pas seulement dépendante de la 

température mais aussi de l’isolat plasmodial 

et de l’espèce de moustique. L’influence des 

isolats et des espèces pourrait doncêtre due à 

la diversité génétique des parasites et des vec-

teurs. Caractériser la variabilité génétique de 

la PIE est essentielle pour prédire sa réponse 

évolutive. Les moyens de lutte anti-vectoriels 

utilisés conduisent à une réduction de la survie 

moyenne des populations de vecteurs et pour-

rait ainsi sélectionner les génotypes de para-

sites à développement rapide. 

 

Flash 8: Impact du Contrôle du Palu-

disme sur la Fécondité au Mali. 

Hamidou Niangaly, Martine Audibert, Kassoum Kayentao, 
Issaka Sagara, Ag. Abdoulaye Djimdé, Ogobara K. Doumbo. 

Introduction 

Des évidences de plus en plus croissantes sug-

gèrent que,lepaludisme impacte sur la fécon-

ditéà travers plusieurs mécanismes dont la 
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mortalité infantile. Au Mali,consécutivement 

à la diminution du paludisme le taux de décès 

infantiles a diminué de 58% entre 2001 et 

2012. Ces variations duniveau de paludisme et 

de ses conséquences impacteraient sur la fé-

condité. L’objectif de ce travail est d’évaluer 

l’impact du paludisme sur la fécondité au 

Mali.  

Matériels et méthodes 

Les données d’enquêtes démographiques et de 

santé et celles de Malaria Atlas Project de 

2006 et 2012provenant des 5 premières ré-

gions du Mali ont été utilisées. 

Les méthodes quasi-expérimentales de diffé-

rence-en-différence ont été utilisées pour ana-

lyser l’impact du paludisme sur la fécondité. 

L’ethnie Peulh constitue notre groupe de con-

trôle car moins affectée par le paludisme que 

son cohabitantDogon (groupe traité). La va-

riation de la prévalence du paludisme entre 

2006 et 2012 est l’intervention.   

Résultats 

La prévalence du paludisme a diminué de 

16% entre 2006 et 2012, mais cette diminution 

a été plus forte chez les Dogon. 

En contrôlant pour les caractéristiques qui 

étaientdifférentes entre les 2 groupes eth-

niques, la diminution de la prévalence du pa-

ludisme de 16% observée a entrainé une aug-

mentation de la fécondité de 8.3% (p < 0.001). 

Conclusion 

Nos résultats suggèrent que la diminution de 

la prévalence a entrainé une augmentation de 

la fécondité au Mali. Ces résultats ont des im-

plications en termes d’investissementdans les 

secteurs clés du développement notammentla 

santé et l’éducation du surplus d’enfants. 

Mots clés : 

Paludisme, fécondité, sucseptibilité, Ethnie, 

Dogon, Peulh, Mali. 

Flash 9: Impact du développement de 

Plasmodium falciparum sur l’activité 

nocturne de Anophelescoluzzii. 

Bienvenu S. Ouattara, Amadou S. Traoré,R. Serge Yer-
banga,Roch K. Dabiré, Thierry Lefèvre, Karine Mouline. 

Introduction 

Le rythme d’activité des Anophèles peut être 

impacté par l’infection par Plasmodium falci-

parum (effet indirect (coût du développement 

du parasite à l’intérieur du moustique)et/ou di-

rects (manipulation du moustique par le para-

site pour favoriser sa transmission). Les diffé-

rences d’activité impactent la probabilité du 

contact entre l’homme et le vecteur et donc 

l’intensité de la transmission. Dans ce con-

texte, l’objectif de notre étude est de détermi-

ner si le portage de Plasmodium falcipa-

rum(aux stades oocyste et sporozoïte) modifie 

quantitativement ou qualitativement l’activité 

nocturne d’Anophelescoluzzii.  

Méthodes 

Des femelles de la colonie d’An. coluzziide 

l’IRSS-DRO ont été gorgées avec du sang 

contenant des parasites. Nous avons obtenu 

différents niveaux d’infection en diluant le 

sang infectieux avant gorgement afin d’obte-

nir des groupes de moustiques fortement et 

moyennement infectés. L’activité de chaque 

moustique a été enregistrée à l’aide de Loco-

motorActivity Monitors (LAM) où l’activité 

représente un proxy du nombre de fois en 5 

minutes où le moustique traverse un rayon in-

fra-rouge. L’activité a été mesurée de J6 à J9 

(stade oocyste) et J13 à J16 (stade soprozoite) 

après l’ingestion du sang infectieux.  

Résultats 

Globalement, nos données montrent que l’in-

tensité de l’activité des moustiques infectés 

dépend non seulement du stade de développe-

ment du parasite (i.e. stade oocyste ou sporo-

zoite, glm, p<0,05), mais aussi du niveau d’in-

fection (glm, p= 0,05).Des infections 

moyennes tendent à produire des moustiques 

plus actifs que les contrôles, alors que de 

fortes infections entraînent une plus faible ac-

tivité. 

Conclusion 

Des différences de résultats entre les deux ex-

périences réalisées nous amènent à considérer 

une influence significative du niveau d’infec-

tion sur l’activité du moustique. Cette piste 

sera explorée lors de futures expériences.  

Mots clés : 
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Activité, sporozoïte, Plasmodium falciparum, 

Anophelescoluzzii. 
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SESSION 10: Sciences sociales (2) 

 

CO66: Des représentations sociales à 

l’accès aux soins de femmes atteintes du 

cancer du col de l’utérus en milieu ur-

bain, Ouagadougou, Burkina Faso. 
Salifou Zeba, Bouma Fernand Bationo, LARISS. 

 

Cette étude socio anthropologique est me-

née dans un contexte où l’émergence des 

cancers gynécologiques tels que le cancer 

du col de l’utérus contribue à rendre les 

femmes vulnérables dans l’accès aux 

soins au regard des objectifs du dévelop-

pement durable.  

Méthodes  

L’étude a privilégié une approche qualita-

tive. Les patientes du cancer du col de 

l’utérus ont été recrutées au sein de la ma-

ternité du Centre Hospitalier Universitaire 

Yalgado Ouédraogo par l’intermédiaire 

des soignants par consentement éclairé et 

verbal. 

35 entretiens individuels (09 personnels 

de santé, 12 patientes, 11 accompagnants 

et 02 tradipraticiens) et 03 focus groups 

ont été réalisés. Une observation non par-

ticipante a été menée au domicile des pa-

tientes.  

Les données ont été enregistrées et re-

transcrites. Une analyse de contenu s’est 

effectuée après un dépouillement manuel 

des entretiens.  

Résultats  

Les résultats aboutis indiquent que les en-

quêtés considère la maladie comme « dan-

gereuse », « inguerissable » et « mortelle 

» « baanga si payolsidé » en mooré (litt. 

maladie qui ne s’apaise pas) avec une di-

versité de recours thérapeutiques.  

Discussion 

Ces résultats révèlent la vulnérabilité des 

femmes atteintes du cancer du col de l’uté-

rus (Herzlich C. et Pierret J. 1984). Une 

multitude de recours thérapeutiques médi-

caux, traditionnels et spirituels est alors 

déployée pour prendre en charge la mala-

die (Benoist J. 1999). 

Conclusion 

Cette recherche révèle l’importance d’in-

tensifier les actions de communication et 

d’information sur le cancer du col de l’uté-

rus, de promotion du dépistage et de prise 

en charge des patientes. 

 

CO67: Les mesures de renforcement de 

l’observance aux traitements antirétro-

viraux doivent-elles êtreadaptéesaux 

motifs d’inobservance ?Appréciations-

des patients de la cohorte Thilao au 

Burkina Faso. 

Berthé-Sanou Lalla, Berthé Abdramane, Sanou 

Maïmouna, Ouedraogo Rayende, Adrien B Sawadogo, 

Joseph Drabo, Raoul Moh, Roland Tubiana, Laurence 
Slama, Alice Desclaux. 

Introduction 

Au Burkina Faso, une équipe biomédicale 

a proposé des mesures de renforcement de 

l’observance àdes patients infectés par le 

VIH en échec virologique d’untraitement 

antirétroviralde deuxième ligne(cohorte 

Thilao). Leschoix des patients concernant 

ces mesures et les corrélations avec les 

motifs antérieurs d’inobservance ont été 

explorés. 

Matériel et méthode 

L’étude qualitative a reposé sur des entre-

tiens individuels répétés auprès de 37 pa-

tients de la cohorte Thilao desCHU de 

Ouagadougou et de Bobo-Dioulassoet des 

membres de l’équipe médico-sociale. Le 

protocole a reçu l’avis favorable du comité 

d’éthique. 

Résultats 

Les motifs d’inobservance étaient indivi-

duels (oubli, négligence, non maîtrise de 

la prise des médicaments), liés au traite-

ment ou aux soins (effets indésirables du 

traitement ARV, méconnaissance des en-

jeux etinaccessibilité du traitement, mau-

vais accueil dans les centres de suivi), con-

joncturels ou sociaux (voyage, difficulté 

alimentaire, problème familial/conjugal, 

stigmatisation). Les patients qui avaient 
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été inobservants pour des motifs indivi-

duels ont eu recours à la quasi-totalité des 

mesures de renforcement proposées. Ceux 

dont les motifs d’inobservance étaient liés 

au dispositif de traitement et de soin ont 

considéré favorablement toutes 

lesmesures proposées ; leur observance a 

probablement été améliorée par la qualité 

de la prise en charge médicale dans l’essai. 

Les patients inobservants pour des raisons 

conjoncturelles ou sociales avaient des ap-

préciations favorablesmais soulignaient la 

portée limitée des mesures proposées. 

Conclusions 

L’inobservance du traitement antirétrovi-

ral est un fait multi-dimensionnel qui dé-

passe la dimension comportementale ;les 

mesures de renforcement de l’observance 

doivent donc être diversifiées et adaptées 

aux patients. 

 

CO68: Facteurs de risque et de protec-

tion de la toxicomanie au Ghana: une 

perspective socio-écologique à l'aide de 

Photovoice. 

Ahmed Kaboré, Ashley Walker, Evans Afriyie-Gyawu, 
Andrew Hansen, Meda Nicolas. 

Introduction: 

Le Ghana a été un pays de transition pour le 

transport de la drogue d'Amérique du Sud vers 

le monde occidental, mais il est maintenant 

devenu un centre d'opération. Cela présente de 

graves problèmes de santé publique, y com-

pris une prévalence accrue de la toxicomanie, 

de la violence et des maladies transmissibles 

comme le VIH / sida et l'hépatite C. 

Méthodes: 

La Photovoice a été utilisé pour explorer les 

facteurs de risque et de protection affectant la 

toxicomanie au Ghana. Dix participants en 

traitement ont pris des photos de ce qu'ils per-

cevaient comme: 1) facteurs de risque et 2) 

facteurs de protection de la toxicomanie dans 

leur communauté. Les données ont été analy-

sées en utilisant le récit fourni par les partici-

pants. Plusieurs thèmes expliquant les facteurs 

de risque et les facteurs de protection de la 

toxicomanie au Ghana ont été identifiés. 

Résultats: 

La toxicomanie est influencée par de mul-

tiples facteurs tels que l'ignorance, la pression 

familiale et des pairs, l'absence de règlemen-

tations et / ou de réglementations mal appli-

quées, la disponibilité des médicaments, les 

médias, l'urbanisation, les taudis, la culture et 

le faible coût des médicaments. Les facteurs 

de protection identifiés étaient l'éducation, le 

soutien familial, la religion, les programmes 

parascolaires et les médias. 

Conclusion: 

L'étude a montré que la toxicomanie peut être 

résolue en examinant tous les niveaux du mo-

dèle écologique. Il peut être utilisé pour con-

cevoir des interventions pour éduquer et pré-

venir la toxicomanie au Ghana. 

Mots clés:  

Drogue, facteurs de risque, facteurs protec-

teur, toxicomanie. 

 

CO69: Prévalence et facteurs prédictifs 

du mésusage du tramadol en milieu sco-

laire secondaire dans la ville de Bobo 

Dioulasso. 

Millogo Tieba, Ouattara S Barthélemy, Méda I Bertrand, 
Baguiya Adama, Coulibaly Abou et Séni Kouanda. 

Introduction  

Le tramadol est un antalgique opioïde 

faible appartenant au palier II dans la clas-

sification OMS des antalgiques. Son usage 

détourné prend de plus en plus de l’am-

pleur en Afrique et au Burkina Faso selon 

les données empiriques. Il n’existe cepen-

dant pas de données fiables sur l’ampleur 

du mésusage du tramadol ainsi que ses 

facteurs associés.  

Méthodes  

Nous avons réalisé une étude transversale 

dans les établissements d’enseignement 

secondaire de la ville de Bobo-Dioulasso. 

Un questionnaire standardisé, auto-admi-

nistré a servi pour le recueil des informa-

tions. Une régression logistique a été utili-

sée en analyse multivariée pour détermi-

ner les facteurs prédictifs du mésusage du 

tramadol. 

Résultats 
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Au total 800 élèves ont pris part à l’étude. 

La prévalence du mésusage du tramadol 

était de 6,9%. Plus de la moitié des parti-

cipants (62%) ne connaissaient pas la 

vraie indication thérapeutique du trama-

dol. Aucun des consommateurs n’en était 

dépendant. Les facteurs significativement 

prédictifs étaient le sexe féminin (OR=0,1 

; p<0,001), la consommation du canna-

bis/cocaïne (OR=5,2 ; p=0,002) et l’infor-

mation auprèsd’un proche non-utilisateur 

(OR=0,3 ; p=0,001).  

Conclusion  

Ces résultats attestent que le mésusage du 

tramadol est une réalité en milieu scolaire. 

Cependant des études en population géné-

rale sont nécessaires. 

 

CO70: Implication de l’homme dans la 

prévention de la transmission mère-en-

fant (PTME)du VIH au Burkina-Faso. 

Alice Bila, Patrice Ngangue, Youssouf Tall, Luc Serme, 
Abel Bicaba, Slim Haddad 

Introduction 

L’implication de l’homme est importante pour 

favoriser le succès de la PTME. Cette étude 

vise à comprendre les moments déterminants 

de l’implication de l’homme, les attitudes 

adoptées et les formes de soutien apportées à 

la femme dans le cadre de la PTME.  

Matériels et méthodes 

De décembre 2017 à Février 2018 une étude 

qualitative de cas multiples contrastés a été 

menéedans un hôpital de Ouagadougou. 24en-

tretiens semi-dirigés ont été réalisés auprès de 

12 couples ayant des enfants âgés d’au moins 

six semaineset dont la femme a partagé sa sé-

ropositivité avec son conjoint. Une analysede 

contenu a été faite avec le logiciel QDA Mi-

ner. 

Résultats 

Six couples étaient sérodifférents et six étaient 

séroconcordants. Les formes d’implication de 

l’homme varient selon le moment de la cas-

cade de la PTME. Leurs attitudes se traduisent 

par le rejet sous différentes formes (abandon 

de la femme, violence verbale, rejet affectif), 

l’appui partiel (soutien financier mais absence 

dans les autres formes de soutien) et l’impli-

cation effective et active envers la femme. Le 

soutien qu’ils apportent à leur conjointe est 

d’ordre financier, psychologique (accompa-

gnement, observance thérapeutique, alimenta-

tion de l’enfant) et relationnel (communica-

tion, relation sexuelle). 

Conclusion 

Cette étude met en lumière différents arché-

types d’implication de l’homme dans la 

PTME. Leur compréhension permettrait de 

mettre en place des interventions qui favorise-

raient leur participation. 

 

CO70 bis : Persistance de la féminisa-

tion du VIH et le sida dans un contexte 

de basse prévalence dans la ville de Ban-

fora, Burkina Faso. 

Dabilougou A, Konaté B. 

Introduction : 

la prévalence du VIH et du sida est en baisse 

de façon globale dans le monde, en Afrique et 

au Burkina Faso. Cependant la féminisation 

de l’épidémie persiste. L’objectif de cette 

étude est d’analyser les facteurs expliquant la 

persistance de cette féminisation et de formu-

ler des recommandations en vue de la réduire. 

Matériel et méthode : 

Nous avons conduit dans la ville de Banfora, 

du 20 mars au 30 juillet 2017 une étude trans-

versale, descriptive, mixte auprès d’un échan-

tillon de 98 personnes vivant avec le VIH 

(PVVIH), 5 responsables d’associations de 

lutte contre le VIH et lesida et 16 prestataires 

de soins. 

Résultats : 

les résultats montrent que 87,76% des PV VIH 

sont des femmes contre 12,24% d’hommes. 

Au niveau des facteurs favorisant la féminisa-

tion du VIH et le sida, 76,53% des enquêtés 

relèvent des facteurs sociaux, 23,46% dénon-

cent les facteurs culturels et 21,42% incrimi-

nent les facteurs économiques. En ce qui con-

cerne les actions de lutte mises en œuvres dans 

la ville, 62,88% les ignorent ou les mécon-

naissent. Pour ce qui est des recommanda-

tions, 69,38% d’entre eux pensent qu’il faut 

promouvoir l’utilisation du préservatif, 
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67,34% proposent la création d’activités géné-

ratrices de revenus pour les femmes et 67,34% 

préconisent l’éducation sur la sexualité et les 

modes de transmissions des IST/VIH/sida. 

Conclusion : 

A la lumière de ces résultats, des recomman-

dations ont été formulées en vue d’adresser la 

féminisation de l’infection à VIH dans la ville 

de Banfora 

 

Flash 10: Connaissance du mode de 

transmission du paludisme et appro-

priation des mesures préventives par les 

femmes enceintes en milieu rural, Na-

noro, Burkina Faso. 

Valia D, Kazienga A., Derra K., Roamba E., Rouamba T., 

Valea I., Tinto H. 

Introduction: 

Depuis 2005, le Burkina Faso a adopté le trai-

tement Préventif Intermittent à la Sulfa-

doxine-Pyriméthamine (TPI/SP) comme 

schéma prophylactique du paludisme chez la 

femme enceinte. Egalement, depuis 2010, le 

pays a bénéficié de plusieurs campagnes de 

distribution gratuite de moustiquaires. Cette 

étude vise à évaluer la connaissance du mode 

de transmission du paludisme et l’appropria-

tion des mesures de prévention pendant la 

grossesse, chez la femme vue à l’accouche-

ment dans le district sanitaire de Nanoro. 

Matériel et Méthodes 

Il s’est agi d’une enquête transversale. Les 

données ont été collectéesde septembre 2013 

à février 2014, dans les 7 CSPS du Système de 

Surveillance Démographique et de Santé 

(SSDS) dans le district sanitaire de Nanoro. 

Un questionnairefut administré aux femmes 

après leur accouchement pour collecter les in-

formations sur les connaissances du palu-

disme et les mesures de prévention utilisées au 

cours de la grossesse.  

Résultats : 

Au total, 297 femmes ont été incluses,284 

femmes (95,62%) avaient des mousti-

quaires,280(94,28%) ont affirmé avoir pris au 

moins une dose de sulfadoxine-pyrimétha-

mine (SP) pendant la grossesse, 148 femmes 

(49,80%) ont cité le moustique seul comme 

vecteur du paludisme, 76 (25,60%) ont cité en 

plus du moustique, d’autres éléments comme 

pouvant être des causes du paludisme. La non 

connaissance du mode de transmission du pa-

ludismeétait très statistiquement associée à 

l’utilisation irrégulièrede la moustiquaire 

(OR= 0,24 IC95%= 0,11-0,49p 0,001) 

Conclusion : 

La non connaissance du mode de transmission 

du paludismeest significativement associée 

àl’utilisation irrégulière de la moustiquaire. 
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SESSION 11 : Maladies bactériennes et virales (2) 

 

CO71: Evaluation de la prévalence de 

l’hépatite B chez des femmes présentant 

des lésions précancéreuses du col de 

l’utérus dans la région des Hauts Bas-

sins, Burkina Faso. 
Kagone S.Thérèse, Dicko Amadou, Tinto Bachirou, Trancho 

Juliette, Dembele Adama,  Yameogo M. S. Jocelyn, Kania 

Dramane, Zida Sylvie, Hien W .Hervé, Simpore Jacques, 
Meda Nicolas. 

Contexte: 

L’hépatite B constitue un problème de santé 

publique dans le monde. Notre étude vise à 

évaluer la prévalence de l’hépatite B chez les 

femmes présentant des lésions précancéreuses 

du col de l’utérus dans la région des Hauts-

Bassins. 

Méthodes: 

L’étude s’est déroulée de novembre 2013 à 

novembre 2015. Les prélèvements sanguins 

ont été réalisés sur 102 femmes positives à 

l’inspection visuelle à l’acide acétique. La re-

cherche d’anticorps Anti-HBs a été effectuée. 

Les échantillons positifs ont été soumis à la 

détection des différents marqueurs de réplica-

tions à savoir l’AgHBe et les Anticorps anti-

HBe par des tests ELISA (BIORAD). 

Résultats 

L’âge moyen de notre population était de 

34,41 ans avec des valeurs comprises entre 23 

et 53 ans. La prévalence de l’hépatite B était 

de 17,64%. Les tranches d’âges les plus affec-

tées sont celles de [34- 38] et [39- 43] avec 

une prévalence de l’AgHBs égale à  27,78 % 

respectivement. Pour ce qui est des femmes 

paucipares nous avons noté une prévalence de 

44, 4 % de portage de l’AgHBs. Pour ce qui 

concerne les marqueurs de réplication 83,33% 

des 18échantillons testés sont positifs en anti-

corps anti-HBe. 

Conclusion  

Cette étude a permis de déterminer la préva-

lence (17,64 %) de l’hépatite B chez des 

femmes ayant des lésions précancéreuses du 

col de l’utérus dans la région des Hauts-Bas-

sins. Des  mesures doivent être prises pour pa-

lier à ces problèmes graves de santé publique. 

Mots Clés :  

Lésions précancéreuses, col de l’utérus, Hépa-

tite B, Burkina Faso. 

 

CO72: Présence du virus de l’hépatite E 

(VHE) chez les patients présentant un  

ictère fébrile au Burkina Faso. 

Mbombi Judith Mantono, Dramane Kania, Florence Abra-

vanel, Thérèse Kagone, Sylvie Zida, Amadou Dicko, Bachi-

rou Tinto, Seydou Yaro, Hervé Hie, Jérémi Rouamba, Brice 

Bicaba, Isaïe Medah,  Nicolas Meda, Omar Traore, Edouard 

Tuaillon, Jacques Izopet. 

Introduction: 

Le VHE est responsable d’hépatite aigüe par-

fois fulminante dans les pays en voies de dé-

veloppement.La présente étude vise à déter-

miner la fréquence du VHEcomme cause pos-

sible d’ictère fébrile au Burkina Faso. 

Matériel et méthodes: 

Il s’est agi d’une étude transversale descrip-

tive conduitede janvier à juillet2017 sur des 

échantillons de plasma/sérum collectés chez 

des patients présentant un tableau clinique 

d’ictère fébrile dans le cadre de la surveillance 

nationale de la fièvre jauneau Burkina Faso de 

2013 à 2016.Les échantillons ont été testés par 

ELISA à la recherche des anticorps anti-VHE 

de type IgMet IgG et parRT-PCR pour la dé-

tection/quantification de l’ARN VHE.Les 

échantillons ARN positifs ont fait l’objet de 

test de génotypage pour déterminer les 

souches de VHE circulant au Burkina Faso.  

Résultats: 

Au total 900 échantillonsde patients ont été 

analysés. Parmi ces patients, 160 (17,78%) 

étaient positifs pour lesIgG-anti-VHE 

(IC95%, 15%-20%), 19 (2,11%) positifs pour 

les IgM-anti-VHE (IC95%, 1,28%-3,38%). 

L’ARN du VHE était détecté chez 19 (2,11%)  

patients (IC95%, 1,28%-3,38%) et sa quanti-

fication était possible dans 15/19 échantillons  

avec  une concentration médiane de 2,15 

Log10UI/ml (IIQ25-75:2,03-3,15). Le géno-

type 2était retrouvé dans les 14 échantillons à 

ARN VHE quantifiables. 

Conclusion:  

L’hépatite E est une des causes de fièvres et 
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d’ictères au Burkina Faso.Une attention parti-

culière doit être portée sur ce virus dans la re-

cherche d’étiologies des fièvres d’origine in-

connue.L’implication du génotype 2 associé à 

la transmission inter-humaine souligne la né-

cessité d’améliorer le traitement des eaux 

usées. 

Mots Clés :  

Virus de l’Hépatite E, Ictère fébrile, Diagnos-

tic, Génotypage, Burkina Faso. 

 

CO73: Hépatite virale B chronique, 

prévalence et facteurs de risque à 

Nouna, Burkina Faso en 2017. 

Mariam Seynou, Mamadou Ouattara, Aristide Ouédraogo, 

Ali Sié, Boubacar Coulibaly, Pascal Zabré, Sabine Gies, Au-

rélia Souares, Rainer Sauerborn, Gérard Krause, Jördis 
Ott. 

Introduction: 

La prévalence de l’hépatite Ba  rarement été 

exploréeen population générale au Burkina,la 

présente étude avait pour objectif  de fournir 

des données épidémiologiques de base sur 

l’affection. 

Méthodologie: 
L’étude s’est déroulée en 2017 à Nouna. 2088 

enfants de 0- 9 ans et 2310  individus de plus 

de 10 ans y ontparticipé. Les informations so-

ciodémographiques, les antécédents médicaux 

et le comportement sexuel ont été collectés 

puis 300 microlitres de sangprélevé pour la re-

cherche de l’antigène HBs par Elisa. Des ana-

lyses bi variées ont permis de rechercher les 

facteurs associés. Les P-value <0,05 ont été 

considérés comme statistiquement significa-

tifs de même que les intervalles de confiance 

à 95% de l’Odd ratio ne contenant pas 1. 

Résultats: 

4368 individus ont participé à l’étude. L’âge 

moyen est de 19 ans, les femmes représen-

taient 50,4%. La prévalence de l’antigène HBs 

est de 5,3% de façon générale, de 1,6% chez 

les 0- 9ans et de 8,7% chez les 10 ans et plus. 

L’âge, le sexe et la circoncision /excision sont 

fortement associés au portage de l’antigène 

HBs avec des P-value respectifs de p-value 

=0.0004, p-value=0,000 et p-value=0,000. 

Les hommes, les individus de plus de 10 ans 

et les participants circoncis/excisées étant plus 

exposés.  

Conclusion: 

La prévalence de l’antigène HBs plus basse 

chez les 0- 9 ans suggère que la vaccination 

contre l’hépatite B introduite en 2006 dans le 

PEV du Burkinadonne des résultats  satisfai-

sants. Des tests sérologiques sont en cours 

pour déterminer  le niveau d’immunisation. 

Mots clés :  

Hépatite B, prévalence, facteurs de risque, mi-

lieu rural. 

 

CO74: Développement d’une PCR du-

plex en temps réel et détection des virus 

de l'herpès et Mycobacterium tubercu-

losis dans le liquide céphalo-rachidien 

de patients suspects de méningite asep-

tique au Burkina Faso, Afrique de 

l'Ouest. 

Sylvie Zida, Pratt Kolia-Diafouka, Dramane Kania, Albert 

Sotto, Vincent Foulongne, Karine Bolloré, Soumeya Ouan-

graoua, Nicolas Méda, Séverine Carrère-Kremer, Philippe 
Van de Perre, Edouard Tuaillon. 

Introduction: 

Il existe peu de données sur l'implication des 

virus de l’herpès (HSV) et Mycobacterium tu-

berculosis (MTB) comme causes d’infections 

du système nerveux central (SNC) en Afrique 

subsaharienne. Nous avons développé un test 

PCR dédié à la détection simultanée de HSV1 

/ 2 et MTB au Burkina Faso où HSV est né-

gligé comme une cause d'infection du SNC et 

où la prévalence de la tuberculose est élevée. 

Matériel et Méthodes: 

Les amorces et les sondes HSV ont été con-

çues sur une séquence commune aux virus de 

type 1 et 2 dans une zone hautement conservée 

du gène UL29 et combiné à des amorces et à 

des sondes ciblant la séquence d'insertion ré-

pétitive IS6110 de MTB. Les performances 

analytiques du test ont été évaluées sur des 

matériaux de référence. Les liquides céphalo-

rachidiens (LCR) prélevés chez des sujets sus-

pects de méningite aseptique ont été testés. 

Résultats: 

Les limites inférieures de détection sont esti-

mées à 2,45 copies / μl pour HSV-1, 1,72 co-

pies / μl pour HSV-2 et 2,54 copies / μl pour 
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MTB.  Nous avons testé 202 échantillons de 

LCR. Cinq échantillons (2,46%) étaient posi-

tifs, dont deux enfants testés positifs pour 

HSV-1 (0,99%) et trois adultes testés positifs 

pour MTB (1,47%).  

Conclusion: 

HSV et MTB sont responsables de méningites 

aseptiques au Burkina Faso. Ce test molécu-

laire pourrait donc avoir une utilité clinique 

pour le diagnostic précoce de ces infections. 

Mots-clés:  

PCR, virus de l'herpès simplex, Mycobacte-

rium tuberculosis, LCR. 

 

CO75: Contribution  de la biologie mo-

léculaire dans le diagnostic de la tuber-

culose multi-résistante au Centre d’In-

fectiologie Charles Mérieux-Mali. 

Traoré B, Toloba Y, Touré A, Chabane M, Timbiné LG, Ber-

thé G, Diallo S, Ouwe Missi Oukem-Boyer O, Kouriba B 

Introduction: 

L'épidémie du VIH a eu un impact sur la re-

crudescence des cas de tuberculose ; d’où le 

développement de meilleures stratégies de 

diagnostic. L’objectif de l’étude était de con-

tribuer au diagnostic de la tuberculose multi 

résistante au CICM-Mali. 

Méthodologie: 

Il s’agissait d’une étude prospective portant 

sur 120 patients. Les échantillons étaient 

constitués d’expectorations, de liquides de 

ponction, de pus, de tubages gastriques, et 

d’urines. Les cultures ont été effectuées sur 

Lowenstein-Jensen et MGIT. Les cultures po-

sitives ont été identifiées par l’AgMPT64. Les 

tests phénotypiques et génotypiques de sensi-

bilité aux antituberculeux ont été réalisés par 

le MGIT/SIRE et le GenoType® MTBDRplus 

et GenoType® MTBDRsl (HAIN lifeS-

cience). Le typage a été réalisé par le Geno-

Type® MTBC (HAIN lifeScience). 

Résultats: 

La culture était positive chez 15 patients. Les 

tests de susceptibilité aux antituberculeux ont 

donné sept MDR, deux pré-XDR,  quatre cas 

de sensibilité à toutes les molécules, un cas de 

résistance isolée à l’Isoniazide et un cas de 

discordance entre les tests phénotypiques et 

génotypiques. Le typage a donné 14 cas de M. 

tuberculosis et un cas de M. africanum. 

Conclusion: 

Les techniques moléculaires ont permis la dé-

tection de souches MDR et pré-XDR. Les ou-

tils moléculaires utilisés à une large échelle 

permettront de réduire le délai de prise en 

charge des cas de MDR et XDR. 

Mots clés :  

Tuberculose, MDR, CICM-Mali. 

 

CO76: Le personnel de soins, une popu-

lation vulnérable au VIH et au Sida en 

2017 au Burkina Faso. 

Yaro Seydou, Ouédraogo Abdoulaye, Compaoré D. Georges, 

Fao Paulin, Kania Dramane, Gouem/Sanon Clarisse, Diallo 

Ibrahima, Bakouan Didier, Traore Irène, Kabré Seydou, 
Hien Hervé. 

Introduction 

En 2003, la prévalence du VIH dans le secteur 

de la santé était plus élevée que celle en popu-

lation généraleau Burkina Faso. La mise en 

œuvre des programmes successifs de lutte 

contre le VIH a permis la réduction de la pré-

valence du VIH en population générale de 

1,8% (2003) à 0,8% (2016). 

L’objectif de la présente étude était de mesu-

rer la prévalence du VIH et de décrire les fac-

teurs de vulnérabilité parmi les agents de santé 

au Burkina Faso en 2017. 

Matériels et methodes 

Il s’est agi d’une étude transversale auprèsdu 

personnel soignant des formations sanitaires 

aléatoirementidentifiéesau niveau des villes 

deBobo-Dioulasso et Ouagadougou et des 

provinces du Poni et duYatenga.  

Les données sociodémographique sont été 

collectées à l’aide d’un questionnaire standard 

sur PDA.La sérologie VIH a été réalisée sur 

des prélèvementsdesang.  

Résultats 

Au total, 1476 agents ont pris part à l’étude. 

L’âge médian était de 34 ans (IQR ± 11) avec 

62,8% de femmes.  

La prévalence du VIH était de 1,93%, IC à 

95% [1,28 – 2,80]. La connaissance des voies 

de transmission et des moyens de prévention 

du VIH étaient respectivement de 80,95% et 

52,33%. Le nombre  moyen des accidents 



19èmes Journées des Sciences de la Santé de Bobo-Dioulasso 

Thème : « One Health pour un développement Durable»  
Page 86 

 

d’exposition au sang dans les 12 derniers mois 

était de 2,11. Le taux de non utilisation du pré-

servatif lors du dernier rapport sexuel occa-

sionnel était de 27,66%.  

Conclusion : 

Les agents de santé constituent un groupe vul-

nérable qui devrait bénéficier d’interventions 

adaptées pour le contrôle de l’infection à VIH. 

Mots Clés :  

Agents de santé, Vulnérabilité, Prévalence 

VIH, Burkina Faso. 

 

CO77: Connaissances des femmes en 

âge de procréer sur la Transmission 

Mère-Enfant du VIH au Burkina Faso. 

Youssouf Tall-Abdramane Soura-Abel Bicaba. 

Introduction: 

Les connaissances des femmes sur la trans-

mission mère-enfant du VIH (TME-VIH) sont 

importantes pour réduire les risques d’infec-

tion liés au VIH chez la femme et l’enfant. 

Cette étude vise à déterminer le niveau de con-

naissance des femmes en âge de procréer sur 

la TME-VIH et les facteurs sociodémogra-

phiques qui y sont associés au Burkina-Faso.  

Matériel et méthode: 

Cette étude quantitative a utilisé les données 

de l’enquête nationale démographique et de 

santé de 2010 (n=17087 femmes âgées de 15 

à 49 ans). La démarche de détermination du 

niveau de connaissance a été inspirée de celle 

de Asefa et al, (2013).Une analyse bivariée 

puis une régression logistique ont permis 

d’identifier les facteurs sociodémographiques 

associés  au niveau de connaissance des 

femmes en âge de procréer  sur la TME-VIH. 

Résultats: 

Environ 72% des femmes de 15 à 49 ans con-

naissaient au moins deux modes de TME-

VIH. Le niveau de connaissances sur la TME-

VIH est significativement associé aux facteurs 

suivants : vivre dans un ménage riche 

(OR=1.17,IC=[1.02-1.34]), être âgées de 25-

34ans (OR=1.28,IC=[1.11-1.47]), au niveau 

secondaire (OR=1.77,IC=[1.27-2.47]), vivre 

en zone urbaine (OR=1.27,IC=[1.09-1.49]), 

avoir au moins un enfant (OR=1.92,IC=[1.52-

2.42]). 

Conclusions: 

Cette étude révèle que les femmes des mé-

nages pauvres, du milieu rural, celles âgées de 

15-19 ans et celles sans instruction ont un ni-

veau faible de connaissance sur la TME-VIH. 

Le renforcement de l’information sur la TME-

VIH est capital. 

 

CO78: Résistance de Staphyloccocus 

aureus aux antibiotiques dans les pus et 

liquides de ponction au CHUSS. 

Arnaud Zougmoré,OdilonKaboré. Abdoul-Salam Oué-

draogo, SoufianeSanou; Fatoumata Zongo ; Aminata Ouat-
tara. 

Introduction  

L’examen cytobactériologique des pus et li-

quides de ponction est  couramment réalisé au 

laboratoire du  CHUSS. Il permet d’isoler les 

germes responsables du processus suppuratif 

que sont  Staphylococcus aureus et les Ba-

cilles Gram Négatif. Au Burkina Faso peu de 

données existent sur la responsabilité de Sta-

phylococcus aureus  dans le processus suppu-

ratif. 

Méthodologie: 

étude rétrospective à visée descriptive allant 

du 1er Janvier 2007 au 30 Septembre  2017. 

Tous les échantillons de pus et de liquides de 

ponction positifs à  S.aureus  durant la période 

de l’étude ont été inclus L’identification d’es-

pèce a utilisé les caractères biochimiques et 

culturaux classiques  .Le phénotype SARM a 

été mis en évidence par un diamètre d’inhibi-

tion du disque de la céfoxitine inferieur à  

25mm . 

Résultats:  

108 échantillons, avec un âge moyen des pa-

tients de  18 ans  ont été inclus avec une pré-

dominance masculine  de 59,18%. 

Une prévalence de 5,58% de SARM (Staphy-

lococcus aureus Résistant à  la Méticilline) a 

été observée. La majorité des SARM prove-

nait de la communauté et du service de Trau-

matologie-Orthopédie avec respectivement 

des taux de 30 et 20%. Tous les Staphylococ-

cus aureus isolés présentaient une résistance 

aux Bêtalactamines par production de pénicil-

linase. Aussi, ils ont présenté des résistances 

aux molécules couramment utilisées que sont 
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l’érythromycine 46,30%, la lincomycine 

21,30%, la ciprofloxacine 37% et la gentami-

cine 25%. 

Conclusion: 

Cette étude confirme l’importance de la sur-

veillance de la résistance aux antimicrobiens 

dans nos structures sanitaires. Vu la quasi 

inexistence de barrière hospitalo-communau-

taire , cette  surveillance  pourrait mieux gui-

der le choix des protocoles thérapeutiques . 

Mots clés :  

Staphylococcus aureus, Résistance,  CHUSS, 

SARM communautaire. 
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SESSION 12 : Communications libres (1)

CO79: Suppurations pariétales post cé-

sariennes à l’hôpital du district de Bo-

romo : Impact du non rasage pubien et 

la suppression de l’antibioprophylaxie 

systématique post opératoire. 
Kouraogo B, Komboigo-Savadogo BE, Kouraogo S, Kaboré 
S, Karama R, Somé Der A.. 

Objectif : 

Déterminer l’impact du non rasage pubien 

et de la suppression de l’antibioprophy-

laxie systématique post opératoire dans la 

survenue des suppurations pariétales post 

césariennes à l’hôpital du district de Bo-

romo 

Méthodologie : 

il s’est agi d’une étude transversale à col-

lecte rétrospective du 1er aout au 30 no-

vembre 2016 où le rasage pubien et l’anti-

bioprophylaxie systématique post opéra-

toire étaient pratiqués (groupe 1) et pros-

pective du 1er janvier au 31 mai 2017 où 

le rasage pubien et l’antibioprophylaxie 

systématique post opératoire n’étaient pas 

pratiqués (groupe 2). L’étude a porté sur 

toutes les patientes ayant bénéficié d’une 

césarienne à l’hôpital du district de Bo-

romo durant les périodes d’étude et répon-

dant aux critères d’inclusion (pas de rup-

ture des membranes de plus de 12 heures 

ni de rupture utérine). 

Résultats : 

Au total, le groupe 1 comptait 108 pa-

tientes et 92 patientes pour le groupe 2. 

L’âgemoyen des patientes du groupe 1 

était de 25,4 ans et celui du groupe 2 était 

de 28,2 ans. 95% des patientes du groupe 

étaient analphabètes contre 92% dans le 

groupe 2. 13 (12%) cas de suppurations 

pariétales ont été enregistrés dans le 

groupe 1 contre 7 (7,6%) cas dans le 

groupe 2 avec p=0,001. 

Conclusion : 

Le non rasage et la suppression de l’anti-

bioprophylaxie systématique post opéra-

toire ont eu un impact positif dans la sur-

venue des suppurations pariétales post cé-

sariennes à l’hôpital du district de Bo-

romo. 

Mots clés :  

Non rasage, suppression antibioprophy-

laxie, césarienne, suppurations pariétales. 

 

CO80: Caractérisation  des souches de  

bactéries sporulant  isolées à partir des 

milieux de culture de Lowenstein Jen-

sen chez des patients tuberculeux à 

Bobo-Dioulasso (Burkina Faso)". 

Antoinette Kaboré,Tranchot-Diallo Juliette, Hervé 

Hienc, Zouré Ouseini, Zingué Dezémon , Adama Sanou, 

Géraldine Daneau, Mamoudou Ouedraogo, Nicolas 
Méda, Lassana Sangaré. 

Introduction : 

Le processus de diagnostic par la culture 

de la tuberculose pulmonaire, inclus une  

étape  de décontamination  visant à élimi-

ner  les  microorganismes contaminants  

tout en préservant des mycobactéries. Ce-

pendant, la variabilité de la sensibilité aux 

biocides des microorganismes peut in-

fluencer l’efficacité des décontaminant. 

La connaissance des types de contami-

nants résiduels des cultures est donc un 

maillon indissociable à la  résolution de la 

problématique des contaminations.  L’ob-

jectif  de cette étude était de caractériser 

les  bactéries sporulant contaminants ma-

jeurs  isolés  lors du diagnostic de la tuber-

culose.  

Matériel et Méthodes: 

Nous avons caractérisé des souches de 

bactéries sporulant provenantdes cultures 

d’expectorations sur  milieux de entre Fé-

vrier 2016 and Mai 2017. La gélose Co-

lumbia à 5% de sang frais a été utilisée 

pour les subcultures. Lacaractérisation 

morphologique (cellules et colonies)a été 

réalisée. Le système API 50CH/B et le 

MALDI-TOF ont été utilisés pour l’iden-

tification biochimique. La susceptibilité 

aux antibiotiques a été testée.  

Résultats: 
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Le MALDI-TOF a identifié 

97%(35/36)des souches tandis que  le sys-

tème  API a identifié 79% (31/43) (χ2= 

0.86; p =0.4). Globalement, les souches 

identifiés appartenaient aux genres Bacil-

lus, Paenibacillus, Brevibacillus et  Lysi-

nibacillus et comprenaient 11 espèces 

dont les plus importantes étaientB. ce-

reus(37%) and B. licheniformis 

(25%).L’ensemble des souches étaient   

susceptibles à la   vancomycine. 

Conclusions: 

Les bactéries sporulantcaractérisées ap-

partenaient à quatre genres deBacillus et 

apparentéset comprenaient 11 espèces. La 

similitude entre les espèces identifiées et 

celles couramment isolées des aliments 

traditionnels fermentéssuggère une ori-

gine alimentaire de ces contaminants. 

L’utilisation de milieu sélectif à base the 

vancomycine comme approche de réduc-

tion des contaminations  est prometteuse. 

Enfin, le statut de simples contaminants de 

ces bactéries devraitêtre considéré avec 

prudence vu leurs implications dans de 

nombreuses infections  humaines. 

 

CO81 : Fréquence et signification de ré-

sultats discordants aux tests de dépis-

tage du VIH dans les populations clés au 

Burkina Faso. 

Dramane Kania, Absetou Ky-Ba, Viviane Lompo, Issouf Ko-

naté, Sylvie Zida, Thérèse Sampawendé Kagoné, Aline Raissa 

Ouoba, Marcel Lougue, Ousseni Tiemtoré, Benoît Kafando, 
Jean-Baptiste Guiard-Schmid, Léon Gueswendé Savadogo. 

Introduction : 

Les discordances entre les tests de dépistage 

constituent un problème de diagnostic biolo-

gique et de décision clinique dans la prise en 

charge de l’infection VIH. Dans la présente 

étude, nous avons déterminé la fréquence de 

résultats discordants et leur signification chez 

les populations clés au Burkina Faso. 

Matériel et Méthodes : 

Les échantillons collectés entre août et sep-

tembre 2017 lors de l’enquête nationale bio-

comportementale chez les populations clés au 

Burkina Faso ont été testés par ELISA de 

4ème génération (Ag-p24 et Ac-anti-VIH) au 

Centre MURAZ. Les ELISA-positifs ont en-

suite été confirmés par un test de diagnostic 

rapide (TDR) permettant de différencier VIH-

1 et VIH-2. Les discordants ont fait l’objet 

d’analyses supplémentaires (Western Blot 

(WB)et PCR ADN/ARN VIH-1). 

Résultats : 

Sur un total de 5934 échantillons testés, 562 

(9,5%) étaient ELISA-positifs. Parmi eux, 269 

(47,9%) étaient TDR-négatifs. Neuf (3,4%) 

des 269 discordants (ELISA+, TDR-) étaient 

WB-positifs et 2 avaient un profil WB-indé-

terminé(présence seulement de bandes gp160 

et p24). Un des échantillons était invalidé (ab-

sence de bande contrôle etaucune bande spé-

cifiques). Seuls ces trois échantillons étaient-

PCR-positifs. Au total, 280 échantillons ont 

été confirmés positifs sur l’ensemble des 562 

ELISA-positifs (49,8%).  

Conclusion : 

Cette étude a montré un taux élevé de discor-

dants parmi les populations clésau Burkina 

Faso, en raison des faux positifs par l’ELISA 

de 4ème génération. Avec une prévalence 

VIH<1% en population générale, il est néces-

saire d’inclure un 3ème test pour analyser les 

échantillons à résultats discordants entre les 

deux premiers tests. 

Mots clés :  

VIH, Algorithme, Dépistage, Résultats dis-

cordants, Burkina Faso. 

 

CO82 : Audit organisationnel du ser-

vice d’Hépato Gastro-entérologie du 

Centre Hospitalier Universitaire Yal-

gado Ouédraogo, Burkina Faso. 

Meda Ziemlé Clément, Ouedraogo Ramata, Hien Leo-

nel, Hien Hervé, Koura Manli, Youl Yérisylvie, Sakana 

Leticia, Karama Robert, Savadogo G Léon, Sombie Is-
siaka, Sawadogo Appolinaire. 

Introduction : 

Peu de données existent sur les dysfonc-

tionnements organisationnels expliquant 

la faible qualité des soins et la persistance 

de la mortalité intra-hospitalière dans les 

hôpitaux du Burkina Faso.  L’objectif de 

cette étude était de réaliser un audit orga-

nisationnel couplé à une enquête de satis-

faction des malades hospitalisés dans le 
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service d’Hépato-Gastro-entérologie du 

Centre Hospitalier Universitaire Yalgado 

Ouédraogo (CHUYO) de Ouagadougou, 

Burkina Faso. 

Matériel et méthode : 

Il s’est agi d’une étude transversale basée 

sur la conduite d’un audit organisationnel 

couplée d’une observation des écarts par 

rapport à la norme et complétée par une 

enquête de satisfaction auprès de 30 ma-

lades hospitalisés. Pour réaliser l’audit or-

ganisationnel, il a été utilisé la grille d’au-

dit pour l’accréditation selon l’ANAES 

version 1999. 

Résultats : 

le score global d’audit était faible de 

58,8% relatif à l’organisation et fonction-

nement du service d’Hépato Gastro-enté-

rologie. Les rubriques à scores faibles 

étaient : accueil, environnement et infras-

tructures (44,4%) ; droits et informations 

du patient (52,6%) ; gestion du risque et 

sécurité transfusionnelle (44,4%). Quant 

au score global de satisfaction, il était de 

50% avec un faible score concernant l’ac-

cueil, la communication et le respect de 

l’intimité des patients.Des aspects relatifs 

aux coûts, il est ressorti que 33,4% et 56,7 

% des patients ont trouvé chers respective-

ment les coûts des frais d’hospitalisation 

et ceux des frais d’examens. 

Conclusion : 

La réalisation de l’audit organisationnel et 

de l’enquête de satisfaction a permis de 

faire le point des éléments de dysfonction-

nement au sein du service d’hépato-gas-

tro-entérologie. Il s’agit d’une opportunité 

à travers les suggestions pour contribuer à 

l’amélioration de la qualité des soins au 

CHUYO. 

Mots clés :  

Audit organisationnel, Hépato Gastro-en-

térologie, hôpital, qualité, organisation 

des soins, satisfaction, malades. 

CO83: Déterminants Socio-écono-

miques du surpoids et de l’obésité in-

fantile à Bamako. 

Mahamadou Traore, Oumarou Traore, Aminata Sidibe, 

Habiyata Maiga, Missa Kone, Chaka Coulibaly, Hama-
doun Sangho. 

Introduction  

Notre étude avait pour objet d’étudier les 

facteurs associés au surpoids et à l’obésité 

chez les enfants d’âge préscolaire dans le 

district de Bamako en 2015. 

Méthode  

Il s’agissait d’une étude transversale, des-

criptive et analytique sur 240 enfants de 3 

à 5 ans, réalisée dans la ville de Bamako 

du premier au 31 décembre 2015. Un 

questionnaire pré testé a servi pour collec-

ter les données, prenant en compte les me-

sures anthropométriques des enfants, les 

caractéristiques liées aux parents et aux 

enfants. La toise et la balance SECA ont 

servi pour les mesures anthropométriques. 

Nous avons recherché et obtenu l’autori-

sation des autorités sanitaires des sites de 

l’étude. La participation à l’étude était to-

talement volontaire. L’anonymat et la con-

fidentialité ont été assurés. La Saisie et 

l’analyse des données ont été faites sur le 

logiciel SPSS version  21. Nous avons ré-

alisé le test de Khi2 de Pearson et jugé la 

différence significative si p≤, 0,05. 

Résultats 

Parmi les enfants enquêtés,  23,33% 

étaient en surpoids ou obésité ; 50,4% de 

sexe féminin ; 27,9% occupaient le pre-

mier rang de fratrie ; 37,9% avaient trois 

ans et     53, 8% fréquentaient un établis-

sement préscolaire. Nous avons trouvé 

que la : résidence-quartiers périphériques 

(p=0,01), non fréquentation scolaire 

(p=0,001), macrosomie (p= 0,001), pro-

fessions non ménagère de la mère 

(p=0,03) et scolarisation du père (p=0,01) 

étaient associées au surpoids ou à l’obésité 

chez les enfants d’âge préscolaire. 

Conclusion  

Les facteurs identifiés pourront guider les 

stratégies de lutte contre le surpoids et ou 

l’obésité dans le District de Bamako.  

Mots clés :  
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Déterminants ; Socio-économiques ; Sur-

poids ; obésité ; enfant préscolaire ; Ba-

mako. 

 

CO84: Ampleur de la consommation 

d’alcool et du tabac dans les causes de 

décès liés aux maladies non transmis-

sibles-MNT- dans le SSDS de Nouna. 

Zabré S. Pascal, Sanou Hamidou, Millogo Ourohiré, Sié 

Ali. 

Introduction 

Les maladies cardiovasculaires, respira-

toires, les cancers et le diabète ont été res-

ponsables de la majorité des 70% des dé-

cès dus aux maladies non transmissibles 

dans le monde (OMS 2015). Aussi, la con-

sommation d’alcool et/ou de tabac font 

partie des principaux facteurs de risques et 

concerne principalement les personnes de 

25 à 64 ans au Burkina Faso en 2013.  Ce 

travail vise à déterminer l’ampleur de ces 

deux facteurs de risques parmi les décès 

attribuables à ces quatre sous-groupes de 

maladies non transmissibles dans l’obser-

vatoire du Centre de Recherche en Santé 

de Nouna de 1998 à 2016. 

Méthodes 

Les analyses sont basées sur les données 

d’autopsies verbales(AV), démogra-

phiques et sanitaires collectées dans le 

Système de surveillance démographique 

et de santé de Nouna(SSDS-N).  

Les analyses sont purement descriptives et 

ont été faites avec les logiciels Stata, Excel 

et InterVA-4. 

Résultats 

Sur 3793 décès diagnostiqués entre 1998-

2016, les maladies non transmis-

sibles(MTN) représentaient annuellement 

entre 32% et 52%. Les maladies cardio-

vasculaires, respiratoires, les cancers et le 

diabète mises ensemble occupaient entre 

71 à 90% du nombre total des MNT 

(1625). Les poids des décès cardio-vascu-

laires sont de 74%, 37% 56% et 30% res-

pectivement pour les consommateurs al-

cool+cigarette, alcool_seul, ciga-

rette_seul, ne_consomme_pas. La grande 

proportion de cancer (24%) est notées 

chez les consommateurs d’alcool_seul. 

Conclusion 

Somme toute, les décès enregistrés dans le 

SSDS-N entre 1998-2016 sont en partie 

dues aux maladies non transmissibles no-

tamment les maladies cardiovasculaires. 

Ces maladies sont fortement associées aux 

facteurs de la consommation de l’alcool et 

de la cigarette. 

 

CO85: Préférences énergétiques pour la 

cuisine à Ouagadougou et facteurs dé-

terminants : enquête transversale. 

Adama Sana, Catherine Bouland. 

Introduction 

Près de 3 milliards de personnes dans le 

monde continuent d’utiliser des combus-

tibles tirés de la biomasse pour la cuisine 

ou le chauffage. La fumée émise lors de la 

combustion contient différents compo-

sants toxiques que sont entre autres les 

particules respirables, le monoxyde de 

carbone (CO), les oxydes d’azote (NOX), 

les oxydes de soufre (SOX), le formaldé-

hyde et les matières organiques polycy-

cliques. Dans les pays en développement, 

la pollution de l’air domestique liée à l’uti-

lisation de combustibles solides issus de la 

biomasse pour la cuisine et le chauffage 

constitue un grave risque sanitaire. L’uti-

lisation du bois et du charbon de bois mul-

tiplierait les risques de maladies respira-

toires notamment chez la femme. 

Une étude a été conduite à Ouagadougou, 

au Burkina Faso, dans l’objectif d’évaluer 

les préférences énergétiques des ménages 

et de cerner les déterminants de ces choix 

énergétiques. 

Méthodes 

Une revue documentaire a été effectuée.  

Une enquête transversale a été conduite 

dans 3 quartiers de la ville de Ouagadou-

gou, de mars à avril 2017. L’échantillon 

était constitué de 1705 femmes en charge 

de la cuisine dans leur ménage. Des ana-

lyses univariée et multivariée ont été réa-

lisées.  
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Résultats 

L’enquête réalisée montre que plus de la 

moitié des ménages de la ville de Ouaga-

dougou (59.53%) utilise de la biomasse 

comme combustible principal pour la cui-

sine. Environ 85% des ménages ont re-

cours à une combinaison d’au moins 2 

types de combustible pour la cuisine. 

Les facteurs associés au choix de combus-

tibles à base de biomasse pour la cuisine 

sont principalement la localisation de la 

cuisine elle-même, le statut socio-écono-

mique, le niveau d’éducation, la taille du 

ménage. L’utilisation du bois était signifi-

cativement associée à l’âge et à l’ethnie de 

la femme chargée de la cuisine, avec une 

proportion d’utilisation plus élevée chez 

les femmes de plus de 40 ans (OR 1.44, 

IC95% 1.07-1.94) et les mossi (OR 1.70, 

IC95% 1.11-2.61). Il est ressorti égale-

ment que le choix énergétique semble être 

guidé par un héritage familial. 

Conclusion 

L’exposition à la fumée de la biomasse est 

responsable de problèmes de santé chez 

les femmes. Le choix de la biomasse 

comme combustible principal pour la cui-

sine familiale est motivé non seulement 

par des facteurs socio-économiques, mais 

aussi des facteurs culturels. 

 

Flash 11 : Satisfaction des usagers  aux 

prestations du laboratoire de biologie 

clinique du Centre Muraz à Bobo-Diou-

lasso, Burkina Faso. 

Konaté  B. , Berthé A. ,  Dabiré J.1, Sanou P.1, Ouattara 

C.1, Berthé/Sanou L.1, Sanou M.1, Bamba I.1, Yaro S.1, 
Kania D.1, Hien H. 

Introduction : 

Le Centre Muraz a élaboré en 2014 un ma-

nuel  qualité qui accorde une place impor-

tante à la satisfaction des usagers aux pres-

tations de ses services. Cependant, peu 

d’études ont été menées à ce sujet.  L’ob-

jectif de cette communication est d’éva-

luer le niveau de satisfaction des usagers 

par rapport aux prestations du laboratoire 

de biologie clinique.   

Matériel et méthode : 

Nous avons conduit  du 28 Juin au 15 sep-

tembre 2017une étude transversale, des-

criptive, mixte auprès d’un échantillon de 

137 usagers, 13 agents du laboratoire.   

Résultats :  

Les résultats montrent que la majorité des 

usagers sont globalement satisfaits (72%) 

des prestations du laboratoire.  Au niveau 

organisationnel, beaucoup d’enquêtés  

sont insatisfaits (19-63%) des temps d’at-

tente entre l’arrivé des usagers, la distribu-

tion des tickets et le paiement à la caisse, 

du temps entre le prélèvement et la remise 

des résultats, le temps mis pour la remise 

des résultats,  les jours de travail ainsi que 

le coût des examens. Ils se plaignent éga-

lement de l’absence de service d’informa-

tion/communication et de l’insuffisance 

de guichets de paiement. En ce qui con-

cerne les relations usagers/personnels, 

plusieurs d’entre eux sont insatisfaits de 

l’accueil à la caisse (11%). Quant aux lo-

caux, ils sont nombreux (15-33%) à se 

plaindre du  confort de la salle d’attente, 

des boxes de prélèvement ainsi que des 

toilettes.  

Conclusion : 

A la lumière de ces résultats, des recom-

mandations ont été formulées en vue 

d’améliorer les prestations du laboratoire  

tant  au niveau organisationnel, des rela-

tions usagers/personnel du laboratoire 

ainsi que des locaux. 
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CO86 : Modèles de regression dans la 

relation mortalité des enfants de moins 

de cinq (05) ans et couverture vaccinale 

dans le système de surveillance démo-

graphique et de santé(SSDS) du Centre 

de recherche en Santé de Nouna 

(CRSN). 
N. Traoré, P. S. Zabré, A. Ouédraogo, F. Zerbo, M. 

Bountogo, D. Barro, A. Sié 

Introduction : 

les vaccins demeurent après l’eau potable, 

l’intervention qui a eu beaucoup d’effets 

sur la mortalité dans le monde. A travers 

cette étude, nous envisageons  mesurer 

l’effet de la couverture vaccinale sur la 

mortalité des enfants de moins de 5 ansà 

l’aide de la modélisation statistique. 

Méthodologie: 

cette étude aconcerné 32195 observations 

desenfants âgés de moins de 5 ans sur la 

période de 2011-2016 dans le système de 

surveillance démographique et de 

santé(SSDS) du CRSN. Il s’est agi des 

données démographiques de mortalité, de 

vaccination et des autopsies verbales dia-

gnostiquées via le modèle d’InterVA-4. 

Après analyse du type de données, de la 

distribution de probabilités des variables, 

on achoisi d’appliquer la regression de 

Cox qui est un modèle continu semi-para-

métrique à risques proportionnels. 

Résultats et commentaires : 

le taux de mortalité de 0-1 an était de33.05 

‰ (〖IC〗_(95%)  [30.66 35.63]) contre  

17.39‰ (〖IC〗(95%) [16.27    

18.58])chez les 1-4 ans, Le test de log-

rankpar groupe d’âge arévélé que la diffé-

rence de survie est significative au seuil de 

5 % (P-value: 0.000).Les infections respi-

ratoires aigües (11.52% des décès) et les 

maladies diarrhéiques (5.76 % des décès) 

ont été classés respectivement 2ème et 

4ème  des causes de décès dans le SSDS 

sur 2011-2016 ; ce qui a traduit la faible 

couverture  vaccinale en ce qui concerne 

le rota et pneumo. La différence desurviea 

montré que les enfants de 0-1 an n’ayant 

pas reçu la couverture complète sont plus 

susceptibles de décéder suite à des mala-

dies pouvant être évité par l’administra-

tion de toutes les doses de vaccins. 

 

CO87 : Utilisation des substances psy-

chotropes et leurs déterminants en mi-

lieu  semi-rural au Burkina Faso. 

M. Bountogo, L. Ouermi, H. Guy, A. Gneiss, A.Sié, 

P.Zabré, T. Bärnighausen. 

Introduction  

L’utilisation des substances psychoactives 

chez les adolescents devient de plus en 

plus une préoccupation sanitaire en 

Afrique. La mesure de la prévalence du 

phénomène en milieu rural et semi-rural et 

ses déterminants était un objectif dans un 

programme global de la santé des adoles-

cents dans le consortium African 

Research, Implementation Science, and 

Education (Arise) 

Méthodologie  

Une enquête transversale à visée longitu-

dinale dans le système de surveillance dé-

mographique et de santé de Nouna a con-

cerné 1645 adolescents âgés de 12 à 20 ans 

de Novembre à Décembre 2017. 

Résultats 

L’âge moyen des adolescents était de 15 ± 

2 ans. Les filles représentaient 42,31% de 

l’échantillon. Les amphétamines étaient la 

substance la plus expérimentée par les 

adolescents (23,49%), suivies de l’alcool  

(21,49 %), du tabac (5,47%) et le cannabis 

(0,49 %). Les facteurs associés à l’expé-

rience au tabac étaient le sexe (p=0.0001), 

le statut d’élève au moment de l’enquête 

(p=0.001), l’intérêt des parents à la gestion 

du temps libre des adolescents (p=0.03), la 

consommation du tabac dans l’entourage 

(p= 0.0001) 

Conclusion  

La consommation des substances psy-

choactives par les adolescents en milieu 

semi rural  est une réalité dans cette étude. 

Il est impérieux d’élaborer un programme 

de lutte contre la consommation des subs-

tances psychotropes. 

Mots clés :  
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Psychotropes, adolescents, Nouna. 

 

CO88: Etude de la diversité anophé-

lienne et de la transmission de Plasmo-

dium falciparum pendant la saison 

sèche dans la zone de Diébougou au 

Burkina Faso. 

Coulibaly Sanata, Soma D. Dieudonné, Mouiline Ka-

rine, Moiroux Nicolas, Dahounto Amal, Fournet Flo-

rence, Adja A. Maurice, Pennetier Cédric, Dabiré K. 
Roch. 

Introduction :  

L’étude vise à caractériser la population 

anophélienne présente avant la mise en 

place d’interventions complémentaires 

aux MILDAsdans la zone de Diébougou  

au Sud-Ouest du Burkina Faso.  

Méthode : 

L’échantillonnage des anophèles a été ef-

fectué par la capture sur homme et leur âge 

physiologique a été déterminé par dissec-

tion. Les analyses PCR ont été réalisées 

pour l’identification moléculaire des es-

pècesdu complexe Anophelesgambiae et 

du groupe Funestus, la caractérisation du 

statut de résistance des espèces de An. 

gambiaes.l., aux pyréthrinoïdes, et l’ori-

gine de leur repas de sang. La qPCRa été 

utilisée pour déterminer le statut d’infec-

tion des vecteurs à Plasmodium falcipa-

rum.  

Résultat : 

Les espèces du groupe Funestus (94,55%) 

et du complexe An. gambiae(81,35%) ont 

été collectées majoritairement. Les vec-

teurs étaient dans l’ensemble des femelles 

âgées (taux de parturité 77%), avec un TIE 

global de 0,19. Les espèces de An. gam-

biaes.l. présentaient des fréquences de 

mutation kdr L1014F (0,65 et 0,97) éle-

vées. Aussi, une transmission résiduelle a 

été observée malgré la présence de MIL-

DAsavec un pourcentage non négligeable 

de piqûres (jusqu’à 25%) qui a lieu avant 

que les hommes ne soient sous leurs mous-

tiquaires (avant 22h et après 6h du matin).  

Conclusion : 

A partir des résultats obtenus, nous pou-

vons déduire que le développement et le 

test de nouvelles mesures de luttesantivec-

toriel complémentairessontnécessaires 

dans cette partie du Burkina Faso. 

Mots clés:  

An. coluzzii; An. funestuss.s. ;Plasmo-

dium. falciparum ; transmission résiduelle 

; Diébougou. 

 

CO89 : Evaluation de l’efficacité des 

mesures de lutte antipaludique sur la 

morbidité non compliquée attribuable 

au paludisme au Niger. Projet PALE-

VALUT. 

Halima B Maïnassara, Mahamane N Fanami Yahaya, 

Boubacar Mahamadou, Eric Adehossi,Christophe Ro-
gier, Jean Testa. 

Introduction : 

Dans le cadre du projet PALEVALUT, 

une étude a été réalisée afin d’évaluer l’ef-

ficacité des mesures de prévention et des 

actions de communication menées pour 

prévenir le paludisme à Niamey. 

Méthodologie : 

Une enquête cas témoin a été réalisée dans 

deux centres de santé intégréde Niamey 

d’octobre 2015 à février 2016. Les critères 

d’inclusion des cas étaient un âge supé-

rieur à 6 mois, une résidence de plus de 6 

mois et un diagnostic de paludisme, con-

firmé par TDR/GE, sans signe de gravité. 

Pour les témoins les critères d’inclusion 

étaient les mêmes sauf le TDR/GE négatif.  

Résultat : 

Au total, 1391 personnes ont été recrutées 

dont 395 cas et 996 témoins. 

Par rapport aux mesures de prévention, si 

la moustiquaire était largement utilisées 

(94,3%), les autres mesures étaient faible-

ment utilisées (grillage aux ouvertures 

:9,4%, aspersion logement :17,1%, pulvé-

risation intra domiciliaire :17,1%). On ob-

servait paradoxalement un pourcentage 

plus élevé de paludisme lorsque une pul-

vérisation avait été effectuée dans les 12 

derniers mois mais pas de différence signi-

ficativepour les autres mesures. 
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Chez les adultes interrogés (n=304) sur les 

mesures de communication sur le palu-

disme, à l’exception des émissions radio 

(60%), l’exposition à ces mesures était 

faible(affiche :11,2%, vidéo :17,2%, télé-

vision :16,6%, séances d’éducation :4,2%, 

manifestation :5,2%). Aucune de ces me-

sures n’était liée significativement au pa-

ludisme. 

Discussion-conclusion : 

Cette étude montre un manque d’efficacité 

des mesures de lutte contre le paludisme. 

Une réflexion doit être menée avec les 

autorités sanitaires afin d’améliorer l’ex-

position et l’efficacité de ces mesures de 

prévention et de communication. 

 

CO90 A : Diagnostic moléculairedes cas 

de dengueà Ouagadougou en 2016. 

Alimatou Héma, Fiffou Yougbaré, Assana Cissé, Tani 

Sagna, Armel Sanou, Kader Ilboudo, Dieudonné Tialla, 

Adama Baguiya, Apoline K. Sondo, Jean Sakandé, Vin-

cent Nikiéma, François Drabo, Lassana Sangaré, 

Zékiba Tarnagda et Serge Diagbouga. 

Introduction 

La dengue est une arbovirose en pleine expan-

sion au Burkina Faso. Le but de notre étude 

était de déterminer les sérotypes circulants à 

Ouagadougouau cours de l’année 2016 

Matériel et Méthode 

Il s’est agi d’une étude transversale prospec-

tive à visée descriptive qui a concernée 226 

patientshospitalisés dans les cliniques(Phila-

delphie,  Opportunités) et au CHU-Yalgado 

Ouédraogo à Ouagadougou, du 1er janvier 

2016 au 30 novembre 2016. Les renseigne-

ments sociodémographiques ont été collec-

tés,le profil biologique des patients a été  re-

cherché et trois marqueurs biologiques du vi-

rus de la dengue ont été analysés. Le diagnos-

tic moléculaire de la dengue aété réalisé pour 

25 patients au LNR-G de (IRSS-DRO). 

Résultats 

226 échantillons analysés, 141 étaient positifs 

au TDR-dengue (AgNS1, IgM et/ou IgG posi-

tifs) et l’AgNS1 était retrouvé dans 120 sé-

rums. L’âge moyen était de 34,13 ans avec des 

extrêmes de 2 ans et 79 ans.Tous les patients 

ont présenté un syndrome pseudo-grippal et 

24,7% un syndrome hémorragique. La goutte 

épaisse était positive chez 36 patients 

(25,53%). Sur 25 échantillons analysés par 

rRT PCR, le virus a été détecté dans 18 échan-

tillons ; le DENV-2 dans 10/18 et le DENV-3 

dans 7/18 et 1 cas de coexistence de DENV-2 

et DENV-3. 

Conclusion  

Le serotype 2 était fréquent et un cas de co-

infection de DENV-2 et DENV-3.la virulence 

du sérotype 2 et des cas de co-infection virale-

pourraient expliquer l’augmentation de l’inci-

dence des cas sévères et du taux de létalité. 

 

CO90 B : Evaluation du débit de filtra-

tion glomérulaire chez les enfants vi-

vants avec le VIH et suivis à l’Hôpital 

de Jour Pédiatrique du CHUSS. 

Ollo Da, Makoura Barro, Aoua Semde,Oumou Hamidou,Ad 

Bafa Ibrahim Ouattara, Armel Poda, Nongodo Firmin Ka-

bore, Jacques Zoungrana, Abdoul-Salam Ouedraogo, Arsène 

Hema, Soufiane Sanou, Sanata Bamba, Boubacar Nacro. 

Introduction/objectifs : 

Le débit de filtration glomérulaire (DFG) est 

le meilleur marqueur quantitatif de la fonction 

rénale. Notre objectif est d’évaluer le DFG-

chez les enfants vivants avec le VIH et suivis 

à l’Hôpital de Jour Pédiatrique. 

Matériels/méthodes : 

Nous avions entrepris une étude prospective 

où le DFG avait été estimé à l’aide de trois 

équations : DFG_Schwartz (2009), DFG_Cys 

(2012), et DFG_CKiD (2012). Des constantes 

physiques (la taille, le poids) ; des données so-

ciodémographiques (sexe, âge) avaient été re-

cueillies.La créatininémie standardisée 

IDMS, l’urée et la cystatine C ont été do-

sées.Les DFGe (mL/min/1,73 m2) ont été 

stratifiés : strate 1 (DFGe ≥ 90 mL/min/1,73 

m2), strate 2 (DFGe compris entre 60-89 

mL/min/1,73 m2), strate 3 (DFG compris 

entre 30-59 mL/min/1,73 m2), strate 4 (DFGe 

compris entre 15-29 mL/min/1,73 m2) et 

strate 5 (DFG < 15 mL/min/1,73 m2). 

Résultats : 

L’équation d’estimation deDFG_Schwartz 

(2009) à base de la créatinine seule, avait re-

groupé notre population d’étude en strate 1 

(100%). Celle de DFG_Cys (2012) à base de 
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la cystatine C seule, répartissait notre popula-

tion enstrate 1 (50,00%), strate 2 (46,87%) et 

strate 3 (3,12%). La combinaison de biomar-

queurs (Créatinine, cystatine C et urée) dans 

l’équation d’estimation deDFG_CKiD (2012) 

répartissait notre population d’étude en strate 

1 (95,31%) et strate 2 (4,68%). 

Conclusions/perspectives : 

L’équation d’estimation de DFG_Cys (2012) 

a laissé suspecter une faible prévalence 

(3,12%) de l’insuffisance rénale qui n’a pas 

été confirmée par les deux autres équations. 

La fonction rénale de nos enfants vivants avec 

le VIH et suivis à l’Hôpital de Jour Pédia-

trique est donc relativement bonne. Des 

études prospectives semblent nécessaires pour 

déterminer la meilleure équation d’estimation 

du DFG.  

 

CO 90 C : L’état de la croissance chez 

des enfants issus d’une cohorte de pré-

vention de la transmission mère-enfant 

du VHI-1 sur une période de 24 mois 

après la naissance : Etude Kesho Bora 

Clarisse Sanon, Paulin Fao, Dramane Kania, Mimbouré 

Yara, Hervé Hien, Nicolas Meda. 

Introduction 

L’Organisation mondiale de la Santé (OMS) 

propose des références anthropométriques 

pour la surveillance de la croissance chez les 

enfants. Ces normes ont été établies pour des 

enfants en bonne santé vivant dans des condi-

tions susceptibles de favoriser le développe-

ment complet de leur potentiel génétique de 

croissance. Dans un contexte de prévention de 

transmission mère-enfant du VIH, des condi-

tions optimales de suivi et d’alimentation peu-

vent-elles garantir un développement complet 

de l’enfant ? Nous nous proposons dans cette 

étude, d’analyser les mesures anthropomé-

triques pour décrire la croissance des enfants 

issus de l’étude Kesho-Bora au Burkina Faso. 

Matériel et Méthodes 

Cet essai randomisé, contrôlé a étudié l’effi-

cacité d’antirétroviraux dans la prévention de 

la transmission mère-enfant du VIH-1 au Bur-

kina Faso, au Kenya et en Afrique du Sud. Des 

données anthropométriques collectées de la 

naissance à 24 mois ont été analysées selon les 

normes de l’OMS. 

Résultats 

Parmi 367 naissances vivantes, selon le z 

score de la taille pour l’âge, 12,23% et 19,49% 

avaient respectivement un retard de crois-

sance modéré et sévère. Ces chiffres étaient de 

10,11% et 02,33% concernant le poids pour 

l’âge. L’Indice de Quételet (IQ) quant à lui 

donnait un retard de croissance, modéré 

(14,28%) et sévère (04,35%). Il note aussi un 

surpoids (08,70%) et une obésité (37,89%). 

Conclusion. 

La transmission verticale du VIH contribue à 

créer des conditions peu favorables au déve-

loppement complet du potentiel génétique des 

enfants. Mais des conditions optimales de 

suivi et d’alimentation peuvent pallier à cet 

handicap. Néanmoins des efforts pour la pré-

vention de cette transmission restent toujours 

d’actualité.  

Mots clés :  

VIH, PTME, croissance. 
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SESSION 14 : Environnement et Santé _Approche One Health(2)

 

CO91 : Pression anthropique et gestion 

des espaces protégés en zone de forêt 

ivoirienne au regard du risque trypano-

somien : cas du parc national de la Ma-

rahoué et du parc national de Taï (Côte 

d’Ivoire). 
Kouakou A. C. A, Ouattara A. A.,, Krouba G. D. I.., 

Fauret P.5,2,6, Adopo A. I. R., Coulibaly B., Jamonneau 

V, Kaba D., Rayaisse J.B., Koffi Y. J. J., Assi-Kaudjhis 
J. P., Anoh K. P.,  Courtin F. 

Introduction 

En Côte d’Ivoire, les différentes phases 

de déforestation initiées pour la mise en 

place des cultures ont parfois favorisé 

l’apparition de foyers de Trypanoso-

miase Humaine Africaine (THA). Au-

jourd’hui, le Parc National de la Ma-

rahoué (PNM) est entièrement infiltré 

par les populations, tandis que le Parc 

National de Taï (PNT) est soumis à une 

pression anthropique de la part des po-

pulations riveraines. Ces 2 niveaux de 

conservation induisent-ils un risque de 

contracter la THA et si oui ce risque dif-

fère-t-il d’une situation à l’autre?  

Matériels et méthodes 

Trois types d’enquête ont été menés à 

l’intérieur du PNM et en périphérie du 

PNT: une enquête géographique qui a 

permis d’effectuer une étude diachro-

nique du peuplement, de l’occupation 

du sol, et de caractériser le mode de vie 

des populations ; une enquête entomo-

logique qui a permis de caractériser les 

populations de glossines et une prospec-

tion médicale pour vérifier le niveau de 

risque trypanosomien. 

Résultats 

Dans les deux zones, les résultats ont ré-

vélé une augmentation des densités de 

populations humaines, une modification 

de la morphologie du peuplement, et un 

processus de déforestation au profit de 

la cacao-culture notamment. Les glos-

sines sont présentes dans les 2 espaces, 

mais dans des conditions différentes. 

Aucun trypanosomé n’a été dépisté. Le 

mode de vie des populations suggère un 

contact entre l’homme et la glossine, 

qui diffèrent entre le PNM et le PNT.  

Conclusion 

Notre étude permet de définir le risque 

trypanosomien suscité par les popula-

tions installées à l’intérieur et en péri-

phérie d’espaces protégés.  

Mots-clés :  

Espaces protégés, Forêt, Anthropisa-

tion, Risque, Glossine, Trypanosomiase 

Humaine Africaine. 

 

CO92 : Tuberculose pulmonaire et my-

cobatérioses atypiques en milieu carcé-

ral à Bobo-Dioulasso: Caractérisation 

phénotypique des souches impliquées 

dans ces pathologies. 

Michodigni N.F. ,Poda A., MillogoA., Zougrana J., 

Ouédraogo A.S 

Introduction: 

La tuberculose est un problème de santé 

publique dans les prisons d’Afrique de 

Ouest. Au Burkina Faso, les conditions de 

vie des prisonniers sont propices aussi 

bien à une émergence de la tuberculose 

que celle des mycobactérioses. La pré-

sente étude a eu pour objectif d’étudier la 

tuberculose pulmonaire et les mycobaté-

rioses atypiques en milieu carcéral à Bobo 

Dioulasso.  

Matériel et Méthode: 

Une étude transversale descriptive allant 

du 6 Juin 2017 au 15 Janvier 2018a été 

menée. Au total, 384 échantillons de cra-

chats ont été collectés chez 250 détenus 

ayant consenti librement à notre étude. 

Ces échantillons ont été analysés par la 

microscopie, la culture sur milieu 

Lowenstein Jensensuivie de l’identifica-

tion par le SD Biolineet du GeneXpert.  

Résultats: 

La prévalence de la tuberculose pulmo-

naire était de 0,4%et celle des mycobacté-

riosesatypiques de 4,8%.La relation entre 
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la durée d’incarcération et une mycobac-

tériose atypiqueétait significative statisti-

quement(p=0,022˂0,05).  

Conclusions: 

La prévalence de tuberculose pulmo-

naireen milieu carcéral à Bobo Dioulasso 

était faible comparativement à celle des 

mycobactérioses atypiques. La durée d’in-

carcération était le seul facteur associé.  

Mots clés:  

Tuberculose pulmonaire, mycobactérioses 

atypiques,prévalence, prisons, Bobo 

Dioulasso. 

 

CO93 : Evaluation de la toxicité de pes-

ticides sur les glossines. 

Yameogo J., Kaba D., Rayaisse J. B., Solano P., Courtin 
F., Gimonneau G. 

 

En Afrique subsaharienne, la Trypanoso-

miase Humaine Africaine (THA ou mala-

die du sommeil) est une maladie parasi-

taire négligée provoquée par un trypano-

some (protozoaire flagellé), transmis à 

l’homme par la mouche tsé-tsé (Glossina 

spp.). Cette mouche hématophage est éga-

lement en grande partie responsable de la 

transmission de trypanosomes aux ani-

maux, provoquant la Trypanosomose Ani-

male Africaine (TAA ou nagana). Ce com-

plexe de maladies a un impact important 

sur la santé humaine et animale et sur la 

productivité en Afrique. L'élevage du bé-

tail dans les zones endémiques est diffi-

cile, et entraîne des pertes économiques de 

plusieurs milliards de dollars par an. 

La mouche tsé-tsé reste cependant un in-

secte vulnérable, sensible aux modifica-

tions environnementales et aux insecti-

cides. En 2015 en Côte d’Ivoire, il a été 

mis en évidence une grande zone fores-

tière (200 km2) où les glossines (Glossina 

palpalis palpalis) ont totalement dispa-

rues, en l’absence de lutte anti-vectorielle 

bien que l’environnement semble rester 

propice à leur développement. L’hypo-

thèse sous-jacente à la disparition des 

glossines serait liée aux fortes densités de 

population humaines et aux pratiques agri-

coles associées qui se caractérisent par une 

utilisation importante de de produits phy-

tosanitaires et qui affecteraient la survie 

des mouches. Après avoir caractérisé les 

produits les plus utilisés par les agricul-

teurs, nous les avons testés en bioessays 

par contact tarsal sur l’espèce Glossina 

palpalis gambiensis. 

Cette étude actuellement en cours nous 

permettra de mettre en évidence l’impact 

collatéral des traitements phytosanitaires 

en forêt de Côte d’Ivoire sur les popula-

tions de glossines. 

 

CO94 : Evaluation du risque de réé-

mergence de la Trypanosomiase Hu-

maine Africaine dans une zone en mu-

tation par l’exploitation aurifère : cas 

du bassin de la comoé et de ses affluents 

au Sud-Ouest du Burkina Faso. 

Jacques Kabore, Emilie Dama, Charlie F Alfred Com-

paore, Martin Bienvenue Somda, Ernest Salou, Hami-

dou Ilboudo, Adrien M Gaston Belem, Vincent Jamon-

neau. 

Introduction 

La Trypanosomiase Humaine Africaine 

(THA) est une maladie tropicale grave qui 

a été ciblée pour être éliminée commepro-

blème de santé publique d'ici 2020 et l’ar-

rêt de la transmission d’ici 2030. Dans le 

Sud-Ouest du Burkina-Faso, la proliféra-

tion des sites d’orpaillage dans lesforêts-

galeries favorables aux glossines, un flux 

migratoire important entre ces sites et des 

payscomme la Côte d’Ivoire et la Guinée 

qui abritent des foyers actifs de la maladie 

et enfin ladétection récente d’un cas au-

tochtone à Banfora en novembre 2015, 

font craindre uneréémergence de la THA. 

Matériel et méthode 

Notre étude a été conduite pour évaluer ce 

risque de réémergence,notamment en me-

surant le contact homme/parasite par des 

méthodes de diagnostic et le contac-

thomme/glossine par une méthode de do-

sage ELISA-indirect pour la recherche des 

anticorpsIgG-anti-peptide salivaires de 

glossine (Tsgf118-43). 
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Résultats 

Au total une population de 5132 personnes 

a été testée auCATT parmi lesquels 19 

personnes étaient positives. Le diagnostic 

moléculaire (PCR et testd’immunotrypa-

nolyse) a confirmé l’absence de contact 

avec T. b. gambiense. Quant au tes-

tELISA, il montre que les populations des 

villages de Panga, Gnanmiandougou et le 

sited’orpaillage de Gnafongo sont particu-

lièrement exposés aux piqûres de glos-

sines. 

Conclusions 

Ces résultats semblent donc montrerl’ab-

sence de transmission active de la THA 

dans la zoned’étude, mais confirment le 

risque de réémergence dans plusieurs lo-

calités. Il est donc essentielde poursuivre 

les efforts de surveillance passive en sites 

sentinelles pour atteindre l’objectifd’éli-

mination. 

Mots clés :  

Trypanosomiase, glossine, transmission, 

réémergence, Burkina Faso, élimination 

T.b. gambiense 

 

CO95: Exploiter l’alimentation sucrée 

des vecteurs pour détecter les patho-

gènes à transmission vectorielle. 

Edwige Guissou, Dari F. Da, Bienvenue K. Yaméogo, 

François D. S. Hien, Anna Cohuet, Roch K. Dabiré, 
Thierry Lefèvre. 

Introduction : 

Les méthodes de surveillance des mala-

dies vectorielles impliquent la détection 

des pathogènes chez les hôtes vertébrés 

(enquêtes parasitologiques) ou dans les 

populations de vecteurs (enquêtes ento-

mologiques). Ces approches très utiles 

sont cependant souvent laborieuses et cou-

teuses. En réponse, un nouveau système 

de surveillance a été développé pour les 

arboviroses reposant sur l’expectoration 

des pathogènes par les moustiques lors de 

la prise d’un repas de jus sucré. Par 

exemple dans les zones de pré-élimination 

d’une maladie, cette technique non-inva-

sive, peut permettre de s’affranchir de 

lourdes enquêtes parasitologiques ou ento-

mologiques et de déterminer si des patho-

gènes circulent. Cette étude vise à exploi-

ter le comportement d’alimentation sucré 

des anophèles afin de développer une 

technique non destructive de détection des 

plasmodiums.  

Matériels et méthode : 

Quatre isolats naturels de Plasmodium fal-

ciparum ont été utilisés pour infecter ex-

périmentalement des femelles 

d’Anopheles gambiae. Ces femelles ont 

été conditionnées individuellement dans 

des tubes (diamètre 25 mm et la hauteur 

95 mm) nourries avec de petites boules de 

cotons imbibés de glucose 10%. Ces co-

tons sont déposés chaque soir à 17H00 et 

ramassés le matin à 7H00 et conservés 

dans des tubes 1,5ml stériles à -20°C. Ces 

cotons et les femelles utilisées pour collec-

ter les cotons ont été passés en qPCR pour 

la détection des sporozoites.  

Résultats : 

Les cotons du quatorzième jour post-in-

fection (dpi) ont donnés un taux d’infec-

tion de 40% contre un taux d’infection de 

90% pour les femelles utilisées pour col-

lecter ces cotons et un taux d’infection de 

56% pour les cotons de 16 dpi contre un 

taux d’infection de 87% pour les femelles 

utilisées pour collecter ces cotons.  

Conclusion : 

Nos résultats préliminaires indiquent que 

cette approche peut fonctionner sur le sys-

tème Anopheles-Plasmodium et des 

études poussées doivent être menées pour 

rendre cette technique performante et effi-

cace pour les mesures de surveillance des 

parasitoses à transmission vectorielle. 

Mots clés :  

Anophèles, alimentation sucré, expectora-

tion, sporozoïtes. 

 

CO96: Approche one health pour une 

élimination durable de la trypanoso-

miase humaine Africaine dans le foyer 

de THA de Sinfra en Côte d’Ivoire. 
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Kaba Dramane, Gimonneau Geoffrey, Courtin Fabrice, Djo-

han Vincent, Berté Djakaridja, Ta Bi Ta Dieudonné, Kouadio 

Koffi Alain Demarie, Rayaissé Jean-Baptiste, Kouakou Lin-

gué, N’Gouan Kouassi Emmanuel, Jamonneau Vincent, So-
lano Philippe, et Koffi Mathurin. 

Introduction: 

Les trypanosomoses africaines sont trans-

mises par la mouche tsé-tsé aux humains et au 

bétail. En Côte d’Ivoire, la Trypanosomiase 

Humaine Africaine (THA) sévit principale-

ment dans la région de la Marahoué, sous 

forme de foyers où sévit également la Trypa-

nosomose Animale Africaine (TAA). Cepen-

dant, le réservoir animal à T.b.gambiense, qui 

intervient probablement dans le cycle patho-

gène de la maladie chez l’homme, n’a jamais 

été pris en compte dans la lutte contre la THA 

en Côte d’Ivoire. 

Matériel et méthodes: 

Dans le but de mener une lutte durable, des 

enquêtes géographiques, entomologiques et 

parasitologiques de bases ont été menées dans 

le foyer de THA de Sinfra ; et des actions de 

lutte combinées et intégrées ciblant les hu-

mains, les tsé-tsé, le bétail et les porcs domes-

tiques ont été proposées. 

Résultats: 

Les plus fortes densités de Glossina palpalis 

palpalis, ont été trouvées dans et autour des 

villages où les porcs villageois en divagation 

sont présents. Ces porcs sont les plus infectés 

de tous les animaux par des trypanosomes 

(85,7%) et constituent l’alimentation préférée 

des tsé-tsé (87%).  

Conclusion: 

Les animaux domestiques comme les porcs 

pourraient jouer un rôle dans l’épidémiologie 

de la THA. Cela suggère leur prise en compte 

dans les stratégies de lutte basées sur le con-

cept one health, dans un contexte d’élimina-

tion durable. 

Mots clés : 

One health, trypanosomiase humaine Afri-

caine, trypanosomose animale africaine, 

porcs, trypanosomes, Lutte, elimination, Sin-

fra. 
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SESSION 15 : Médecine (2) 

 

CO97 : Place de la procalcitonine 

dans le diagnostic précoce des infec-

tions chez les patients ayant une neu-

tropénie severe chimio-induite a l’ho-

pital general de Yaoundé. 
Idrissa Abamé, Jean Thierry Ebogo Belobo, Luc 

Aimé Kagoué Simeni1,Gregroirembassa 

Nnouma,Aurelie Happi Tchuisseu, Mouhamadou La-

wan Loubou Sabine Dooh, Sorelle Mbock, Etienne 

Atenguena. 

 

Les infections sévères sont fréquentes 

dans les neutropénies de grade 3 et 4 

chimio induites. On ne dispose pas 

d’instruments de prédiction de l’infec-

tion chez ces patients. L’objectif de ce 

travail était de déterminer l’intérêt du 

dosage de la PCT dans le diagnostic pré-

coce des infections dues au neutropénie 

chimio induite. 

Il s’est agi d’une étude prospective me-

née à l’Hôpital Général de Yaoundé sur 

une période de 7 mois allant de juillet 

2015 à janvier 2016. 52 patients atteints 

de cancer histologiquement prouvé ont 

participé à cette étude. Le taux de PCT 

a été évalué au J12, les données de tolé-

rance ont été collectées par un question-

naire standardisé préétabli. Les va-

riables obtenues ont été stockées et ana-

lysées par le logiciel Epi info7.1.3 au 

seuil de significativité 0,05.La popula-

tion d’étude était constituée de 77% de 

femmes et 23% d’hommes ayant un âge 

minimum de 20 ans et maximum de 63 

ans avec un âge médian de 35±10 ans. 

Le cancer du sein était le plus représenté 

avec 50% de cas.  

Nos résultats montrent une proportion 

globale des NS était de 58 %  soit 33 % 

pour le grade 3 et 25 % pour le grade 

4.Un taux normal de PCT a été retrouvé 

chez 93% de cas vs 7%  de cas qui 

avaient un taux élevé. Le taux d’infec-

tion chez les patients ayant une NS était 

de 47% soit 14 patients sur 30. Nous 

n’avons pas retrouvé d’association si-

gnificative entre le taux de PCT et la 

présence des infections (P=0,10).   

Au terme de cette étude, nous pouvons 

conclure qu’il n’existe pas de relation 

entre la variation de PCT et la survenue 

des infections chez les patients ayant 

une neutropénie chimio-induite. 

Mots clés :  

Cytotoxique, Neutropéniechimio-in-

duite, PCT, diagnostic précoce, infec-

tion. 

 

CO98 : Prévalence de l'artériopathie 

oblitérante des membres inférieurs 

(AOMI) chez les diabétiques, àBobo 

Dioulasso (Burkina Faso). 

Y.W. Semporé, N. Ouédraogo, K.E. Ilboudo, A. Il-
boudo, T.M. Yaméogo, P. Abraham. 

Introduction 

L’artériopathie oblitérante des membres 

inférieurs (AOMI) est une complication 

fréquente du diabète. L’objectif de notre 

étude était d'en évaluer la prévalence 

dans une population de diabétiques à 

Bobo-Dioulasso. 

Matériel et Méthodes 

Il s’est agi d’une étude transversale, qui 

s’est déroulée d’avril à octobre 2017 

dans le département de médecine du 

CHUSS auprès de diabétiques consen-

tants. Les pressions systoliques ont été 

mesurées à l’aide d’un appareil mini 

doppler vasculaire. Le diagnostic 

d’AOMI était posé lorsque l’Index de 

Pression Systolique à la Cheville 

(IPSC), qui est le rapport de la pression 

systolique jambière sur la pression sys-

tolique brachiale, était inférieur à 0,9. 

Résultats 

Au total 105 patients ont été inclus. 

L’âge moyen était de 54,9 ± 11,3 ans.Le 

sex-ratio était de 0,74. L’ancienneté du 

diabète était inférieure à 5ans dans 

61,9% des cas (n=65). L’IPSC moyen 



19èmes Journées des Sciences de la Santé de Bobo-Dioulasso 

Thème : « One Health pour un développement Durable»  
Page 102 

 

était de 0,95 +/- 0,2. Une artériopathie 

des membres inférieurs était présente 

dans 37,1% des cas (n=39) dont 94,9% 

de cas d’AOMI (n= 37) et 5,1% de mé-

diacalcose (n=2).Sur les 37 cas d’AOMI 

59,5% avait une ancienneté du diabète 

inférieure à 5 ans (n=22) et 73% était de 

sexe féminin (n=27) p=0.02. 

Conclusion 

La prévalence de l’AOMI est impor-

tante parmi les diabétiquessuivis au 

CHUSS. Son diagnostic systématique 

par mini doppler est recommandé afin 

de rendre précoce la prise en charge spé-

cifique etéviter les complications telle 

l’amputation. 

Mots clés :  

Diabète, AOMI, IPSC, Burkina Faso 

 

CO99 : Contribution des comités de 

femmes utilisatrices à la fréquenta-

tion des services maternels au Mali. 

Moussa Soumana, Fatoumata Coumaré, Soumaila 
Laye Diakite, Abel Bicaba1 et Slim Haddad. 

Introduction 

Les comités des femmes utilisatrices 

(CFU) ont été mis en place au Mali pour 

appuyer les associations de santé com-

munautaire dans la mobilisation de la 

population. Leurs promoteurs souhai-

tent ainsi accroitre la fréquentation des 

services de santé maternelset contribuer 

à réduire la morbidité et la mortalité en 

lien avec l’accouchement.  

Méthode 

Cette étude vise à estimer les retombées 

des CFUs sur la fréquentation des ser-

vices maternels de 15 centres de santé 

communautaires.  Cinq de ces centres 

abritent des CFUs en activité depuis au 

moins 18 mois, les 10 autres sont des 

centres de santé témoins situés dans des 

aires limitrophes. Le devis est longitudi-

nal, couvrant une fenêtre d’observation 

de 21 trimestres consécutifs (01/2012 – 

09/2017). Les nombre d’accouchement 

et le nombre de consultations prénatales 

(CPN) enregistrés trimestriellement 

pendant la période d’observation cons-

tituent les mesures de résultat. Les ana-

lyses reposent sur des modèles de séries 

temporelles interrompues de type multi-

niveau, tenant compte des tendances sé-

culaires, des variations saisonnières et 

de l’évolution propre de chaque centre. 

Résultats 

En moyenne, l’augmentation attri-

buable à l’introduction des CFUs est de 

+ 39 CPN par centre et par trimestre, et 

de + 27 accouchements qualifiés par 

centre et trimestre. Ces effets sont sta-

tistiquement significatifs. Les analyses 

montrent toutefois que les réponses dif-

fèrent fortement d’un centre à l’autre. 

Ces variations sont mises en perspective 

avec les conditions particulières ayant 

présidé à la mise en œuvre des CFUs.  

Conclusion 

A ce jour, l’expérience des CFU semble 

prometteuse; l’examen des effets sur la 

fréquentation corroborant les résultats 

montrant par ailleurs leur incidence po-

sitive sur le pouvoir d’agir des femmes. 

L’hétérogénéité de leurs retombées té-

moigne de la nécessité d’éventuels sou-

tiens différenciés pour en assurer une 

implantation réussie. 

 

CO100 : Les méthodes contraceptives 

dans le post partum immédiat: expé-

rience dans un hôpital universitaire. 

Dembele A., Togbe A.S.E., Ouattara S., Some D.A., 
Bambara M. 

Objectif:   

Evaluer l'utilisation des différentes  mé-

thodes de  contraception dans le post-

partum à la maternité du Centre Hospi-

talier Universitaire Souro Sanou de 

Bobo-Dioulasso. 

Méthodologie  

Il s’est agi d’une étude prospective et 

transversale à visée descriptive sur une 

période de 06 mois  du 1er Janvier au  

30 Juin 2016 à la maternité du Centre 

Hospitalier Universitaire Souro Sanou 

de Bobo-Dioulasso. La collecte des 
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données a été faite à partir des registres 

de la salle d’accueil, de la salle 

d’AMIU, de la SMI/PF et le registre 

pour l’insertion du DIU dans la post par-

tum.  

Résultats 

Durant la période d’étude, 606femmes 

ont bénéficié d’une méthode contracep-

tive dans le post partum  immédiat soit  

15 % des accouchements. L’âge moyen 

de ces patientes était de 35,6 ans avec 

des extrêmes de 17 et 43 ans. La parité 

moyenne était de 3,2 avec de 1 à 9. Les 

ménagères ont représenté 76,67% de 

notre échantillon. Les patientes ayant 

bénéficié d'un counseling étaient au 

nombre de 699. La répartition des diffé-

rentes méthodes en fonction du choix 

des femmes est la suivantes: 236 

femmes pour l'insertion  du DIU dans le 

post partum  soit  38,94 % ; 108 femmes 

(17,82 %) ont bénéficié du jadelle (Im-

plants), 95 femmes (15,67%) ont béné-

ficié de microgynon (contraceptifs 

oraux combinés), 81 femmes (13,36 %) 

ont bénéficié de Dépo provera (injec-

tables à progestatifs seuls) et  86  

femmes (14,21 %) ont bénéficié des 

autres méthodes contraceptives. Au-

cune complication n’a été rapportée ni 

de changement de méthodes, mais nous 

avons relevé 3 cas d’abandon. 

Conclusion: 

la contraception dans le post partum im-

médiat  est une réalité dans notre dépar-

tement et permet aux accouchées  de 

quitter la maternité avec une méthode 

contraceptive. 

Mots  clés :  

DIU, contraception, post partum immé-

diat. 

 

CO101 : Profils cliniques et paracli-

niques au cours du syndrome d’apnée 

du sommeil (SAS) au CHU de Co-

cody. 

Sourabie Adama. 

Objectif 

Evaluer les caractéristiques cliniques et pa-

racliniques des patients porteurs du Syn-

drome d’Apnée du Sommeil au Chu de Co-

cody. 

Methodologie 

Etude prospective transversale à visée ana-

lytique, sur une période de 10 mois dans le 

service de Pneumo-phtisiologie. Tout pa-

tient adulte, ayant fait une PGV (pour sus-

picion clinique), avec un bilan biologique, 

une consultation ORL et échographie car-

diaque était inclus, soit 30 patients au total. 

Hormis la PGV, le bilan complémentaire 

demandé était au frais du patient. Le dia-

gnostic de SAHOS si IAH ≥ à 5/ h. Les don-

nées ont été analysées par Epi Info.  

Resultats 

La moyenne d’âge était de 48,1 ans avec des 

extrêmes de 22 et 78 ans. Les hommes re-

présentaient 60% (sexe ration de 1,5), et la 

sévérité du SAS n’était pas statistiquement 

liée au sexe. Parmi les antécédents retrou-

vés, 16 patients (53,33%) étaient porteurs 

d’une HTA. Les patients obèses (IMC ≥ 30) 

étaient représentés à 63,33%. Les patients 

ayant un périmètre abdominal large (≥ 95 

cm) étaient à 80% et ceux ayant un cou 

large (≥ 40 cm) représentaient 66,67%, fait 

non statistiquement lié au SAS sévère. Les 

ronflements étaient retrouvés à 96,97% des 

cas. Le SAS était présent dans 93,33% et sé-

vère dans 33,33%. Les Apnées obstructives 

étaient présentes dans 100% des cas. Le bi-

lan ORL et l’échographie cardiaque étaient 

anormaux dans respectivement 66,67% et 

46,67% des cas. L’HTA n’était liée à la sé-

vérité du SAS. Le SAS sévère est retrouvé 

chez les sujets obèses (ayant un IMC ≥ 30) 

; (P= 0,048). La sévérité du SAS était liée 

au fort pourcentage de nuit en ronflement 

(P=0,045), ainsi qu’à la longue durée de 

ronflement au cours de la nuit (P=0,006). 

83,33% avaient une saturation minimale < 

90% au cours de la nuit. Et 64,29% de pa-

tients qui avaient un nombre de désaturation 

en Oxygène élevé (≥ 40) avaient un SAS sé-

vère, P=0,001.  

Conclusion  
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A travers ses différentes caractéristiques ici, 

le SAS sévère constitue un véritable danger, 

d’où la mise en place de moyens consé-

quents pour sa prise en charge. 

Mots clés :  

Apnée du sommeil –Facteurs de risques et 

conséquences–Polygraphie. 

 

CO102 : Les hernies hiatales opérées 

dans le service de chirurgie générale 

et digestive du CHU-YO au Burkina 

Faso : aspects épidémiologiques, cli-

niques et thérapeutiques. 

Zaré C, Belemlilga HGL, Sanon GB, Benao BL, Ya-
bré N. 

Objectif : 

Etudier les hernies hiatales opérées dans 

le service de chirurgie générale et 

digestive du CHU-YO de 2005 à 2014. 

Méthode et patients : Il s’est agi d’une 

étude transversale descriptive qui a col-

ligérétrospectivement 35 cas de HH sur 

9 ans dans le service de chirurgie géné-

rale et digestive du CHU-YO. 

Résultats : 

Durant la période d’étude, 35 cas de her-

nie hiatale ont été colligés et représen-

taient 0,7% des interventions program-

mées. Le sex-ratio était de 1,5. L’âge 

moyen étaiet de 42 ans. La symptoma-

tologie fonctionnelle était dominée dans 

80% des cas par les épigastralgies. La 

hernie hiatale par glissement était la 

plus fréquente retrouvée dans 84,4% des 

cas. L’oesophagite peptique était la 

complication majeure retrouvée dans 

28,6% des cas. Le traitement médical 

préopératoire était dominé par les IPP 

dans 74,3% des cas. Les patients ont été 

opérés par laparotomie dans 94,3% des 

cas et la coelioscopie dans 5,7%. La 

fundoplicature de Nissen a été utilisée 

dans 88,6% des cas et celle de Toupet 

dans 11,4%. Les suites opératoires 

étaient compliquées chez 3 patients soit 

8,6% des cas dont un cas de sténose 

oesophagienne, un cas de suppuration 

pariétale et un cas de perforation d’anas-

tomose. 

Conclusion : 

Le diagnosticpré-opératoire des HH 

opérés estapporté par l’interrogatoire et 

l’endoscopie digestive haute. La fun-

doplicature par laparotomie selon Nis-

sen est la technique chirurgicale la plus 

utilisé dans notre contexte. 

Mots clés :  

Hernie hiatale- reflux gastro-oesopha-

gien – Fundoplicature. 

 

CO103: Etude du profil lipidique san-

guin et détermination du risque car-

diovasculaire au sein d’un groupe des 

Forces de Défense et de Sécurité 

(FDS) au Centre Médical du Camp 

Général Aboubacar Sangoulé LAMI-

ZANA à Ouagadougou, Burkina 

Faso. 

T.S.E. Sourabie, K.J. Kologo, R. Karfo, A. Soma et 
L. Sangare. 

Introduction 

Des prélèvements de sang prélevé sur 

un groupe de 377 éléments de Forces de 

Défense et de Sécurité (FDS) ont été 

analysés à la section biochimique de la 

clinique de laboratoire du CMCGASL. 

Ce travail mené de janvier à mai 2012 

portait sur l’évaluation du risque athéro-

gène au sein de la population de mili-

taires étudiée et cela par la détermina-

tion de l’indice d’athérogénicité, para-

mètre fondamental dans l’expression du 

risque cardio-vasculaire. 

Méthodologie 

Les échantillons de sang veineux pré-

levé au niveau du pli du coude et intro-

duits dans des tubes secs (n= 377 échan-

tillons de sang) ont été centrifugés en 

vue du dosage du cholestérol total, du 

cholestérol-LDL, du cholestérol-HDL 

et le taux des Triglycérides. Les diffé-

rentes mesures des paramètres lipi-

diques ont été réalisées sur un automate 

de biochimie type KONELAB 20 utili-

sant des réactifs spécifiques. 
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Résultats 

Plusieurs types de profils lipidiques ont 

été identifiés notamment l’existence 

d’une normo-cholestérolémieobservée 

chez 71,61% desFDS concernés par 

l’étude. Les dyslipidémies (28, 38% des 

cas),ont montré une cholestérolémie-

LDL (16,71%), une hypertriglycéri-

démie (21,22%). Une hyperlipidémie 

mixte a été objectivée dans 15% des cas. 

L’indice d’athérogénicité a présenté un 

profil variable selon la catégorie des élé-

ments de FDS concernée. Les résultats 

obtenus ont montré par ailleurs l’exis-

tence d’un risque athérogène relative-

ment faible pour l’ensemble de la popu-

lation de FDS étudiée. 

Conclusion 

Les résultats du présent travail indi-

quent que la pathologie cardiovascu-

laire ne constitue pas une menace sani-

taire de premier ordre au sein du groupe 

de militaires testés, toute chose qui con-

tribue à renforcer la capacité opération-

nelle des hommes de tenue. 

Mots cles:  

Cholestérol-LDL, cholestérol-HDL ; in-

dice d’athérogénicité, profils lipidiques, 

groupe de militaires. 

 

CO104 : Les hernies hiatales opérées 

dans le service de chirurgie générale 

et digestive du CHU-YO au Burkina 

Faso : aspects épidémiologiques, cli-

niques et thérapeutiques. 

Diallo S,  Gies  S,  Ki  A, Pagbelguem JG, Tinto H,  
Ouedraogo JA, Brabin  BJ. 

Introduction : 

L’anémie représente un problème ma-

jeur de santé publique touchant aussi 

bien les  pays développés que les pays 

en voie de développement. Le but de 

cette étude est de déterminer chez les 

jeunes filles recevant un apport hebdo-

madaire à long terme, les effets de la 

supplémentation sur le risque du palu-

disme, d’estimer le meilleur biomar-

queur pour la détection de la déficience 

en milieu et palustre. 

Matériel et Méthodes : 

Les données proviennent d’une étude 

visant à évaluer le risque de paludisme 

avant et au début de la grossesse chez 

les femmes nullipares recevant un ap-

port hebdomadaire en suppléments de 

fer et d’acide folique à long terme: un 

essai de non infériorité randomisé con-

trôlé et  suivies pendant 18 mois pour 

celles non enceinte et jusqu’à l’accou-

chement pour celles qui sont tombées 

enceintes avec les prélèvements san-

guins pour les biomarqueurs de fer et de 

l’infection. 

Résultats : 

A l’enrôlement 22% des 1922 femmes 

étaient déficientes en fer. Chez les 

femmes enceintes l’analyse dans l’in-

tention de traiter n’a montré aucune dif-

férence significative de la parasitémie, 

de l’anémie, de la déficience en fer ou 

des concentrations moyennes de la fer-

ritine plasmatique, du récepteur de la 

transferrine  et de la hepcidine entre le 

group contrôle et le groupe témoin. Les 

mêmes tendances sont obtenues au sein 

des femmes non enceintes.  

Conclusion :  

La supplementation n’augmente pas le 

risque du paludisme dans les deux co-

hortes, l’apport hebdomadaire en fer ne 

réduit pas la déficience en fer. Chez les 

femmes enceintes et non enceintes le ra-

tio sTfR/log10Ferritin n’est ni modifié 

par l’infection palustre. 

 

Flash 12 : Les hernies parietales de 

l’adulte au centre universitaire Sanou 

Sourou de Bobo-Dioulasso. 

Zaré C, Belemlilga HGL, Sanon GB, Benao BL, Yabré N. 

Introduction :  

Les hernies pariétales sont des pathologies 

bénignes, de complications graves et cons-

tituent une grande partie de l’activité opéra-

toire en chirurgie générale.But : Faire l’état 
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des spécificités épidémiologiques, cli-

niques, thérapeutiques et évolutives de la 

pathologie herniaire de la paroi abdominale 

dans le contexte burkinabè. 

Patients et méthodes :  

Il s’est agi d’une étude rétrospective sur 

dossiers des patients âgés de plus de 15 ans 

opérés pour hernie de la paroi dans le ser-

vice de chirurgie générale et digestive du 

CHUSS pendant la période du 1er  janvier 

2016 au 31 décembre 2017. 

Résultats :  

En 2 ans, 90 hernies de la paroi ont été col-

ligées et ont représenté 11,5% des urgences 

chirurgicales digestives. Les hernies de la 

paroi ont concerné 67 hommes (74,4%) et 

23 femmes (25,6%). L’âge moyen était de 

46,8 ans. Soixante-quatorze (82,2%) des 

malades provenaient de la région des Hauts 

Bassin et étaient majoritairement des culti-

vateurs (61%). La hernie était primitive 

chez 47 (52,2%) patients avec une prédomi-

nance des hernies inguinales dans 70,2% 

des cas. La hernie était étranglée chez 40 

(44,4%) patients dont 2 cas de phlegmon 

pyostercoral. Trois (3,4%)étaient des her-

nies récidivées. L’intervention était réalisée 

sous anesthésie générale dans 54 (62,8%) 

cas. La cure herniaire selon  Bassini était la 

technique chirurgicale la plus pratiquée 

dans 38 (42,2%)cas, la technique de Lich-

tenstein dans 14 (15,7%) cas et la coelichi-

rurgie(TAPP) dans 1(1,1%) cas. La durée 

moyenne d’hospitalisation était de 4 jours. 

La morbidité était de 3,3% avec 2 cas de pé-

ritonite et 1 cas d’hématome scrotal. La 

mortalité était de 3,3%. 

Conclusion 

La cure des hernies pariétales au CHUSS 

reste dominée par la technique de Bassini. 

Mots clés :  

Hernie, paroi abdominale, cure herniaire. 
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SESSION 16 :Maladies zoonotiques et (ou) à vecteurs (2) 

CO105 : Impact des conditions de l’éle-

vage de masse sur les traits d’histoire de 

vie et la compétitivité sexuelle des mâles 

stériles de Anopheles arabiensis en 

grandes cages de laboratoire. 

Soma D.D, Maïga H, Mamai W, Bimbilé-Somda N.S, 

Venter C, Adel B.A, Yamada H, Diabaté A, Fournet F, 
Ouédraogo G.A, Lees R.S, Dabiré K.R, Gilles L.R.J. 

Introduction :  

La compétitivité sexuelle des mâles sté-

riles est un facteur primordial pour la ré-

ussite de la technique de l’insecte stérile 

(TIS). L’objectif principal de cette étude 

était d’évaluer en conditions semi natu-

relles, l’effet de l’élevage de masse sur la 

compétitivité sexuelle des mâles stériles 

comparé à ceux élevés en routine à petite 

échelle au laboratoire. 

Matériel et méthodes : 

Anopheles arabiensis a été élevé en utili-

sant le système de rack pour l’élevage de 

masse et des plateaux individuels pour 

l’élevage à petite échelle. Différents traits 

d’histoire de vie des adultes ont été mesu-

rés: le temps et le taux de pupaison, le taux 

d’émergence, la taille des adultes et l'effet 

de l'irradiation sur la longévité des adultes. 

L’effet de l’élevage de masse sur la com-

pétitivité sexuelle des mâles irradiés avec 

un ratio de 1: 1: 1 (100 mâles irradiés: 100 

mâles non irradiées: 100 femelles fertiles) 

a été aussi testé. 

Résultats : 

Aucune différence statistiquement signifi-

cative n’a été observée en comparant les 

paramètres mesurés. Seule la taille des fe-

melles était significativement plus grande 

dans l’élevage de masse par rapport aux 

femelles de l’élevage à petite échelle. Les 

index de compétitivité sexuel des mâles 

étaient similaires de 0,58 et 0,59 respecti-

vement, pour élevage de masse et pour 

l’élevage à petite échelle. Ce qui suggère 

qu’il faudrait lâcher 2 mâles stériles pour 

1 mâle en conditions semi naturelles. 

Conclusion : 

En conclusion, nos résultats ont montré 

que le processus de l’élevage de masse 

n’affecterait ni les traits d’histoire de vie, 

ni sur la performance sexuelle des mâles. 

Mots clés: 

Technique de l’insecte stérile, élevage de 

masse, compétitivité sexuelle, An. ara-

biensis. 

 

CO106: Impact de l'irradiation sur la 

capacité reproductive des moustiques 

sauvages et de laboratoire d’Anopheles 

arabiensis. 

Serge B. Poda, Edwige Guissou Jérémie Gilles, Jean-

Baptiste Rayaisse, Thierry Lefèvre, Olivier Roux  & 

Roch K. Dabiré. 

Introduction : 

La technique de l'insecte stérile (TIS) vise 

à contrôler les populations d'insectes nui-

sibles par l'introduction massive d'insectes 

stérilisés. Chez Anopheles arabiensis, vec-

teur du paludisme, de nombreux progrès 

ont été réalisés pour améliorer la compéti-

tivité sexuelle des mâles stérilisés par irra-

diation. Cependant, aucune étude n'a été 

faite pour évaluer les effets combinés de 

l'élevage intensif et de l'irradiation sur des 

caractères reproductifs importants. 

Méthodologie : 

Deux souches d’An. arabiensis de la 

même localité ont été utilisées; une élevée 

en laboratoire (5 générations) et une pro-

venant de collectes de larves sur le terrain. 

Dans les deux cas, les nymphes ont été ir-

radiées à 70Gy. Le taux d'insémination, la 

fécondité, le taux d'oviposition, la fertilité 

ont été mesurés. La survie des mâles a éga-

lement été évaluée. 

Résultats : 

L'irradiation affecte plus fortement le taux 

d'insémination des moustiques de labora-

toire que celui des moustiques sauvages. 

Les moustiques de laboratoire pondent 

plus que les moustiques sauvages. Chez 

les moustiques irradiés, une plus grande 
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proportion d'œufs a éclos dans le lot sau-

vage que dans le lot de laboratoire. Inver-

sement, plus de larves ont survécu au pre-

mier stade larvaire chez les moustiques de 

laboratoire que chez les moustiques sau-

vages. Enfin, les mâles de terrain ont une 

meilleure survie. 

Conclusion : 

Les conditions d'élevage combinées aux 

effets des radiations impactent non seule-

ment la capacité d'accouplement des 

adultes mais aussi les performances de la 

progéniture. Ceci pourrait affecter l'effica-

cité des programmes utilisant la TIS. Les 

effets de l'élevage en masse et de l'irradia-

tion doivent donc être considérés. 

Mots-clés:  

Vecteur du paludisme, technique de 

l'insecte stérile, traits d'histoire de vie 

 

CO107 : Etude de la résistance metabo-

lique aux pyrethrinoïdes de anopheles 

coluzzii M’be (Bouake, Cote d’Ivoire). 

Clegban Cyntia, Koffi Alphonsine, Cornelie Sylvie, 

Ahoua Ludovic, Kouassi Philippe, Chandre Fabrice, 
Pennetier Cédric. 

Introduction :  

L’expansion de la résistance d’Anopheles 

gambiae s.l. aux pyréthrinoïdes constitue 

une entrave majeure à la lutte anti-vecto-

rielle contre le paludisme. L’implication 

des mutations de cibles et des enzymes de 

détoxification est largement reconnue. 

Toutefois, l’impact réel de la résistance 

métabolique et les mécanismes sous-ja-

cents sont encore peu explorés. La pré-

sente étude vise une meilleure compréhen-

sion des spécificités de ce type de méca-

nisme ainsi que son influence sur les 

moyens de lutte anti-vectorielle. 

Méthodologie :  

A partir d’une population naturelle de 

Anopheles coluzzii issue de la vallée rizi-

cole de M’Bé, nous avons construit au 

moyen de croisements et de sélections lar-

vaires à la perméthrine et la deltaméthrine, 

trois souches résistantes (MétaM’Bé, 

M’BéPerm et M’BéDelta) dont le phéno-

type ne repose que sur des mécanismes 

métaboliques. Des tests de Biochimie, de 

quantification de gènes candidats, des 

bioéssais CDC bottles, et des tests en 

cônes OMS ont été effectués sur ces 

souches. 

Résultats : 

trois souches résistantes ne portant  pour 

seul mécanisme de résistance que la surex-

pression et/ou la surproduction des en-

zymes de détoxification ont été obtenues. 

Les ratios d’activités/quantités des en-

zymes de détoxification de nos souches 

supérieurs à ceux de la souche sensible Ki-

sumu. Les gènes candidats de la  famille 

des oxydases CYP6P3, estérases 

COEBE3D et les GSTE2, GSTE5, 

GSTD3, GSTD2 et GSTD1-4 ont été lar-

gement surexprimés par rapport à la 

souche sensible de référence Mopti. Nos 

souches présentent des Résistances Ratios 

élevés de 6426 et 52 452 pour M’BéDelta 

et M’BéPerm respectivement, avec la per-

méthrine. La résistance sélectionnée im-

pacte plus les outils imprégnés de Permé-

thrine.  

Conclusion : 

les résultats des différents  tests montrent 

une forte résistance sélectionnée au sein 

de nos souches et celle-ci  impacte plus les 

Moustiquaires imprégnées de permé-

thrine. Le déploiement des MILD sur le 

terrain devrait donc tenir compte des mé-

canismes de résistance présents dans les 

populations de moustiques.Les outils bio-

logiques: MétaM’Bé, M’BéPerm et 

M’BéDelta créés, permettront d’évaluer 

les outils de Lutte Antivectorielle dispo-

nibles et futurs( évaluations en phase 1 et 

2), contribueront  au développement d’ou-

tils de diagnostic rapide de la résistance 

métabolique,  et permettront le suivi régu-

lier par les programmes nationaux de lutte 

contre le Paludisme des outils mis à la dis-

position des populations. 

Mots clés: 

Résistance métabolique, Anopheles coluz-

zii, pyréthrinoïdes, Côte d’Ivoire. 
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CO108: Influence de facteurs humains 

de résistance au paludisme (hémoglo-

bine et G6PD) sur la diversité génétique 

des gènes MSP-1, MSP-2 et GLURP de 

Plasmodium falciparum (P.f) chez des 

sujets adultes à Banfora (Burkina 

Faso). 

Emilie Salimata Badoum, Edith Christiane Bougouma, 

Alphonse Ouedraogo, Issiaka Soulama, Samuel Serme, 

Sam Coulibaly, Alfred  Tiono, Yves Traore, Sodiomon B. 
Sirima. 

Contexte: 

La diversité génétique et la variation anti-

génique du parasite sont les principaux 

facteurs responsables de l’acquisition 

lente de la protection contre le paludisme. 

Il existe des mécanismes génétiques innés 

qui permettent à l’homme de résister au 

paludisme. Le but de cette étude est d’ana-

lyser la diversité génétique des gènes msp-

1, msp-2 et glurp de P.f en fonction des 

anomalies de l’hémoglobine et du déficit 

en G6PD chez des sujets vivant à Banfora. 

Méthodes: 

Au cours d’une étude transversale réalisée 

dans le district sanitaire de Banfora d’Oc-

tobre 2014 à Octobre 2015, 78 sujets de 18 

à 45 ans ont été enrollés. Les échantillons 

ont été extraits puis analysés par PCR ni-

chée pour les gènes MSP1, MSP2 et 

GLURP, le deficit en G6PD par TDR et le 

typage de l’hémoglobine par électropho-

rèse 

Résultats: 

La distribution des familles alléliques de 

msp1, msp2 n’était pas différente selon le 

type de G6PD (p=0,826 et 0,612 respecti-

vement) ou le type d’hémoglobine 

(p=0,216 et 0,547 respectivement). Le 

gène glurp (87,18%) est le gène le plus ré-

pandu et la différence de distribution selon 

le type d'hémoglobine est statistiquement 

significative (p = 0,03). La famille allé-

lique K1 (80,77%) est la famille allélique 

msp1 la plus répandue alors que dans les 

allèles msp2, la famille 3D7 est la plus fré-

quente (91,03% versus 73,08% FC27) et 

cette différence est statistiquement signifi-

cative (p=0,001).  

Conclusion:  

Nos résultats sur le polymorphisme du 

gène GLURP selon le type d’hémoglobine 

suggèrent une correlation entre la distribu-

tion des types d’hémoglobine et la sévérité 

du paludisme.  

Mots clés:  

MSP1, MSP2, GLURP, Hb, G6PD, palu-

disme. 

 

CO109: Prévalence et caractérisation 

moléculaire des Entérobactéries pro-

ductrices de bêtalactamase à 

spectreétendu (EBLSE) chez les ani-

mauxd’élévage au Burkina Faso. 

Soufiane S., A.S. Ouedraogo, A. Zougmore, A. Pooda, 

J. Zoungrana, G.A. Ouedraogo, R. Traore/Ouedraogo, 
OumarOuchar, M. Lounnas and S. Godreuil. 

Introduction: 

Les gènes de résistance aux antimicro-

biens peuvent être présents dans tous les 

écosystèmes y compris ceux où la pression 

de sélection par les antibiotique sest 

moindre. Cette étude a investigué les En-

térobactérie sproductrices de bêta lacta-

mase à spectre étendu (EBLSE) en portage 

digestif chez les animaux d’élévage inten-

sife textensif au Burkina Faso. 

Matériel et méthodes: 

Collecte prospective de selles d’animaux 

d’élévage (Boeufs, Porcs, Poulets) dans la 

commune de Bobo Dioulasso de Mars à 

Juin 2017.Après ensemencement des 

selles surgéloses sélectives, l’identifica-

tion bactérienne a été faite par le MALDI-

TOF. Les gènes de resistances ont été re-

cherchés par PCR.  

Résultats: 

Au total, 250 boeufs,  250porcs et 397 

poulets ont été prélevés. La fréquence du 

portage des ESBLE était de 40.6%pour les 

boeufs, 8.1% pour les pouletset67.60% 

pour les porcs). Cette fréquence était de 

0.8% et de 19.1% respectivement pour les 

poulets en élévage intensif et extensif. 
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Seuls les poulets recevaient des antibio-

tiques dans leur alimentation. Les princi-

pales souches bactériennes porteuses du 

gène de résistance étaient E. coli 

(284/319) et K. pneumoniae (34/319). Les 

gènes de résistances étaient le CTX-M 15 

(89%), TEM (57.1%) and Oxa-1-like 

(20.38%). L’association des gènes CTX-

M 15 et TEM a été retrouvée chez 56.74% 

des souches. Les trois gènes de résistance 

ont été retrouvés ensemble dans11.6% des 

souches bactériennes. 

Conclusion: 

Cette étude a montré une prévalence élé-

vée d’entérobactéries productrices de bêta 

lactamase à spectre étendu chez les ani-

maux d’élévage au Burkina Faso. Cette 

prévalence élévée  chez des animaux ne 

recevant pas d’antibiotiques,  suggère une 

contamination par l’environnement.  

Mots clés: 

ESBLE, animaux, Burkina Faso,  résis-

tance antibiotiques. 

 

CO110: Potentiel activitéanti-trypano-

somiennein vitro sur Trypanosomabru-

ceibrucei d’extraits aqueux de plantes 

médicinales sélectionnées dans la zone 

pastorale de Gaongho au Burkina Faso. 

Zongo André, Kaboré Adama, Bengaly Zakaria, Vitou-

ley Sèna Hervé, Traoré Aristide3 Tamboura H. Hami-
dou, Belem A. M. Gaston. 

 

Dans la zone pastorale de Gaongho au 

Burkina Faso, lesTrypanosomoses Ani-

males Africaines (TAA) sont très souvent 

contrôlées par les éleveurs à partir de cinq 

plantesnaturelles dont les activités antipa-

rasitaires sont évaluées in vitrodans la pré-

sente étude. A cet effet, une enquête para-

sitologiquechez les ruminants et un test 

anti-trypanosomiennein vitrodes extraits 

des plantes (Balanites aegyptiaca, Cappa-

rissepiara, Guierasenegalensis, Mitragy-

mainermis, etVitellariaparadoxa) sur le 

parasite dominanten comparaison avec 

des témoins (PBS etacéturate de dimina-

zène) ont été réalisés. L’enquête a révélé 

un taux de prévalence global aux TAA de 

4,14%et la prédominance de Trypanoso-

mabruceibrucei dans la zone pasto-

rale.Parmi les extraits étudiés, le test anti-

trypanosomiennein vitromontre que les 

concentrations de 50 et 100 mg/mL des 

extraits des feuilles de Guierasenegalensis 

et les écorces du tronc de Vitellariapara-

doxa ont entrainé une mortalité de Trypa-

nosomabruceibruceicomparable àl’acétu-

rate de diminazène. Ces résultats obtenus 

avec les extraits bruts de Guierasenega-

lensis et de Vitellariaparadoxa montrent 

qu’ils semblentêtre des sources poten-

tielles de médicaments trypanocides. 

Mots clés:  

In vitro, activitéanti-trypanosomienne, 

plantes médicinales, zone pastorale de 

Gaongho, Burkina Faso. 

 

CO111: Evaluation de la survie et de la 

fécondité des femelles d’Anophelesco-

luzzi gorgées sur des bovins, ovins et 

chèvres traités à l’ivermectine, dans un 

contexte de contrôle de la transmission 

résiduelle du paludisme et à travers une 

approche “One Health”. 

Pooda SH,Sidibé I,Moiroux N.,Pennetier C., Yerbanga 
S.R., Lefèvre T., Rayaissé J.B., Dabiré K.R., Mouline K. 

Contexte 

Dans la vision de l’élimination du palu-

disme d’ici la fin 2030, il est nécessaire de 

prendre en compte la transmission rési-

duelle de la maladie dans les stratégies de 

lutte.Cette étude vise à explorer la faisabi-

lité d’une approche One-Health dans la 

lutte contre le paludisme résiduelle, à tra-

vers l’injection de l’IVM à différentes es-

pèces animales. 

Méthodes 

Plus de 5000 femelles d’Anophelescoluz-

ziide 3-5 jours d’âge ont pris des repas 

sanguins sur les animaux témoins ou trai-

tésà l’IVM (200µg/kg pour les bovins et 

moutons, et 400µg/kg pour les chèvres), et 

ceci à différents jours après injection 

(JAI). Les courbes de survie,la proportion 

de femelles devenues gravideset le 
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nombre moyen d’œufs développés par fe-

melle gravide ont été évalués. Le Coxph et 

le glm ont été utilisés pour les analyses. 

Résultats 

Le sang des différents animaux traités à 

l’ivermectine a réduit significativement la 

survie des moustiques (p<0,001). Cet effet 

de l’IVM a duré plus chez les bovins, soit 

plus de 3 semaines contre7JAI pour les 

autres espèces animales. La baisse de la 

survie était de 82,63 % ; 54,93% ; 53,84% 

et46,67 % respectivement pour les bovins 

à 7JAI et 21 JAI, pour les chèvres et pour 

les moutons à 7JAI. 

L’IVM a également induit une baisse si-

gnificative du pourcentage de femelles de-

venues gravides (p<0,001) etdu nombre 

moyen d’œufs développés par femelle gra-

vide (p<0,001). 

Conclusion 

L’utilisation des propriétés insecticides de 

l’IVM dans une approche One-Healthpeut 

permettre le contrôle des vecteurs respon-

sables de la transmission résiduelle du pa-

ludisme. 

 

Flash 13 : Evaluation sociogéogra-

phique du risque de réémergence de la 

maladie du sommeil dans un contexte 

de prolifération des sites d’or au sud-

ouest du Burkina Faso. 

Dabiré Der, Karambiri Sheila Médina, Gali-Gali Idriss Ali, 

Padiéné Harouna, Dama T Emilie, Kaboré Jacques, Somda 
Martin Bienvenu, Salou Ernest, Ilboudo Hamidou. 

Introduction :  

les trypanosomoses sont des maladies parasi-

taires transmises par les mouches tsé-tsé qui 

affectent aussi bien les animaux que les 

hommes. Elles sont appelées Trypanosomose 

Humaine Africaine (THA) ou maladie du 

sommeil chez l’homme. Cette maladie a été 

éradiquée au Burkina Faso depuis longtemps. 

Mais avec la découverte d’un cas autochtone 

dans un village de Banfora en 2015 et la pro-

lifération des sites d’or dans les galeries fores-

teries infectées de glossines, le risque de réé-

mergence de cette maladie devient depuis en 

plus grand. Cependant, il existe peu de don-

nées récentes sur l’épidémiologie cette mala-

die. Ce qui a conduit à la réalisation de cette 

étude visant à évaluer les facteurs pouvant 

conduire à la réémergence de la THA au Bur-

kina Faso.  

Matériel et méthodes :  

pour ce faire nous avions faitune cartographie 

des villages aurifères, suivie d’entretiens indi-

viduels auprès de 21 leaders communautaires 

et d’une enquête par questionnaire auprès 

d’un échantillon raisonné de 130 personnes. 

Résultats :  

à l’aide de la cartographie, nous avions pu 

géo-référencé 11 sites à risque élevé. L’en-

quête au sein de la population a permis de 

mettre en relief l’existence d’activités à 

risques. Cependant, la maladie du sommeil 

(existence, signes, mode de transmission et 

méthodes de prévention)est méconnue par la 

majorité des enquêtés (70%). 

Conclusion :  

cette étude confirme l’existence de risque réel 

de réémergence de la THA à prendre en 

compte dans le dispositif de surveillance épi-

démiologique de la maladie à travers un ren-

forcement des connaissances des populations. 
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SESSION 17 : Traitement et Prévention de la transmission des maladies (2)

CO112 : PfK13A569G serait-il le prin-

cipal marqueur moleculaire de la resis-

tance de p.falciparum a l’artemisinine ? 
Ibrahim Maman Laminou., Moustapha Mahamane La-

mine, Ibrahim Arzika., Boubacar Mahamadou.,  Gora 
D., Dieye A. 

Problématique : 

La résistance à l’artémisinine est un pro-

blème qui risque de compromettre l’élimi-

nation du paludisme. La résistance à l’ar-

témisinine est associée à des mutations 

ponctuelles du gène kelch 

PF3D7_1343700  ou K13 Propeller. La 

cartographie mondiale du K13 propeller 

révèle plus de 100 mutations. Cependant, 

ces mutations sont-elles la conséquence 

d’une pression de sélection où l’expres-

sion d’un polymorphisme naturel ?  

Méthodologie:  

161 échantillons d’AND provenant d’une 

étude d’efficacité thérapeutique compa-

rant AL vs ASAQ en 2011 à Gaya ont été 

séquencés. Nous avons évalué l’associa-

tion entre les mutations du K13 propeller 

et la réponse au traitement à l’artémether-

luméfantrine (AL) et l’artésunate amodia-

quine (AM). La nature des mutations 

avant et après traitement est analysée 

comme preuve d’une sélection de résis-

tance consécutive à une pression de sélec-

tion. 

Résultats : 

5 mutations ponctuelles ont été mises en 

évidence dont 3 non synonymes  (R528K, 

A569G et V637I) et 2 synonymes (C469C 

et Q613Q). Quatre mutations ont été ob-

servées avant le traitement dont deux non 

synonymes (R528K et V637I) et deux sy-

nonymes (C469C et Q613Q). Une seule 

mutation non synonyme a été sélectionnée 

par AM : PfK13A569G. AL n’a sélec-

tionné aucune mutation.  

Conclusion :  

Cette étude documente pour la première 

fois la présence de la mutation 

PfK13A569G qui est sélectionnée par 

AM. Elle montre à la fois un polymor-

phisme naturel du gène K13 propeller et 

une sélection exercée par la pression mé-

dicamenteuse.  

Mots clés :  

Résistance, Artémisinine, pfK13-propel-

ler, Niger. 

 

CO113: Paratransgenèse: une alterna-

tive à la lutte contre le paludisme. 

Aminata Fofana, Rakiswendé Serge Yerbanga et Jean-
Bosco Ouédraogo. 

 

La lutte contre le paludisme requière au-

jourd’hui l’utilisation coordonnée de dif-

férentes stratégies complémentaires afin 

de relever les défis imposés par la résis-

tance du parasite aux médicaments et celle 

des moustiques vecteurs aux insecticides. 

Parmi ces stratégies, la paratransgenèse 

apparait comme une alternative promet-

teuse. Dans cette approche, les bactéries 

symbiotiques sont génétiquement modi-

fiées et réintroduites chez le moustique où 

elles vont exprimer des molécules anti-

plasmodiales pouvant interférer avec le 

développement et la transmission du para-

site. L’implémentation de cette approche 

nécessite une meilleure compréhension et 

une bonne caractérisation des bactéries 

symbiotiques des moustiques vecteurs du 

paludisme. Ainsi, des bactéries comme 

Asaia sp., Pantoea agglomerans et Serratia 

marcesens ont été identifiées comme des 

candidates potentielles.  

Dans une première étude, nous avons iso-

lés et identifié une dizaine de bactérie dont 

Asaia sp., Pantoea et serratia à partir des 

Anopheles gambiae de trois localités dif-

férentes du Burkina Faso. Un antibio-

gramme réalisé sur les différentes souches 

de bactéries isolées a montré que Asaia, 

était sensible aux antibiotiques couram-

ment utilisés. Ce qui implique que la mise 

en œuvre de la paratransgénèse  pourrait 
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être entravée par l’ingestion d’antibio-

tiques par le moustique lors de son repas 

sanguin. 

Cette stratégie de lutte étant flexible et 

adaptable, les molécules effectrices et les 

bactéries symbiotiques peuvent être rem-

placées au cas où l’objectif souhaité n’est 

pas atteint. C’est pourquoi nous avons ini-

tié une étude pour investiguer et évaluer 

l’impact de l’antibiothérapie sur les bacté-

ries candidates  afin de faire de la pa-

ratransgénèse un important outil intégré 

de lutte antipaludique et de contrôle des 

moustiques.  

Mots clés :  

Paratransgénèse, moustique, bactérie, pa-

ludisme. 

 

CO114 : Coût direct élevé des soins 

del’hypertendunon compliqué à Bobo-

Dioulasso, Burkina Faso. 

Sié Aziz, Hien Hervé, Tougouma Jean Baptiste, Meda 

Clément ,Ilboudo G. Patrick, Sakana Leticia, Kaboré 
Ahmed, Tiendrebéogo Joël,  Meda Nicolas. 

Introduction  

Au Burkina Fao, l’hypertension artérielle 

(HTA) représente le premier facteur de 

risque cardiovasculaire. Sa prise en charge 

peut occasionner des coûts pour le patient, 

le ménage, le système de santé et la so-

ciété. Peude données sont disponibles sur 

les coûts de la prise en charge de l’HTAau 

Burkina Faso. L’objectif de cette étude 

était d’estimer le coût moyen direct des 

soins de l’HTA non compliqué à la charge 

du patient et du ménageà Bobo-Dioulasso 

au Burkina Faso. 

Méthode 

Une étude transversalea été réaliséeà 

Bobo-Dioulasso en 2015 pour élucider le 

coût de la prise en charge de HTA non 

compliqué. Un échantillonnage aléatoire 

stratifié sur les structures sanitaires a été 

réalisé. Tous les patients hypertenduscon-

nusâgés de plus de 18 ans,régulièrement 

suivis depuis au moins douze mois, sans 

complication imputable à la maladie et qui 

ont consentis à participer à l’étude ont été 

inclus. Le test de one-way-ANOVA a été 

utilisé pour comparer le revenu moyen 

mensuel du patient et le coût moyen direct 

mensuel de la prise en charge de l’hyper-

tendu non compliqué. 

Résultats 

Au total, 156 patients hypertendus non 

compliqués ont été inclus. Le coût moyen 

direct de l’HTA non compliquée était de 

74 627 FCFA, IC95% [66303-82950] pa-

tient-année, soit un coût de 6219 FCFA 

par patient-mois. Les médicaments repré-

sentaient 67% du coût moyen.L’on notait 

une différence statistiquement significa-

tive ducoût direct moyen de l'HTA non 

compliqué selon le niveau de revenu des 

patients. 

Conclusion 

Les résultats démontrent des niveaux de 

coûts de prise en charge relativement éle-

vés. Toutes choses qui appellent à la mise 

en œuvre d’interventions pour améliorer 

la prise en charge de l’hypertension arté-

rielle au Burkina Faso.  

Mots clés :  

Hypertension artérielle non compliquée, 

coût moyen direct, revenu. 

 

CO 115: Tendances du paludisme au 

cours des consultations de routine après 

l’implémentation de la Chimiopréven-

tion du paludisme saisonnier à Nioro du 

Sahel, Mali. 

Konaté S. Drissa. 

Introduction 

Au Mali, la prévalence du paludisme est 

de 36% chez les enfants<5 ans selon 

l’EIPM-2015. La CPS, recommandée par 

l’OMS, a été mise en œuvre à Nioro du 

Sahel en 2015. Le but était d’analyser les 

tendances du paludisme au cours des con-

sultations de routine au CSRéf de Nioro du 

Sahelaprès l’implémentation de la CPS.  

Méthode 

L’étude s’est déroulée au CSRéfde Nioro 

du Sahel,  à 447 km de Bamako. Il s’agis-

sait d’une étude prospective qui consistait 

à réalisersystématiquement la goutte 
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épaisse chez tous les cas suspects du palu-

disme reçus en consultation de routine de 

2013 à 2014 (avant CPS) et 2015 à 2016 

(après CPS).Le taux d’hémoglobine a été 

réalisé chez les paludéens. 

Résultats  

Au total, nous avons recensé 1869 patients 

avant la CPS (61,8%) et 1151 patients 

après la CPS (38,2%). La proportion du 

paludisme était de 64,8% avant la CPS 

contre 58% après la CPS et ne variait pas 

significativementquel que soit le groupe 

d’âge. Une diminution de la parasitémie a 

été observéechez les patients <5 ans après 

la CPS (p=10-6). Par contre, elle a  aug-

menté chez les patients >5 ans (P=10-6). 

Le taux moyen d’hémoglobine a significa-

tivement augmenté après la CPS chez les 

patients <5 ans (p=0,00002) et ceux plus 

de 18 ans (p=0,0001) après la CPS.  

Conclusion  

Une tendance à la baisse des indicateurs 

palustres chez les patients moins de 5 ans 

a été constatée après l’implémentation de 

la CPS au cours des consultations de rou-

tine. 

 

CO 116: Chirurgie foraine en marge du 

57ème congrès du Collège Ouest Afri-

cain de Chirurgiens : un exemple de chi-

rurgie essentielle, sûre et vitale à pro-

mouvoir. 

Lankoande M, Napon S, Sawadogo J , Zagrhé N, Zongo 

G, Guimde P, Ki B, Ouédroago S, Kiemtore S, Kaboré 
RAF, Lankoande J. 

Introduction 

La majorité de la population burkinabèvit 

en milieu rurale. Les soins de santéspécia-

lisés n’y sont pas disponibles. Cette étude 

visait à partager l'expérience d'une chirur-

gie foraine à Ouahigouya qui fut essen-

tielle and salvatrice.  

Patients et méthodes : 

Etude prospective d’une semaine, de pa-

tients ayant subi une chirurgie au cours 

d'une campagne de chirurgie foraine tenue 

à Ouahigouya. Les variables liées aux pra-

ticiens, aux caractéristiques cliniques et au 

type de chirurgie étaient étudiées. 

Résultats : 

24 anesthésistes dont 18 infirmiers, 23 

chirurgiens dont 7 d'Europe et 1 des Etats-

Unis ont participé. Un total de 225 patients 

étaient recensés dont 100 ont eu une con-

sultation pré anesthésique. 125 patients 

ont été opérés dont 117 programmés et 5 

urgences. 52% des patients programmés 

ont été opérés. L'âge moyen des patients 

était de 53,9 ± 19,8 ans avec 5 cas pédia-

triques, 45 personnes âgées et 75 adultes. 

Le sex ratio était 1,1. Les femmes au foyer 

étaient prédominantes. La majorité 

(56,8%) des patients résidait à Ouahi-

gouya. Le score ASA 1 (58,4%) prédomi-

nait. La cataracte (52%) et l'anesthésie lo-

cale (54,4%) étaient plus observées. La 

chirurgie était ambulatoire dans 64,8% et 

la morbidité était de 7,2%. La chirurgie a 

pris fin avec un enfant de 2 ans reçu pour 

détresse respiratoire aiguë après avoir 

avalé une pièce d'argent qui a été extrait 

avec succès. 

Conclusion : 

Cette chirurgie de proximité était vitale et 

gratuite. Il est un exemple à promouvoir 

dans les zones rurales. 

Mots clés:  

Chirurgie foraine, rural, Burkina Faso. 

 

CO116 bis : Contribution du labora-

toire national desanté publique au dia-

gnostic de la dengue lors de l’épidémie 

survenue dans la ville de Ouagadougou 

en 2017. 

Rokiatou S. Henry, Esther Hien, Fatima Ouedraogo, Raïssa 

Loada, Sougue Serge, Achille Yameogo, Désiré Nezien, Yves 

Traore. 

 

La dengue est une maladie virale transmise 

par les moustiques de l’espèce Aèdes 

aegypti(essentiellement) qui s’est propagée 

rapidement dans toutes les régions du monde 

ces dernières années.Quatre sérotypes, étroi-

tement apparentés, sont responsables de la 

maladie (DEN-1, DEN-2, DEN-3 et DEN-4). 
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Sur le plan immunologique, la guérison en-

traîne une immunité à vie contre le sérotype à 

l’origine de l’infection. En revanche, l’immu-

nité croisée avec les autres sérotypes après 

guérison n’est que partielle et temporaire. 

Au cours de l’année 2017 et début 2018, le 

Burkina Faso a enregistré une flambée de la 

maladie. La DLM en collaboration avec les 

structures du Ministère de la Santé a mis en 

place un plan de riposte afin de réagir promp-

tement devant des cas de maladies diagnosti-

quées. 

Le dépistage sérologiqueSD Bio lineDengue 

DUO Dengue NS1+ Ab Combo a été utilisé 

chez des patients présentant les symptômes et 

se présentant au LNSP pour diagnostiquer une 

éventuelle sérologie positive. 

Durant cette période, 165 patients ont été dé-

pistés parmi lesquels 55,77% de femmes. On 

note 20% des patients porteurs de l’antigène 

AgNS1, tandis que la détection qualitative des 

deux principaux marqueurs immunologiques 

que sont les anticorps IgG et IgM, ont permis 

de dater l’infection (primo infection ou infec-

tion ancienne). 

La dengue est désormais une réalité au 

Burkina Faso. Les mesures préventives 

étant l’une des solutions préconisées, le 

dépistage sérologique devra être renforcé 

et complété par une confirmation molécu-

laire systématique afin de mieux cerner les 

souches virales circulantes dans le pays. 
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SESSION 18 : Epidémiologie et Santé Publique 

 

CO117 : Influence de l’eloignement 

geographique sur la relation entre la 

performance de la formation sanitaire 

et l’etat de santé des communautes au 

Burkina Faso. 

E. Dabone ; S. Somda ; M.Yara; H. Hien ; Equipe De 

Projet Fbr. 

Introduction  

L’état de santé des populations est forte-

ment lié à la performance des formations 

sanitaires de leurs lieux d’habitations mais 

aussi à la distance parcourue pour s-y 

rendre. Dans notre étude, nous avons cher-

ché à mesurer l’effet de la distance sur la 

relation entre la performance de la forma-

tion sanitaire et l’état de santé des commu-

nautés vivant au Burkina Faso. 

Materiel et methodes 

Les données sont issues de l’enquête de 

base de l’évaluation d’impact du finance-

ment basé sur les résultats réalisée au Bur-

kinaen 2013. L’analyse porte sur516 for-

mations sanitaires réparties dans 24 dis-

tricts.Dans chaque formation sanitaire, 

ona sélectionné 15 ménages. Nous avons 

calculé des scores de performance pour les 

formations sanitaires et de bonne santé 

pour les ménages. L’analyse des corres-

pondances multiples et  la classification 

ascendante hiérarchique ont permis de dé-

gager le profil des populations.Le modèle 

logistique cumulatif a permis de mesurer 

l’effet entre ces deux facteurs et de tester 

l’interaction de la distance. 

Resultats 

L’interaction distance et relation perfor-

mance des formations sanitaires et état de 

santé des communautés n’a pas pu être 

prouvé (p-value=0,17743 et 0,06942). 

Toutefois, on est parvenu à montrer que 

l’éloignement géographique influençait 

négativement la santé des communautés 

(p-value=0,000124). 

Conclusion 

Nous n’avons pas pu prouver que la dis-

tance atténuait l’impact du développement 

de nos formations sanitaires sur les popu-

lations. Ceci est plus dû à de nombreux 

facteurs confondants qu’à une absence ré-

elle d’association. D’autres études de-

vraient être menées et elles devraient pren-

dre en compte les obstacles naturels et les 

régions climatiques. 

 

CO 118: Facteurs associés à la produc-

tion d’anticorps dirigés contre les do-

maines DBL5 et ID1-ID2a de 

VAR2CSA au cours du 3ème trimestre 

de la grossesse à Nanoro. 

Traoré Ousmane, Sorgho Hermann, Kaboré W.O. Ben-

jamin, Valéa Innocent, Traoré-Coulibaly Maminata, 
Tintohalidou. 

Introduction : 

Bien que les effets néfastes du paludisme 

pendant la grossesse soient bien documen-

tés, les mécanismes immunologiques im-

pliqués dans la pathogénèse demeurent 

peuconnus. L’objectif de cette étude était 

d’analyser le profil des anticorps dirigés 

contre des antigènes spécifiques au palu-

disme placentaire au cours du 3ème tri-

mestre de la grossesse. 

Matériel et Méthodes : 

La technique ELISA a été utilisée pour dé-

terminer, dans les échantillons de sérum 

collectés au 3ème trimestre de grossesse, 

les niveaux d’anticorps anti-DBL5 et ID1-

ID2a de VAR2CSA chez 270femmes. 

Aussi nous avons analysé la corrélation 

entre les niveaux d’anticorps et l’infection 

palustre, l’âge, la parité, le nombre de 

doses de TPI-SP reçu. 

Résultats : 

L’analyse de la réponse immunitaire a 

montréque les niveaux d’anticorps IgG1 

dépendaient fortement du statut palustre, 

de l’âge, de la parité, du nombre de doses 

de TPI-SP prises et de l’utilisation de la 

moustiquaire imprégnée. Les niveaux 

d’IgG1 dépassaient ceux des IgG3 chez 

les primigestes infectés, attirant ainsi notre 
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attention sur le rôle que pourrait jouer ces 

anticorps. 

Conclusion : 

Les résultats de ces travaux montrentque 

les anticorps naturellement acquis pendant 

la grossesse sont fortement influencés 

aussi bien par les facteurs intrinsèques 

(statut palustre, âge, parité) que par les 

facteurs comportementaux (TPI-SP, 

moustiquaire imprégnée). De plus, notre 

étude met en évidence l’importance des 

moyens actuels de lutte contre le palu-

disme pendant la grossesse. 

 

CO119 : Hémopathies malignes au 

CHUSS de Bobo-Dioulasso : 

Difficultés diagnostiques dans un con-

texte de ressources limitées. 

Traore C, Keylem C.G, Konsegre V, Ilboudo A, Kouli-

diaty J, Kafando E, Yameogo M, Ouedraogo M. 

Introduction : 

Le diagnostic des hémopathies malignes re-

pose sur la confrontation des données cli-

niques, morphologiques et immunophénoty-

piques, et fait appel aussi à la génétique et à la 

biologie moléculaire.L’objectif de cetravai-

létait de décrire les caractéristiques diagnos-

tiques des hémopathies malignes au CHU-

Sourô Sanou (CHUSS) de Bobo-Dioulasso, 

afin d’en dégager les difficultés. 

Patients et méthodes 

Il s’agissait d’une étude transversale descrip-

tive rétrospective menée du 1er janvier au 31 

décembre 2017, incluant tous les patients hos-

pitalisés ou vus en consultation poursuspicion 

d’hémopathie malignedans le département de 

médecine du CHUSS. 

Résultats 

Au total, 67 patients ont été inclus.L’âge 

moyen était de 44± 19,3ans. Le sex ratio H/F 

était de 1,6. Les motifs de consultation les plus 

fréquents étaient le syndrome tumoral et 

l’anémie dans respectivement 65,7%et 28,4% 

descas. Les principaux diagnostics évoqués 

étaient le lymphome malin non hodgkinien 

(LMNH, 43,3% des cas), la leucémielym-

phoïde chronique (LLC, 13,4%), la leucémie 

myéloïde chronique (LMC, 9%) et les syn-

dromesmyélodysplasiques (SMD, 9%). Seuls 

27,8% des LMNH ont été confirmés histolo-

giquement, tandis que 22,2% des cas de LMC 

ont bénéficié d’une confirmation par la biolo-

gie moléculaire. Aucun examen immunolo-

gique n’a permis la confirmation des LLC. 

Cependant, 66,7% des cas de SMD ont béné-

ficié d’une confirmation cytologique.  

Conclusion 

Cette étude montre la problématique de lacon-

firmation diagnostique des hémopathies ma-

lignes  au CHUSS. Ellesouligne l’intérêt de 

renforcer le plateau technique en examens 

spécialisés.. 

 

CO120: Contribution du myélogramme 

au diagnostic des hémopathies au 

Centre Hospitalier Universitaire Yal-

gado Ouedraogode Ouagadougou(Bur-

kina Faso): à propos de 175 cas. 

Koulidiati J, Nikiema/Minoungou M,Kabore D, 
Zoungrana/Traore C, Sawadogo/Some S,  Kafando E. 

Introduction : 

Les hémopathies sont des pathologies qui 

affectent les cellules et protéines san-

guines. De nos jours le myélogramme ne 

confirme plus le diagnostic de la leucémie 

lymphoïde chronique et de la leucémie 

myéloïde chronique. Que reste-t-il dela 

contribution du myélogramme au diagnos-

tic des hémopathies au Centre Hospitalier 

Universitaire Yalgado Ouedraogo(Chu-

Yo)de Ouagadougou. 

Objectifs :  

Evaluer la contribution du myélogramme 

au diagnostic des hémopathies au labora-

toire d’hématologie du CHU-YO de Oua-

gadougou. 

Méthodologie : 

Il s’est agi d’une étude rétrospective de 

type descriptif qui s’est déroulée de février 

2016 à juin 2017.Tous les  patients ayant 

bénéficié d’un myélogramme au labora-

toire d’hématologie ont été inclus. Nos 

données ont été analysées sur EPI INFO 7 

version 7.1.5.0.  

Résultats : 
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Sur une population de 175 patients, 52% 

était de sexe féminin. Les anomalies de 

l’hémogramme étaient la principale indi-

cation 56,29% lesquelles sont dominées 

par les pancytopénies 14,96%. Les princi-

pales pathologies diagnostiquées étaient 

les leucémies aigues : 17,14%, les syn-

dromes myélodysplasiques : 11,43%, les 

anémies mégaloblastiques : 9,71%, le 

myélome multiple : 8,57%, les aplasies 

médullaires : 6,85%. 

Conclusion : 

Les leucémies aigues sont le type d’hémo-

pathie le plus diagnostiquépar le myélo-

gramme au laboratoire du Chu-Yo. 

Mots clés : 

Hémopathies, Myélogramme, Centre 

Hospitalier Universitaire Yalgado Oué-

draogo. 

 

CO121: Accidents vasculaires céré-

braux dans la population adulte du 

Burkina Faso : ampleur et tendance. 

Hervé.B.N.Kpoda, Léon.G.B.Savadogo, Daniel Le-

mogoum, Serge M.A.Somda, Issiaka Sombié, Mi-
chel.W.Dramaix, Philippe Donnen. 

Introduction: 

Les accidents vasculaires cérébraux 

(AVC) constituent la seconde étiologie de 

mortalité et la troisième cause d’années de 

vie en bonne santé perdues dans le monde. 

La plupart des cas incidents et prévalents 

se retrouvent dans les pays à bas et 

moyens revenus. Les facteurs de risque 

des pathologies cardiovasculaires sont 

aussi en nette progression dans ces pays. 

L’objectif de cette étude était de décrire la 

tendance générale de la prévalence et de la 

mortalité des AVC chez les adultes au 

Burkina Faso. 

Matériel et Méthode: 

Il s’est agi d’une revue documentaire ex-

haustive des AVC aux moyens d’an-

nuaires statistiques du ministère de la 

santé sur une période de 11 ans. Ont été 

considérés les patients (es) adultes âgés 

(es) d'au moins 15 ans. Le procédé d’éla-

boration des annuaires statistiques se dé-

roule de la périphérie vers le niveau cen-

tral. L’appréciation des tendances tempo-

relles a été faite grâce aux équations de 

droites. 

Résultats: 

De 2002 à 2012, le nombre des consulta-

tions adultes pour AVC est passé de 

15.976 à 134.019. Nous constatons une 

nette augmentation du nombre de patients 

hospitalisés avec AVC dans les deux sexes 

passant de 523 en 2002 à 9.047 en 2012. 

En outre, on observe une régression de la 

létalité intra-hospitalière à partir de 2004. 

Conclusions: 

Notre étude a noté une augmentation si-

gnificative des cas d’AVC aussi bien en 

consultation qu’en hospitalisation. Cepen-

dant, la tendance de la mortalité est à la 

baisse. 

Keywords: 

Accident vasculaire cérébral, ampleur, 

tendance, Burkina Faso, Afrique sub-sa-

harienne. 

 

CO122: Prise en charge des corps 

etrangers des voies respiratoires infe-

rieures au centre hospitalier universi-

taire souro sanou de Bobo-Dioulasso : a 

propos de 46 cas. 

Barro SD, Traore IA, Ouedraogo RW-L, Guibla. 

Introduction:  

L’inhalation d’un corps étranger est une cause 

fréquente de détresse res-piratoire chez l’en-

fant. L’anesthésie pour cette endoscopie re-

présente un véritable défi pour l’anesthésiste.  

Objectif: 

Evaluer  la prise en charge de l’extraction de 

corps étrangers des voies respiratoires infé-

rieures dans un contexte de ressources limi-

tées. Pa-tients et méthodes: Il s’est agi d’une 

étude rétrospective à visée descriptive, sur 3 

ans allant du 1er janvier 2014 au 31 décembre 

2016. Elle  a concerné les patients admis pour 

corps étrangers des voies respiratoires dans le 

service d’ORL du CHUSS de Bobo-Diou-

lasso.  
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Résultats: Au total 46 pa-tients ont été hospi-

talisés pour corps étrangers des voies respira-

toires pen-dant la période d’étude. L’âge 

moyen des patients était de 2,6 ans ±8,23. Les 

patients étaient en majorité de sexe masculin 

avec 27 cas (58,70%), soit un  sex-ratio de 

1,42. Les corps étrangers étaient d’origine or-

ganique  dans 82,60%) des  cas, contre 17,40 

% de non organique. La localisation des corps 

étrangers était laryngée dans  03cas (06,52%),  

trachéale dans 06cas (13,04%) et  bronchique 

dans 37cas (80,43%). Le délai moyen de con-

sulta-tion a été de 3,12 jours ±4,7. Les circons-

tances de découverte ont été une notion de  

syndrome de pénétra-tion dans 69,57%, une 

dyspnée res-piratoire dans 91,30%, une toux 

quin-teuse dans 56,52% des cas  et une dé-

couverte fortuite dans un cas. Les corps étran-

gers étaient radio opaques dans 19,56% des 

cas. L’extraction des corps étrangers a été pra-

tiquée sous anesthésie générale. En peropéra-

toire au bloc opératoire, des incidents/ acci-

dents ont été notées dans 34,78%. Les suites 

opératoires ont été simples dans 82,60 % des 

cas et des complications ont été enregistrées 

dans 10,87% des cas. 

Conclusion: 

Les corps étrangers des voies aériennes reste 

une question d’actualité pour le petit enfant. 

La prise en charge thé-rapeutique repose sur 

la réalisation d’une endoscopie trachéobron-

chique, sous anesthésie générale par une 

équipe expérimentée.  

Mots clés : 

Corps étrangers, voies res-piratoires, anesthé-

sie, CHUSS Bobo-Dioulasso. 

 

CO123: Evaluation de la mise en œuvre 

de la politique de la gratuité des soins 

chez les femmes et chez les enfants de 0 

à 5ans dans la région du centre-sud au 

Burkina Faso. 

Managawindin Sandrine Bénédicte Konsimbo, Désiré 

Lucien Dahourou, Joël Arthur Kiendrebeogo, Ter Tiero 
Elias Dah. 

Introduction 

 Depuis mars 2016, le Burkina Faso s’est 

engagé dans une politique de gratuité des 

soins chez les femmes et chez les enfants 

de 0 à 5 ans. Le processus de  mise en 

œuvre a  compris une phase pilote de deux 

mois puis, le passage à l’échelle nationale. 

L’objectif de notre étude était d’évaluer la 

mise en œuvre de cette politique un an 

après son implémentation la région du 

Centre-Sud. 

Méthodes: 

Nous avons utilisé une approche mixte 

combinant un volet quantitatif rétrospectif 

basé sur l’analyse des données recueillies 

auprès des bénéficiaires directes et un vo-

let qualitatif transversal avec entretiens in-

dividuels et focus group. 

Résultats: 

Les soins curatifs chez les enfants de 0 à 5 

ans représentaient 83,6% des prestations 

gratuites effectuées. Les prescriptions mé-

dicales ne respectaient pas toujours les 

normes définies par l’OMS. 88,5% des bé-

néficiaires avaient une ordonnance dont 

au moins un médicament était en rupture 

au dépôt pharmaceutique. La gratuité des 

soins était bien appréciée par 73,5% des 

bénéficiaires. Cependant, l’on rapportait 

des plaintes des utilisateurs de soins en 

lien avec les ruptures de médicaments et 

les comportements des agents de santé.   

Conclusion: 

Nos résultats démontrent l’effectivité de la 

mise en œuvre de la gratuité des soins dans 

la région du centre-sud du Burkina.  Néan-

moins, ils suggèrent une amélioration dans 

la  prescription médicale,  la disponibilité 

des médicaments et  l’accueil dans les for-

mations sanitaires. La réalisation de ce 

type d’évaluation dans l’ensemble des for-

mations sanitaires du pays permettrait de 

mieux identifier les dysfonctionnements 

pour une mise en œuvre optimale. 

 

CO124: Utilisation rationnelle des mé-

dicaments dans le contexte de la gra-

tuité des soins des enfants de moins de 5 

ans au Burkina Faso. 

Hien Hervé, Sana Boukary, Kaboré Amed, Dahourou 
Désiré, Meda Clément, Sakana Leticia1, Meda Nicolas. 

Introduction 
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La rationalisation de la prescription des 

médicaments est une importante préoccu-

pationpour les systèmes de soins des pays 

en développement. Dans un contexte des 

politiques d’exemption des soins chez les 

moins de 5 ans au Burkina Faso, il est né-

cessaire de comprendre l’utilisation des 

médicaments dans le premier niveau de 

soins.   

Matériels et methodes 

En 2017, une évaluation de la prescription 

rationnelle des médicaments a été réalisée 

dans 20 centres de santé du 1er niveau de 

soins mettant en œuvre la politique de la 

gratuité dans la ville Ouagadougou. Le ré-

férentiel de l’OMS/INRUDa été utilisé 

pour l’analyse des données : nombre 

moyen de médicaments prescrits (n≤ 3), 

proportion de génériques prescrits 

(100%), proportion des antibiotiques pres-

crits (≤ 30%), proportion des injectables 

prescrits (≤ 10%), pourcentage des ordon-

nances délivrées dans les formations sani-

taires (100%). 

Résultats 

Le nombre moyen de médicaments pres-

crits par ordonnance était de 2,9. La pres-

cription des médicaments selon la déno-

mination Commune Internationale était de 

88,7 %. Aussi, 97,7 % des médicaments 

prescrits étaient inscrits sur la Liste Natio-

nale des Médicaments Essentiels 

(LNME). Chez les enfants de 0 à 5 ans ve-

nus en consultation, 83,2 % des prescrip-

tions contenaient au moins un antibio-

tique, 9,3 % des prescriptions contenaient 

au moins un injectable et 63% des ordon-

nances ont été complètement services 

dans les centres de santé.   

Conclusion 

La prescription irrationnelle des médica-

ments concerne surtout l’utilisation des 

antibiotiques. Une vigilance particulière 

doit être faite au cours des soins des en-

fants de moins de 5 ans pour éviter la sur-

consommation des soins et l’émergence 

des résistances liées à l’utilisation des an-

tibiotiques.  

Mots clés : 

Utilisation rationnelle des médicaments, 

gratuité des soins, enfants. 

 

CO125: Accidents Vasculaires Céré-

braux (AVC) dans la population adulte 

du Burkina Faso: Profil clinique et épi-

démiologique. 

Hervé.B.N.Kpoda, Isidore T Traoré, Léon.G.B.Sava-

dogo Daniel Lemogoum, Serge M.A.Somda, Issiaka 
Sombié, Michel.W.Dramaix, Philippe Donnen. 

Introduction 

Les accidents vasculaires cérébraux 

(AVC) constituent un sujet prédominant 

de santé publique à travers le monde. Ces 

pathologies cardiovasculaires se présen-

tent pour la plus part sous forme d’ur-

gences mettant en jeu le pronostic vital im-

médiat ou de façon prévisible. Environ 

deux tiers des décès imputables aux AVC 

surviennent dans les pays à bas et moyens 

revenus. L’objectif de cette étude était de 

déterminer le profil épidémiologique et 

clinique des cas d’AVC admis au CHUSS. 

Matériel et Méthode 

Il s’est agi une étude transversale à visée 

descriptive et analytique allant du 1er jan-

vier 2009 au 31 décembre 2013. Notre po-

pulation d’étude était composée des pa-

tients (es) adultes, admis en hospitalisa-

tion pour. Les données ont été saisies sur 

le logiciel EPIDATA 3.1.et analysées 

avec le logiciel STATA version 14. 

Résultats 

La proportion des cas confirmés par le 

scanner cérébral était de 1.82% de l’en-

semble des hospitalisations des services 

ayant reçu des patients (es) AVC. L’âge 

médian était de 60.5 [53.0-70.0] ans. Nous 

avons noté une prédominance pour les 

personnes âgées de plus de 45 ans 

(88.1%). Selon le type d’AVC, le grade 3 

de l’HTA domine le tableau clinique avec 

60.3 % d’AVC hémorragique. La létalité 

était de 28% et 59% sont sortis vivants 

avec des séquelles. 

Conclusions 

Notre étude a montré le poids encore élevé 

des AVC au Burkina Faso.Plus la Tension 
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artérielle augmente et plus le risque 

d’AVC hémorragique est élevé en ajustant 

avec les autres facteurs 

Keywords: 

Accident vasculaire cérébral, Epidémiolo-

gie, Burkina Faso, Afrique sub-saha-

rienne. 

 

Flash 14 : Couts liés aux Accidents Vas-

culaires Cérébraux en Afrique Sub-sa-

harienne : une revue systématique de la 

littérature. 

JB Gbangou, B.N.H Kpoda, T Guigma, I Sombié. 

Introduction 

Les données épidémiologiques dispo-

nibles sur les Accidents Vasculaires Céré-

braux montrent qu’ils constituent de nos 

jours un problème majeur de santé pu-

blique en Afrique et dans le monde. Selon 

les résultats d’études menées aux USA et-

dans des pays d’Europe, la prise en charge 

ainsi que la perte de productivité causée 

par les AVC représentent un lourd fardeau 

économique du point de vue du patient, 

des structures sanitaires et de la so-

ciété.Cependant, en Afrique sub-saha-

rienne il existe très peu d’études sur les 

couts liés aux Accidents Vasculaires Cé-

rébraux.  

Objectif 

L’objectif de cette étude est de faire une 

revue systématique de la littérature sur les 

couts liés aux AVC en Afrique sub-saha-

rienne. 

Matériel et méthode 

Une recherche documentaire, utilisant la 

base de données de PubMed/MEDLINE, 

dans la période allant de janvier 2003 à 

nos jours, a été faite. Cette recherche a ré-

vélé 21 références dont 7 étaient en rela-

tion avec le cout liés aux AVC en Afrique 

sub-saharienne. 

Résultats 

La revue de la littérature a révélé quela 

majorité des études réalisées étaient beau-

coup plus axées surles couts liés à la prise 

en charge médicale des patients. Les couts 

informels, indirects ainsi que les couts 

supportés par les structures sanitaires 

n’étaient pas pris en compte alors qu’ils 

représentent un fardeau non négligeable 

aussi bien pour les patients que pour les 

structures de santé. 

Conclusion : 

Les études sur les couts liés aux AVC en 

Afrique sub-saharienne sont d’une impor-

tance considérable car elles permettent de 

mesurer la charge économique réelle de 

cette pathologie. Ce type d’études génè-

rent des données permettant aux décideurs 

de prendre plus facilement des décisions et 

de développer les politiques adaptées pour 

prévenircette pathologie et rendre les 

soins plus accessibles aux patients vic-

times d’AVC. 

 

Flash 15 : Evaluation de la qualité des 

pratiques par la dose, dans les salles de  

radiologie conventionnelle dans 17 éta-

blissements de santé, publics et privés, 

du Burkina Faso en 2017. 

A. Yakoro, A. Zoungrana, M. K. Drabo. 

Introduction : 

Dans le cadre de ses missions, le LNSP a 

procédé, de octobre 2016 à mars 2017, à la 

collecte de données techniques relatives à 

la qualité des pratiques dans les services 

d'imagerie médicale, en vue d'une optimi-

sation de la dose au patient et d'une stan-

dardisation des procédures. 

Matériel et Méthodes : 

25 salles de radiologie fonctionnelles de 

17 services d'imagerie médicale du pays 

hormis la ville de Ouagadougou ont été 

concernés. Les paramètres mesurés ont été 

: i) la dose mesurée à des constantes fixes 

de 90kV et 50mAs, ii) les doses mesurées 

pour les examens et incidences Rachis 

Lombaire Face, Rachis Lombaire Profil, 

Radiographie pelvienne, iii) la distance du 

tube avec le paravent, iv) la dose mesurée 

au pupitre pour les constantes de Rachis 

Lombaire Profil, v) la disponibilité et l'uti-

lisation de procédures opératoires stan-

dards. 
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Les mesures ont été faites à l'aide d'un do-

simètre - débitmètre de type Babyline 81.  

Résultats :  

Les résultats obtenus indiquent que : 

i) la dose moyenne à 90kV et 50mAs est 

de 0,4mGy avec un écart-type de 0,29. 

ii) les constantes pour les examens RLF, 

RLP et RP sont respectivement de 

(76±9,065kV et 61±27,67mAs), 

(83±9,25kV et 98±47,87mAs) et 

(72±7,89kV et 54±26,97mAs). Les 

moyennes des doses mesurées sont res-

pectivement 0,334±0,269mGy ; 

0,756±0,697mGy et de 0,238±0,171mGy. 

iii) la distance moyenne du tube radiogène 

avec le paravent est de 278±99,187m. 

iv) le débit de dose moyen au pupitre est 

de 4,13±5,91μGy/h après exclusion de 2 

valeurs extrêmes (100 et 180μGy/h) 

v) 90% des services n'avaient pas de pro-

cédures standards et les 10% qui en dispo-

saient n'ont pas pu présenter la preuve de 

leur utilisation. 

On constate une variabilité des constantes 

(kV et mAs) et des doses afférentes, d'un 

agent à un autre et d'un service à l'autre 

pour le même examen. Aussi la protection 

du paravent est considérée satisfaisante en 

moyenne, pour des travailleurs directe-

ment affectés au travail sous rayonne-

ments ionisants, sauf pour 2 services. 

Conclusion : 

Les pratiques dans les services de radiolo-

gie visités varient considérablement. Le 

facteur humain et l'état des appareils peu-

vent être des explications logiques à cette 

situation. Une standardisation des procé-

dures des examens ainsi qu'une améliora-

tion de la qualité des appareils est néces-

saire en vue d'une optimisation de la dose 

au patient et d'une maitrise de l'exposition 

du manipulateur. 

Mots clés : 

Radiologie, rayonnement ionisant, 

dose,babyline. 

 

Flash 16 : Prévalence et tendances des 

principaux facteurs de risque des mala-

dies chroniques non transmissibles au 

Burkina Faso. Enquête STEPS 2013. 

Hervé Hien, Ismaël Tahita, Paulin Somda, Leticia Sa-

kana, Estelle Dabiré, Isaïe Meda, Jean Baptiste Tou-

gouma, Clément Meda, Macaire Ouédraogo, Nicolas 
Meda1. 

Introduction :  

Au Burkina, la prévalence et la distribu-

tion des principaux facteurs de risque 

comportementaux et biologiques des ma-

ladies non transmissibles ne sont pas en-

core bien connu. L’objectif de cette étude 

était d’analyser l’ampleur des principales 

maladies chroniques non transmissibles et 

leurs facteurs de risque communs au Bur-

kina Faso.  

Matériels et Méthodes : 

il s’est agi d’une analyse secondaire des 

données issues de de l’enquête nationale 

sur la prévalence des facteurs de risque des 

maladies non transmissibles au Burkina 

Faso en 2013 (enquête STEPS 2013). 

L’analyse réalisée en 2018 a concerné les 

facteurs de risques comportementaux (ta-

bagisme, consommation d’alcool, usage 

nocif d’alcool, inactivité physique) et bio-

logiques (surpoids, obésité, l’hyperglycé-

mie à jeun, la pression artérielle élevé, hy-

percholestérolémie totale). Des analyses 

multivariées prenant en compte l’âge, le 

sexe, le niveau d’instruction et de rési-

dence ont été réalisées.  

Résultats : 

Un échantillon de 4718 participants a été 

analysé. Les facteurs indépendants com-

portementaux étaient : l’usage nocif d’al-

cool chez les hommes, le tabagisme et la 

consommation d’alcool chez les plus 

jeunes (25-34 ans), la consommation d’al-

cool en milieu rural et l’inactivité phy-

sique en milieu urbain la consommation 

d’alcool et l’inactivité physique chez les 

personnes avec un niveau d’instruction 

faible. Les facteurs biologiques indépen-

dants étaient : l’HTA chez les hommes et 

chez les plus jeunes (25-34 ans), l‘obésité, 

et l’hypercholestérolémie chez les 
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femmes, le surpoids, l’obésité, la pression 

artérielle élevée et l’hypercholestérolémie 

en milieu urbain ; le surpoids, l’obésité et 

l’hypercholestérolémie chez les personnes 

ayant un niveau d’instruction faible.  

Conclusion :  

Au Burkina Faso, les interventions multi-

sectorielles pour la réduction des facteurs 

de risque des maladies non transmissibles 

chroniques doivent tenir compte désor-

mais des cibles à haut risque.  

Mots clés : 

Facteurs de risque, maladies non transmis-

sibles, enquête STEP. 
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SESSION 19 : Surveillance et Controle (3) 

 

CO126: La prevalence  des allèles du 

gène K13 dans deux zones de transmis-

sion distincte au Burkina Faso. 

Issiaka Soulama, Samuel Sindié Sermé, Salif Sombié, 

Amidou Diarra, Sam Coulibaly, Moise T Kaboré, Ais-

sata Barry, Désiré Kargougou, Alfred Tiono, Bienvenu 
Sodiomon Sirima 

Introduction : 

Les récentes découvertes de 13 mutations 

synonymes sur la portion du gène de P. 

falciparum codant pour les domaines  

Kech 13-propeller comme associées à la 

résistance clinique aux ACTs représentent 

des opportunités certaines pour l'améliora-

tion de la surveillance des la résistance aux 

ACTs à travers l'Afrique au Sud du Sa-

hara. L'utilisation de tels indicateurs mo-

léculaires fournira à l'échelle du pays au 

PNLP un signal précoce de l'émergence et 

la propagation de la résistance. Dans la 

présente étude nous avons évalué la pré-

sence et la distribution des allèles du gène 

K13 dans deux zones de transmission dif-

férente de paludisme au Burkina Faso. 

Méthodes. 

Nous avons conduit une analyse rétros-

pective d'échantillons dans le cadre du ré-

seau KARMA.  Les échantillons ont été 

collectés en 2012 et 2013 chez des enfants 

de 6 mois à 15 ans vivant dans le district 

sanitaire de Saponé  (au Sud -Ouest de 

Ouagadougou, capitale du Burkina Faso) 

et dans le district sanitaire de Banfora  (au 

Sud du Burkina Faso). L'ADN parasitaire 

a été extrait par les Kits Qiagen kit et 

l'amplification du domaine K13-propeller 

(codons 440-680, 720 bp) réalisée selon le 

protocole du consortium KARMA. 

Résultats. 

Au total 308 échantillons individuels des 

participants ont été analysés: 163 

(52.92%) de Banfora et 145 (47.08%) de 

Saponé. L'âge moyen des participants était 

de 7,05 ans [95% intervalle de confiance 

(CI), 5,76 - 8,35]. La prévalence des al-

lèles sauvages du gène K13 [427-466] 

étaient très élevée et comparable entre les 

2 sites Banfora et Saponé respectivement 

de 98% et 99%. Seulement 3 mutations sy-

nonymes ont été identifié (1 K480K et 2 

C469C) à Banfora contre deux mutations 

synonymes (R561R and L488L) à Saponé.    

Conclusion. 

Toutes les mutations identifiées étaient 

des mutations synonymes. Aucune muta-

tion non synonyme fortement associée à 

l'augmentation du délai de survie des 

formes en anneaux et au retard du temps 

de clairance parasitaire n'a été observée 

dans les deux régions. Notre perspective 

est de poursuivre les analyses des mar-

queurs de résistance connues (pfcrt et 

pfmdr1) dans les deux sites en vue de vé-

rifier s'il y a une association avec les al-

lèles du gène K13  

Mots cléfs: 

Paludisme, K13, Saponé, Banfora, Bur-

kina Faso.  

 

CO127: Prévalence et Profil de résis-

tance aux antibiotiques des entérobac-

téries impliquées dans les infections uri-

naires à Bamako. 

Mamadou Kanadjigui, Amadou Hamadoun Babana,  
Brahima Traoré, Fassé Samaké. 

 

Au Mali, l'infection urinaire est l'une des 

maladies bactériennes les plus courantes 

chez les malades ambulatoires. Le traite-

ment de ces maladies est devenu difficile 

en raison de l'émergence d'agents patho-

gènes avec une résistance croissante aux 

agents antimicrobiens disponibles.  

Il s’agissait de déterminer la prévalence 

des souches d'entérobactéries dans les in-

fections urinaires et d'évaluer le profil de 

résistance aux antibiotiques des entéro-

bactéries les plus fréquemment isolées 

dans les infections urinaires à Bamako, au 

Mali.  

Dans cette étude, 1050 patients atteints de 

symptômes cliniques d'infection urinaire, 

référés à l'Institut National de Recherche 
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en Santé Publique (INRSP) de Bamako, 

au Mali, ont été évalués entre décembre 

2010 et janvier 2011.  

Les bactéries isolées ont été identifiées par 

de test Biolog. La méthode de diffusion de 

disque a été appliquée pour déterminer la 

sensibilité aux antibiotiques des agents 

bactériens. Nos résultats ont montré que 

231 patients (22%) sur 1050 ont montré 

une culture d'urine positive (70,6% de 

femmes et 29,4% d’hommes). L'entéro-

bactérie la plus isolée était E. coli avec un 

taux de fréquence de 62,3%. Les autres en-

térobactéries étaient Klebsiella pneumo-

niae (19,5%), Enterobacter cloacea 

(6,1%), klebsiella oxycota (4,3%) et Pro-

teus mirabilis (2,2%). Toutes les entéro-

bactéries uropathogènes isolées à partir 

des échantillons d'urine de cette étude 

étaient sensibles à l'amikacine (100%). 

Dans la présente étude, la fréquence des 

agents pathogènes urinaires était compa-

rable à celle rapportée dans des études an-

térieures.  

Pour les antibiotiques couramment pres-

crits, le taux de résistance obtenu dans 

cette étude est plus élevé suggérant un in-

dice croissant de résistance aux antibio-

tiques. 

 

CO128 : Effet du portage du gène Kdr 

sur  le rythme d’activité nocturne chez 

les anophèles vecteurs du paludisme au 

Burkina Faso. 

Amadou S. Traoré, Claudio R. Lazzari, Rock K. Dabiré, 
Frédéric Simard, Karine Mouline. 

Introduction 

Les outils de lutte contre les vecteurs du 

paludisme restent efficaces mais la pres-

sion de sélection qu’ils exercent entraîne, 

en plus de différents mécanismes de résis-

tance physiologique comme la mutation 

Kdr L1014F (Knock down resistance), un 

changement de comportement de piqûre 

des anophèles. Des études récentes relè-

vent la présence de moustiques piquant de 

plus en plus à l’extérieur des habitations 

et/ou à des heures inhabituelles (en début 

de soirée ou à l’aube). Les déterminants de 

ces changements de comportement sont 

inconnus. Comme première étape à la 

compréhension de ce phénomène, nous 

avons cherché à déterminer l’impact du 

portage de la mutation KDR sur l’activité 

nocturne d’Anopheles arabiensis, 

Anopheles gambiae et d’Anopheles coluz-

zii. 

Methodes 

Les activités de vol nocturne de femelles 

anophèles F1 âgées 4 jours et issues de 

pontes de femelles sauvages récoltées dans 

le village de Longo (Burkina Faso)  ont été 

enregistrées durant 5 jours et nuits consé-

cutifs à  l’aide du d’un système de mesure 

automatisé (Locomotor Activity Monitor, 

LAM system, TriKinetics, Waltham, MA 

system). A la fin de l’enregistrement, la 

taille de l’aile de chaque moustique a été 

mésurée, et une PCR réalisée afin de dé-

terminer son statut d’espèce et de résis-

tance physiologique (mutation Kdr).  

Resultats 

Nos données montrent que l’espèce An. 

coluzzii présente une activité nocturne su-

périeure à celle d’An. gambiae (Pairwise 

Wilcox test, P=0.002) et d’An. Arabiensis 

(P=0.03) malgré sa petite taille comparée 

aux autres espèces. Le portage de la muta-

tion KDR n’a aucun effet sur l’activité des 

moustiques quelle que soit l’espèce consi-

dérée (P=0,47). La longueur des ailes 

n’avait pas d’effet sur l’activité de vol noc-

turne chez An. arabiensis et An. gambiae ; 

par contre chez An. coluzzii, les mous-

tiques les plus petits présentent une acti-

vité supérieure (P=0.02).  

Conclusion 

Ces observations montrent que le statut de 

résistance physiologique des moustiques 

n’influe pas sur leur activité nocturne. Ces 

résultats sont toutefois à confirmer étant 

donné les faibles effectifs disponibles pour 

certains génotypes, notamment pour An. 

gambiae et An. arabiensis. Il reste que 

l’activité d’An. coluzzii est largement su-

périeure à celle des deux autres espèces, 

pouvant potentiellement entraîner un con-

tact homme-vecteur supérieur chez cette 
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espèce, et/ou une exposition différente aux 

insecticides présents sur les mousti-

quaires.  

Mots clés :  

Anopheles coluzzii, Anopheles gambiae, 

Anopheles arabiensis,  Knock-down résis-

tance, Rythme, Activité, Paludisme. 

 

CO129: Réévaluation  des paramètres 

entomologiques de la transmission du 

paludisme après 10 ans à Bougoula-Ha-

meau, Sikasso (Mali). 

Ballo.F, Doumbia.D, Goro.S, Coulibaly. B, Diallo.M, 

Keïta.M, Fofana.A, Sanogo.Z .L, Fofana .B, Dao.A, 
Doumbo.O, Djimdé. A. 

Introduction : 

Les paramètres entomologiques consti-

tuent un des moyens majeurs d’évaluation  

de la transmission du paludisme. La pré-

sence permanente des équipes de re-

cherche menant des activités pourrait in-

fluencer ces paramètres. Ainsi, cette étude 

avait pour butde réévaluer les paramètres 

entomologiques après une décennie d’in-

tervention à Bougoula-Hameau. 

Méthodologie : 

Des captures de moustique ont été organi-

sées en Octobre qui correspond au pic de 

la transmission du paludisme (fin de la sai-

son des pluies). Ils ont été capturés selon 

la méthode du spray catch dans 180 cases 

par passage.Lesmoustiquescapturés ont 

été d’abord identifiés morphologiquement 

en Anopheles gambiae s.let en Anopheles 

funestus etensuite traitésà l’ELISA. 

Afind’évaluer la transmission, les para-

mètres suivants ont été déterminés : la 

densité par case, l’agressivité, le taux d’in-

fection, le taux d’anthropophilie et le taux 

d'inoculation entomologique (TIE). 

Résultats: 

Au total 175 moustiques en 2015 

contre646 en 2005. Anopheles gambiae s.l 

a été la seule espèce vectrice du paludisme 

retrouvée pendant notre étude. La densité 

était de 0,97moustique/case en 2015 

contre 5,41moustiques/case (p < 10-3). 

L’agressivité était de 7,01 piqûres 

/homme/mois en 2015 contre29,48 pi-

qûres /homme/mois en 2005, (p<10-3). Le 

taux d’infection était  de 9,20% en 2015 

contre 4,64%, (p<0,05). Le taux d’anthro-

pophilie était 45,58 en 2015 contre 90% en 

2005,(p<10-3). Le TIE était de 0,64 piqûre 

infectante/homme/mois en 2015 contre 

1,37 piqûre infectantes/homme/mois en 

2005. 

Conclusion : 

Les  différents paramètres entomologiques 

ont subi une baisse  significativeen 2015 

par rapport à  2005. 

Mots clés: 

Paramètres entomologiques, taux d’inocu-

lation entomologique, Anophèles gam-

biaes.l. 

 

CO130: Évaluation d’effets d’interven-

tions multiples et complexes (subven-

tion SONU, FBR, gratuité) sur les ac-

couchements, les césariennes et la con-

sultation des enfants dans les CHR du 

Burkina Faso. 

Batiene V. Coulibaly A. Kouanda S. 

Introduction 

Pour lutter contre la mortalité maternelle, 

plusieurs interventions ciblant l’offre 

et/ou la demande dans le domaine de la 

santé sont concomitamment mises en 

œuvre dans les pays au Sud du Sahara. Ce-

pendant les effets de ces interventions sont 

très peu évalués. 

L’objectif de cette étude est d’évaluer les 

effets des interventions complexes sur le 

nombre des accouchements, des césa-

riennes et des enfants vus en consultation 

dans les CHR de 2005 à 2017.  

Méthodes : 

Nous avons conduit une étude quasi-expé-

rimentale en constituant des séries tempo-

relles interrompues à partir des données 

mensuelles issues du SNIS. Sans groupe 

de comparaison puis avec un groupe de 

comparaison et à l’aide d’une régression 

segmentéede Newey-West (Itsa), leseffets 

ont été estimés sur la base des change-

ments dans l'intercept, les pentes et par la 
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combinaison linéaire de coefficients (lin-

com) au seuil statistique de 5%.  

Résultats : 

La cumulation des interventions a occa-

sionné une hausse statistiquement signifi-

cative seulementdu nombre mensuel des 

consultants dans les CHR sites FBR. Le 

FBR a entrainé une hausse statistiquement 

significative (p = 0,00)d’environ 3 césa-

riennes supplémentaires par mois (β=2,5).  

Conclusion : 

Nos résultats permettront d’orienter les 

actions futures en ce qui concerne l’implé-

mentation d’interventions similaires et le 

passage à l’échelle du FBR au Burkina 

Faso.  

Mots clés : 

Evaluation, interventions complexes mul-

tiples, mortalité maternelle, hôpitaux. 

 

CO130 bis : Evaluation de la qualité du 

système d’information dans les hôpi-

taux au Burkina Faso à l’aide de l’outil 

HMN-OMS (Health Metrics Network) 

SG Barro, P Staccini. 

Introduction : 

Une étude sur l’évaluation de la qualité des 

systèmes d’information hospitaliers (SIH) a 

été réalisée dans les hôpitaux du Burkina 

Faso. Cette étude avait pour but de critiquer 

le système « existant » de production et de 

gestion de l’information y compris le méca-

nisme de déclaration des causes de décès 

dans le cadre de l’élaboration des schémas 

directeur SIH.  

Matériel et méthode: 

La méthode HMN-OMS (Health Metrics Net-

work) du Réseau de Métrologie Sanitaire, est 

l’outil qui a été utilisé pour évaluer les sys-

tème  dans les 13 hôpitaux du pays. L’évalua-

tion a porté sur les six sous-composantes sui-

vantes : Contexte et ressources, indicateurs de 

qualité, sources de données et méthodes de 

collecte, gestion des statistiques, diffusion et 

exploitation des données. Les scores sont éva-

lués en % et interprétés en quartile pour 

chaque composante allant du 1er quartile « 

pas du tout satisfaisant » au 4ème quartile « 

très satisfaisant ». 

Résultats: 

Ressources: Q1 (29%); indicateur: Q2 (46%); 

sources de données: Q1 (28%); production de 

l’information: Q1 (21%); gestion des don-

nées: Q2 (47%); diffusion et utilisation: Q3 

(58%).  

Conclusion : 

Le système est globalement non satisfaisant 

avec un score moyen de 38%. Cette insuffi-

sance est beaucoup plus ressentie au niveau de 

la production de l’information (score de 21%). 
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SESSION 20 : Maladies zoonotiques et ou à vecteurs (3)

CO131 : Nouvelles données sur le com-

portement de reproduction des 

Anopheles: mâles et femelles d'An. co-

luzziiet An. gambiae utilisent des mar-

queurs visuels pour essaimer... mais 

chacun à sa manière. 
Serge B. Poda, Abdoulaye Diabaté,Olivier Gnankiné, 

Roch K. Dabiré, Olivier Roux. 

Introduction: 

Les connaissancesconcernant le compor-

tement d'accouplementdes vecteurs du pa-

ludisme sont parcellaires. Nous savons 

que les mâles forment des essaims au des-

sus de différents types de marqueurs vi-

suels et que les femelles les rejoignent 

pour s'accoupler. Mais la façon exacte 

dont ces marqueurs sont utilisés par les 

deux sexes reste inconnue. 

Méthodologie:  

Au laboratoire, nous avonstesté siles 

mâles d’An. coluzziiet An. gambiaeutili-

saient les marqueurs pour positionnerl'es-

saim.Un marqueur a été progressivement 

déplacé pendant l’essaimage etla position 

relative de l’essaim a été relevée. Nous 

avons également testé les effets de la pré-

sence/absence et la taille du marqueur sur 

les caractéristiques de l'essaim (dimen-

sions de l'essaim et nombre de mous-

tiques). Ces expériences ont été répétées 

avec des femelles vierges. 

Résultats: 

Les mâles d’An. coluzziin’essaimaient 

qu'en présence d'un marqueur et stricte-

ment au-dessus. Plus le marqueur est 

grand, plus les moustiques sont nombreux 

et l’essaim hautet large. Les mâles d’An. 

gambiaeessaimaient à proximité du mar-

queur et étaient capables de former un es-

saim en son absence. Seuls le nombre de 

moustiques et la largeur de l'essaim aug-

mentaient avec la taille du marqueur. Les 

essaims des deux espèces suivaient le 

mouvement du marqueur. Pour la pre-

mière fois, nous montrons également que 

les femelles des deux espècesproduisentun 

comportementd'essaimage très similaire à 

celui des mâles. 

Conclusion: 

L'utilisation différentielle des marqueurs 

par les deux espèces pourrait être la clé de 

la reconnaissance spécifique à l'origine de 

la divergence chez ces espèces sœurs.  

Mots-clés: 

Anophelesgambiaes.l., comportement 

d'accouplement, stimuli visuels, compor-

tement d'essaimage. 

 

CO132: Prévalence et distribution des 

cas de dengue dans la ville de Ouaga-

dougou en 2016. 

Dahourou Désire Lucien, Bassole Innocents, Rouamba 

Jérémie; Bicaba Brice. 

Introduction : 

La dengue est l'une des maladies tropi-

cales les plus répandues au monde. Elle est 

le premier problème de santé publique 

posé par les arboviroses.Au cours de l’an-

née 2016,une flambée de casde dengue a 

été enregistréedans la ville de Ouagadou-

gou, au Burkina Faso.Nous avons mené 

une étude dont l’objectif était d’estimer la 

prévalence et caractériser les cas de den-

gue notifiés à Ouagadougou en 2016. 

Méthodes : 

Les données de tous les cas suspect de 

dengue notifiés à Ouagadougou en 2016 

ont été collectées lors d’une enquête trans-

versaleréalisée entre février etmars 2017 

dans les structures sanitaires de la 

ville.Les facteurs associés à la dengue sé-

vère potentiellement mortelle (cas de den-

gue compliqué d’hémorragie et/ou de 

choc) ont été identifiés à la régression lo-

gistique.  

Résultats : 

Au total 5206 cas suspects de dengue ont 

été notifiés par les structures sanitaires de 

la ville de Ouagadougou. Parmi lesquels 

86% avaient un test sérologique positif à 

la dengue. La prévalence de la dengue 
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était de 1,81‰et 3,5% présentaient une 

dengue sévère. Ajuster sur le district sani-

taire, la dengue secondaire (sérologique 

IgM et IgG positif)(Odds ratio ajusté : 

1,71 ; IC95% :1,07-2,73)augmentait signi-

ficativement le risque de développer une 

dengue sévère. 

Conclusion: 

La dengue est une maladie émergente au 

Burkina Faso. La sensibilisation de la po-

pulation pour réduire les gites des vecteur-

set une surveillance plus accrue des pa-

tients présentant une dengue secondaire 

devrait permettre de prévenir des compli-

cations graves à type de décès.  

Mots clés: 

Dengue,dengue sévère, épidémie ; fac-

teurs de risque, Burkina Faso. 

 

CO133: Modalités d’épandage des pes-

ticides en zone de forêt ombrophile 

(Méagui, Côte d’Ivoire), au regard de la 

survie des glossines. 

Krouba D, Ouattara A, Kouakou A, Coulibaly B, Kaba 

D, Rayaisse JB, Gimonneau G, Koffi J , Anoh P, 
Kaudjhiss J, Courtin F. 

Introduction 

En Côte d’Ivoire, la région de Méagui a 

été mise en valeur tardivement, mais elle 

affiche des densités de population pouvant 

atteindre plus de 400 hab/km2. Dans cette 

région, parallèlement aux fortes densités 

de population humaine, il a été mis en évi-

dence une disparition des glossines sur de 

vastes superficies. On suspecte l’impact 

de l’anthropisation sur la disparition des 

glossines, et notamment l’utilisation mas-

sive de pesticides.  

Matériels et méthodes 

Nous avons cherché à déterminer les mo-

dalités d’utilisation des pesticides (pro-

duits, quantité, fréquence) dans une zone 

allant de la ville de Méagui jusqu’au parc 

national de Tai. Pour cela, à l’aide du GPS, 

nous avons délimité 100 parcelles de cul-

tures (cacao-café, hévéa, riz, maraicher) 

traitées avec des pesticides. Un question-

naire sur les modalités d’utilisation des 

pesticides a été soumis aux paysans pro-

priétaires des parcelles délimitées.  

Résultats 

Au total, 74 pesticides différents ont été 

cités par les paysans, parmi lesquels 48 in-

secticides et 26 herbicides. En moyenne, 

la fréquence de pulvérisation des parcelles 

à l’aide de pesticides est estimée à 3 fois 

dans l’année. L’ensemble des parcelles 

enquêtées, d’une superficie totale de 335 

hectares, reçoit une application annuelle 

de 1623 litres de pesticides (4,8 l/hectare). 

L’insecticide le plus utilisé par les paysans 

est la grosudine dont la substance active 

contient la bifenthrine appartenant à la fa-

mille des pyréthrinoides de synthèse.  

Conclusion 

Les modalités d’épandage de pesticides  

adoptées par les paysans ont probablement 

des conséquences sur les densités de glos-

sines et donc sur le risque des trypanoso-

moses.  

Mots clés : 

Pratiques agricoles, Pesticides, Glossines, 

Trypanosomoses, Côte d’Ivoire 

 

CO134: Utilisation efficiente des 

MILDA comme stratégie dans la réduc-

tion de la transmission résiduelle du pa-

ludisme au Burkina Faso. 

Dari F. Da, Serge R. Yerbanga, Thierry Lefèvre, Roch 

K Dabiré, Abdoulaye Diabaté, Anna Cohuet, Jean Bosco 

Ouédraogo. 

 

Le Burkina Faso dans ses stratégies d’éra-

dication du paludisme procède depuis 

2010 à des distributions de moustiquaires 

imprégnées d’insecticide à longue durée 

d’action (MILDA) comme intervention 

pour réduire significativement l’impact de 

la maladie. L’incidence de cette interven-

tion sur la santé communautaire est cou-

ramment évaluée à partir des enquêtes et 

les cas cliniques de paludisme dans les for-

mations sanitaires. Cette méthode d’éva-

luation présente quelques limitespour cer-

ner l’incidence réelle de l’intervention. 

Nous présentons ici des résultats d’une 
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étude sur l’épidémiologique de la trans-

mission de paludisme, réalisée dans une 

approche intégrant les infections à Plas-

modium dans les populations humaines et 

anophéliennes au lendemain d’une cam-

pagne de distribution des MILDA. Sur 4 

périodes de l’année 2014, un suivi parasi-

tologique a été réalisé aussi bien dans la 

population humaine que chez les ano-

phèles capturés dans des habitations avec 

ou sans utilisation effective des mousti-

quaires, dans 2 villages environnant de 

Bobo-Dioulasso (Klesso et Longo). Glo-

balement, les niveaux d’utilisation des 

MILDA ont suivi la même tendance pour 

les 2 villages : faible pendant la saison 

sèche et maximal en pleine saison hivernal 

(45%-70% à Klesso, 60%-99% à Longo). 

Cependant cette fluctuation du niveau 

d’utilisation des MILDA est inversement 

corrélée à la densité anophélienne de la 

zone suggérant ainsi les piqures des mous-

tiques comme un paramètre précurseur à 

l’utilisation des moustiquaires. Une telle 

attitude occasionne un niveau de transmis-

sion plus élevé dans les zones de faible 

densité anophélienne. Klesso (faible den-

sité anophélienne couplée au faible niveau 

d’utilisation de MILDA) connait un ni-

veau de transmission de parasite d’au 

moins 2 fois plus élevé que Longo. Toutes 

fois, une distribution des MILDA accom-

pagné de conseils pratiques d’utilisation 

devrait optimiser son efficacité non seule-

ment dans la protection et prévention de 

paludisme clinique mais aussi vers l’éli-

mination des transmissions résiduelles qui 

maintiennent le Plasmodium entre deux 

saisons hivernale. 

 

CO135: Investigation des trypanoso-

moses africaines a l’interface homme-

animal domestiquedans le foyer ende-

mique de vavoua en cote d’Ivoire. 

Koffi N.M., Traore B.M., N’djetchi K.M.,Ilboudo H., 

Ahouti B., Konate I., Konant.,Sakande H., N’dri L., 

Kaba D., N’gouan K., Ble S., Kouakou L., Solano P., Ja-
monneau V. 

Introduction: 

Les trypanosomes sont des parasites qui 

infectent à la fois l’homme et l’animal.A 

notre connaissance, en Côte d’Ivoire, au-

cune recherche de terrain n’a à ce jour in-

vestigué simultanément les hommes et les 

animaux domestiques vivant dans leur en-

vironnement immédiat. L’objectif du pré-

sent travail est de faire un dépistage simul-

tané des trypanosomes chez des éleveurs, 

leurs voisinages et les animaux domes-

tiques pour une meilleure compréhension 

de l’épidémiologie des trypanosomoses 

dans le foyer hypoendémiquede Vavoua. 

Methodologie : 

Le sang de 167 animaux et 345 humainsa 

été prélevé pour des analyses sérolo-

giques, parasitologiques, immunologique 

(trypanolyse) et moléculaire par PCR. 

Resultats : 

Une prévalence de 41,92%a été observée 

en parasitologie chez les animaux alors 

que la PCR a révéléune prévalence de 

55,69%. Au niveau spécifique, les préva-

lences de 34, 13%, 19, 16% et 16,16% ont 

été obtenues respectivement pour T. bru-

cei.sl, T. vivaxet T. congolense.Dans la 

population humaineune séroprévalence de 

1,74% a été observée. La trypanolyseavec 

le variant LiTat 1.3 spécifique à la sous-

espèce T. b. gambiense,s’est révélée posi-

tive pour 15,57%chez les animaux contre 

zéro positif chez les humains. 

Conclusion : 

Bien qu’aucun cas humain n’ait été dé-

pisté, l’existence du variant LiTat 1.3 chez 

les animaux signifie qu’ils pourraient 

constituer un réservoir potentiel de-

THA,ce qui expliquerait les cas spora-

diques de THA encore dépistés dans la ré-

gion. Notre étude montre l’intérêt de l’ap-

proche Onehealth dans l’élimination des 

maladies à caractères zoonotiques. 

Mots clés : 

THA, TAA,OneHealth,,réservoir animal.  
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CO136: Evaluation de la compétence 

vectorielle des vecteurs secondaires An. 

coustani, An. squamosus et An. rufipes 

pour Plasmodium falciparum par la 

technique d’infection expérimentale. 

Domonbabele FdS. Hien, Serge R. Yerbanga, Dari Y.F. 

Da, Edwige Guissou, Bienvenue K. Yameogo, Dieu-

donné D. Soma, Nicolas Moiroux, Cédric Pennetier, Ka-

rine Mouline, Kounbobr R. Dabiré, Anna Cohuet, 
Thierry Lefèvre. 

Introduction : 

En Afrique de l'Ouest, An. rufipes, An. 

squamosus et An. coustani sont d'éven-

tuels vecteurs secondaires du paludisme, 

mais leur compétence intrinsèque pour P. 

falciparum n'a jamais été examinée expé-

rimentalement.  

Méthode : 

La progéniture F1 d’An. rufipes, An. squa-

mosus et An. coustani capturés dans le 

sud-ouest du Burkina Faso avec des pièges 

à odeurs ont été infectés avec deux isolats 

naturels de Plasmodium falciparum. Des 

individus d'une colonie de laboratoire 

d'Anopheles coluzzii ont été utilisés 

comme témoins. A partir du dixième jour 

après l'infection, la tête et le thorax des 

moustiques morts ont été stockés indivi-

duellement à -20 ° C et la dissémination 

des sporozoïtes dans les glandes salivaires 

a été évaluée en utilisant la qPCR.  

Resultats : 

An. coluzzii et An. rufipes ont montré une 

compétence similaire pour les sporozoïtes 

de P. falciparum (69 ± 14% et 62,5 ± 

23,7%). Cependant, An. coustani et An. 

squamosus était significativement moins 

permissif pour le développement des spo-

rozoïtes de P. falciparum (11 ± 14% et 35 

± 22%, respectivement). La longévité des 

moustiques dans les conditions de labora-

toire variait significativement entre les es-

pèces vectrices, la meilleure survie étant 

observée chez An. coluzzii (longévité 

moyenne: 26 ± 1,4 jours), suivi de An. ru-

fipes (20,5 ± 2,15 jours), An. squamosus 

(16,2 ± 0,5 jours) et An. coustani (16 ± 1,1 

jours).  

Conclusion : 

An. rufipes, An. squamosus et An. cous-

tani ont été efficacement infectés par les 

gamétocytes de P. falciparum dans des 

conditions de laboratoire. Les mécanismes 

conduisant à une compétence inférieure 

chez An. squamosus et An. coustani ne 

sont pas encore connus, mais des varia-

tions dans la réponse immunitaire des 

moustiques ou la taille du repas sanguin 

pourraient être impliquées. Parce que An. 

rufipes a montré une durée de vie relative-

ment longue et une grande compétence 

pour P. falciparum, il a le potentiel d'assu-

rer une transmission robuste, à condition 

qu'il puisse se nourrir des hôtes humains 

en conditions naturelles. 

Mots Clés : 

Compétence vectorielle, An. rufipes, An. 

squamosus, An. custani, P.falciparum. 

 

CO137: Le traitement des ani-

mauxd’élevage par des formulations à 

liberation lente d’Ivermectine :uneap-

proche “One Health” prometteuse pour 

luttercontre la transmission résiduelle 

du paludisme. 

Pooda Sié Hermann, Anne-Laure Courjaud, Nicolas 

Moiroux, Roch Dabiré, Jean-Baptiste Rayaissé, Issa Si-

dibé, Georges Gaudriault, Christophe Roberge, Phi-
lippe Solano, Karine Mouline. 

Introduction : 

Le succès des outils de lutte contre les vec-

teurs du paludisme est bien établi. Cepen-

dant, une transmission résiduelle des Plas-

modium persiste. Dans ce contexte, l'ad-

ministration d'ivermectine (IVM), qui a 

une activité endectocide, reçoit une atten-

tion croissante. Cependant, les vecteurs 

présentant un comportement trophique 

plastique ou les moustiques zoophages 

échappent à cette approche. Par consé-

quent, seule une stratégie qui tiendra 

compte de cette limitation réussira à con-

trôler la transmission résiduelle du palu-

disme. 

Méthodes 

Des bovins ont été traités à l’aide de deux 

formulations à libération lente d’IVM. La 

concentration plasmatique libérée était 
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équivalente à la dose thérapeutique cou-

ramment administrée par les vétérinaires, 

et la libération du produit programmée sur 

une durée de 6 mois. A différents temps 

après l’injection du produit (de 1jour à 7 

mois), des moustiques étaient gorgés sur 

le flanc des animaux et leur survie exami-

née pendant 1 mois. Une approche de mo-

délisation a été utilisée pour prédire l'im-

pact potentiel des formulations sur les po-

pulations de vecteurs.  

Résultats  

Nous avons trouvé que la concentration 

d’IVM dans les sérums des bovins, bien 

que très variable, est restée au-dessus des 

concentrations létales pendant la durée 

prédéfinie de 6 mois, induisant des morta-

lités cumulées de 10 jours allant de 50 à 

100%. Lorsqu'elles sont incluses dans 

notre modèle, nos données montrent que 

l'injection de bovins à l'aide de nos nou-

velles formulations pourrait réduire les 

densités d'anophèles de 30 à 80%, selon le 

scénario testé.  

Conclusion 

Notre étude démontre le grand potentiel de 

notre approche "One-Health" pour cibler 

les réservoirs vecteurs de la transmission 

résiduelle du paludisme, en particulier 

dans les communautés rurales d'Afrique 

où les humains sont également menacés 

par les maladies zoonotiques. 

Mots clefs : 

One Health, Ivermectine, transmission ré-

siduelle, Anophelescoluzzii. 
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SESSION 21 : Sciences sociales (3) 

CO138: Qualité des soins fournis par les 

Distributeurs Communautaires (DC) : 

Cas de la chimio-prévention du palu-

disme saisonnier (CPS) dans le district 

sanitaire de Boulsa, Burkina-Faso. 
Gountante Kombate, Georges Guiella, Abel Bicaba. 

Introduction:  

Depuis 2014, le gouvernement Burkinabè 

a fait de la CPS une priorité dans la lutte 

contre le paludisme chez les enfants de 3 à 

59 mois. Cette étude vise à évaluer la qua-

lité des soins fournis par les DC dans le 

cadre de la CPS.  

Matériels et méthodes : 

Cette étude mixte, quantitative et qualita-

tive, s’est déroulée dans les 4 communes 

de Boulsa. Une observation non partici-

pante de 14 binômes de DC lors de l’ad-

ministration de la CPS a été effectuée lors 

du premier passage en Juillet 2017, et 

complétée par 40 entretiens approfondis 

(DC, responsables d’enfant, ICP, leaders 

communautaires). Une analyse des don-

nées à l’aide de l’échelled’évaluation de 

Corlien et al.(1993) et une analyse de con-

tenudes entretiens avec Nvivo ont été 

faites. 

Résultats : 

Les dimensions d’accessibilité organisa-

tionnelle (100%) et la satisfaction des res-

ponsables des enfants (88%) traduisent un 

bon score. La relation interpersonnelle 

(88%), la compétence technique (67%) et 

la qualité globale de soins (74%) présen-

tent un score acceptable.Par contre la sé-

curité des soins (58%) enregistre un 

faiblescore. La motivation des DC est à 

noter malgré certaines conditions diffi-

ciles liées à leur travail.  

Conclusion : 

Malgré les difficultés rencontrées par les 

DC, ils administrent des soins de qualité et 

leur implication est indispensable pour la 

réussite de la CPS. 

 

CO139 : Facteurs associés au recours 

aux soinspour les enfants fébriles dans 

les formations sanitaires au Mali. 

Drissa Konaté, Mariam Tall, Souleymane Diarra, Sory 

I. Diawara, Seydou Doumbia, Mahamadou Diakité. 

Introduction 

Selon l’enquête sur les indicateurs pa-

lustres au Mali 2015, la proportion de la 

fièvre était de 28%. Parmi ces cas fébriles, 

49% seulement des mères ont demandé 

conseil ou soins dans les centres de santé 

au Mali (IEPM, 2015). Le but de cette 

étude était d’analyser les facteurs associés 

au recours aux soins dans les formations 

sanitaires au Mali.  

Méthodologie 

Une analyse secondaire de la base de 

l’EIPM 2015 a été effectuée pour cette 

étude. Les mères d’enfants fébrilesont été 

identifiées ensuite. La régression logis-

tique a été utilisée pour étudier l’associa-

tion entre le recours aux soins et le profil 

des mamans d’enfants fébriles avec un 

seuil de signification à 5%.  

Résultats 

Après ajustement sur les potentiels fac-

teurs confondant, le niveau d’éducation 

des mères (AOR=0,68; 95% CI [0,48-

0,97]) et le niveau économique du ménage 

moyen ou élevé (AOR=0,61; 95% CI 

[0,45-0,84]; AOR=0,60; 95% CI [0,42-

0,84]) étaient significativement associés 

au recours aux soins dans les formations 

sanitaires pour les enfants fébriles.Cepen-

dant, le recours aux guérisseurstradition-

nels étaitnégativementassocié au recours 

dans les centres de santé (AOR=19.75 

95% CI [7.78-50.13]).Par contre, l’âge de 

la mère et le milieu de résidence rurale ou 

urbaine n’étaient pas significativement as-

sociés au recours de soins dans le modèle.  

Conclusion 

L’éducation de la mère et le niveau de ri-

chesse de la famille  favorisent le recours 

aux soins contrairement à celles qui fré-

quentent les guérisseurstraditionnels. Une 
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sensibilisation de la population pour un 

changement de comportement est indis-

pensable. 

 

CO140 : Connaissance et respect de la 

réglementation de la vente d’alcool à 

Ouagadougou : une étude transversale 

auprès des tenanciers de débit de bois-

son en 2015 (Burkina Faso). 

Abou Coulibaly, Adama Baguiya, Paulin Somda, Djé-

néba Sanon/Ouédraogo, Seni Kouanda, Fayomi Benja-
min. 

Introduction:  

Au Burkina Faso, pays à ressources limitées, 

la consommation d’alcool est en pleine muta-

tion et demeure l’un des facteurs de risque des 

maladies non transmissibles.  L’objectif est de 

décrire la connaissance et le respect de la ré-

glementation de la vente d’alcool à Ouaga-

dougou devant la prolifération des débits de 

boisson (DB). 

Matériel et methodes 

une enquête transversale descriptive auprès de 

385 débits de boisson a été réalisée et les te-

nanciers ont été interviewés. Les données ont 

été traitées avec le logiciel Stata. 

Résultats : 

Au total, 124 bars, 153 buvettes, 58 kiosques, 

32 jardins, 4 boîtes de nuit et 14 caves ont été 

enquêtés. Exactement80,8% des tenanciers de 

DB ne connaissent pas les textes réglemen-

taires, seulement un tenancier connait les ho-

raires d’ouverture, 22 tenanciers connaissent 

les heures de fermeture, 23,9% ne connaissent 

pas l’âge minimum requis pour acheter de 

l’alcool. Concernant le respect des textes, 

41,6% des DB ne sont pas immatriculés à la 

mairie, 40% ne possèdent pas d’autorisation 

d’ouverture, 46% n’ont pas de licence de com-

mercialisation de boisson. Nous avons enfin 

noté que les DB vendent des groupes de bois-

son qui ne sont pas autorisés par les licences 

en cours de validité. 

Conclusion 

Il y a une non application des textes conjuguée 

à une méconnaissance totale de la réglemen-

tation de l’alcool. L’analphabétisme, le 

laxisme dans les contrôles et l’enjeu socioéco-

nomique constituent des entraves dans l’appli-

cation des textes. Des mesures idoines doivent 

être prises par les pouvoirs publics pour un 

respect de la réglementation. 

 

CO141: Analyse des effets des comités 

des femmes utilisatrices (CFU) sur le 

pouvoir d’agir des femmes au Mali. 

Fatoumata Coumare, Patrice Ngangue, Soumaila Laye Dia-

kite Abel Bicaba, Slim Haddad. 

Introduction 

Les comités des femmes utilisatrices (CFU) 

ont été mis en place au Mali pour stimuler la 

fréquentation des centres de santé communau-

taire et la représentativité des femmes dans les 

postes de décision au sein des associations de 

santé communautaire. Le but de cette étude est 

d’analyser les effets des CFU sur le pouvoir 

d’agir des femmes au Mali.  

Méthodes 

Une analyse de contenu basée principalement 

sur le cadre conceptuel d’empowerment de 

Ninacs a été menée suite à 60 entrevues indi-

viduelles réalisées avec des femmes membres 

des CFU et des partenaires locaux (ASACO, 

CsCom) dans deux régions du Mali. 

Résultats 

La mise en place des CFU a permis une amé-

lioration du pouvoir d’agir des femmes. Cela 

s’est concrétisé par une augmentation du 

nombre de femmes occupant des postes de dé-

cision dans les ASACO (présidence, secréta-

riat général), une acquisition des compétences 

et un renforcement des capacités entrepreneu-

riales (activités génératrices de revenus), ma-

nagériales (gestion administrative et finan-

cière) et communicationnelles (prise de parole 

en public), une amélioration de l'estime de soi 

grâce à une reconnaissance sociale et commu-

nautaire (sentiment de valorisation au sein de 

la communauté et de la famille) et le dévelop-

pement d’une conscience critique (intégration 

de l’importance des femmes dans la réduction 

des problèmes de la santé au niveau commu-

nautaire par les activités de sensibilisation et 

des actions pour améliorer l’accueil des 

femmes dans les structures de santé). 
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Conclusion 

La mise en place des CFU au Mali est un 

exemple de réussite dans le processus qui vise 

à donner aux femmes une place prépondérante 

dans la gestion des problèmes de santé au ni-

veau communautaire. 

 

CO142: Effets d’une intervention à 

l’échelle sur le personnel et les struc-

tures de santé : le cas du financement 

basé sur les résultats (FBR) dans le dis-

trict de Diébougou. 

Maurice Yaogo , Assita Keita , Vincent Koudougou , Idriss 
Ali Gali-Gali. 

Introduction 

Mis en œuvre au Burkina Faso avec l’appui de 

la Banque Mondiale, le FBR vise à améliorer 

l’offre quantitative et qualitative des soins sur 

une base contractuelle. Après la phase pilote 

dans trois districts (de 2011 à 2013), l’inter-

vention est étendue à 12 districts et 4 centres 

hospitaliers régionaux (décembre 2013). Cette 

communication propose une analyse qualita-

tive des effets du FBR dans le district de Dié-

bougou. 

Méthode 

La collecte des données qualitatives a été réa-

lisée en utilisant les instruments suivants : 1. 

l’observation directe dans les centres de santé 

et les communautés résidentes pour faire des 

monographies descriptives des différents sites 

d’enquête ; 2. des entretiens semi-directifs ap-

profondis discussions informelles et des avec 

différentes parties prenantes de l’intervention. 

Après la transcription intégrale des données, 

l’analyse a été facilitée par l’utilisation du lo-

giciel d’analyse qualitative QD Miner 4 Lite. 

Résultats 

Les effets positifs du FBR sont indéniables sur 

le personnel et les structures de santé mais des 

effets défavorables ont également été consta-

tés. L’analyse du processus d’implantation et 

de mise en œuvre montre l’engouement initial 

des agents mais une préparation insuffisante, 

dont une formation initiale rapide « en cas-

cade » et le démarrage des activités sans tenir 

compte des disparités locales (intrants, per-

sonnel, infrastructures et équipements). Ainsi, 

les effets du FBR sur les prestataires de soins 

et les structures de santé sont mitigés et son 

efficacité dépend de plusieurs exigences à res-

pecter. 

Conclusion 

Le FBR innove dans l’approche mais des dys-

fonctionnements organisationnels réduisent 

les effets escomptés. 

 

CO142bis : Conception d’un cadre 

d’évaluation de la performance du sys-

tème de santé de district au Burkina-

Faso. 

Souleymane Sidibe, Abel Bicaba, Frank Bicaba, Soungalo 
Traore 

Introduction : 

Evaluer la performance du district sanitaire 

pose des défis méthodologiques, de définition 

du champ à considérer et de consensus entre 

acteurs. La présente recherche réalisée entre 

2013 et 2015 (SERSAP/OOAS/CRDI), utili-

sant un processus participatif, vise à élaborer, 

tester et valider un cadre d’évaluation de la 

performance du district. 

Matériel et méthode : 

Les données de cette étude mixte ont été col-

lectées dans 10 districts des régions des 

Hauts-Bassins et du Nord. Les méthodes de 

collecte sont : entretiens individuels et de 

groupe, processus Delphi et enquête. Les 

cibles sont : collectivités, COGES, CSPS, 

CMA, ECD. Les analyses ont porté sur les 

fonctions de performance et l’identification et 

la validation des indicateurs. Ensuite, un mo-

dèle d’analyse et d’agrégation des indicateurs 

a été conçu. 

Résultats : 

Le cadre d’évaluation de performance élaboré 

comporte 48 indicateurs répartis dans les 

fonctions suivantes : Atteinte des buts, Pro-

ductivité, Maintien des valeurs, Adaptation. A 

partir de ces indicateurs, des indices ont été 

conçus pour chaque fonction puis un indice 

global de performance par district. Cet indice 

global varie au niveau district entre 0.70 (Ti-

tao) et 0.31 (Dandé), puis au niveau CSPS 

entre 0.00 et 0.89. 

Conclusion : 
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L’analyse de la performance du district consi-

dérant l’ensemble des fonctions entraine plus 

de consensus entre les acteurs et fournit des 

informations précises sur le niveau de perfor-

mance et les actions correctrices à entre-

prendre 

 

Flash 17 : Les pratiques familiales de 

soins aux nouveau-nés de mère VIH+ au 

Burkina Faso. 

A. Bila., B. Bila. 

Introduction 

Des pratiques « traditionnelles » de soins au 

nouveau-né engagent les femmes du patrili-

gnage et du matrilignage pour améliorer la 

santé de la mère et de l’enfant pendant le post-

partum. Cette étude vise à comprendre les 

changements induits par l’introduction des an-

tirétroviraux (ARV) dans ces pratiques.  

Matériel et méthode 

Une étude qualitative est menée en 2013 dans 

5 centres de santé ruraux et deux urbains. 59 

femmes séropositives ayant des enfants âgés 

d’au plus 18 mois, complétés par 13 autres, ré-

pondant aux mêmes critères en 2016 ont été 

interrogées. Une analyse thématique de con-

tenu a été réalisée. 

Résultats 

Certaines mères ont refusé l’assistance fami-

liale pour éviterl’intervention d’autrui dans 

les soins du nouveau-né (hygiène, soin du 

nombril,…) et d’être libre pour administrer le 

traitement ARV. Les belles-mères informées 

du statut sérologique de leurs belles-filles 

trouvent un prétexte pour ne pas administrer 

ces soins. Les mèresayant choisi l’allaitement 

artificiel ou protégé,subissent une pression fa-

miliale s’opposant à leur choix. Elles justi-

fient(par le mensonge)le sevrage précoce de 

l’enfant. D’autres ont été séparées de leurs en-

fants pour les protéger contre l’infection. 

Conclusions 

Le rôle des femmes de l’entourage des mères 

VIH+ est important. Certaines comportements 

stigmatisantsinfluent négativement sur le 

suivi du traitement ARV et la pratique de l’al-

laitement protégé. Pour atteindre l’objectif 90-

90-90 la sensibilisation des femmes qui entou-

rent ces mères reste un défi. 
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SESSION 22: Communications libres (2)

CO143: Evaluation des connaissances 

et pratiques des prestataires sur la pre-

vention des infections en periode neona-

tale dans des hopitaux de reference de 

ouagadougou. 

Tougma A P, Ouattara S, Some D,Kabore F X, Thieba 

B, Dao B 

Objectifs 

L’objectif était d’évaluer le niveau de con-

naissances et les compétences des agents 

de santé sur la prévention des infections en 

période néonatale dans les maternités de 

sept hôpitaux de référence de référence de 

Ouagadougou. 

Méthodologie  

Il s’est agi d’une évaluation des connais-

sances etpratiques des agents de santé sur 

la prévention des infections en période 

néonatale dans les maternités des hôpitaux  

CHU-YO , CMA BOGODOGO, CMA 

PISSY, CMA PAUL VI, CMA SCHI-

PHRA, HOPITAL SAINT CAMILLE de 

Ouagadougou. L’étude s’est déroulée de 

Septembre 2015 à Juillet 2016. 

Résultats  

Le niveau de connaissance des cinq 

propres en salle de naissance par les pres-

tataires était de 26,83%. Pour le matériel 

utilisé pour la prévention des infections en 

période néonatale, le niveau de connais-

sancevariait entre 62,60% pour la source 

d’eau propre, 75,61% pour les gants sté-

riles et 57,11% pour le savon.Le lavage 

des mains a été cité avec une fréquence de 

93,50%, la friction hydro-alcoolique dans 

55,25%. Dans l’exécution des tâches, 21 

prestataires soit 17,07% n’ont pas exécuté 

le lavage des mains. Le port de gants sté-

riles est exécuté avec une parfaite maitrise 

par 42 prestataires. Le périnée n’a pas été 

nettoyé avant l’accouchement par 68 pres-

tataires soit 55,28% des cas.  

Conclusion  

Une telle performance des agents de santé 

témoigne d’un besoin de formations sur la 

prévention des infections en période néo-

natale et de la mise en place d’un dispositif 

à cet effet. 

Mots clés : 

Prévention ; Infection ; Lavage des mains; 

gants stériles. 

 

CO144: Etude des facteurs influençants 

les accouchements a domicile dans le 

district sanitaire de Kongoussi. 

Ouedraogo Hamado 

Introduction : 

des accouchements à domicile sont tou-

jours constatés dans le district sanitaire de 

Kongoussi malgré les efforts du gouverne-

ment pour l’amélioration de la santé ma-

ternelle et infantile par l’adoption de la po-

litique de la gratuité des soins chez les 

femmes enceintes. 

Objectif :  

ette étude visait à déterminer les facteurs 

contributifs des accouchements à domicile 

du 1er janvier 2016 au 30 juin 2017 dans 

le district sanitaire de Kongoussi. 

Méthodologie : 

il s’est agi d’une étude descriptive trans-

versale à travers un recensement avec ad-

ministration de questionnaire des accou-

chées à domicile dans les registres de con-

sultation pour des soins post-partum ou 

des registres du programme élargie de 

vaccination. 

Résultats : 

Une faible proportion des femmes conti-

nuait d’accoucher à domicile (0,5%). 

Chaque parturiente a eu en moyenne 3,6 

grossesses. Dans la majorité des cas ces 

femmes multipares (67,8%) et ont réalisé 

en moyenne 2,2 consultations prénatales. 

Un tiers des femmes avaient déjà une ex-

périence de l’accouchement à domicile. 

Parmi les raisons avancées il y a la dis-

tance. Seulement 22,3% des parturientes 

résidaient à moins de 5 kilomètres de la 

formation sanitaire la plus proche. A la 
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distance sont associés la mauvaise qualité 

de l’offre de soins (8,9%), le comporte-

ment déplaisant des agents de santé 

(22,3%), la mauvaise perception des 

centres de santé (27,6%) sans oublier le 

poids de la tradition toujours pesant dans 

certaines localités. 

Conclusion : 

Au vu de ces résultats,des actions doivent 

être menées dans le but d’aider ces 

femmes à bénéficier des services de santé 

qualifié pour une bonne santé de la repro-

duction.La sensibilisation avec implica-

tion des leaders communautaires sur les 

avantages des accouchements assistés, la 

réduction du rayon moyen des formations 

sanitaires contribuerait à stopper  ces ac-

couchements à domicile. 

Mots clés : 

Accouchement à domicile ; district sani-

taire de Kongoussi ; accouchement au 

Burkina 

 

CO145: Coût du choléra à la charge des 

ménages et des formations sanitaires en 

zone rurale au Malawi. 

Patrick G. Ilboudo, Xiao Xian Huang, Bagrey Ngwira Abel 

Mwanyungwe, Vittal Mogasale, Martin A. Menge, Philippe 

Cavailler, Bradford D. Gessner, Jean-Bernard Le Gargas-

son. 

Introduction  

Le choléra demeure un important problème de 

santé publique dans de nombreux pays à res-

sources limitées. La vaccination a été recom-

mandée comme une possible intervention 

pour la prévention et le contrôle du choléra. 

Les données probantes, en particulier les don-

nées sur le fardeau de la maladiepour éclairer 

la prise de décision del’utilisation massive du 

vaccin sont encore limitées. Cette étude vise à 

estimer le coût du choléra pour les ménages et 

les formations sanitaires au Malawi.  

Méthode 

Une étude transversale rétrospective été entre-

prise dans le cadre de cette enquête. Cent pa-

tients ont été sélectionnés pour l'évaluation du 

coût pour les ménages et quatre centres de 

santé et un hôpital pour l'évaluation du coût 

pour les formations sanitaires. Les données 

collectées pour l'évaluation dans les ménages 

ont inclus les coûts directs et indirects suppor-

tés par les patients et leurs familles, alors que 

seuls les coûts directs ont été pris en compte 

pour l'évaluation conduite dans les formations 

sanitaires. Lorsque possible, une analyse des-

criptive des régressions ont été conduites pour 

évaluer la différence des coûts moyens entre 

les groupes de patients.  

Résultats 

Les coûts moyens pour les ménages et les for-

mations sanitaires pour traiter un épisode de 

choléra étaient respectivement de 65,6USD et 

59,7USD en 2016. Les coûts de traite-

mentd’un épisode de choléra étaient propor-

tionnels à la durée du séjour hospitalier. En 

outre, 52% des ménages ont utilisé des straté-

gies pour compenser les coûts directs et indi-

rects imposés par la maladie.  

Conclusion 

Les ménages et les formations sanitaires pour-

raient éviter d'importantes dépenses grâce à la 

prévention du choléra par la vaccination. Ces 

résultats ont des implications politiques di-

rectes relativesaux investissements priori-

taires pour la prévention et le contrôle du cho-

léra. 

 

CO146: Candidose vulvo-vaginale : 

agents étiologiques et leur sensibilité 

aux antifongiques de 2014 à 2017 au La-

boratoire National de Santé Publique 

de Ouagadougou, Burkina Faso. 

Dembélé Thérèse, YaméogoPuiré, Pilar B, Sorgho Hermann, 
Bamba Sanata, Drabo K Maxime. 

Introduction :  

La candidose vulvo-vaginale est une infection 

qui touche des millions de femme dans le 

monde surtout celles en âge de procréer. 

L’agent causal est une levure du genre Can-

dida et dans la grande majorité l’espèce Can-

dida albicans. L’objectif de notre était d’éva-

luer l’ampleur de la candidose vulvo-vaginale 

et la sensibilité aux antifongiques suite aux 

examens cytobactériologiques des prélève-

ments vaginaux réalisés au Laboratoire Natio-

nal de Santé Publique de Ouagadougou entre 

2014 et 2017.  
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Méthodologie : 

Nous avons conduit une analyse rétrospective 

et une étude prospective de 506 et 19 échan-

tillons de prélèvements vaginaux. Cette étude 

a été réalisée entre janvier 2014 et septembre 

2017 au Laboratoire National de Santé Pu-

blique de Ouagadougou. 

Résultats : 

La tranche d’âge compris entre 19 et 45 ans 

était la plus représentée (91%) avec93 % des 

cas de candidoses. Candida albicansétait l’es-

pèce majoritaire. Les candidoses représen-

taient 50 % des infections. Des résistances ont 

été observées chez C. albicans, C. famata et C. 

krusei à l’Amphotérecine B, à la 5 Fluorocy-

tosine chez C.albicans, C. glabrata, C. krusei, 

ainsi qu’au fluconazole chez C.krusei. 

Conclusion : 

Cette étude confirme l’émergence des espèces 

autres que C. albicans avec une sensibilité va-

riable aux antifongiques usuels. Une bonne 

connaissance des différentes espèces respon-

sables et leur sensibilité aux antifongiques 

usuels seraient nécessaires pour une meilleure 

prise en charge de cette infection.  

Mots-clés : 

Candidose vulvo-vaginale, Espèces émer-

gentes, Antifongigramme, in vitro, Burkina 

Faso. 

 

CO147: Actions pour réduire la morta-

lité maternelle et néonatale : expérience 

du réseau mère-enfant des Hauts Bas-

sins (REMEHBS), Burkina Faso. 

Meda Ziemlé Clément, Some Der Adolphe, Ouattara Her-

man, Barro Makoura, Kone Madjata, Soma Honorine, Ouat-
tara S, , Dao Blami. 

Introduction 

Face à la mortalité maternelle et néonatale, les 

réseaux de périnatalité sont une opportunité 

pour un espace professionnel cohérent et pour 

le partage à grande échelle des bonnes pra-

tiques professionnelles pour la santé de la 

mère et de l’enfant. Dans le cadre de la diffu-

sion des connaissances, la présente étude fait 

le point des principaux messages issus des 

troisièmes journées de périnatalité du réseau 

mère-enfant de la région des Hauts Bassins 

(REMEHBS), Burkina Faso. 

Matériel et méthodes 

Il s’est agi d’une revue documentaire portant 

sur les thématiques essentielles présentées 

lors des troisièmes journées de périnatalité du 

REMEHBS, tenues à Bobo Dioulasso du 26 

au 28 Juillet 2017. 

Résultats 

Des communications ont été présentées sur di-

vers thématiques. Les mises à jour en santé 

maternelle et néonatale ont permis de retenir 

de nombreuses leçons :  une perte des connais-

sances médicales au fil du temps nécessitant 

une formation médicale continue, une mise à 

jour régulière sur les nouvelles évidences, la 

nécessité de 8 contacts lors des suivis préna-

tals, une échographie obstétricale systéma-

tique avant 24 SA pour toute gestante,  le dé-

pistage systématique du diabète, 5 doses de 

traitement préventif intermittent du palu-

disme, la prévention secondaire de l’hémorra-

gie du postpartum (HPP) avec le misoprostol, 

l’antibioprophylaxie systématique pour toutes 

les césariennes et sa classification selon Rob-

son, l’acide tranexamique pour le traitement 

de l’HPP. Aussi, l’aspiration systématique du 

nouveau-né ne devrait plus se faire et il faut 

assurer les soins essentiels pour tout nouveau-

né. 

Mise en place depuis 2013, le bilan fort inté-

ressant de la pratique du mentorat clinique des 

sages-femmes au Burkina Faso a montré ses 

effets sur l’amélioration des compétences et 

de la relation personnel-client, surtout en mi-

lieu rural. 

Aussi, les directives OMS de prise en charge 

de la possibilité d’infection bactérienne ont 

été l’objet de partage puisque responsable de 

25% des décès du nouveau-né (95% dans les 

pays en développement) et surtout grave 

(PIBG) chez les nouveau-nés et nourrissons 

quand la référence est impossible, donc tar-

dive. 

Dans le cadre l’augmentation de l’offre de 

soins en SR, des expériences encourageantes 

sur la contraception du post-partum notam-

ment le dispositif intra-utérin du post-partum 
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(DIUPP) ont été rapportées par plusieurs 

centres de santé. 

L’analyse de l’évolution de la mortalité ma-

ternelle et néonatale dans la région des Hauts 

Bassins de 2005 à 2015 et des données de la 

surveillance des décès maternels et la riposte 

(SDMR) a montré : une augmentation des dé-

cès infantiles avec des besoins spécifiques se-

lon les district, 71,4% de blocs opératoires 

fonctionnels, la nécessité d’améliorer le sys-

tème d’information sanitaire, les normes en 

personnel et infrastructures et mise à jour des 

curricula de formation. 

Pour l’approche Soins Mère-Kangourou, il a 

été présenté l’expérience du centre hospitalier 

universitaire (CHU) Souro Sanou de Bobo 

Dioulasso montrant qu’elle est facile d’appli-

cation et contribue à la réduction significative 

de la mortalité néonatale possible. Cette expé-

rience devra être répliquée dans les Districts 

urbains de Bobo Dioulasso. 

Dans le cadre de l’offre de soins et de services 

de santé, il est ressorti la non mise en œuvre 

du 2ème pilier lors de la pratique de la préven-

tion de la transmission mère-enfant du VIH, 

l’intérêt du dépistage néonatal de la drépano-

cytose (réduction de la mortalité à moins de 

2%) et de l’hépatite virale B (vaccination chez 

tous les enfants de préférence avant 24 heures 

de vie) en néonatologie. Aussi, les connais-

sances et pratiques du personnel de santé en 

néonatalogie sont faibles avec 58%des agents 

ayant dit être formés sur les soins aux nou-

veau-nés et l‘existence que d’une unité kan-

gourou sur 7 structures évaluées (14,28%). 

Conclusion 

La mise à jour régulière des curricula des 

écoles de formation des professionnels de la 

santé et la planification stratégique prenant en 

compte les directives à jour et les expé-

riences/approches favorisent l’offre de soins 

et services de santé de qualité. 

Mots clés : 

Santé mère et enfant, qualité, management, ré-

duction des décès maternels et néonatals, RE-

MEHBS. 

 

CO148: Annonce à l’enfant/adolescent 

de son statut VIH en Afrique franco-

phone Centrale et de l’Ouest : pratiques 

professionnelles, difficultés des soi-

gnants et parents, et vécu des jeunes vi-

vant avec le VIH. 

Désiré Lucien Dahourou, David Masson,Hortense Aka-

Dago-Akribi, Chloé Gauthier-Lafaye, Chantal Cacou, Jean-

Philippe Raynaud, Corinne Moh, Belinda Bouah, Gesine 
Sturm, Maxime Oga, Philippe Msellati, et Valériane Leroy. 

Objectifs : 

Nous rapportons les attitudes et pratiques des 

soignants en Afrique francophone concernant 

l’annonce du statut VIH aux adolescents, et 

les témoignages de jeunes vivant avec le VIH 

(JVVIH).  

Méthodes : 

Lors d’un atelier de trois jours à Abidjan, Côte 

d’Ivoire, les soignants (médecins, psycho-

logues, travailleurs sociaux) de 19 sites de 

prise en charge pédiatrique du VIH ont par-

tagé leurspratiqueset difficultés et quatre 

JVVIH leur vécu de l’annonce.  

Résultats : 

35 participants de huit pays d’Afrique de 

l’Ouest/Centrale (Bénin, Burkina Faso, Côte 

d'Ivoire, Cameroun, Mali, République Démo-

cratique du Congo, Sénégal, Togo) ont contri-

bué : 14 médecins, huit psychologues, six con-

seillers, trois travailleurs sociaux. L’expé-

rience des centres était variable, mais l’âge à 

l’annonce restait tardif : 34% des 1296 adoles-

cents âgés entre 10 et 12 ans connaissaient 

leur statut. L’âge médian à l’annonce était de 

13 ans (étendue : 11-15 ans). La pratique de 

l’annonce s’avérait complexe, en raison de 

multiples facteurs (crainte des parents de la 

rupture du secret, manque de communication 

entre professionnels). L’annonce individuelle 

était la pratique majoritairement adoptée. 

Quatre centres pratiquaient une annonce en 

séances de groupe pour faciliter le soutien en 

miroir, et un avait recours à l’appui de pairs-

adolescents. Les JVVIH ont plaidé pour une 

annonce plus précoce, dès 10 ans.  

Conclusions : 

En Afrique de l’Ouest/Centrale, le processus 

de l’annonce reste complexe pour parents et 
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soignants, et l’annonce trop tardive. L’élabo-

ration d’un guide de bonnes pratiques de l’an-

nonce du VIH, adapté aux contextes socio-

culturels devrait permettre d’améliorer ce pro-

cessus. 

Mots clés : 

VIH, adolescents, annonce, Afrique, pratiques 

professionnelles. 

 

CO149: Les urgences médicales fonc-

tionnent comme des services cliniques 

d’hospitalisation. Résultat d’un Audit 

organisationnel au Centre Hospitalier 

Universitaire Sourô Sanou en 2016. 

Hervé Hien, Armelle Lydia Nana, Clément Meda, Leticia Sa-

kana, Jacob Somda, Aziz Sié, Jean Baptiste Tougouma Armel 
Poda, Tene Yameogo, Macaire Ouédraogo, Nicolas Meda. 

Introduction : 

Les services des urgences des hôpitaux uni-

versitaires constituent la porte d’entrée pour le 

tri, l’orientation et la prise en charge rapide et 

de qualité des patients venant des échelons in-

ferieurs du système de soins. Au Burkina 

Faso, peu de données intra-hospitalières exis-

tent sur la qualité des soins et le devenir des 

patients admis dans les services des urgences. 

L’objectif de cette étude était d’identifier les 

dysfonctionnements organisationnels dans le 

service des urgences médicales du CHUSS.  

Matériels et Méthodes : 

Un audit organisationnel a été réalisé dans le 

service des urgences médicales du CHUSS. 

L’étude a concerné le premier semestre 2016. 

Le référentiel de l’Agence nationale d'accré-

ditation et d'évaluation en santé (ANAES) 

2005 a été utilisé comme la norme pour déve-

lopper les outils de collecte des données. 

L’analyse a concerné l’accueil, l’organisation, 

la qualité des soins, le délai de transfert des 

patients, le circuit des patients et la mortalité. 

Des scores ont été utilisés pour déterminer les 

niveaux (faible, moyen, élevé) des variables. 

Résultats : 

Les patients venus sans référence aux ur-

gences représentaient 55% des cas. Le niveau 

de l’accueil, des infrastructures et des équipe-

ments était moyen. Les niveaux de l’organisa-

tion médicale et de la qualité de la prise en 

charge des patients étaient faibles. Le délai 

moyen de transfert des patients vers les ser-

vices d’hospitalisation était de 4 jours. La 

mortalité était de 9,4% parmi les patients ad-

mis aux urgences.  

Conclusion :  

L’hôpital fonctionne comme un service de 

santé de premier niveau. Le service des ur-

gences médicales fonctionnement comme un 

service d’hospitalisation. Il est urgent de re-

penser le rôle de l’hôpital universitaire dans 

notre contexte de soins.  

Mots clés : 

Audit organisationnel, urgencies médicales, 

Hôpital Universitaire. 

 

Flash18 : Potentiel de mise en œuvre, de 

pérennisation et d’expansion des mai-

sons d’attente de maternité dans la ré-

gion de Kayes, Mali. 

Georges Batona,  Soumaila Laye Diakité, Abel Bicaba Fa-
toumata Coumaré, Slim Haddad. 

Contexte 

Les maisons d'attente (MA) de maternité sont 

des lieux résidentiels situés à proximité de for-

mation sanitaire, où les femmes enceintes po-

tentiellement à risque peuvent séjourner vers 

la fin de la grossesse, pour permettre l'accès 

en temps opportun aux soins essentiels pen-

dant l'accouchement et prévenir les complica-

tions. Dans la région de Kayes au Mali, l’ac-

cessibilité et l’utilisation des services de santé 

sont fortement entravées par l’étendue géo-

graphique de la région, les limites liées aux 

voies d’accès, et le coût et la disponibilité des 

moyens de transport. Les maisons d’attente 

pourraient constituer une pièce prometteuse 

pour améliorer l'accès aux services obstétri-

caux qualifiés, et réduire la morbidité et la 

mortalité maternelle et néonatale. 

Méthode  

La présentation porte sur un projet de re-

cherche action destiné à analyser le potentiel 

de mise en œuvre et la faisabilité de différents 

modèles de maison d’attente. Un processus de 

participatif précautionneux, structuré en plu-

sieurs étapes a été mis en œuvre ense fondant 
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sur les connaissances scientifiques dispo-

nibles et les réalités locales, dans le but 

d’identifier des modèles de maisons d’at-

tentesadaptés, pouvant susciter l’adhésion des 

parties prenantes et viables sur le long terme.  

Résultats  

À l’issue du processus, deux modèles de mai-

son d’attente ont émergé. Le premier repose 

sur un modèle institutionnel classique ; le se-

cond prend appui sur des familles d’accueil 

accréditées au sein des communautés. Ces 

deux dispositifs sont conçus en complémenta-

rité et sont en cours d’implantation à titre ex-

périmental. Ces modèles ont été construits de 

manière itérative par consensus, en s’ap-

puyant sur les réalités locales, les modes tra-

ditionnels de solidarité, et les leçons tirées 

d’autres expériences.Leur conception étapiste 

et participative a suscité l’adhésion des ac-

teurs locaux et régionaux, et devrait en favori-

ser l’implantation et la viabilité.  

Un suivi attentif permettra de tirer à termes, 

les leçons de la démarche de planification en-

gagée. 
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SESSION 23: Médecine (3) 

 

CO150: Perforations oesophagiennes: epi-

demiologie, diagnostic et traitement aux 

CHU Yalgado Ouedraogo et Sourö Sanou. 

Ouedraogo Rw-L, Sanou Sm, Elola, Zare C, Koura M, 

Ouoba Wj, Bambara Cl, Ouattara M, Ouoba K. 

 

La perforation œsophagienne se définit 

comme étant une rupture de la continuité pa-

riétale de l’œsophage.  

But: 

Analyser les aspects épidémiologiques, dia-

gnostiques et thérapeutiques des perforations 

œsophagiennes en pratique ORL.  

Méthode: 

Il s’est agi d’une étude rétrospec¬tive sur 10 

ans de 2005 à 2014 réalisée aux CHU Yal-

gado OUEDRAOGO et Sourô SANOU du 

BURKINA FASO.  

Résultats: 

54 cas de perforation œsophagienne ont été 

enregistrés, avec un âge moyen de 18 ans et 

une tranche d’âge dominante de [0-

20[(51,8%). Les principaux signes d’appel 

étaient l’emphysème cervico-thoracique 

(50%), la broncho-pneumopathie (22,2%) et 

le syndrome médiastinal (16,6%). La perfo-

ration était surtout thoracique (66,6%) et cer-

vicale (25,92%) avec, pour circonstances de 

survenue, les manipulations endoscopiques 

(62,9%), les corps étrangers (22,2%) et les 

corrosions caustiques (14,8%). Le traitement 

était médical (70,3%) ou médico-chirurgical 

(29,6%) avec une évolution fa-vorable dans 

51,8% des cas contre 48,1% de décès impu-

tables à des complications post-lésionnelles.  

Conclusion:  

Les perforations œsophagiennes restent hau-

tement morbi-mortelles malgré l’évolution 

des mesures thérapeutiques.  

Mots clés : 

Perforation œsophagienne, ORL, Burkina 

Faso. 

 

CO151 : Accouchement de grossesse mul-

tiple par voie basse : A propos d’un cas de 

triplet réalisé à l’Hôpital du district de Bo-

romo au Burkina Faso. 

Kouraogo S; Komboigo/Savadogo B E; Kouraogob. ; Sako 
I ;Kondombo E; Kaboré S;Karama R;Méda ZC; Somé D A. 

Introduction : 

Les auteurs rapportent le cas d’un accouche-

ment par voies naturelles de triplets dont le 

premier était presqu’à moitié accouché à l’ad-

mission 

Description Du Cas:  

Madame IdoEwonou, 30 ans était sixième 

geste, 5 enfants vivants, 2 décédés, avait rap-

porté une notion de gémellité  lors de sa pré-

cédente grossesse. Lors de la présente gros-

sesse, elle pratiqua4 consultations préna-

talesau Centre de Santé et de Promotion So-

ciale de Oury. Elle consulte dans ce centre le 

09-03-2017 et fut référée le même jour à l’hô-

pital de district de Boromo pour hauteur uté-

rine excessive et une présentation du siège. A 

l’admission, l’examen général était normal. 

Mais la hauteur utérine étai à 43 cm avec des 

contractions utérines cliniquement intenses. 

L’on entendait deux foyers d’auscultation 

distincts à 148 et 160 battements/mn ; au tou-

cher vaginal, le col était à dilation complète 

avec un fœtus enprésentation du siège com-

plet engagédans la partie basse à 

23h30mns.Après avoir mis en route le proto-

cole de l’ocytocine, le premier bébé est né vi-

vant par la technique de Vermelin,sexe fémi-

nin, poids 2000 grammes, score d’Apgar à 8, 

9 et 10. Après vérification de la présentation 

du 2ème jumeau qui était en siège, l’on rom-

pit la poche des eaux suivi de son accouche-

ment à 24 h00 grâce à la manœuvre de Lovset 

suivi du Bracht, poids 1700 grammes, score 

d’Apgar à 10, 10 et 10. Une 3ème poche des 

eaux inattendue fut diagnostiquée et rompue, 

permettant la naissance en siège (Lovset-

Bracht) à 24h20mnsd’une fille de2000 

grammes, score d’Apgar à 10, 10 et 10. 

L’examen du délivre révèle un placenta bi 

chorial et tri amniotique. Les suites ont été fa-

vorableset l’accouchée autorisée à sortir une 

semaine plus tard. 
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Conclusion:  

Lors des accouchements en urgence sur hau-

teur utérine excessive, il faut se méfier des 

grossesses multiples, garder le sang-froid et 

maitriser les manœuvres. Mais le mieux est 

de les dépister pour les référer. 

Mots Cles : 

Grossesses multiples, accouchements en ur-

gence, siège, complications fœtales et mater-

nelles. 

 

CO152: Apport de l’uretrotomie interne 

endoscopique dans la prise en charge des 

retrecissements de l’uretre masculin a 

bobo-dioulasso. A propos de  28 patients 

traités par cette technique. 

Ouattara A, Bayané D, Paré Ak,  Tolédo E, Kambou T. 

But : 

Présenter les résultats du traitement par uré-

trotomie interne endoscopique des rétrécisse-

ments de l’urètre masculin dans le service 

d'urologie 

Introduction 

Les rétrécissements de l'urètre constituent 

l’une des affections urologiques les plus an-

ciennes. Elles se définissent par une réduc-

tion de calibre plus ou moins étendu du canal 

de l’urètre qui gêne le libre écoulement des 

urines de la vessie. De nombreuses tech-

niques ont été proposées pour traiter les sté-

noses de l’urètre dont l’urétrotomie interne 

endoscopique. 

Matériels et méthodes 

II s'agissait d'une étude rétrospective portant 

sur les dossiers de patients porteurs de rétré-

cissement de l’urètre et traités par urétroto-

mie interne endoscopique du 1er Janvier 

2014 au 30 Septembre 2017 dans le service 

d’urologie du Centre Hospitalier Universi-

taire Souro Sanou de Bobo-Dioulasso. Pour 

chaque patient, une fiche d’enquête a été ren-

seignée comportant : les données sociodémo-

graphiques du patient; l’étiologie du rétrécis-

sement ; les données cliniques; la prise en 

charge endoscopique et le résultat du traite-

ment.  

Résultats  

Au total 28 patients présentant un rétrécisse-

ment de l’urètre ont été traités par cette tech-

nique. L’âge moyen des patients est de 49,42 

± 17,46 ans. L’étiologie de la sténose était do-

minée par les causes iatrogènes, infectieuses 

et traumatiques dans respectivement 32,14%, 

28,57% et 28,57%. Le siège du rétrécisse-

ment était bulbaire dans 71,42%, l’urètre 

membranacé dans 17,85% et l’urètre pénien 

dans 10,71%. Le taux global de réussite du 

geste était de 70% avec une miction satisfai-

sante sans dysurie, évalué après ablation de la 

sonde, à un mois et à trois mois. Trois cas 

d’infiltration liquidienne des bourses ont été 

rapportés ainsi que deux cas de récidive du 

rétrécissement urétral. 

Conclusion 

L’UIE est une technique simple, d’exécution 

rapide, dépourvue de morbidité majeure et ne 

nécessitant qu’une hospitalisation de courte 

durée. Elle peut être proposée en première in-

tention dans le traitement du rétrécissement 

urétral lorsque les conditions locales le per-

mettent. 

Mots clés : 

Urétrotomie interne endoscopique, rétrécis-

sement, urètre, résultats. 

 

CO153 : Les kystes du tractus thyréo-

glosse (KTT): aspect épidémiologiques, 

diagnostiques et thérapeutiques au 

CHYO. 

Sanou SM , Ouattara M, Goueta E. 

Introduction : 

Les KTT sont des malformations cervicales 

congénitales susceptibles de complications. 

Objectif : 

Etudier les aspects épidémiologiques, dia-

gnostiques et thérapeutiques des KTT dans le 

service d’ORL/CCF du CHUYO. 

Méthodologie: 

Une étude rétrospective et descriptive sur la 

période de janvier 1997 à décembre 2013 a 

porté sur 64 patients et a concerné les para-

mètres suivants : âge, sexe, données de l’exa-

men clinique et des examens complémen-

taires, technique chirurgicale, évolution de la 

maladie. 
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Résultats : 

Les KTT représentaient 0,91 % des interven-

tions chirurgicales réalisées. L’âge moyen 

des patients était de 21,37 ans. Le sex ratio 

était de 1,13 était en faveur des femmes. 

L’ancienneté du KTT était de 48,70 mois. La 

tuméfaction cervicale antérieure était retrou-

vée dans 74,46 % des cas, suivie des épisodes 

de surinfection (14,89 %). L’échographie dis-

ponible dans 53,12 % des cas  a confirmé la 

nature liquidienne du kyste  dans 79,41 % des 

cas. La technique de Sistrunk a été utilisée 

chez 50 % des patients. Aucun cas de dégé-

nérescence maligne du KTT n’a été recensé. 

La durée moyenne de séjour des patients hos-

pitalisation était de 3,35 jours.  

Conclusion 

L’intervention de Sistrunk est de nos jours la 

technique idéale permettant de diminuer le 

risque de récidives. 

Mots clés : 

Kyste du tractus thyréoglosse, tuméfaction 

cervicale, intervention de Sistrunk. 

 

C154: Evaluation de la prise en charge 

de la douleur postopératoire au dépar-

tement de chirurgie du Centre Hospita-

lier Universitaire SouroSanou  de Bobo-

Dioulasso. 

Traore I. A, Barro Sd, Zampou H., Guibla I. 

Introduction :  

La douleur postopératoire est une composante 

de l’acte chirurgical. Sa prise en charge reste  

peu documentée  au Burkina Faso. 

Objectif : 

Evaluer la prise en charge de la DPO dans les 

services de chirurgie du Centre Hospitalier 

Universitaire SanouSourô de Bobo-Diou-

lasso.  

Méthodologie : 

Il s’est agi d’une étude  prospective, de type 

transversal à visée  descriptive, couvrant la pé-

riode du 1er  janvier au 31 mars 2017. Elle a 

porté sur les patients opérés, âgés d’au moins 

15 ans et ayant été hospitalisés pendant au 

moins 24 heures après leur intervention chi-

rurgicale.  

Résultats : 

Au total, 124 patients ont été inclus dans 

l’étude. L’âge moyen était de 42,65 ans avec 

un sex ratio de 1,82. La majorité des patients 

(52,42%)  était non scolarisée. Selon le risque 

anesthésique, les patients étaient classés 

ASA1 (62,90%);  ASA II ou ASA III  

(37,1%). Les types de chirurgie réalisés ont 

été: orthopédique 36 cas (29,03%); viscérale 

40 cas (20,16%); uro-génitale 29 cas 

(23,39%); maxillo-faciale 12 cas (9,68%); 

ORL 7 cas (5,65%). La fréquence  de la DPO 

a été de 88,71%. L’intensité douloureuse 

moyenne à l’EVA a été de 42,73 mm. La tech-

nique anesthésique pratiquée a été une anes-

thésie générale chez 66,94% et  une locorégio-

nale chez 33,06%. En postopératoire l’analgé-

sie multimodale a été prescrite chez 44,35%. 

Les patients ont été  satisfaits de la prise en 

charge de leur DPO dans  52,42%, contre  

22,58% de non satisfaits. 

Conclusion : 

La prise en charge de la douleur postopéra-

toire demeure insuffisante dans les services de 

chirurgie. L’amélioration de la qualité de la 

prise en charge nécessite la mise en place de 

protocoles de soins, la formation du personnel 

et la réalisation des audits sur les pratiques 

professionnelles. 

Mots clés :  

Douleur postopératoire, chirurgie, analgésie, 

CHU Bobo-Dioulasso. 

 

C155: Malformation adénomatoide 

kystique du poumon,  diagnostic anté-

natal : à propos d'un cas observe   et re-

vue de la littérature. 

Dembélé A., Dieudonné E., Odile B., Ouattara S., Somé D.A., 

Bambara M., Perrin R.X. 

 

Le dépistage échographique anténatal de cer-

taines  malformations fœtales permet une 

prise en charge dont le caractère immédiat à la 

naissance conditionne certaines fois  la survie 

du nouveau-né. 

Objectif:  
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Décrire un cas de malformation adénoma-

toide kystique du poumon (MAKP) décou-

vert en échographie anténatale.  

Observation: 

C'était une  patiente de 36 ans, primigeste 

adressée par un médecin, à la maternité de 

l'hôpital De Lafontaine pour présence à 

l'échographie obstétricale  au niveau de l'hémi 

champ pulmonaire droit du foetus, d'images 

suspectes sur une grossesse de 21 semaines 

d'aménorrhée. Après des échographies obsté-

tricales successives dans ce service on dé-

couvre que le poumon gauche est gros avec  

des kystes de tailles différentes parenchyma-

teuses de plus 3 mm de diamètre. Nous rete-

nons le diagnostic de  poumon gauche adéno-

matoide type I avec un excès de liquide am-

niotique, sans anomalie associée. La grossesse 

est conduite jusqu'à 40 semaines et l'accou-

chement se fera par césarienne avec extraction 

d'un nouveau né pesant 2730 gr de sexe fémi-

nin. Le nouveau né subit avec succès une lo-

bectomie 40 jours plus tard  pour dysplasie 

adénomatoide kystique. L'examen histolo-

gique retrouvera une MAKCP type I de 

Stocker.  

Conclusion:  

Au cours des échographies obstétricales nous  

nous attardons souvent sur le cerveau, le coeur 

et la face. A travers cette étude nous réalisons  

qu'en échographie morphologique anténatale 

de routine il faut prendre le temps d'explorer 

aussi les poumons.    

Mots clés: 

Echographie anténatale, malformation pul-

monaire du foetus, lobectomie post natale. 

 

C156 : Les troubles depressifs chez l’in-

suffisant renal chronique avant le stade 

terminal suivis en consultation externe 

dans le service de nephrologie et hemo-

dialyse du CHU/YO. 

Coulibaly Gérard, Zoma P. Victor, Millogo Tieba, Lengani 
Aïda, Lengani Adama, Goumbri Patrice. 

Introduction:  

L’insuffisance rénale chronique est  un pro-

blème de santé publique dont les complica-

tions sont diverses parmi lesquelles la dépres-

sion, qui, lorsqu’elle n’est pas diagnostiquée 

et convenablement prise en charge  peut in-

fluer sur le traitement de l’insuffisance rénale 

chronique. 

Objectif :  

Evaluer  la morbidité dépressive  et les fac-

teurs prédictifs des patients insuffisants ré-

naux chroniques. 

Matériel et méthode :  

Il s’est agi d’une étude transversale réalisée 

auprès des patients insuffisants rénaux. Nous 

avons réalisé une régression logistique afin 

d’identifier les facteurs prédictifs de la dépres-

sion chez ces patients. 

Résultats :  

La prévalence des troubles dépressifs était de 

66,5 % avec 22,5 % de symptômes dépressifs 

sévères. Les facteurs associés aux troubles dé-

pressifs étaient : le sexe (P=0,016 et OR=2,2) 

et le stade de la maladie rénale chronique 

(P=0,020 et OR=2,5) et l’anxiété (P<0,001 et 

OR= 8). Seulement 7 patients soit 5,5% des 

patients avaient bénéficié d’une prise en 

charge. 

Conclusion :  

La dépression est fréquente chez les patients 

en IRC d’où un dépistage systématique  pour 

une meilleure prise en charge. 

 

C157 : La gratuité des soins chez les en-

fants de moins de 5 ans réduit l’évolu-

tion du paludisme vers les formes 

graves. 

Millogo Ourohiré, Ouédraogo Abdoul Aziz, Bountogo Ma-
madou, Compaoré Guillaume, Sié Ali. 

Introduction  

Le Burkina Faso a introduit la gratuité des 

soins chez les enfants de moins de 5 ans et les 

femmes enceintes en 2016. Ce travail vise à 

estimer les effets de cette réforme majeure sur 

la morbidité palustre chez les moins de 5 ans 

dans le district sanitaire de Nouna. 

Matériels et Méthodes 

Nous avons extrait dans la base ENDOS les 

données mensuelles sur les nouveaux consul-

tants, le nombre de paludisme grave de l’en-

semble des formations sanitaires du district 
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sanitaire de Nouna du 1er janvier 2013 au 31 

décembre 2017 soit 60 mois. Une analyse en 

série temporelle interrompue avec introduc-

tion de la gratuité des soins chez les moins de 

5 ans le 1er juin 2016.  

Résultats 

La moyenne mensuelle de nouveaux consul-

tants et le nombre moyen mensuel de palu-

disme grave ont significativement augmenté 

après l’introduction de la gratuité des soins. 

Cependant, la proportion de paludisme grave 

a significativement diminué d’environ 88% 

(P= 0.007, CI : 47-97) après le 1er juin 2016 

(post gratuité des soins) par rapport à la pé-

riode antérieure à sa mise en œuvre.  

Discussions 

La réduction significative de la proportion des 

cas de paludisme grave dans les formations 

sanitaires du district sanitaire de Nouna est 

certainement le résultat de la réduction des dé-

lais de consultation ce qui évite l’évolution 

des formes simples de paludisme vers les 

fromes graves. 

Conclusion 

La gratuité des soins a certainement contribué 

significativement à la réduction de la morbi-

dité palustre grave dans le district sanitaire de 

Nouna. 

 

Flash19 : Phénomène tramadol » et 

conséquence grave chez un nourrisson 

de 37 jours de vie. 

 

Yemboado Adolphe Namoano, Hermann H. Soré, René S. 
Ouoba, Cessouma K. Raymond, Boubacar Nacro. 

Introduction 

Les médicaments de la rue particulièrement 

un phénomène nouveau dénommé «tramadol» 

constituent un fléau social.  

Le cas que nous présentons en un exemple 

palpable. Notre objectif était de poser l’impu-

tabilité du médicament incriminé, de recher-

cher les facteurs favorisants de l’automédica-

tion et de l’événement indésirable. 

Matériels et méthode 

Il s’est agi d’une étude de cas d’un nourrisson 

de 37 jours de vie référé aux urgences pédia-

triques du CHUSS pour  pour convulsions et 

tachypnée après prise d’un médicament de la 

rue  « tramadol 120 mg ». 

Résultats 

Nous avons déploré le décès de cet enfant 7 h 

après la prise médicamenteuse avant l’admis-

sion en réanimation. 

Conclusion 

La chronologie, la sémiologie et les particula-

rités pharmacologiques de l’enfant  nous a 

permis d’établir le lien de causalité.Ce cas 

nous pose le problème de l’automédication, 

des médicaments de la rue et du « phénomène 

tramadol ». 

Que faire pour enrayer ce problème de santé 

publique ? 
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SESSION 24: Maladies bactériennes et virales (3)

CO158: Profils des mutations de résistance 

duVIH-1 aux ARV chez les patients en 

échec virologique dans lescentres périphé-

riques de prise en charge dans les régions 

de l’Ouest au Burkina Faso. 

Saïdou Ouedraogo, Sylvie Zida, Therèses. Kagone, 

Oumar-Alfarouk Eloh, Jacques Traore, Bachirou Tinto, Ni-

colameda, abdoul S. Ouedraogo, Dramane Kania. 

Introduction: 

La présente étudeavait pour objectif de déter-

miner les profils de mutations de résistance du 

VIH-1 aux ARV chez les patients en échec vi-

rologique au Burkina Faso. 

Méthodologie : 

Il s’est agi d’une étude transversale qui a testé 

les échantillons de plasma collectés en 2016 

chez patients en échec virologique (≥1000 co-

pies/mL)dans des centres périphériques au 

Burkina Faso.Les tests de génotypage et de ré-

sistance ciblant les gènes de la protéase 

(PROT) et de la Reverse Transcriptase (RT) 

ont été effectués par la technique ANRSau la-

boratoire de virologie du Centre MURAZ à 

Bobo-Dioulasso.Les séquences obtenues ont 

été corrigées à l’aide du logiciel DNAstar et 

soumises à la base de données de l’université 

de Stanford.  

Résultats: 

Sur71échantillons testés,64(90,14%) ont 

donné des séquences analysables. Les géno-

types les plus rencontrés étaient leCRF02_AG 

(46,03%) et le CRF06_cpx (39,68%).Sur 63 

séquences RT, 54 (85,71%) ont présenté des 

mutations majeures de résistance aux  inhibi-

teurs de RT. Les mutations les plus fréquentes 

étaientM184V (77,78%), T215Y/F (48,15%), 

K103N/S (44,44%), Y181C (31,48%). Les 

moléculesprésentant des résistances de haut 

niveau  étaient :NVP (94,44%), 3TC/FTC 

(81,48%),EFV (74,07%). Sur 63 séquences 

PROT, 2 (3,17%) ont présenté des mutations 

majeures aux inhibiteurs de protéase.  

Conclusion: 

De nombreuses mutations majeures de résis-

tance aux ARV avec des mutations variables 

ont été identifiés chez les patients en échec vi-

rologique au Burkina Faso. L’introduction des 

tests génotypiques de résistance du VIH aux 

ARV permet une meilleure gestion thérapeu-

tique des cas. 

Mots clés : 

VIH-1, échec virologique, génotypage, muta-

tion, résistance. 

 

CO159 : Prévalence des mutations dans le 

gène pncA parmi les souches du complexe 

Mycobacterium tuberculosis résistantes à 

la rifampicine. 

Sanou Adama, Kabore Antoinette, Koadima Yacouba, Da-
neau Géraldine, Hien Hervé. 

Introduction : 

Malgré le rôle clé de la pyrazinamide dans le 

traitement des tuberculoses sensible et multi 

résistante, la détection phénotypique de la ré-

sistance à cette molécule est difficile et peu 

fiable car le médicament est uniquement actif 

à pH acide (5,5).  Ce pH affecte la croissance 

in vitro de Mycobacterium tuberculosis, ren-

dant difficile l’étude de la prévalence de la ré-

sistance à cette molécule. 

Matériel et Méthodes : 

Des souches de mycobactéries ont été isolées 

de patients provenant de 8 Centres de Dia-

gnostic de la Tuberculose de la région des 

Hauts Bassins, puis testés pour la résistance 

aux antituberculeux  de 2011 à 2013 au Labo-

ratoire des Mycobactéries du Centre MURAZ. 

Les isolats résistants à la rifampicine ont été 

envoyés à  Macrogène en 2016 (Seoul, Corée 

du Sud) pour le typage de la résistance au py-

razinamide par le séquençage du gène pncA 

par la méthode de Sanger. 

Résultats : 

Deux cents cinquante quatre souches (254) 

étaient disponibles dont 32 (12,6%) étaient ré-

sistantes à la rifampicine. Parmi ces 32 isolats, 

19 ont été séquencées et  6 présentaient une 

résistance à la pyrazinamide (32 %). La nature 

des mutations observées était des substitutions 
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(2/19), une insertion (1/19) et des bases indé-

terminées (3/19).  

Conclusion : 

La prévalence des mutations observée sur le 

gène pncA est préoccupante pour  la prise en 

charge des cas de tuberculose multi résistante. 

il est crucial de mettre en place une surveil-

lance de la résistance à cette molécule afin de 

mieux contrôler la tuberculose au Burkina 

Faso. 

 

CO160: Etude comparative de deux 

ELISA de dépistage de quatrième généra-

tion de l’Hépatite C en transfusion san-

guine à Ouagadougou: MonolisaTM HCV 

Ag-Ab ULTRA V2 (Bio-Rad) et Murex 

HCV Ag/Ab Combination (DiaSorin). 

Tamalgo Anicet, Ba Absatou /Ky, Sangare Lassana. 

Introduction 

La sécurité microbiologique des produits san-

guins est une priorité sanitaire mondiale. Cette 

étude vise à contribuer à l’amélioration de la 

sécurité microbiologique des produits san-

guins au Burkina Faso.  

Matériel et Méthodes 

Au total, 453 sérums de donneurs de sang bé-

névoles testés par la trousse. MonolisaTM 

HCV Ag-Ab ULTRA V2 (Bio-Rad) utilisée 

en routine au CRTS/O ont été ensuite testés 

par la trousse Murex HCV Ag/Ab Combina-

tion (DiaSorin) au CHU-YO. Les perfor-

mances analytiques des deux trousses ont été 

comparées. Toute valeur de p<0,05 a été con-

sidérée statistiquement significative. 

Résultats 

Le taux de détection des marqueurs du VHC 

pour MonolisaTM HCV Ag-Ab ULTRA V2 

(Bio-Rad) était de 4,19% contre 5,52% pour 

Murex HCV Ag/Ab Combination (DiaSorin). 

La différence de détection des marqueurs du 

VHC entre les deux trousses n’était pas statis-

tiquement significative (p=0,08). Le taux glo-

bal de détection était de 9,05%. Les préva-

lences respectives du VIH, du VHB et de la 

syphilis étaient de 0,66%; 3,09% et 1,32%. 

Conclusion 

Le taux de détection de Murex HCV Ag/Ab 

Combination (DiaSorin) (5,52%) était supé-

rieur à celui de MonolisaTM HCV Ag-Ab 

ULTRA V2 (Bio-Rad) (4,19%), mais il n’y 

avait pas de différence statistiquement signifi-

cative. Cependant l’association des deux 

trousses en transfusion sanguine donne un 

taux plus élevé (9,05%) et permettrait d’obte-

nir des produits sanguins plus sécurisés. 

 

CO161: Suivi des nouveau-nés de mère sé-

ropositive au VHB, admis au Centre Hos-

pitalier Sourou Sanou. 

Yemboado Adolphe Namoano, Aristide Romaric Bado, Her-

mann H. Soré, René S. Ouoba, Boubacar Nacro. 

Introduction 

Dans les pays en développement,  le mode le 

plus fréquent de transmission de l’hépatite B 

est soit périnatale, soit au décours de l’en-

fance, avant 5 ans de vie. Or au Burkina Faso 

la prévention est basée sur la vaccination uni-

verselle qui  ne s’adresse qu’aux enfants à par-

tir de 8 semaines de vie. Dans un tel contexte, 

on pourrait se demander quels peuvent être le 

devenir des enfants né de mère séropositive à 

l’HBV?   

Matériels et méthode 

Il s’est agi d’une étude transversale et descrip-

tive allant d’octobre 2016 à Décembre 2017 

dans le département de pédiatrie. Les données 

ont été collectées par entretien individuel au-

près des parents puis les marqueurs sérolo-

giques : Ag HBs, Ag HBe, Ac anti-HBe, Ac 

anti-HBs, Ac anti-HBc ont été testés chez les 

enfants. 

Résultats 

La fréquence des cas était de 5,75 nouveau-

nés (n=15) de mère Ag HBs positif pour 1000 

nouveau-nés admis dans le département de pé-

diatrie. Seul un enfant avait bénéficié des im-

munoglobulines à la naissance. Aucun enfant 

n’avait été dépisté Ag HBs positif. Le taux 

d’immunisation était à 87,5 %.  

Conclusion 

L’hépatite B est véritablement une maladie 

négligée. En effet un certain nombre insuffi-

sances dans la prévention mère-enfant fut re-
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levé. Des mesures s’imposent dans la réduc-

tion de la dissémination de l’hépatite B au 

Burkina Faso. 

Mots clés :  

Transmission mère-enfant, hépatite B, sérolo-

gie, immunisation, CHU-SS. 

 

CO162: Connaissances, couverture vacci-

nale et prevalence de l’hepatite virale b 

parmi les travailleurs affilies a l’office de 

sante des travailleurs (OST) de la ville de 

Ouagadougou (Burkina Faso). 

A Ky/Ba, M Sanou, As Ouedraogo, F Bouda, V Ouedraogo, I 
Sanou, R Ouedraogo/Traore, L Sangare. 

Objectif: 

L’hépatite virale B constitue unsérieux pro-

blème de santé publique dans le monde et par-

ticulièrement au Burkina Faso. L’ignorance 

de l’existence du virus, de ses modes de trans-

mission et des moyens efficaces de prévention 

contribuent à sa propagation. En effet, au Bur-

kina Faso, l’épidémiologie de ce virus  au ni-

veau de la population générale reste très peu 

connue. Ainsi le but de la présente étude est 

d’évaluer les connaissances, la couverture 

vaccinale et la prévalence du portage du virus 

de l’hépatite B (VHB) chez les travailleurs de 

la ville de Ouagadougou, en vue d’une amé-

lioration des stratégies de sensibilisation. 

Matériels et Méthodes: 

Il s’est agi d’une étude transversale sur un 

échantillon de travailleurs bénéficiant de la vi-

site médicale périodique. Les données ont été 

collectées à l’aide d’un questionnaire auto-ad-

ministré, suivi de prélèvements sanguin qui 

ont été analysés en laboratoire à la recherche 

de marqueurs d’immunisation et d’infection 

du VHB. 

Résultats: 

Au total, 300 travailleurs volontaires  ont été 

dépistés. Le sexe masculin représentait la ma-

jorité (76,7%) et l’âge moyen était de 32±8,32 

ans. Le VHB était connue par 87% des travail-

leurs, avec les médias (51,7%) comme la prin-

cipale source  d’information. Les connais-

sances sur les modes de transmission, les com-

plications  et le vaccin étaient insuffisantes. La 

couverture vaccinale très faible (10%), était 

liée au manque d’information chez les travail-

leurs (84,1%) sur l’hépatite B. Un dépistage 

antérieur a été réalisé dans 24% des cas, le bi-

lan systématique était la principale circons-

tance de dépistage (11,7%), suivi du don de 

sang (10,7%). La prévalence du portage de 

l’AgHBs et de l’anticorps anti-HBsétait res-

pectivement de 10,7% et de 15,7%. Les fac-

teurs de risque accidentel ou professionnel et 

nosocomials ne semblaient influencer la pré-

valence de l’AgHBs dans la présente étude. 

Conclusion: 

Les résultats de cette étude permettront le ren-

forcement des stratégies de campagnes d’in-

formation, de sensibilisation, de dépistage et 

de la vaccination de masse concernant l’infec-

tion par le VHBpar l’amélioration de leurs 

conditions d’accès. 

Mots clés : 

VHB, connaissances, vaccination, prévalence, 

travailleurs. 

 

CO163 : Evolution de la charge virale ini-

tiale sous traitement antirétroviral chez les 

patients infectés par le VIH à l’hôpital de 

jour de Bobo-Dioulasso. 

Suhaniwé Nina Pascaline Dakouo, Jacques Zoungrana, Fir-

min  Kaboré, Koiné Maxime Drabo, Souleymane Soré, Ar-
naud Zougmoré, Armel Poda, Abdoul-Salam Ouedraogo. 

Introduction : 

La mesure de la charge virale évalue l’inten-

sité de la réplication virale mais, peu de don-

nées existent sur les valeurs de la charge virale 

avant l’initiation du traitement antirétroviral. 

Objectif : 

Etudier la charge virale initiale sous traite-

ment antirétroviral chez les patients infectés 

par le VIH-1 à l’hôpital de jour adulte de 

Bobo-Dioulasso. 

Méthodologie : 

Il s’agissait d’une étude transversale descrip-

tive de Juin 2007 à Octobre 2017, incluant 

tous les patients VIH-1 positifs suivis à l’HDJ 

adulte de Bobo-Dioulasso, ayant une mesure 

de la charge virale avant l’initiation d’un trai-

tement antirétroviral. Les données ont été ex-
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traites du registre de consultation médicale in-

formatisé (ESOPE), et analysées à l’aide du 

logiciel STATA. 

Résultats : 

Au total  295 patients étaient inclus, avec une 

prédominance féminine. La médiane de la 

charge virale initiale était de 5,40 log10 co-

pies/ml, 67% des patients avaient une charge 

virale initiale supérieure à 100 000 copies/ml. 

Le taux médian de lymphocytes T CD4 initial 

était de 161 cell/μl, 56% des patients avaient 

moins de 200 cell/µl. 

Après 6 et 12 mois  de traitement antirétrovi-

ral, chez 19 et 24 patients chez qui la charge 

virale a été mesurée, 11 et 15 l’avaient indé-

tectable. A la même période, la médiane du  

taux de lymphocytes T CD4 était de 282 

cell/µl et 282 cell/µl chez 137 et 86 patients. 

Conclusion :  

Cette étude rapporte de façon  attendue, que 

les  bonnes  réponses  virologiques  aux  trai-

tements  ont  été  surtout  observées  chez  les  

patients  ayant  des  charges virales initiales 

faibles ou modérées. 

 

CO164 : Profils epidemiologique et bacte-

riologique des infectionssuppurees et des 

cas de liquides de ponction au chuSouro 

Sanou de Bobo Dioulasso, de janvier a 

decembre 2017. 

Youl Raïssa, Ouattara Aminata, Sanou Soufiane, Ouattara 

Salimata, Kabore Adama, Poda Armel, Kambou Timothée, 
Ouedraogo Abdoul Salam. 

Introduction : 

La présence de pus et de liquide dans les tissus 

biologiques traduisent  souvent une infection. 

Objectif :  

Déterminer les caractéristiques  bactériolo-

giques des infections suppurées et des cas de 

liquides de ponctions au CHUSS. 

Méthodologie : Etude rétrospective des exa-

mens cyto bactériologiques de tous les prélè-

vements de  pus et de liquides de ponctions 

reçus au laboratoire du CHUSS entre janvier 

et Décembre 2017. 

Résultats : 

Au total 814 échantillons ont été analysés dont 

514pus et 300 liquides de ponction. Le rende-

ment bactériologique était de  90,7% pour les 

pus et de 9,2% pour les liquides de ponction. 

Dans les pus, les germes majoritaires 

étaientStaphylococcus aureus(34,9%) et 

Escherichia coli(27,3%). Dans les liquides de 

ponction, Escherichia coliétait majori-

taire(42,42%) suivi de Staphylococcus au-

reus(30,30%). Dans notre étude, 24,6% des 

souches d’Escherichia coli isoléesétaientpro-

ductrices de bêtalactamase à spectre élargi 

(BLSE) et 4,89% des souches de Staphylococ-

cus aureusétaientrésistantes à la méticilline 

(SARM). La moyenne d’âge des patients por-

teurs de bactéries productrices de BLSE était 

de 29 ans. Ces patients étaient majoritaire-

ment de sexe masculin(22/40) et hospitalisés 

en Chirurgie (26/40).  

Conclusion : 

notre travail a montré l’importance des bacté-

ries multi résistantes dans les pus et les li-

quides de ponction au CHUSS. Il va aider à 

une meilleure prescription des antibiotiques 

dans la prise en charge des pathologies à leur 

base.  

Mots clés :  

Infections suppurées, liquides de ponction, 

BLSE, SARM, Bobo Dioulasso. 

 

CO165 : Confirmation des cas de Dengue 

durant l’épidémie de 2017 au Burkina 

Faso. 

Kagone S Thérèse, Dicko Amadou, Tinto Bachirou, Kania 

Dramane, Sylvie Zida, Zango Alidou, Rouamba Issé, Yaro 

Seydou, Yameogo Issaca, Bicaba W. Brice, Sow Abdou-

rahmane, Hien W. Hervé, Simpore Jacques, Meda Nicolas. 

Introduction 

Le Burkina Faso a vécu en 2017, sa deuxième 

flambée épidémique consécutive de cas de 

dengue avec plus de 15.000 cas suspects dont 

30 décès. La confirmation des cas a été réali-

sée au Laboratoire National de Référence des 

Fièvres Hémorragiques Virales. 

Matériels et Méthode : 

Les échantillons de sérum ont été collectés 

chez des patients suspects ou probables de 

dengue de juillet à décembre 2017 puis ache-

minés au LNR-FHV pour confirmation. En 
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plus de la dengue, le LNR-FHV a procédé à la 

recherche d’autres virus à fièvre hémorra-

gique par les techniques de RT-PCR en temps 

réel et ELISA pour la détection des IgM. Les 

échantillons positifs à la PCR ont fait l’objet 

de test de sérotypage. 

Résultats 

973 échantillons provenant d’une dizaine de 

localités du pays ont été analysés. L’âge 

moyen des patients étaient de 29,31 ±15,85 

ans. Parmi ceux-ci, 677 (69,57%) ont été con-

firmés pour le virus de la Dengue. L’ARN a 

été détecté chez 464 (68,53%) patients et les 

IgM chez 85 (12,55%) patients. L’ARN et les 

IgM ont été détectés simultanément chez 128 

(18,90%) patients. Un cas de coïnfection den-

gue, West Nile et la Fièvre jaune a été trouvé. 

Les tests de serotypage réalisés sur 273 échan-

tillons positifs à la PCR ont montré la circula-

tion des sérotypes suivants : DENV1 (7,33%), 

DENV2 (72,53%)  et  DENV3 (20,14%). 

Conclusion 

Le LNR-FHV a permis de confirmer la circu-

lation de trois sérotypes du virus de la Dengue  

avec une prédominance du serotype DENV2 

en 2017 au Burkina Faso. Ces confirmations 

ont contribué à renforcer la riposte face à 

l’épidémie. 

Mots clefs : 

Dengue, confirmation, sérotype,  LNR-FHV, 

Burkina Faso. 

 

CO166: Bonne acceptabilité de l’auto-test 

de dépistage oral rapide du VIH par le per-

sonnel de soins du Centre Hospitalier Uni-

versitaire-Yalgado OUEDRAOGO (CHU-

YO) en 2017. 

Hervé Hien Olivia Ouédraogo, Ismael Diallo Amed Kaboré, 
Nicolas Meda. 

Introduction : 

Une des composantes de la prise en charge du 

VIH est le dépistage. Pour atteindre les 

90x90x90, des nouvelles perspectives dia-

gnostiques doivent être développées pour 

améliorer le premier 90 : « 90 % des personnes 

doivent connaitre leur statut sérologique d’ici 

2020 ». L’objectif de cette étude était d’étu-

dier les connaissances et l’intention d’utiliser 

l’autotest de dépistage oral rapide du VIH par 

le personnel de soins du CHU-YO en 2017.  

Matériels et méthodes : 

Une enquête transversale a été conduite entre 

Juillet et Août 2017 dans les services cliniques 

à haut risque infectieux au CHU YO. Un 

échantillon raisonné de 148 enquêtés a été 

constitué au cours de la période d’étude. Le 

modèle «Health Belief Model» a été utilisé 

pour développer un questionnaire auto-admi-

nistré pour le personnel de soins. L’analyse 

des données a concerné le niveau de connais-

sance, le taux d’acceptabilité, l’acceptabilité 

financière de l’autotest rapide oral VIH par le 

personnel de soins.  

Résultats : 

 L’échantillon état constitué principalement 

par des médecins en spécialisation, des sta-

giaires internés de médecine. Parmi les 148 

enquêtés, 15,5% avaient déjà entendu parler 

de l’autotest. Le taux d’acceptabilité du test 

était de 90,54%. L’étude a montré que 29,7% 

des enquêtés seraient prêts à utiliser le test oral 

s’il était gratuit et 38,51% si le test coûtait 

moins de 1000 FCFA.  

Conclusion : 

Le personnel de soins des hôpitaux est re-

connu à risque pour le VIH. L’autotest de dé-

pistage oral rapide du VIH peut être une op-

tion pour faciliter le dépistage du VIH au sein 

des services cliniques du CHU YO.  

Mots clés : 

Autotest oral, VIH, personnel de soins, accep-

tabilité, CHU. 
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P1 : Co-portagenasopharingé du  

Streptococcus pneumoniae et Staphy-

lococcus aureus, leur sensibilité aux 

antibiotiques  chez les enfants  de 1 à 

5 ans de  l’aire du SSDS de Nouna. 

Kiemde Dramane. 

Introduction 

Streptococcus pneumoniaeet 

Staphylococcus aureusdemeurent les causes 

majeures de morbidité et de mortalité 

infantiles dans le monde. L’émergence des 

résistances aux antibiotiques par ces 

bactéries cette situation. L'objectif de 

cetteétude consistait à évaluer les taux de 

portage et la sensibilité de ces germes aux 

antibiotiques. 

Matériel et méthodes 

Pour évaluer le taux de portage et la 

sensibilité aux antibiotiques, des 

échantillons nasopharyngés ont été prélevés 

et transportés en utilisant le milieu STGG 

au laboratoire. Après la culture sur milieux 

spécifiques (gélose chocolat + polivitex 

pour Streptococcus pneumonia et gélose 

chapman pour Staphylococcus aureus), 

l’identification des bactéries s’est faite sur 

la base des  caractères bactériologiques et 

biochimiques. Ensuite, un antibiogramme 

sur MH+5% de sang de mouton pour les 

Streptococcus pneumoniae et MHpour 

Staphylococcus aureus a été réalisé.  

Résultats 

Sur les 410 enfants enrôlés, le taux de co-

portage était de 2, 85%. Streptococcus 

pneumoniaeétaient 100% sensibles à la 

ceftriaxone, 43,75% au Tétracycline, 

31,25% à l’Oxacilline et 6,25% à la 

clindamycine et l’érythromycine. 

Staphylococcus aureusétait100% sensibilité 

aucéfoxitine et à la clindamycine. La 

pénicilline G, l’amoxicilline, la 

ciprofloxacine et la tétracycline étaient 

sensibles respectivement à 55%, 65%, 75%. 

Par contre les résistances s’observaient 

respectivement à 35%, 45%, 60%  pour la 

gentamycine,  la tétracycline et l’oxacilline. 

Conclusion 

La co-colonisation était faible. Un nombre 

d’antibiotiques reste sensible. Par contre 

des résistances ont été observées par ces 

bactériescommunautaires. 

 

P2 : Implémentation des tests de dia-

gnostic rapide du paludisme en milieu 

rural a Nanoro, Burkina Faso: de 

l’attente a la réalité. 

Francois Kiemde, Marc Christian Tahita, Massa dit 

Achille Bonko, Petra F. Mens, Halidou Tinto, and Michael 
Boele van Hensbroek and Henk D. F. H. Schallig. 

Introduction: 

De nos jours, les tests de diagnostic rapide 

(TDR) du paludisme sont largement utilisés 

dans les pays endémicité palustre comme 

une alternative a la microscopie pour le dia-

gnostic du paludisme malaria (1)(2). Ce-

pendant, le contrôle de qualité de la perfor-

mance du TDR et leur réalisation sur le ter-

rain est important pour assurer une utilisa-

tion correct et adéquat du paludisme. La 

présente étudea comparé la performance du 

TDR base sur l’histidine-richprotein 2 

(HRP2) au niveau des formations sanitaires 

périphériques dans les conditions réelles 

avec ceux réalisés au niveau de laboratoire 

central de référence de l’Unité de Re-

cherche Clinique de Nanoro (URCN) en 

respectant strictement les instructions du fa-

bricant.  

Méthodes : 

Les enfants fébriles se présentant aux 

centres de santépériphériqueétaientdépister 

avec les TDR fournis par le Ministère de la 

Sante de Burkina Faso telque recommandé 

par le Programme National de Lutte contre 

le Paludisme. En plus, un échantillon san-

guin a été collecte dans un tube EDTA 

(Ethylene Diamine TetraAceticacid) pour 

tous les enfants fébriles pour être testé à 

nouveau avec la même marque de TDR sui-

vant les recommandations du fabricant. La 

microscopie réalisée par des expertes était 

considéré comme le gold standard au labo-

ratoire central de référence. 

Résultats : 
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Au total 407 enfants fébrilesétaient in-

clusdans cette étude et le paludisme était-

diagnostiqué chez 59.9% (244/407), 77.4% 

(315/407) et 69.3% (282/407) des cas avec 

la microscopie réalisée par des experts, les 

TDR-PfHRP2réalisé au niveau des forma-

tions sanitaire et les TDR-PfHRP2réalisé au 

laboratoire Central de l’URCN, respective-

ment. Le nombre de vrai positif du palu-

disme (déterminé par un expert microsco-

piste) n’était pas statistiquement significa-

tive entre les TDRsréalisés au niveau des 

formations sanitaires (58.5%) et les TDR 

réalisés laboratoire de l’URCN (59.0%) 

(p=8848). Cependant, le nombre de cas de 

vrai négatif (déterminé par un expert mi-

croscopiste)était statistiquement significa-

tive entre les TDR réalisés au niveau des 

formations sanitaires (21.1%) et les TDR 

réalisés au niveau du laboratoire de réfé-

rence (29.7%) (p=0.0048). En ce qui con-

cerne les faux positives du paludisme, il y 

avait une différence statistiquement signifi-

cative entre le TDR réalisés au niveau des 

formations sanitaires (18.9%) et au labora-

toire de l’URCN (10.3%) (p=0.0005), mais 

pas pour les faux négatifs : TDR réalisés au 

niveau des formations sanitaires (1.5%) au 

du laboratoire de référence (1.0%) 

(p=5209). La sensibilité et la spécificité des 

réalisés au niveau des formations sanitaires 

étaient respectivement de 97.5% et 52.8% 

en utilisant la microscopie experte comme 

gold standard lorsque la sensibilité et spéci-

ficité du TDR réalisé au laboratoire de 

l’URCN étaient de 98.8% et 74.2%, respec-

tivement. 

Conclusion : 

Les TDR du paludisme réalisés au niveau 

des formations sanitaires en milieu rural ont 

donné un nombre élevé de faux positive par 

rapport a ceux effectues au laboratoire de 

l’URCN. Plusieurs facteurs, y compris les 

conditions de transport et de stockage, mais 

aussi la formation des agents de santé sont 

les plus susceptibles d’influencer la perfor-

mance des TDRs. Par conséquent, il est très 

important de mettre en place des pro-

grammes appropries de contrôle de la qua-

lité et de formation afin d’assurer la fiabilité 

des TDRs. 

 

P3 : Hemorragies du post-partum im-

mediat au centre de sante de refe-

rence de la commune v (csref cv) du 

district de bamako au mali : a propos 

de 86 cas. 

Ily N.I., Some D.A., Ouattara S., Dembele A., Bationo H. 

, Traore O.M, Traore M., Bambara M.  

Introduction: 

L’hémorragie du post-partum immédiat de-

meure un facteur important de morbidité et 

de mortalité maternelle, aussi bien dans les 

pays en développement que dans les pays 

développés. Le but de notre travail était 

d’étudier les aspects épidémiologiques, 

étiologiques et thérapeutiques des HPPI au 

CSRef CV afin d’améliorer leur prise en 

charge. 

Matériel et Méthode : 

Il s’est agi d’une étude transversale descrip-

tive à collecte prospective réalisée du 1er 

février 2016 au 30 septembre 2016 au 

CSRef CV du District de Bamako. L’échan-

tillonnage est de type exhaustif et la collecte 

des données s’est faite à partir d’un entre-

tien individuel direct semi-structuré et 

d’une revue documentaire.Les résultats ont 

été analysés à l’aide du logiciel SPSS 16.0 

Version 2007.   

Résultats : 

Au cours de la période d’étude, 86 cas 

d’HPPI ont été diagnostiqués sur 6653 ac-

couchements soit une fréquence de 1,29%. 

L’âge moyen des patientes était de 25,76 

ans. 

La cause d’HPPI la plus retrouvée était 

l’atonie utérine avec 52,3% des cas. 

Par rapport à la prise en charge, la majorité 

des patientes (96%) a bénéficié d’une réani-

mation médicale. La suture de lésions des 

parties molles par voie basse a concerné 19 

patientes et l’hystérectomie d’hémostase a 

été réalisée dans 06 cas. Le taux de létalité 

était de 4,6%. 

Conclusion :  



19èmes Journées des Sciences de la Santé de Bobo-Dioulasso 

Thème : « One Health pour un développement Durable»  
Page 157 

 

L’HPPI constitue une urgence obstétricale. 

Elle nécessite la mise en œuvre  de mesures 

efficaces afin de réduire la morbidité et la 

mortalité maternelle. 

Mots-clés :  

Hémorragie du post-partum, atonie utérine, 

hystérectomie, CSRef CV. 

 

P4 : Prévalence du streptocoque  du 

groupe B chez les femmes enceintes à 

Bobo Dioulasso (Burkina Faso). 

Sawadogo Yacouba, Ouedraogo Abdoul Salam, Kous-

soube Tatiana, Some Der, Sanou Soufiane, Medah Cle-

ment, Bouda Ghislain Ulrich, Bambara Moussa, Sangare 
Lassana. 

Introduction :  

L'objectif de notre étude était d’évaluer la 

prévalence du portage du SGB chez les 

femmes enceintes à Bobo Dioulassodans 

l’optique de contribuer à la promotion de 

santé de la mère et de l’enfant. 

Matériel et méthodes : 

Des prélèvements vaginaux ont été réalisés 

de manière transversale prospective chez 

les femmes enceintes à la consultation 

prénatale du 1er Août au 31 Octobre, 2016. 

Les variables d’étude ont été consignées sur 

une fiche. Les prélèvements ont été ense-

mencés sur la gélose au sang sans enrichis-

sement. Le sérogroupage de Lancefield par 

agglutination avec le latex anti B et le 

CAMP test ont été utilisés. L’antibio-

gramme a été réalisé par la méthode de 

Kirby Bauer. Une analyse statistique a per-

mis de tirer certaines conclusions. 

Résultats: 

611 participantes ont été prélevées.Le taux 

de portage était de 6,05 %. Aucun facteur de 

risque associé au portage du SGB étudié n’a 

été mis en évidence. Toutes les souches 

isolées étaient sensibles à 100 % à l’amoxi-

cilline, à l’ampicilline, à la céfotaxime, à la 

lévofloxacine, à la vancomycine et à la nit-

rofurantoïne. Des résistances ont été enre-

gistrées vis-à-vis de la pénicilline G à 10,81 

%, de l’érythromycine à 43,24 % et de la 

lincomycine à 16,22 %. 

Conclusion : 

Au vu de ses résultats et de la place qu’oc-

cupent les infections à SGB dans les infec-

tions néonatales, notamment dans les 

méningites néonatales il paraît souhaitable 

d’instaurer une politique de dépistage sys-

tématique à proximité en fin de grossess-

echez toutes les femmes enceintes. 

 

P5 : Comportement d’essaimage 

entre An. gambiae, An. coluzziiet 

leurs hybrides reciproquesen milieu 

sémi-naturel. 

Charles Nignan, Abdoulaye Niang, Hamidou Maïga, 

Simon P Sawadogo, Roch K Dabiré, Frédéric Tripet, 
and Abdoulaye Diabaté. 

Introduction : 

Au sein du complexe Anophelesgambiae, 

vecteur majeur du paludisme en Afrique 

Sub-Saharienne, deux espèces jumelles An. 

gambiaeetAn.coluzzii sont en cours de spé-

ciation avec flux de gènes. La ségrégation 

spatiale des essaims a été bien établit entre 

les deux espèces, mais les mécanismes des 

reconnaissances des partenaires sexuels res-

tent encore peu connu. 

Matériel et Méthodes : 

L’étude du comportement de reproduction 

d’An.gambiae et An. coluzzii ainsi que leurs 

hybrides réciproques a été réalisée au sein 

des populations naturelles à l’Ouest du Bur-

kina Faso. Des femelles gravides d’An. 

gambiaes.l.collectéesdans les villages de 

Soumousso et VK5 à l’aide des aspirateurs 

à bouche ont été maintenues vivantes et 

transportées à l’insectarium de l’IRSS avant 

d’être mises en ponte individuelle.Les fe-

melles ayant pondues ont été toutes identi-

fiée par PCR. Les larves issues de ces fe-

melles ont été regroupées par espèce dans 

des bacs identiques et élevées à l’insecta-

rium de l’IRSS dans les conditions permet-

tant un développement optimal jusqu’à 

l’émergence.Les femelles émergentes ont 

été accouplées de force à des mâles du 

même âge pour générer les spécimens des 

espèces parentales et leurs hybrides réci-

proques. Les croisements ont été réalisés de 

la façon suivante : FemaleAn. coluzzii X 

Mâle An. coluzzii ; FemaleAn. coluzzii X 
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Mâle An. gambiae; FemaleAn. gambiaeX 

Mâle An. coluzzii et FemaleAn. gambiaeX 

Mâle An. gambiae. Un nombre standard de 

mâles adultes issus de ces croisements no-

minés ici An. coluzzii (300), hybride 

col/gam (300), hybride gam/col (300) et An. 

gambiae (300), respectivement a été lâché 

dans 4 compartiments, comportant chacun 

un marqueur visuel (tissu noir de 1m²) 

d’une malaria sphère. Dix répliques ont été 

réalisées afin de suivre le comportement 

d’essaimage des deux espèces et leurs hy-

brides. 

Résultats :  

Nos résultats ont montréune différence si-

gnificative du comportement à l’essaimage 

des espèces parentales comparées aux hy-

brides.  

Conclusion :  

Cette étude contribue à mieux comprendre 

le processus de spéciation entre An. gam-

biae et An. coluzziiet pourrait aider dans 

l’orientation des futurs programmes de lutte 

antivectorielle contre le paludisme basés sur 

la technique de l’insecte stérile et de Mous-

tiques génétiquement modifiés. 

 

P6 : Revue de littérature sur la nou-

velle gratuité des soins maternels et 

infantiles : le cas des effets des me-

sures d’exemption  et leurs enjeux so-

cio-sanitaires. 

Badolo Cendrine Palyayi, Berthé Abdramane. 

Introduction 

La gratuité des soins est devenue un objet 

d’étude en Afrique et particulièrement en 

Afrique de l’Ouest, nourrissant les débats 

scientifiques. La littérature sur la gratuité 

des soins est vaste et diversifiée en Afrique 

subsaharienne. L’objectif de cette étude est 

d’analyser les effets de la nouvelle gratuité 

des soins maternels et infantiles et de déter-

miner leurs enjeux socio-sanitaires. 

Méthode 

La revue de littérature a été faite à partir des 

bases de données électroniques  et institu-

tionnelles ciblées, en plus des écrits sur les 

principaux thèmes abordés. Les mots clés 

ont servi à interroger les bases de données  

à partir d’une grille thématique de lecture. 

Résultats 

Les résultats partiels de la revue de littéra-

ture renseignent à la fois sur des aspects im-

portants  du processus de mise en œuvre de 

la nouvelle gratuité des soins de santé ma-

ternels et infantiles au Burkina et les effets 

induits sur les bénéficiaires et les structures 

de santé. Les études sur la gratuité des soins 

de santé en Afrique ont  d’abord été expéri-

mentées par les ONGS Internationales, puis 

les gouvernements se sont appuyés sur leur 

exemple pour mettre en œuvre des interven-

tions.  

Conclusion 

Une mise en œuvre réussie des politiques 

d’exemption du paiement des soins requiert 

des prises de décisions mieux préparées et 

exécutées d’où la nécessité d’une étude so-

ciologique sur la nouvelle gratuité des soins 

maternels et infantiles le cas des effets des 

mesures de gratuité et leurs effets socio-sa-

nitaires. 

 

P7 : Utilisation du Système Informa-

tisé d’Aide à la Décision Clinique 

pour les soins maternels et néonataux 

en milieu rural en Afrique : enthou-

siasme et inquiétudes. 

S Alphonse Zakane, Lars L Gustafsson, Ali Sie, Göran 
Tomson, Svetla Loukanova, Pia Bastholm-Rahmner. 

Background: 

La mortalité maternel et néonatal restent 

élevée en Afrique subsaharienne. La pénu-

rie d’agents de santé (AS) qualifiés et le 

manque d’accès aux guides de soins en sont 

des raisons plausibles. Une stratégie est de 

fournir un accès facile aux guides de soins 

en utilisant les Systèmes Informatisés 

d’Aide à la Décision Clinique (CDSS). 

Aims:  

Les objectifs étaient de développer un 

CDSS (I), de comprendre les besoins et les 

attitudes perçus par les AS face au CDSS 

(II), et les raisons de la non utilisation du 

CDSS (III). 

Methods:  
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Le CDSS a été programmé en Java pour six 

CSPS au Burkina Faso (I). 45 AS ont été in-

terrogés sur leur perception du CDSS, et 

analysé par contenu (II). un atelier a été or-

ganisé avec 13 AS sur la non utilisation du 

CDSS et les données analysées par thème 

(III). Les données socio-démographiques 

ont été analysées de manière descriptive (II-

III). 

Results:  

Le CDSS a été conçu avec une interface uti-

lisateur et une base de données XML et un 

algorithme avec une contribution limitée 

des AS (I). Les AS ont exprimé leur volonté 

d’utiliser le CDSS mais avec des inquié-

tudes (II). La non utilisation du CDSS s’ex-

plique en partie par un mauvais ajustement 

entre le CDSS et le flux de travail quotidien. 

Pourtant, les AS étaient enthousiastes à 

l’idée d’en apprendre davantage (III). 

Conclusions: 

L’utilisation du CDSS était étonnamment 

faible. Il a été constaté que : Le design et 

l’implémentation du CDSS doivent être 

contextualisés, l’utilisation et la perfor-

mance surveillées et les AS consultés. 

 

P8 : Connaissance, attitudes,  pra-

tiques  et prévalence des lésions pré-

cancéreuses du col de l’utérus dans le 

district sanitaire de Boussé. 

Tassembedo S, Sawadogo M, Wnter C. 

Introduction 

Le cancer du col de l’utérus (CCU) repré-

sente la première cause de cancer chez la 

femme en Afrique sub-saharienne et au 

Burkina Faso. La prévention peut se faire 

par la vaccination contre le VPH et le dépis-

tage-traitement  des lésions  précancéreuses  

mises en évidence par   l’inspection vi-

suelle, une bonne alternative pour les pays 

à ressources limités.  

Matériels et méthodes 

Nous avons réalisé une enquête transversale 

a visée descriptive et analytique auprès  des 

femmes âgées de 23-50 ans du DS de 

Boussé entre juin-juillet 2014. Des enquê-

teurs formés étaient chargés de collecter des 

informations sur leur connaissance et pra-

tique de dépistage du CCU dans 5 sites du 

DS de Boussé (Boussé, Laye, Niou, Sour-

goubila et Toeghin). Des sages femmes ap-

puyées d’un gynécologue étaient en charge 

du dépistage des lésions précancéreuses par 

IVA/IVL et du traitement par LEEP pour 

les cas positifs. 

Résultats 

Au total 418 femmes ont été incluses dans 

l’étude. La moitié des participantes 

n’avaient jamais entendu parler du CCU. 

Un tiers d’entre elles connaissait au moins 

un facteur de risque du CCU et 35 % au 

moins une mesure préventive. Neuf pour 

cent des femmes ont déjà bénéficié d’un dé-

pistage du CCU. Au total 5 % des femmes 

présentaient une IVA/IVL positive et toutes 

ont accepté le traitement par LEEP. 

Conclusion 

La connaissance  des femmes en milieu ru-

ral sur le CCU est limitée avec une pratique 

faible du dépistage. Il est important de ren-

forcer la sensibilisation et d’accroitre l’offre 

en milieu rural. 

 

P9: Bilan de l’activité de dépistage 

des lésions précancéreuses du col uté-

rin au centre hospitalier universitaire 

mère - enfant le « Luxembourg » de 

Bamako (Mali). 

M. Diabaté, D.A. Somé, O. Touré, Y.F. Coulibaly, 

A.I. Cissé, H. Bationo, A. Dembélé,  S. Ouattara, M. 
Bambara, B. Thiéba/Bonane. 

Objectif : 

Etudier le dépistage des lésions précan-

céreuses du col de l’utérus au CHUME 

le « Luxembourg » du 01/12/15 au 

30/11/16. 

Méthodologie : 

Il s’est agi d’une étude transversale à 

collecte prospective sur une période de 

1 an allant du 1er Décembre 2015 au 30 

Novembre 2016. Ont été incluses toutes 

les femmes âgées de 25 à 50 ans et qui 

avaient accepté le processus de dépis-

tage après consentement éclairé.Les 
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données ont été saisies et analysées par 

Word 2007, Epi Data 3.1. 

Résultats :  

Durant la période d’étude nous avons 

dépisté dans le service de gynécologie 

obstétrique du CHUME le « Luxem-

bourg » 620 femmes sur 3548 consulta-

tions gynécologiques soit une fréquence 

de 5,7%.L’âge moyen était de 37,5 ans 

± 9,5. Les femmes mariées prédomi-

naient avec 87,5% des femmes dépis-

tées. 

IVA / IVL positive chez 98 patientes 

soit 15,8% des femmes dépistées. 

Le FCU était anormal chez 2,7% des 

femmes, elles avaient eu leur premier 

rapport avant 17ans. 

Conclusion : 

Au terme de cette étude nous retenons 

que le taux de participation au dépistage 

était de 5,7% et la prévalence de lésions 

précancéreuses du col de l’utérus était 

de 2,7%.  

Mots clés :  

IVA/IVL, FCU, lésions précancéreuses, 

CHUME. 

 

P10 : Etude epidemio-clinique de 

l’eclampsie dans le centre de sante de 

reference de nioro. 

I.Coulibaly, S. Diallo, S Toure.
 

Introduction : 

L’éclampsie, complication grave de la 

grossesse, est responsable d’une morbi-

dité et d’une mortalité maternelle im-

portante. L’absence de données dans 

notre District sur la pathologie a motivé 

notre étude. 

Matériel et méthode : 

Il s’agit d’une étude prospective et des-

criptive du profil des patientes  éclamp-

tiques. Elle s’est déroulée dans la mater-

nité du centre de santé de référence du 

1er Décembre 2015 au 30 Novembre 

2016. L’étude a porté sur des femmes 

enceintes ou accouchés récentes ad-

mises à la maternité. Sont inclus toutes 

les patientes admises à la maternité pour 

crise d’éclampsie en anté, per ou post 

partum ou ayant fait la crise au cours 

d’une hospitalisation pour autre patho-

logie. 

Résultats : 

Nous avons recueilli 69 cas d’éclampsie 

sur 925 admissions en période gravido-

puerpérale soit une fréquence de 7,45%.  

La tranche d’âge la plus représentée 

était celle des 15-20 ans avec 86,9%, 

l’âge moyen était 18 ans, la médiane à 

17 ans et le mode à 16 ans  avec des ex-

trêmes de 15 à 36 ans.  

Les primigestes représentaient 75,4%. 

La crise survenait en anté partum dans 

42% des cas. 82.6% des patientes 

avaient une pression artérielle systo-

lique supérieure ou égale à 140 mmHg, 

l’albuminurie était à 2 croix ou plus 

dans 81,1% des cas. 

Conclusion : 

Le pronostic a été sombre avec 2,8% de 

létalité maternelle. Le suivi prénatal de 

qualité et l’amélioration du plateau 

technique en personnel qualifié permet-

tront de diminuer le poids de la crise 

éclamptique. 

 

P11 : « Les vendeurs de placenta », 

Peur et Rumeurs autour des biopsies 

placentaires dans un essai clinique 

sur le paludisme pendant la grossesse 

au Benin (COSMIC). 

Adélaïde Compaoré, Susan Dierickx, Fatou Jaiteh, 

Alain Nahum, Halidou Tinto, Susana Scott, Umberto 

D’Alessandro, Henk Schallig, Koen Peeters Grietens 

Introduction : 

Un essai clinique à base communautaire 

sur le dépistage et le traitement des in-

fections palustres pendant la grossesse a 

été mené au Bénin, en Gambie et au 

Burkina Faso. Bien que la mise en 

œuvreet le caractère sacré du placenta 

soientsimilaires dans ces trois pays, 

l'étude a été confrontée à des « rumeurs 

» au Benin,entrainant 30% 

(290/971=29,9%) de perdues de vue et 
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par conséquent l'arrêt des biopsies pla-

centaires. Cette étude évalue les facteurs 

liés à l'émergence des rumeurs concer-

nant la vente de placenta, au taux 

d’abandon au Bénin dans l’essai cli-

nique. 

Méthodes : 

Une approche ethnographique compara-

tive a été utilisée. Les données issues de 

focus group, d’entretiens semi-structu-

rés et d’observations participantes ont 

été triangulées et analysées avec le logi-

ciel NVivo 10. 

Résultats : 

Des rumeurs à propos d’une vente de 

placentasau Nigeria sont apparues après 

un événement médical indésirable ayant 

servi de catalyseur aux tensions sous-ja-

centes existantes.  Ces tensions étaient 

liées à une confluence des croyances 

liées au placenta et des facteurs socio-

politiques, y compris, la méfiance en-

vers les organisations gouvernemen-

tales, l'inégalité socio-économique, la 

communication imprécise pendant le 

processus de consentement éclairé.  

Conclusion : 

Les conceptions liées à la nature sacrée 

du placenta ne constituent pas une con-

dition suffisante pour avoir généré les 

rumeurs sur la vente de placenta. Les 

facteurs socio-politiques structurels liés 

à la confiance ont contribué également à 

l’émergence de telles rumeurs. Une 

meilleure compréhension des préoccu-

pations des participants et des facteurs 

historiques et géopolitiques peut être 

déterminante pour l'efficacité d'un essai. 

 

P12 : Neurocysticercose : une cause 

d’épilepsie évitable au Burkina Faso. 

Millogo A. 

 

L'épilepsie est une maladie chronique affec-

tant plus de 50 millions de personnes dans 

le monde. Parmi les causes infectieuses de 

l'épilepsie, la neurocysticercose (NCC), pa-

rasitose du système nerveux central est la 

cause la plus fréquente d'épilepsie tardive 

de l'adulte dans les pays endémiques. La 

prévalence de la NCC est en progression 

même dans le pays non endémiques en rai-

son des flux d'immigration à partir des 

zones d'endémies, d'où l'importance d'en as-

surer une bonne prise en charge. Cette para-

sitose se traduit par des manifestations cli-

niques nombreuses et pléïomorphes, l'ex-

pression clinique dépendant du nombre, de 

la taille, de la localisation du parasite ainsi 

que de la réponse immunitaire de l'hôte à la 

présence du parasite dans le cerveau. L'ima-

gerie par résonance magnétique a une meil-

leure sensibilité dans le diagnostic des 

kystes tandis que le scanner cérébral identi-

fie mieux les calcifications qui demeurent 

les lésions les plus fréquemment rencon-

trées chez les patients ayant une NCC intra-

parenchymateuse. L'albendazole demeure 

l'anthelmintique de choix pour la NCC in-

tra-parenchymateuse, en association avec 

l'administration des antiépileptiques. Ce 

diagnostic doit être évoqué de parti pris en 

cas d'épilepsie tardive chez l'adulte en zone 

tropicale ou de retour après un séjour en 

zone endémique. L'ampleur de santé pu-

blique de cette parasitose impose plus d'at-

tention par les agents de santé concernant 

cette cause d'épilepsie accessible à la pré-

vention. 

 

P13 : Les mines de crayon pour crité-

rium comme alternative aux tiges de 

platine (Inoclic) dans la réalisation de 

l’antibiogramme en milieu gélosé-

pour les pays à ressources limitées. 

Soufiane S., A.S. Ouedraogo, A. Ouattara, A. Pooda, J. 

Zoungrana, G.A. Ouedraoge, R. Traore/Ouedraogo,H. 

Jean-Pierre, S. Godreuil. 

Introduction :  

La réalisation de l’antibiogramme en mi-

lieu gélosé est l’examen bactériologique 

standard pour la détermination et la sur-

veillance de la sensibilité des bactéries aux 

antibiotiques. Nous rapportons dans cette 

étude, les résultats comparatifs entre les 
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mines de crayon pour critérium, comme al-

ternative aux tiges de platine dans la réali-

sation de l’antibiogramme.  

Méthodologie :  

Etude expérimentale évaluant la compara-

bilité des résultats entre mines de critérium 

et Inoclic (par comptage de cellules bacté-

riennes sur géloseaprès cinq (5) dilutions 

successives de raison 10 à partir d’une sus-

pension bactérienne obtenue après piqure 

au travers d’une colonie ; par mesure des 

diamètres d’inhibition  de 4 souches bacté-

riennes de référence ATCC sur un antibio-

gramme en milieu gélosé) et évaluant la sté-

rilité des mines de critérium par leur mise 

en culture sur bouillon enrichi (type cœur – 

cervelle).   

Résultats : 

 Pour le comptage de cellules bactériennes, 

trente (30) souches bactériennes ont été uti-

lisées. Les résultats ont été concordants 

(100%) entre Inoclic et mines de critérium, 

pour toutes les souches et à toutes les dilu-

tions. Les antibiogrammes réalisés pour les 

4 souches de référence, par les Inoclic et les 

mines de critérium, ont tous été concordants 

(100%) pour ladétermination de leur profil 

de sensibilité aux antibiotiques testés. Les 

cultures en bouillon enrichi (BCC)  réali-

sées sur 10 mines de critérium issues de 5 

lots différents ont été négatives.  

Conclusion :  

les mines de critérium semblent être une al-

ternative sérieuse et moins onéreuse pour la 

réalisation des antibiogrammes dans nos 

pays à ressources limitées). 

 

P14 : Evolution de la réponse virolo-

gique, de l’observance et des profils 

de résistance sur 25 mois après l’ini-

tiation du traitement chez les enfants 

âgés de moins de deux ans en Afrique 

de l’Ouest. 

Désiré L. Dahourou, Mamoun O. Benghezal, Madeleine 

Amorissani-Folquet, Caroline Yonaba, Karen Malateste, 

Thomas Toni, Rasmata Ouedraogo, Sophie Desmonde, 

Clarisse Amani-Boss, Marie-Laure Chaix, Carole De-
vaux, Valériane Leroy. 

Contexte: 

Nous avons décrit la dynamique de la ré-

ponse virologique 25 mois après l’initiation 

dutraitement antirétroviral pédiatrique. 

Méthodes: Nous avons inclus 156 enfants 

infectés par le VIH-1, âgés de moins de 

deux ans à Ouagadougouet Abidjan. Nous 

avons étudié l’évolution de la Charge virale 

(CV) et identifié ses facteurs associés à 

l’aide d’un modèle linéaire mixte. Les 

groupes d’enfants avec des profils d’évolu-

tion similaire de CV ont été identifiés par un 

algorithme de partitionnement.  

Résultats: 

Le succès virologique (CV< 500 co-

pies/mL) a été enregistré pour 78% et 74% 

des enfants suivis à 12 et 25 mois. Nous 

avons identifié quatre profils d’évolution de 

la CV: 53% étaient constamment en succès 

virologique dès le troisième mois; 24% ont 

présenté une diminution progressive dela 

CV avec succès virologique en fin de suivi 

; 13% étaient constamment en d'échec viro-

logique; 10% ont présenté une évolution de 

la CV en dents de scie avec échec virolo-

gique en fin de suivi. Au cours des six pre-

miers mois, ajustés sur le pays et le sexe, 

une prise manquéeles quatre jours précé-

dant la visite et un jour de retard de rendez-

vous augmentaient significativement la 

pente de la CV moyenne de 0,30 et 0,12 

log10 tous les trois mois. Parmi les enfants 

ayant présenté au moins un échec virolo-

gique, 73% présentaient au moins une mu-

tation de résistance aux antirétroviraux, 

dont 46% étaient transmises.  

Conclusion: 

Il est urgent de mettre en place des interven-

tions de renforcement d’observance chez 

les enfants à risque d’échec virologique. 

Mots-clés:  

VIH; enfant ; réponse au traitement antiré-

troviral précoce; observance; profil de résis-

tance. 

 

P15 : Contribution de la PCR en 

temps réel dans le diagnostic des Mé-



19èmes Journées des Sciences de la Santé de Bobo-Dioulasso 

Thème : « One Health pour un développement Durable»  
Page 163 

 

ningites bactériennes aigues à pneu-

mocoque au CHU Sourö Sanou de 

Bobo – Dioulasso. 

Kaboré Adama, Sanou Soufiane, Ouattara/Coroma 

Salimata, Traoré Siaka, Ouédraogo Abdoul-Salam. 

Introduction :  

Les méningites bactériennes aigues, 

dues au pneumocoque  posent des diffi-

cultés de diagnostic bactériologique du 

fait de la fragilité du germe. L’objectif 

de cette étude était de déterminer la con-

tribution de la PCR en temps réel dans 

la surveillance épidémiologique des 

méningites bactériennes aigües à pneu-

mocoque. Tous les prélèvement reçus 

ont bénéficiés d’un examen cytobacté-

riologique et d’une PCR en temps réel.    

Matériel et Méthode :  

Nous avons mené une étude rétrospec-

tive descriptive du 1er Janvier 2012 au 

15Juillet 2015 au Laboratoire de Bacté-

riologie-Virologie du Centre Hospita-

lier universitaire Souro Sanou de Bobo-

Dioulasso en incluant tous les prélève-

ments reçus dans le cadre du diagnostic 

des méningites bactériennes.  

Résultats :  

Durant la période de l’étude 2034 

échantillons ont été reçus au Labora-

toire de Bactériologie-Virologie. La po-

pulation d’étude avait un âge moyen de 

11,67 ans et était majoritairement mas-

culine (sexe ratio de 1,31). Au total 

96,46% des échantillons ont été analy-

sés à la PCR pour confirmer les cas de 

MBA contre 44,74% pour la culture.  

La PCR a permis une amélioration de la 

confirmation des cas suspects de MBA 

à pneumocoque de 85,28%.  Après l’in-

troduction du PCV13 les sérotypes 8, 

7F/7A, 16F ont disparus tandis que les 

sérotypes 9V/9A, 19A, 14 ont fait leur 

apparition.  

Conclusion :  

Ces résultats confirment bien que la 

PCR a renforcé la surveillance épidé-

miologique des MBA à pneumocoque 

dans l’Ouest Burkina. Toutefois la cul-

ture garde une importance dans le  suivi 

de la sensibilité du germe aux antibio-

tiques. 

Mots clés :  

Polymérase Chain réaction (PCR), Mé-

ningite bactérienne aigues, Streptococ-

cus sp. 

 

P16: Coudure congénitale de verge 

traitée par la procédure de NESBIT 

au CHU Souro Sanou de Bobo-Diou-

lasso. A propos d’une observation. 

Adama Ouattara, Abdoul Karim Paré,   Dramane Bayané, 
Elena Toledo, Timothée Kambou. 

Introduction                                                                                                              

La coudure de verge est une affection rare 

dans notre contexte. Elle est souvent con-

génitale isolée mais peut être secondaire à 

un traumatisme de la verge ou liée à une 

maladie de Lapeyronie. Nous rapportons 

notre premier cas de coudure de verge trai-

tée par la procédure de Nesbit. 

Patients et méthodes  

Il s’agissait d’un rapport de cas portant sur 

la prise en charge chirurgical d’un cas de 

coudure isolée de verge congénitale chez 

un patient jeune. La coudure de verge a été 

traitée chirurgicalement par la technique de 

NESBIT.  

Résultats 

Ce patient âgé de 23 ans et présentant une 

déformation axiale de la verge avec une an-

gulation latérale gauche évaluée à 70°. Il 

n’avait aucun autres antécédents patholo-

giques, sans notion de traumatisme anté-

rieur ni maladie de Lapeyronie. Le diagnos-

tic de coudure congénitale isolée de verge a 

été posé. La coudure de verge a été corrigée 

chirurgicalement par la procédure de NES-

BIT avec des suites opératoires simples. 

Une quasi rectitude de la verge a été obte-

nue après l’intervention avec un résultat 

cosmétique et fonctionnel satisfaisant pour 

le patient.  

Conclusion 

La procédure de Nesbit est une technique 

simple et efficace dans la prise en charge 

de la coudure de verge. 

Mots clés:  
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Coudure, congénitale,  verge, procédure, 

Nesbit. 

 

P17: Distribution des allèles du gène 

Erythrocyte Binding Antigen 175 

(EBA-175) en fonction du type d’hé-

moglobine et du type de glucose 6 

phosphate déshydrogénase (G6PD) 

chez des enfants atteint paludisme 

simple à  P.falciparum dans une zone  

hyperendemique  (Banfora; Burkina 

Faso). 

Salif Sombié, Samue Sindié Sermé, Amidou Diarra, Aïssa-

tou Diawara , Sam Coulibaly, Mame Massar Dieng, Emi-

lie Badoum, Aissata Barry, Désiré Kargougou, Alfred 

Tiono, Bienvenu Sodiomon Sirima, Youssef Idaghdour , Is-
siaka Soulama. 

Introduction:  

EBA-175 est un gène dimorphique impli-

qué dans l’invasion des érythrocytes par le 

Plasmodium falciparum. Cette étude donne 

la distribution des allèles de EBA-175 en 

fonction du type d’hémoglobine et de 

G6PD chez des enfants à Banfora, Burkina 

Faso. 

Méthodologie: 

L’étude s’est déroulée de Mai à Février 

2015. Des prélèvements sanguins dans des 

tubes EDTA pour les analyses. Le diagnos-

tique du paludisme a été fait par la micros-

copie optique. Le génotypage des gènes  

EBA-175, hémoglobine et G6PD a été fait 

par polymorphisme de longueur de frag-

ment. 

Résultats  
Les deux allèles F et C ont été mis en évi-

dence, aussi le portage simultané des deux 

allèles chez des patients a été observé 

(59,8%  F, 22,7%  C et 17,5% (F+C). 

La prévalence de l’allèle C et la prévalence 

des porteurs des deux allèles était statisti-

quement élevée chez les patients à hémo-

globine anormale que chez les porteurs de 

l’hémoglobine normale. Il n’y avait pas de 

différence statistiquement significative 

dans la distribution de ces allèles en fonc-

tion du type de G6PD. Chez les patients à 

hémoglobine normale, nous avons obtenu 

l’allèle F 61,54%, l’allèle C, 29,64% et pour 

le portage simultané, 12,82%. Chez les pa-

tients à hémoglobine anormale, nous avons 

obtenu pour l’allèle F 52,63%, pour l’allèle 

C 47,36%), et le portage simultané 36.84%.  

Conclusion  

Il ressort que la prévalence de l’allèle F est 

plus élevée que celle de l’allèle C dans notre 

étude et que la prévalence de l’allèle C et le 

portage mixte est plus élevée chez les no-

nAA que chez les AA. 

Mots clés :  

EBA-175, hémoglobine, G6PD, dimor-

phique, génétique, paludisme. 

 

P18: Etude de facteurs liés aux décès 

mater-nels par la méthode d’audit à 

l’hôpital Niankoro FOMBA de Ségou 

du 1er janvier 2014 au 31 décembre 

2015. 

Berthe M , Diallo A T, Kokaina C, Traore T, Soumare M 

D4, Berthe O, Sangho O, Diawara F, Diawara S I, Syllla 
M. 

Introduction : 

la mortalité maternelle demeure un prob-

lème de santé publique dans les pays en voie 

de développement dont le Mali. Parmi les 

facteurs associés à la  mortalité maternelle 

on peut citer notamment ceux sociodémo-

graphiques et économiques défavorables 

persistants, mais aussi les dysfonctionne-

ments liés au système de soins. C’est dans 

ce cadre qu’une étude été menée au service 

de gynéco-obstétrique de l’hôpital Nianan-

koro Fom-ba de Ségou pour déterminer cer-

tains facteurs associés aux décès maternels 

par la méthode d’audit dans  la région de 

Ségou. 

Matériel et methodes : 

L’étude était transversale, descriptive, ana-

lytique et rétrospectiveréalisée en 2017 sur 

des données de janvier 2014 à décembre 

2015. Les données ont été saisies et analy-

sées sur Epi Info version 2003.Résultats : 

l’analyse a porté sur 41 décès audités sur 79 

décès maternels no-tifiés au cours de la pé-

riode, soit un taux de décès maternels audi-

tés de  51,90%. Les causes obstétricales di-

rectes étaient majoritaires avec 

51,23%.Parmi ces caus-es l’hémorragie 
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était la principale avec 17,08%  suivie de 

l’éclampsie avec 14,63%. Environ 31,71% 

des décès étaient évitables. Les principaux 

facteurs de risques identifiés ont été :le re-

tard de prise en charge, le retard de réfé-

rence / évacuation, les erreurs de diagnostic 

(niveau hôpital), la non disponibilité du 

sang. 

Conclusion : 

les audits des décès ont permis une prise de 

conscience chez les professionnels qui les 

ont réalisés. Ils pourraient donc être une mé-

thode permettant d’améliorer la qualité des 

soins et réduire les décès.  

Mots clés : Audit ; Décès maternel ; Causes 

obstétricales. 

 

P19: La marche en équin idiopa-

thique de l’enfant : à propos d’un cas 

gémellaire et revue de la littérature. 

Gandema Salifou, Combary Rodrigue, Nikiéma Ger-

main, Nacro Boubacar. 

Introduction 

Définie comme étant un trouble de la 

marche caractérisé par un appui sur la 

pointe des pieds, la marche en équin idiopa-

thique constitue un motif fréquent de con-

sultation en rééducation pédiatrique.De mé-

canisme physiopathologique inconnu, elle 

reste un diagnostic d’élimination. 

Patients et observation :  

Nous rapportons pour la première fois dans 

la littérature un cas de marche en équin idio-

pathique chez deux frères jumeaux. Leur 

prise en charge qui a duré neuf semaines, 

était organisée autour de cinq phases suc-

cessives comprenant des séances d’étire-

ment et de postures en kinésithérapie, une 

contention par des résines cruro-pédieuses, 

le port d’orthèses releveurs du pied et le 

maintien des acquis par des chaussures or-

thopédiques. 

Résultats  

L’évolution a été favorable avec l’obtention 

d’une marche autonome sans aide-tech-

nique ni contention au terme  

des neuf semaines de soins. Un contrôle a 

été réalisé régulièrement tous les mois pen-

dant trois mois de suite, puis espcé à tous 

les six mois pendant deux ans sans la 

moindre récidive. Au recul de deux ans,le 

résultat fonctionnel était satisfaisant avec le 

retour à une marche plantigrade et le chaus-

sage par des chaussures ordinaires de ville. 

Conclusion: 

La marche en équin idiopathique peut être 

traitée efficacement par une prise en charge 

orthopédique bien conduite. 

Mots clés:  

Pied équin, idiopathique, jumeaux, héré-

dité. 

 

P20: Précocité sexuelle et les facteurs 

associés chez les adolescents en zone 

rurale au Burkina Faso. 

L. Ouermi, M. Bountogo, G. Harling, A. Greis, A.Sié1, 
P.Zabré, T. Bärnighausen. 

Introduction : 

La hantise pour tout parent d’adolescents 

est la précocité sexuelle aux conséquences 

parfois redoutables sur un terrain d’imma-

turité. Notre objectif était de mesurer la pré-

valence de la sexualité précoce et établir le 

lien avec les facteurs associés chez les ado-

lescents en milieu rural.  

Méthodologie : 

Nous utilisons une étude transversale con-

duite dans l’aire du Système de Surveil-

lance Démographique et de Santé de 

Nouna. C’est un échantillonnage stratifié à 

deux degrés qui a concerné 1645 adoles-

cents âgés de 12 à 20 ans de Novembre à 

Décembre 2017. 

Résultats et commentaires: 

L’âge moyen du premier rapport sexuel 

était de 16 ,29 ans.  12,40% étaient sexuel-

lement actifs avec un taux de précocité de 

9.48% avant l’âge de 17 ans.  Les facteurs 

associés significativement au seuil de 5%  à 

cette précocité sexuelle étaient le sexe 

(p=0,006), un niveau d’éducation plus élevé 

(p=0,033) et la consommation d’alcool 

(p=0,047).  
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Ces résultats traduisent la réalité de la pré-

cocité sexuelle dans la zone rurale de 

Nouna. D’où la nécessité de mettre en place 

des stratégies afin de retarder cette sexualité 

précoce et de permettre aux adolescents 

d’avoir une vie sexuelle future plus mature 

et responsable. 

Mots clés:  

Précocité sexuelle, santé des adolescents, 

Arise, Nouna. 

 

P21: La drépanocytose à Bobo-Diou-

lasso : pratiques et difficultés des pra-

ticiens. 

Kyelem CG, Kissou-Dakouré S-LA, Bokoum-Sié S, 

Traoré-Zoungrana C, Sawadogo S, Savadogo-Traoré H, 
Yaméogo TM, Ouédraogo SM, Kafando Empo. 

 

Les syndromes drépanocytaires majeurs 

(SDM) touchent 2 à 3% de la population du 

Burkina Faso. Il n’y existe pas de centre 

spécialisé dans le diagnostic et la prise en 

charge, ni de programme national de lutte 

contre la drépanocytose. L’objectif de 

l’étude était de décrire l’attitude pratique et 

d’identifier les préoccupations du personnel 

de santé de Bobo-Dioulasso face à la drépa-

nocytose et ses complications. 

Méthodes 

Etude transversale descriptive de décembre 

2015 à février 2016. Elle a consisté en l’ad-

ministration d’un questionnaire à des agents 

de santé consentants, présents dans les 

structures sanitaires de Bobo-Dioulasso 

sites de l’enquête.  

Résultats 

Parmi les 335 enquêtés, la moitié des agents 

a déclaré avoir pris en charge un SDM au 

cours des 6 derniers mois. L’électrophorèse 

de l’hémoglobine était préconisée par 8/10 

agents pour la confirmation du diagnostic, 

tandis que l’hémogramme était le principal 

examen de suivi, prescrit par 4/10 agents. 

L’hydratation des patients, les AINS et le 

paracétamol étaient les thérapeutiques ma-

joritairement prescrites pour la prise en 

charge des crises vaso-occlusives, dans res-

pectivement 66,5%, 42,8% et 31,7% des 

cas. Seuls 2 agents sur 10 proposaient la 

morphine. Une prévention des crises par la 

prescription de fer/acide folique, était pré-

conisée par 7 agents sur 10.  La principale 

difficulté rencontrée par les agents dans la 

prise en charge de la drépanocytose était 

l’absence de traitement codifié.  

Conclusion 

Nécessité d’une formation continue pour 

améliorer la prise en charge de la drépano-

cytose à Bobo-Dioulasso. 

 

P22: Carcinome adénoïde kystique de 

l’amygdale palatine: diagnostic et 

prise en charge d’un cancer rare. 

Sanou SM, Elola A, Kambou T, Ouédraogo AS, Ouoba K. 

Introduction : 

Les carcinomes adénoïdes kystiques (CAK) 

sont des tumeurs malignes d’origine épithé-

liale se localisant de façon primitive essen-

tiellement au niveau des glandes salivaires.  

Patient et méthodologie : 

Nous rapportons un cas de carcinome adé-

noïde kystique de l’amygdale palatine. 

Nous décrivons le tableau clinique et les 

modalités de prise en charge. 

Observation :  

Un jeune homme de 35 ans sans antécédent 

particulier connu, avait été référé dans le 

service d’ORL/CCF du CHU Souro Sanou 

pour une tuméfaction de la région amygda-

lienne gauche évoluant depuis 3 ans, asso-

ciée à des épisodes d’odynophagies, d’otal-

gies homolatérales. Une amygdalectomie 

par dissection extra-capsulaire sans curage 

ganglionnaire avait été réalisée. L’évolution 

à un an post opératoire est favorable. L’exa-

men histologique avait conclu à un carci-

nome adénoïde kystique  de l’amygdale. La 

tomodensitométrie crânio-cervicale et tho-

raco-abdomino-pelvienne n’avait pas noté 

d’atteinte osseuse ou d’extension locale ou 

à distance. Une radiothérapie adjuvante 

avait été préconisée et n’avait pu être réali-

sée compte tenu des contraintes financières.  

Conclusion: 

Les CAK se caractérisent par une évolution 

lente, une possibilité de récidives locales et 
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de métastases à distance. La chirurgie carci-

nologique associée à la radiothérapie de-

meure de nos jours la stratégie la plus utili-

sée. 

Mots clés :  

Carcinome adénoïde kystique – amygdale – 

glandes salivaires – histologie. 

 

P23: Impact hépatique du traitement 

répétitif par pyronaridine-artesunate 

(PA) et par artemether-lumefantrine 

(AL) chez des patients présentant des 

épisodes de paludisme simple à Bobo-

Dioulasso, Burkina Faso. 

Yves Daniel Compaore; Issaka Zongo; Anyerekoum Fa-

brice Somé ; Frederick Nikiema; Zachari Kabre; Kadidia-

tou Wermi; Nouhoun Barry; TalatoNaomie Kabore; Jean 
Bosco Ouedraogo. 

Introduction: 

Fondée sur les résultats d’études anté-

rieures, la PA a été relativement contrindi-

quée en traitement répété d’épisodes de pa-

ludisme simple par crainte d’hépatotoxicité 

médicamenteuse. Cette étude a pour but 

d’évaluer l’impact réel sur les fonctions hé-

patiques du retraitement par PA et AL. 

Méthodes: 

Des patients sans antécédent pathologique 

notable,présentant un paludisme simpleont 

été randomisés dans les 2 bras PA ou AL, et 

suivis pendant 2 ans au cours desquels un 

dosage sanguin de ALAT/ASAT, PAL, bili-

rubine totale et directe a été réalisé durant 

chaque épisode  palustre (jours 0 (baseline),  

3, 7, 28). Le risque de survenue d’évène-

ments indésirables hépatiques (EIH) a été 

comparé entre les groupes de première ad-

ministration  et de retraitement dans chaque 

bras. 

Résultats:  

Dans le bras PA, le risque global d’EIH 

graves (grade de sévérité ≥ 3) était réduit 

dans le groupe de retraitement (1,99%) par 

rapport au groupe de première administra-

tion (6,82%), p=0,005. Dans le bras AL, ce 

risque était estimé à 3%   dans les 2 groupes, 

p=0,769. Le retraitement par AL, était asso-

cié à un risque d’élévation de l’ASAT infe-

rieur de 84% par rapport à la première ad-

ministration (ORc=0,16 IC95% (0,06 ; 

0,43). Dans les 2 bras, le risque d’élévation 

de l’ALAT était similaire entre les groupes 

de retraitement et de première administra-

tion, p>0,05.  

Conclusion :  

le retraitement par la PA a présenté une to-

lérance hépatique aussi satisfaisante que 

celle par l’AL et serait donc une bonne al-

ternative pour le traitement des épisodes ré-

pétitifs de paludisme en zone d’endémie. 

 

P24: Impact du statut ferrique sur 

quelques marqueurs du stress oxyda-

tif chez un groupe de patient drépa-

nocytaires de l’hôpital central de 

Yaoundé. 

Ilouminin Moutila  Luc,  Pieme Constant Anatole,  
Chetcha  Bernard. 

 

La drépanocytose, encore appelée anémie 

falciforme est une affection génétique res-

ponsable d’une anomalie de l’hémoglobine, 

transmise selon un mode autosomique ré-

cessif et survenant sur le chromosome 11 

par remplacement de l’acide glutamique par 

la valine en position 6 de la chaîne bêta de 

l’hémoglobine. Selon l’organisation mon-

diale de la santé (OMS) ,4000 enfants nais-

sent drépanocytaires chaque année au Ca-

meroun. Toutes les tranches d’âge sont tou-

chées et les jeunes de 10 à 29 ans représen-

tent 89,2% des malades. Sur 200.000 drépa-

nocytaires, la moitié meurt avant l’âge de 5 

ans. Une proportion de 10% à 40% de la po-

pulation est porteuse d’un gène drépanocy-

taire dans de nombreux pays et le taux de 

prévalence y est estimé à au moins 2% 

(WHO, 2010). Des études ont démontré 

l’implication du stress oxydatif dans le dé-

veloppement de la drépanocytose. Ce stress 

oxydatif induit par la présence du fer libre 

résultant de l’hémolyse des globules rouges 

qui produisent le radical hydroxyle au cours 

de la réaction de Fenton. Le but de cette 

étude a été de déterminer l’impact du statut 

ferrique sur quelques marqueurs du stress 
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oxydatif chez un groupe de patients drépa-

nocytaires âgé de 15 ans et plus  de l’Hôpi-

tal Centrale de Yaoundé. Le sang obtenu des 

patients a été utilisé pour déterminer les 

marqueurs du statut ferrique (fer sérique et 

la ferritine), et les marqueurs du statut oxy-

datif tels que le malondialdéhyde (MDA), 

catalase (CAT), glutathion péroxydase 

(GPx), capacité antioxydante totale 

(FRAP), vitamine E (Vit E). Par ailleurs, le  

taux d’hémoglobine fœtale (Hb F) et la nu-

mération formule sanguine (NFS) ont été 

determinés. Les résultats ont montré que 53 

patients ont été inclus dont 32 hommes et 21 

femmes avec un âge compris entre 15 et 49 

ans. Parmi ces patients, 86,79% d’individus 

avaient un taux Hb F>1,5% et nous avons 

noté une augmentation significative 

(p=0.033) de la GPx  chez les individus dont 

le taux Hb F > 1,5% comparé à ceux qui 

avaient un taux Hb F<1,5%. Par ailleurs 

nous avons noté une variation  des mar-

queurs du stress oxydatif chez les individus 

âgés de plus de 20 ans de même chez les 

hommes par rapport aux femmes. En plus, 

aucune variation  de ces marqueurs du stress 

par rapport à la teneur en fer et ferritine n’a 

été observé. Une corrélation négative  signi-

ficative a été observée entre le fer et l’acti-

vité de la glutathion péroxydase. La ma-

jeure partie des patients drépanocytaires de 

notre étude avait un taux élevé de Hb F  bien 

que celui-ci n’influence pas significative-

ment les marqueurs du stress déterminés. 

Mots clés :  

Drépanocytose, Stress oxydatif,  Fer, ferri-

tine, Hémoglobine fœtale. 

 

P25: Paramètres entomologiques de 

la transmission palustre dans un con-

texte de forte couverture en mousti-

quaires imprégnées d'insecticide à 

longue durée d’action dans à Kor-

hogo, Nord de la Côte d'Ivoire. 

Constant G N Gbalégba, Emmanuel Tia, Mouhamadou 

Chouaibou, Hampâté Ba, Kigbafori D Silué, Brama 
Koné,Grégoire Y Yapi and Benjamin G Koudou. 

Contexte 

La présente étude a été menée à Korhogo 

(Nord de la Côte d’Ivoire) en vue d'identi-

fier les paramètres entomologiques modu-

lant la transmission du paludisme dans un 

contexte de distribution de masse de mous-

tiquaire imprégnée d’insecticide à longue 

durée d’action (MILDA)dans cette localité.  

Méthodes 

Nous avons conduite, deux études entomo-

logiques transversales en Juillet 2014 et en 

Mars 2015, respectivement pendant la sai-

son des pluies et la saison sèche. Les mous-

tiques ont été collectés par pulvérisation in-

tra-domiciliaire (CID) et par pose de pièges 

aux fenêtres (CPF) des maisons. Le taux 

d’agressivité a été calculé comme une 

moyenne à la fois des CID et CPF.L'Indice 

sporozoïtique (IS) a été déterminé par le test 

ELISA CSP de Plasmodium falciparum. 

Certains spécimens d'anophèles ont été 

identifiés au niveau spécifique par réaction 

de polymérisation en chaîne (PCR). Le taux 

d'inoculation entomologique (TIE) a été 

également évalué. 

Résultats 

Deux cent soixante-dix femelles d’An. 

gambiae s.l ont été capturés dont 53 

(19,6%) par CPF et 217 (80,4%) par CID. 

Pendant la saison des pluies, 146 (54,1%) 

An. gambiae s.l. ont été capturés, contre 124 

(45,9%) pendantla saison sèche. Le taux 

d’agressivité était de 0,06 piqûre par 

homme par nuit,avec absence de variation 

saisonnière (χ2 = 3.38, P = 0.19). An gam-

biae s.s (85,7%) était l’espèce la plus domi-

nante. L’IS était de 2,1% (5/207) et le TIE 

de 3,3 piqûres infectantes par homme par 

an.  

Conclusion  

Cette étude vient de montrer que la lutte 

contre les vecteurs du paludisme doit se 

faire dans un cadreplus global en intégrant 

d’autres stratégies en plus des MILDA. 

 

P26 : Transmission résiduelle du pa-

ludisme : recherche de mécanismes 

responsables du maintien de l’infec-

tion à Plasmodiummalgré une large 
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couverture en Moustiquaires Impré-

gnées à Longue Durée d’Action. 

Kaboré PAD, Soma DD, Kientéga M,Ouédraogo J-B, 

Ouédraogo GA, DiabatéA, Dabiré KR, Gnankiné O, Na-
mountougou M. 

Introduction 

Dans la politique nationale du Burkina Fa-

so le Programme National de Lutte contre le 

Paludisme procède régulièrement à des 

campagnes de distribution de Mousti-

quaires imprégnés d’insecticides à longue 

durée d’action (MILDA). Les plus récentes 

campagnes de distribution ont eu lieu en 

2013 et 2016. Malgré tous ces efforts le pa-

ludisme demeure toujours un problème de 

santé publique.Afin de caractériser les para-

mètres entomologiques qui concourent au 

maintien de la transmission de Plasmo-

diumfalciparumpar les populations anophé-

liennesaprès une large distribution des 

MILDA la présente investigation a été mise 

en place. 

Matériel et méthodes : 

Deux localités Kimidougou et Santidougou 

situés à environ 10 km au Nord de Bobo 

Dioulasso ont été les sites d’étude de Mai à 

Novembre 2017. Les moustiques ont été 

collectés suivant deux techniques de col-

lecte d’adultes ;la Capture Sur Homme à 

l’aide de tubes à hémolyse et l’utilisa-

tiondes pièges lumineux CDC. L’âge phy-

siologique des anophèles a été déterminé 

par dissection, la composition des espèces 

Anophelesgambiaesl et la pré-sence de la 

mutation L1014F kdrpar PCR. 

Résultats : 

Au total6358 Anophelesspont été collectés 

dont97,85% représentaientAnophelesgam-

biaes.ldans les deux sites. La distribution 

des espèces du complexe était homogène 

dans les sites avecune prédominance 

d’Anophelesgambiaess(46,9% ; N=320) à 

Kimidimougou et d’An. coluzzii (46,4% ; 

N=274) à Santidougou.La fréquence de la 

mutation L1014F kdrétait de 92,03% et 

95,80%respectivement à Kimidougou et à 

santidougou. Le taux de parturité moyen 

des femelles disséqués était de 57% dans les 

deux sites. 

Conclusion : 

Ces résultats montrent une distribution plus 

ou moins homogène des vecteurs avec une-

forte fréquence du principal mécanisme 

(mutation kdr) de résistance aux pyré-thri-

noïdes. Ceux-ci constituent les princi-pales 

molécules utilisées dans l’imprégnation des 

moustiquaires, ce qui pourrait compro-

mettre l’efficacité des MILDA. 

Mots clés : 

Paludisme, Anophelessp, transmission, 

Burkina Faso.  

 

P27: Médias et engagement commu-

nautaire dans la lutte contre les mala-

dies à fièvres hémorragiques virales. 

Kagone S Thérèse, Belemtougri S Anitha, Dicko 

Amadou, Tinto Bachirou, Kania Dramane, Yaro Sai-
dou, Hien Hervé, Meda Nicolas. 

Introduction: 

 Le monde assiste à l’émergence et à la réé-

mergence des maladies à fièvres hémorra-

giques virales (FHV) telles que la Dengue, 

la Fièvre Ebola. Ces nouvelles épidémies 

méconnues des populations laisse libre 

court à de fausses rumeurs basées sur des 

pratiques ou des croyances qui rendent dif-

ficile l’intervention des acteurs. D’où l’in-

térêt pour le Laboratoire National de Réfé-

rence des Fièvres Hémorragiques Virales 

(LNR-FHV) d’initier avec le soutien de 

l’Université d’Alexandrie (Egypte), une 

formation au profit des radios communau-

taires. 

Matériels et Méthodes :  

Formation participative avec des exposés il-

lustrés suivis de discussions. Les connais-

sances des participants sur les FHV ont été 

évaluées au début et à la fin de la formation. 

Favoriser la communication entre cher-

cheurs et les acteurs communautaires sur les 

FHV en vue de promouvoir l'action com-

munautaire ; permettre à la cible de commu-

niquer avec la communauté sur les facteurs 

de risque et les moyens de lutte contre la 

maladie à FHV. 

Résultats :  
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Le micro-trottoir a permis de confirmer la 

méconnaissance des populations sur les  

FHV. La formation a été faite dans les ré-

gions du Centre et des Hauts-bassins et a 

connu la participation de 50 journalistes et 

membres de la Croix Rouge. A l’issue des 

communications sur  les FHV, une commu-

nication sur l’engagement des radios com-

munautaires dans la lutte contre les mala-

dies à FHV et des émissions radiophoniques 

ont été réalisées par les participants. La 

comparaison des résultats du  pré-test et du 

post-test ont permis de montrer le renforce-

ment des connaissances des participants sur 

les FHV. 

Conclusion : 

Les FHV sont généralement mal connues 

par les populations Africaines et Burkinabé 

en particulier. Beaucoup de fausses déclara-

tions, de rumeurs circulent sur la théma-

tique. Il est important de donner une infor-

mation juste sur les FHV aux médias pour 

qu’il puisse jouer pleinement leur rôle d’in-

formation, de sensibilisation et d’engage-

ment de la communauté dans la lutte contre 

ces maladies. 

Mots clefs :  

FHV, communication, transmission, lutte, 

engagement communautaire. 

 

P28: Recherche de la présence de 

Wolbachia et résistance aux insecti-

cides au sein des populations 

d’Anopheles gambiae dans l’Ouest 

du Burkina 

Faso.

  

Kientega M, Soma DD, Kaboré PAD,, Ouédraogo J-

B, Ouédraogo GA, Diabaté A, Dabiré KR, Gnankiné, 
Namountougou M. 

Introduction : 

Une étude entomologique de type trans-

versale a été menée dans sept localités 

de l’Ouest du Burkina Faso de juin à 

septembre 2016. La présente investiga-

tion avait pour but : i) dans un premier 

temps de caractériser le spectre de résis-

tance aux insecticides des populations 

d’Anopheles gambiae, et ii) deuxième-

ment, d’investiguer la présence et la 

prévalence de Wolbachia au sein des 

populations du complexe Anopheles 

gambiae.  

Matériel et Méthodes : 

La sensibilité d’Anopheles gambiae aux 

insecticides a été évaluée avec des 

larves collectées sur le terrain aux doses 

diagnostiques du Bendiocarb (0,1%), du 

Chlorpyrifos-methyl (0,4%), du DDT 

(4,0%) et du Deltaméthrine (0,05%) se-

lon le protocole test en tube de l’OMS. 

La technique de biologie moléculaire 

PCR (Polymerase Chain Reaction a été 

réalisée pour l’identification des es-

pèces du complexe Anopheles gambiae 

et la détection de la mutation kdr 1014F. 

Dans cette même logique, la présence 

des bactéries du genre Wolbachia a été 

recherchée en PCR. 

Résultats : 

Les résultats des bioessais indiquent une 

résistance croisée au DDT (23,34%) et 

au Deltaméthrine (38,81%) néanmoins 

une résistance intermédiaire au Bendio-

carb (85,85%).  La satisfaction reste la 

sensibilité au Chlorpyrifos-methyl 

(100%) observée chez ces vecteurs ma-

jeurs du paludisme dans les sept sites. 

Anopheles gambiae ss a été l’espèce 

majoritaire avec 51,82%, les autres es-

pèces présentes ont été An. coluzzii 

(24,25%) et An. arabiensis (23,92%). 

La mutation kdr 1014F (principal méca-

nisme de résistance aux DDT et Pyré-

thrinoïdes) a été largement répartie chez 

les trois espèces dans les différents sites 

mais elle a été prédominante chez An. 

gambiae ss (fréquence : 0,45 à 0,93) 

ainsi que chez An. coluzzii dont la fré-

quence varie de 0 à 0,85. La bactérie 

Wobachia n’a pas été retrouvé dans les 

échantillons testés, cependant les ana-

lyses sont toujours en cours afin d’élar-

gir la taille de l’échantillon dans les sept 

sites. 

Discussion et conclusion : 
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Nos résultats indiquent que la résistance 

au DDT et aux Pyréthrinoïdes est large-

ment rependue à l’Ouest du Burkina 

Faso. Cette large distribution de la résis-

tance soulève la question de l’efficacité 

et de la durabilité des méthodes de lutte 

basées sur les pyrethrinoïdes. Néan-

moins les programmes nationaux de 

lutte contre le paludisme pourraient tirer 

profit des résultats de certaines études 

comme la notre qui montre la sensibilité 

d’An. gambiae sl aux Organophospho-

rés. 

Mots clés : 

Résistance, Wolbachia, An. gambiae sl, 

Burkina Faso. 

 

P29: Etude des connaissances et per-

ceptions du personnel soignant et de 

la communauté face à la maladie à vi-

rus Ebola (MVE) dans la commune 

VI du District de Bamako au Mali. 

Kassoum. Koné,  Naomi Yadegné Dougnon, Maha-

madou Traoré, Aminata Sidibé, Yaya Sangaré, Assa 

Diarra, Assa Sidibé, Chaka Coulibaly, Fatoumata 

Ouologem, Mamadou Fakoly Coulibaly, Hamadoun 

Sangho. 

Introduction 

En 2014, le Mali a enregistré huit cas 

suspects de maladie à virus Ebola dont 

sept ont été confirmés. On a enregistré 

cinq décès et deux cas guéris. Notre 

étude visait à étudier les connaissances 

et perceptions des prestataires de santé 

et de la communauté sur la maladie à vi-

rus Ebola. 

Matériel et Méthode  

Il s’agissait d’une étude transversale 

qualitative qui s’est déroulée du 5 au 30 

mai 2016. L’étude a concerné de façon 

exhaustive 33 agents de santé des 

CSCom de Magnambougou et Banan-

kabougou et aléatoirement 64 habitants 

de Banankabougou. Les données collec-

tées par entretiens individuels ont été 

analysées avec SPSS version 22.0. 

Résultats 

Tout le personnel soignant connaissait 

les principaux symptômes de la maladie 

: fièvre, maux de tête, diarrhée, vomis-

sements, hémorragies. Comme modes 

de transmission, 69,7% (23/30) ont cité 

le contact direct avec les animaux. Pour 

la presque totalité des agents, les mé-

thodes de prévention sont efficaces. Ce-

pendant 24/33 des agents ne se sentaient 

pas en sécurité face à cette maladie. 

Malgré le risque élevé, 60,6 % (20/33) 

se disent prêts à s’engager au besoin 

dans la prise en charge. Dans la commu-

nauté, 98,4 % ( 63/64) connaissaient au 

moins 5 symptômes de la maladie et 

78,1 % (50/64) pensent qu’elle se trans-

met par contact direct avec les animaux. 

La plupart des habitants croyait à l’exis-

tence de la maladie.  

Conclusion 

L’étude incite à faire davantage de for-

mations à l’endroit du personnel soi-

gnant des CSCOM et des séances de 

communication pour un changement de 

comportement à l’endroit des popula-

tions. 

Mots clés :  

Connaissances ; perceptions, presta-

taires ; communautés, Virus Ebola, Ba-

mako, Commune VI. 

 

P30: Propriétés antihypertensives des 

extraits d’écorces de tronc de Lannea 

microcarpa Engl. &K . Krause (Ana-

cardiaceae), plante médicinale utili-

sée au Burkina Faso: Possible méca-

nisme vasorelaxant. 
Mathieu Nitiema, Raffaella Soleti, Lazare 

Belemnaba, Mohamed B. Belemlilga, Aristide 

Traore, Noufou Ouedraogo, Sylvin Ouedraogo, 

Innocent P. Guissou,and Ramaroson Andrian 
Tsitohaina. 

Introduction :  

Lannea microcarpa est une plante utili-

sée dans le traitement de nombreuses 

pathologies dont l’hypertension arté-

rielle (HTA) par les tradipraticiens de 

santé au Burkina Faso. Ainsi, cette 

étude avait pour but de déterminer les 

mécanismes d’action antihypertenseurs 
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à travers l’évaluation les propriétés va-

sorelaxantes d’extraits d’écorces de 

troncs de Lannea microcarpa sur les 

aortes thoraciques de souris SWISS 

mâles. 

Matériel et méthodes :  

L’évaluation des propriétés vasore-

laxantes des extraits a été évalué ex-

vivo parréactivité vasculaire sur des an-

neaux aortiques prélevés immédiate-

ment chez des souris après sacrifice. Les 

anneaux ont été placés dans des cuves à 

organe isolé contenant une solution de 

Krebs à 37,2°C et oxygénés par du car-

bogène.Le décocté aqueux lyophilisé 

(LMaq) et ses fractions au dichloromé-

thane (LMDCM) et à l’acétate d’éthyle 

(LMAE) de L.microcarpa ont été testés 

en concentrations cumulées (10-1500 

µg/mL) sur les anneaux pré-contractées 

à l’U46619. Ces tests ont été réalisés en 

absence ou en présence de LNA et d’in-

dométacine. Les effets antagonistes des 

extraits sur le calcium extra et intracel-

lulaire ont été évalués.  

Résultats :  

L’étude a montré des propriétés vasore-

laxantes endothélium-indépendante et 

concentration-dépendantes. En pré-

sence comme en absence d’inhibiteurs, 

LMaq et LMAE ont donné une effica-

cité similaire avec 92% de relaxation 

contre 77% pour LMDCM. LMAE a été 

plus puissante que LMaq (p<0,05).De 

plus, LMAE a montré des effets inhibi-

teurs sur le mouvement calcique intra-

cellulaire et extracellulaire (p<0,001). 

Conclusion :  

Les extraits ont des propriétés antihy-

pertensives. Ces résultats pourraient 

justifier l’utilisation traditionnelle de L. 

microcarpa dans le traitement de l’HTA. 

 

P31 : Etudes épidémiologiques et pro-

nostiques des accidents d’exposition 

au sang à l’hôpital de Sikasso (Mali). 

Traoré M, Touré S ,Traoré O,Goïta D , Sounkalo D. 

Introduction:  

L’AES  se définit comme tout contact acci-

dentel avec du sang ou un liquide biolo-

gique contenant du sang (exemple : ascite 

hémorragique, pleurésie hémorragique, li-

quide amniotique teinte de sang, etc.).Il 

s’agit d’accidents fréquents en milieu de 

soins.Nous avons initié cette étude afin de 

disposer de données de base sur le profil des 

victimes d’AES au sein du personnel de 

l’hôpital de Sikasso, les circonstances de 

survenue, les gestes d’urgence ainsi que la 

prise en charge 

Méthodologies: 

Il s’agissait d’une étude  descriptive analy-

tique et transversale. 

Nous avons colligé de Janvier 2016 à  Dé-

cembre 2017 dans le service de Médecine 

interne de l’hôpital de Sikasso, 16 cas d’ac-

cident d’exposition aux sangs (AES) dont le 

but était de répertorier les catégories profes-

sionnelles à risque d’AES et leur prise en 

charge. 

Résultats: 

Notre population se répartissait entre 14 su-

jets de sexe masculin et 2 sujets de sexefé-

minin soit un sex- ratio (H/F) de 7. L’âge 

moyen était de 25ans. Les  médecinsétaient 

majoritaires (6 cas), suivis des infirmiers 

stagiaires (4 cas) et des 

Etudiants hospitaliers (3 cas). 

Les AES survenus en milieu hospitalier re-

présentaient 14 cas contre 2 cas en extrahos-

pitalier. Pour le milieuhospitalier, 5 cas des 

AES ont lieu dans les services de chirurgie, 

suivis des services deMédecines (4 cas) ; la-

boratoire (2 cas). 

Les circonstances d’exposition étaientre-

présentées dans9 cas par une piqure d’ai-

guille à l’ occasion d’occupations diffé-

rentes et projection sur muqueuse (4 cas). 

Les patients source étaientporteurs du VIH1 

dans 8 cas et 1 cas de VHB. 

Le délai de consultation des sujets exposes 

a été inferieur a 4 heures dans 5 cas et supé-

rieur à 4heures dans 11cas. Les extrêmesé-

taient de [1 heure – 2 jours]. 
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Le suivi a étésupérieur a 6 mois chez 14 su-

jets exposes. Aucun cas de séroconversion 

n’a été noté. 

Les accidents d'exposition au sang sont re-

lativement fréquents à l’hôpital de Sikasso. 

Unesensibilisation soutenue associée a 

l’initiation du personnel aux bonnes pra-

tiques, permettraientune plus grande décla-

ration et réduiraient significativement la 

fréquence des risques d’AES. 

Mots clés:  

Accident d’exposition au sang, VIH, VHB, 

VHC, Professionnel de la santé. 

 

P32 : Investigation de cas suspects de 

rages bovines et humaines dans le dis-

trict sanitaire de Kampti, Burkina 

Faso. 

Drissa Lengane, Sié Poda, Zeynab Tapsoba, Teroubar 

Hien , Teredie Sanou, Oumar Traore, Bernard Ildoudo. 

Introduction :  

Dans la commune de Kampti, des rumeurs 

ont mentionné le décès de deux femmes et 

de trois bovins de suites de morsures de 

chiens suspects de rage. Ces rumeurs ont 

fait l’objet d’investigation.  

Objectif : 

Investiguer les rumeurs de rages humaines 

et bovines dans le village de Gbalara  

Méthodes : L’investigation réalisée du 19 

au 20 janvier 2018 a concerné la population 

humaine de l’aire sanitaire du CSPS de 

Gbalara et les bovins de la ZATE de ladite 

zone. Une revue documentaire, des entre-

tiens et des visites dans la communauté ont 

été réalisés.  

Résultats : 

Un cas de morsure de chien a bénéficié de 

sérum antirabique au CSPS de Gbalara et 

l’évolution a été favorable. En 2017, deux 

cas suspects de rage ont été notifiés mais 

tous décédés un mois après la morsure. 

L’immunoglobuline antirabique n’a pas été 

administré par insuffisance deressources fi-

nancières. Du côté santé animale, 3 bovins 

auraient étémordus par un chien enragé et 

auraient présenté des signes cliniques de 

rage dans un troupeau composé de 13 têtes. 

De ces 3 bovins, 1 a disparu, un a été re-

trouvé mort en décomposition et le 3e a été 

égorgé et mise à la consommation. 

Conclusion : 

La collaboration santé humaine et animale 

est nécessaire dans la surveillance des Zoo-

noses prioritaires du pays dont la rage. La 

disponibilité du sérum et du vaccin antira-

bique à prix subventionnés est une condi-

tion nécessaire pour éviter les cas de rage. 

Mots clés :  

Rage humaine et bovine, région du Sud-

ouest. 

 

P33 : Evolution de l’efficacité de l’ar-

temether-lumefantrinede 2006 a 2015 

a Bougoula-Hameau, Sikasso. 

Fofana B., Diakite H., Togo A.H., Kodio A., Sanogo K., 

Toure S.,Doumbia D., Sagara I., Doumbo O.K. Et Djimde 
A.A.. 

Introduction:  

L’artemether-lumefantrine (AL) a été 

adopté depuis 2006 commetraitement de 

premièreintention des accès palustres non-

compliqués au Mali.!Le niveau d’efficacité 

in vivo de l’AL était assez faible Bougoula-

hameau en 2006atteignant le seuil de rem-

placement recommandé par L’OMS. Le 

taux d’échecthérapeutique in vivo de 37.1% 

n’a pas empêché la décision de son adoption 

commeCTA de première intention des cas 

de paludisme simple dans cette région du 

pays.Bien que ce taux était satisfaisant 

après correction moléculaire il nous a pa-

ruimportant d’évaluer l’évolution de cette 

efficacité in vivo de son adoption à nos jours 

d’année. 

Méthodologie:  

Au décours de deux essais cliniques de 

phase III et IIIb/IVrespectivement conduits 

en 2006 et entre 2012-2015 à Bougoula-Ha-

meau nous avonsévalué l’efficacité de l’AL 

chez des sujets âgés de 6 mois et plus. Le 

protocoled’évaluation de 28 jours de l’OMS 

a été utilisé pour l’évaluation des patients 

etl’analyse de données 

Résultats:  
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Un total de 260 patients vs 730 ont été en-

rôlés respectivement en 2006 et2012-2015. 

La réponse clinique et parasitologique adé-

quate (RCPA) était de 62.9%en 2006 vs 

80.3% en 2012-2015. Aucun cas d’échec 

thérapeutique précoce n’a étéobtenu en 

2006 vs 0.3 % en 2012-2015. La RCPA 

après correction moléculaire étaitde 99,03% 

en 2006 vs 99,86 % en 2012-2015. 

Conclusion:  

Malgré le temps écoulé entre 2006 et 2015 

(9 ans) et malgré l’utilisationpermanente du 

AR-L, nous avons assisté à une améliora-

tion de la RCPA corrigée par PCR et non-

corrigée de l’AL. La combinaison AL reste 

une CTA demeure encoretrès efficace dans 

le traitement d’accès palustre non-compli-

qué à PlasmodiumFalciparumau Mali. 

Mots clés:  

Efficacité, Artemether-lumefantrine, Bou-

goula-Hameau. 

 

P34: Surveillance de la fièvre de la 

vallée du rift chez les humains au 

Burkina Faso en 2016. 

Kagone S Thérèse, Dicko Amadou, Dr Tinto Bachi-

rou1, Zango Alidou, Rouamba Issé, Kania Dramane, 

Sylvie Zida, Yameogo Issaca, Bicaba W.Brice, Fall 

Gamou, Faye Ousmane,Sow Abdourahmane, Klena 

John, Greco Kone Rebeca, HienW Hervé, Simpore 

Jacques, Meda Nicolas. 

Contexte 

La Fièvre de la Vallée du Rift est une 

maladie virale due à un phlebovirus af-

fectant de nombreuses espèces ani-

males, essentiellement les ruminants 

mais également l’homme. En novembre 

2016, au moment où cette zoonose sé-

vissait au Niger et au Mali, une surveil-

lance active de la maladie a été menée 

au LNR-FHV au Burkina Faso afin de 

détecter rapidement les cas. 

Matériels et Méthode 

Les échantillons ont été prélevés sur des 

patients humains présentant une fièvre 

non palustre et un syndrome ictéro-hé-

morragique. La méthode CDC pour la 

détection du génome viral et des anti-

corps IgM a été employée lors des ana-

lyses de laboratoire. Ces analyses ont 

été effectuées en tenant compte de la 

date de début des symptômes. 

Résultats 

Un total de 213 échantillons provenant 

des villes de Ouagadougou, Bobo Diou-

lasso et de Dori ont été testés. L’âge 

moyen de la population était de 25,80 

ans avec un ecart-type de 16,51 ans. Le 

laboratoire a effectué 85 tests sérolo-

giques et 195 analyses par RT-PCR. 

Aucun cas positif n’a été trouvé lors de 

cette surveillance.  

Conclusion 

Pendant l’épidémie de la Fièvre de la-

Vallée du Rift en 2016 au Mali et au Ni-

ger, le Burkina Faso n’a pas enregistré 

de cas humain. Cependant, aucune don-

née n’était disponible sur la morbidité et 

la mortalité chez les animaux. 

 

P35: Dynamique saisonnière de aedes 

aegypti, vecteur de la dengue dans le 

district sanitaire d’Aboisso (Côte 

d’Ivoire). 

Kouadio A. M. N, Adja A. M., Guindo-Coulibaly N, 

Pkan M. D., Assouho K. F, Yobo M. C, Zoh D .D., 
Poinsignon A, Yapi A. 

 

La dengue est l’une des arboviroses les 

plus importantes et les plus répandues 

dans le monde. Chaque année, plus de 

50 à 100 million de cas sont dénombrés 

avec un taux de mortalité de 2,5%. En 

Côte d’Ivoire, elle demeure un pro-

blème de santé publique en dépit des ef-

forts de lutte, avec des épidémies dont 

la plus récente est survenue en 2017. La 

lutte contre cette endémie majeure re-

pose essentiellement sur la lutte contre 

le vecteur. Ce présent travail envisage 

donc d’évaluer l’évolution saisonnière 

de Ae. aegypti principal vecteur de la 

dengue dans la ville d’Aboisso. 

Quatre enquêtes, respectivement réali-

sées en petite saison sèche, en petite sai-

son des pluies, en grande saison sèche et 
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en grande saison des pluies ont été ef-

fectuées dans les quartiers Rive-Gauche 

et Commerce. Les investigations ento-

mologiques ont consisté à la pose de 40 

pondoirs-pièges et pièges collants préa-

lablement géoréférencés au sein de 

chaque quartier, puis à élever les mous-

tiques récoltés et identifier les vecteurs 

de la dengue. 

Trois vecteurs potentiels ont été identi-

fiés à Rive-Gauche à savoir Ae. aegypti, 

Ae. luteocephalus, et Ae. dendrophilus, 

tandis qu’à Commerce seul Ae. aegypti 

a été identifié. Les densités des œufs de 

Ae. aegypti les plus élevées ont été ob-

servées en grande saison des pluies dans 

les deux quartiers, 15,65 œufs/pondoir-

piège pour Rive-Gauche et 26,7 

œufs/pondoir-piège pour Commerce. 

Ces densités ne présentent pas statique-

ment de différence significative 

(p=0.588).  

Cette étude a révélé la présence de Ae. 

aegypti, vecteur urbain de la dengue 

pendant toutes les saisons avec une 

abondance en grande saison des pluies. 

La présence de deux autres vecteurs 

sauvages a été également mise en évi-

dence au quartier Rive-Gauche, ce qui 

augmente le risque de transmission des 

arboviroses dans ce quartier.  

Mots clés :  

Ae. aegypti, dynamique saisonnière, 

dengue, Aboisso, Côte d’Ivoire. 

 

P36: Réanimation néonatale au Bur-

kina Faso : projet pilote selon le cur-

riculum Helping Babies Breathe 

(HBB) dans la région des Cascades. 

Tassembedo S, Diallo AH, Pejovic N, Ouédraogo I,  Dao 
Y, Cissé H, Meda N& Tylleskar T. 

Introduction/objectifs  

Malgré la réduction globale de la mortalité 

des moins de 5 ans, celle néonatale, due 

principalement à l’asphyxie à la naissance  

demeure inacceptablement élevée surtout 

en Afrique Sub-saharienne. Ce problème 

peut être combattu par une amélioration des 

compétences des agents accoucheurs. Nous 

présentons ici les résultats préliminaires 

d’une étude pilote qui avait pour but de for-

mer les agents de santé de première ligne du 

Burkina Faso en Réanimation Néonatale de 

Base(RNB). 

Méthodes : 

L’étude a eu lieu dans la région des Cas-

cades qui a un taux de mortalité néonatale 

de 44 pour 1000. Huit formations sanitaires 

ont été impliquées dans  ce projet. 

La formation a été structurée sur le curricu-

lum de Helping Babies Breathe(HBB). 

L’intervention a consisté en la formation 

des agents en utilisant des simulateurs Neo-

nathalie®, puis dotation en Kits et matériels 

de RNB et un monitoring continue.  Chaque 

site devrait continuer sa formation, apporter 

l’assistance  adéquate aux nouveaux-nés né-

cessitant une réanimation et  collecter des 

données  en Maternité. 

Résultats :  

Trente agents de santé ont été formés.  Une 

évaluation du type avant/après des connais-

sances des participants  a montré une aug-

mentation de 2 points (13Vs15, p<0, 05). 

En moyenne chaque site a disposé de 2 

agents formés. Un an après, 32% des agents 

formés ont été affectés,  2 formations sani-

taires (25%) ont organisé une session de 

formation. Le matériel de l’étude était fonc-

tionnel dans tous les sites mais pas bien en-

tretenu.  

Conclusion : 

Le succès de la réanimation néonatale de 

base type HBB au Burkina Faso nécessite 

un engagement plus important des acteurs 

au niveau des sites. 

 

P37: Impact du CYP2C8*2 sur les 

combinaisons thérapeutiques à base 

d’Artemisinine (CTA) dans le traite-

ment du paludisme simple au Mali. 

Mamadou Tekete, Souleymane Dam, Aminatou Kone, 

Dinkorma Ouologuem, Nouhoum Diallo, Amadou Bama-

dio, Boubou Sangare, Moctar K Coulibaly, Mohamed La-

mine Maiga, Oumou Bouare, Hamidou Niangaly, Bakary 

Fofana, Dinkorma Ouologuem, Jose Pedro Gil, Ogobara 
Doumbo; Abdoulaye Djimde. 
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Introduction: 

 Le polymorphisme génétique du métabo-

lisme des enzymes tels les cytochromes 

P450 peut être responsable d’échecs théra-

peutiques et d’effets indésirables. De nom-

breuses mutations d’une iso-enzyme, 

CYP2C8, ont été décrites comme étant res-

ponsables d’effets secondaires et d’échecs 

thérapeutiques dans les traitements à base 

d’Amodiaquine. 

L’allèle CYP2C8 * 2, la mutation la plus 

fréquente en Afrique, pourrait augmenter 

ces risques lors de l’utilisation de l’Amo-

diaquine. Au cours de cette étude, nous éva-

luons le lien entre le profile génétiques, les 

risques d’effets secondaires et la persistance 

du paludisme chez les patients traités avec 

l’Artesunate-Amodiaquine au Mali. 

Méthodologie: 

nous avons effectué une étude prospective, 

à partir des sérums et des confettis de sang 

séché collectés entre octobre 2011 et dé-

cembre 2015 sur les sites de Sotuba, Kolle, 

Bougoula-Hameau et Djoliba au Mali. 

L’ADN a été extrait à partir des confettis, 

puis grâce à la PCR/RFLP nous avons iden-

tifié l’allèle CYP2C8*2. La concentration 

de desethylamodiaquine des sérums au jour 

7 a été mesurée grâce à la technique de 

HPLC. La corrélation entre le portage de 

l’allèle mutant et le risque d’effets secon-

daires et/ou d’échecs thérapeutiques a été 

recherchée. 

Résultats:  

Nous avons analysé 159 des 213 échantil-

lons collectés sur les différents sites. Parmi 

les échantillons analysés, 121 étaient homo-

zygotes sauvages, 26 étaient hétérozygotes 

mutants et 12 étaient homozygotes mutants. 

Le reste des analyses est en cours. 

Conclusion et perspectives : 

ces résultats nous fourniront une mise à jour 

des caractéristiques des populations étu-

diées et aussi améliorera notre compréhen-

sion du métabolisme de l’Amodiaquine. 

Mots clefs :  

Polymorphisme, CYP2C8*2, Amodia-

quine. 

 

P38: Qualité des soins à l’accouche-

ment et mortalité néonatale précoce 

dans six hôpitaux du Burkina Faso. 

Cheick Omar Diallo, Tiéba Millogo, Séni Kouanda. 

 

La mortalité néonatale (MNN) précoce de-

meure une préoccupation au Burkina Faso. 

Cette étude a été réalisée dans le but d’étu-

dier la qualité des soins à l’accouchement et 

de déterminer les facteurs associés à la 

MNN précoce dans six hôpitaux au Burkina 

Faso. 

L’étude a été réalisée sur un échantillon de 

1405 patientes de 13 à 48 ans, et leurs nou-

veau-nés (n=1522), à partir de la base de 

données FEMHealth. Nous avons réalisé 

des analyses univariée puis multivariée en 

utilisant une régression de poisson modifié.  

Le risque de décès néonatal était de 53,9%0 

et la mortalité élevée pendant les 48 pre-

mières heures (91,45% des décès).Les soins 

dispensés dans nos structures de santé pen-

dant l’accouchement sont au moins de 

moyenne qualité. Les patientes du deu-

xième tertile de qualité avaient en moins 

27% de risque de décès néonatals précoces 

comparativement à celles du premier tertile. 

Les principaux facteurs associés au décès 

néonatals précoces étaient le poids de nais-

sance (IRR : 0,99 ; p<0,001), le suivi de la 

grossesse en CPN (IRR : 0,18 ; p<0,001), le 

sexe féminin du nouveau-né (IRR : 1,65 ; 

p=0,02).  

Le fort taux de mortalité néonatal dans les 

48 premières heures de vie du nouveau-né 

malgrél’absence d’association entre la qua-

lité des soins au moment de l’accouchement 

et le décès néonatal dans cette étude, sug-

gère un intérêt à analyser la prise en charge 

des nouveau-nés transférés en pédiatrie ou 

en néonatologie pour des soins et plus par-

ticulièrement ceux de sexe féminin. 

 

P39: Nanoro Health and Demo-

graphic Surveillance System (Nanoro 

HDSS). 
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Karim Derra, Eli Rouamba, Franck S. Hien, Toussaint 

Rouamba, Marc C. Tahita, Hermann Sorgho, Maminata 
Traore/Coulibaly, Innocent Valea, Halidou Tinto. 

 

Le système de surveillance démographique 

etde santé (SSDS) de Nanoro a été mis en 

place en 2009 par l’Unité de Recherche Cli-

nique de Nanoro (URCN) dans le but de 

fournir des données fiables et à jour devant 

contribuer au suivi/évaluation de ses inter-

ventions en santé, notamment les essais cli-

niques. Ce faisant, une cartographie censi-

taire suivi d’un recensement initial de la po-

pulation dans 24 villages de la zone d’étude 

ont été menés. 54 781 résidents ont été dé-

nombrés dont 56,1% de femmes. Après ce 

baseline, des enquêtes régulières tous les 

quatre mois sont faites afin de mettre à jour 

continuellement les données. Les événe-

ments vitaux (grossesses, naissances , mi-

grations et décès)sont suivis,les données sur 

les individus et les caractéristiques des mé-

nages et concessions sont mises à jour au 

cours de ces visites à domicile. Toutes ces 

données collectées (démographiques , cul-

turelles , socio-économique et sanitaires) 

permettent la surveillance et l'évaluation 

des questions de santé d’intérêt publique. 

Le but de ce travail est de présenter le profil 

du SSDS de Nanoro en termes de contexte 

géographique et climatique, de collecte et 

de traitement des données, et des caractéris-

tiques démographiquede la population. 

 

P40: Pratiques et perception des com-

munautes en matière de soins du cor-

don en vue de l’introduction de la 

chlorhexidine di gluconate 7,1% au 

Mali. 

Berthe M, Ouattara D B, Belem  B, Toure H M, Sylla M5, 

Coulibaly M D, Diakite SB, Diarra A, Dembele D, Traore 
F N, Sangho H. 

Introduction :  

Le taux de mortalité néonatale reste élevé 

au  Mali, 34‰(EDSMV). L’objectif était 

d’étudier l’acceptabilité de la Chlorhexi-

dine digluconate 7,1% dans les soins du cor-

don chez les nouveau-nés au Mali.  

Matériels et méthodes :  

L’étude qualitative dont la collecte a lieu au 

mois d’avril 2015 concernait deux districts 

sanitaires : Kéniéba et Koutiala. L’échantil-

lonnage raisonné a été utilisé pour toutes les 

cibles. Au total nous avons inclus8 presta-

taires de santé, 6ASC, 8relais communau-

taires, 12accoucheuses traditionnelles recy-

clées, 30mères d’enfants de 0 à 59 mois en 

interview. Nous avons réalisé aussi 4 focus 

groupes avec 6-8 mères par focus. Les don-

nées quantitatives ont été analysées avec le 

logiciel Epi Info 3.5.1.Lesdonnées qualita-

tives ont l’objet d’analyse de contenu.  

Résultats : 

L’âge moyen des mères d’enfants de 0-59 

mois était de 28 ans ± 8,32. Les mères d’en-

fants de 0 à 59 mois ont affirmé avoir ac-

couché à domicile pour leur dernier enfant 

dans  57% (17/30) des cas. Les résultats ont 

confirmé que la majorité des nouveau-

nés86,7% (26/30)Ont reçudifférentes subs-

tances pour les soins du cordon quel que soit 

le lieu d’accouchement comme le beurre de 

Karité, alcool et bandage, savon tradition-

nel, poudre ou sève plusieurs plantes et 

d’autres substances traditionnelles. Dans 5 

cas sur 30 (17%), les agents de santé avaient 

conseillé de ne rien mettre sur le cordon. 

Conclusion :  

La restitution de ces résultats a permis de 

faciliter la décision d’introduire la Chlor-

hexidine dans les soins du cordon au Mali. 

Mots-clés :  

Pratiques, Soins du cordon, Perceptions, 

Chlorhexidine, Mali. 
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P41 : Apport de la géomatique dans 

la promotion de la médecine tradi-

tionnelle en milieu urbain. 

Yanogo Esaie, Nikema Aude ,Ramde Alphonsine. 

Introduction 

L’accessibilité aux équipements de soins est 

considérée comme peu contraignante en 

ville. Cependant, le territoire urbain est 

marqué par d’importantes disparités d’ac-

cès géographiques ou financières.Cepen-

dant, la médecine traditionnelle constitue 

pour une partie de la population le premier 

voire l’unique recours. Malgré l’adoption 

de textes et de lois pour encadrer et organi-

ser cette pratique, une grande partie des tra-

dipraticiens n’est pas officiellement inscrite 

dans les registres ministériels.La question 

est donc d’interroger la répartition des tra-

dipraticiens à Ouagadougou. 

Matériel et méthode 

L’étude a géolocalisé les tradipraticiens de 

quartiers sélectionnés sur des critères géo-

graphiques (centre/périphérie, quartier an-

cien/récent, loti/non loti) afin de com-

prendre les facteurs influant  leur implanta-

tion.Chaque tradipraticien a été geolocalisé 

à l’aide du GPS et le Système d’Information 

Géographique a permisde réaliser la carto-

graphie et la mise en place de la base de 

données. 

Résultats 
La géolocalisation réalisée dans 10 quar-

tiers a permis de cartographier les 55 tradi-

praticiens implantés de façon privilégiée 

dans les quartiers périphériques, à l’excep-

tion de  certains vieux quartiers. Les fac-

teurs expliquant leurs choix d’implantation 

dans les différents quartiers sont liés aux 

facteurs familiaux. 

Conclusion 

La base de données réalisée permet de 

suivre et de se référer aux tradipraticiens à 

chaque fois que le besoin s’impose, amélio-

rant ainsi la qualité du service offert à 

l’image de l’offre de soins biomédicale. 

 

P42: Traumatisme au cours de la 

grossesse. 

Yemboado Adolphe Namoano, Der Adolphe Somé, Pa-
trick Dakouré, Moussa Bambara. 

Introduction 

La femme enceinte est beaucoup exposée 

dans ses pratiques quotidiennes aux trauma-

tismes. Notre étude avait pour but de décrire 

les aspects épidémiologiques, cliniques et 

pronostics materno-fœtaux.   

Matériels et méthode 

Il s’est agi d’une étude rétrospective trans-

versale descriptive sur 3 ans, portant sur 58 

cas.Les variables analysées étaient : les ca-

ractéristiques socio-démographiques, les 

causes du traumatisme, les aspects clinques 

et le pronostic materno-fœtal. 

Résultats 

La fréquence de nos cas était de 0,3% des 

urgences traumatologiques. L’âge  moyen 

de nos patientes était de 24,5 ans. 

Les causes de traumatisme étaient les acci-

dents de la voie publique (51,7%), les agres-

sions (29,3%) et les chutes y compris 

d’arbres. 

Nous avons déploré un décès maternel con-

sécutif à un polytraumatisme.  

L’évolution de la grossesse a été favorable 

dans 94,8% des cas. 

Conclusion 

Notre étude a permis d’identifier les causes 

et facteurs favorisants de traumatisme au 

cours de la grossesse dans notre contexte et 

qui ne sont pas sans conséquence pour la 

mère et l’enfant. Ceci nous permit de mieux 

formuler des pistes de prevention. 

 

P43 : Présencedes gènes qnr chez les 

souches cliniques d’entérobactéries 

productrices de bêta-lactamasesà 

spectre étendu à  Ouagadougou, Bur-

kina Faso. 

D.S. Kpoda, N. Guessenn, M. Somda, I.K. Kouadio, O. 

Traoré, L. Sangaré, M. Dosso, A.S. Traoré. 

Introduction : 

L'augmentation de la résistance bactérienne 

aux agents antimicrobiens est devenue un 

problème préoccupant aujourd’hui. La dif-

ficulté majeure dans le traitement des infec-

tions causées par les entérobactéries est 

l'émergence de souches productrices  de 
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bêta-lactamases à spectre étendu (BLSE). 

Cette étude avait pour but d’étudier la pré-

sence des gènes qnrA, qnrB et qnrS chez les 

souches cliniques d'entérobactéries produc-

trices de BLSE provenant des hôpitaux de 

Ouagadougou. 

Matériel et méthodes : 

Cent quatre-vingt-sept (187) souches d'en-

térobactéries productrices de BLSE ont été 

identifiées parmi 486 souches collectées  de 

novembre 2014 à octobre 2015 dans trois 

hôpitaux (Hôpital Universitaire Yalga-

doOuedraogo, Hôpital Pédiatrique Charles 

De Gaulle et Hôpital Saint Camille de Oua-

gadougou). La sensibilité aux  antibiotiques 

a été déterminée par la méthode de diffusion 

des disques. Les souches résistantes aux 

quinolones et aux céphalosporines ont été 

utilisées pour l’étude de  la présence des 

gènes qnrA, qnrB, qnrS par la technique de 

PCR conventionnelle. 

Résultats :  

Le taux global de résistance aux quinolones 

était de 87,7%. La résistance à l'acide nali-

dixique et à la ciprofloxacine était respecti-

vement de 90,4% (169) et de 85,0% (159). 

Le taux de résistance à l'amoxicilline était 

de 97,3% ;il était de 96,8%) pour le  

céfotaxime et la ceftriaxoneet de 93,1%) 

pour la céfépime. Les gènes qnr ont été dé-

tectés dans 17,1% (32/187) des souches cli-

niques testées. Chez  les 32 souches héber-

geant  les gènes codant pour la résistance 

aux quinolones, qnrA, qnrB et qnrS ont été 

retrouvés dans 34,4% (11/32), 9,4% (3/32) 

et 56,2% (18/32) des cas respectivement. 

Conclusion : 

Les résultats de cette étude ont conclu à une 

prévalence élevée (17,1%) des gènes de ré-

sistance aux quinolones et ont révélé la pré-

sence de gènes qnr chez  les entérobactéries 

productrices de BLSE au Burkina Faso. 

Mots-clés :  

Enterobacteriaceae; ESBL; Gènesqnr; Oua-

gadougou; Résistance. 

 

P44: Prévalence des anticorps anti-

Virus de l’Hépatite E chez quelques 

animaux domestiques et sauvages du 

Burkina Faso. 

Jean Bienvenue Ouoba, Kuan Abdoulaye Traore,Hor-

tense Rouamba, Alphonsine Kouassi M’Bengue, Solange 
Ngazoa, Alfred S. Traore, Pierre Roques,Nicolas Barro. 

Introduction: 

Le Virus de l’Hépatite E (VHE) connu au-

jourd’hui pour son potentiel zoonotique, af-

fecte une large gammed’animaux réser-

voirs. Récemment, la présence du VHE de 

génotype 3 zoonotique a été révélée dans la 

région sub-Sahélienne où seulement le gé-

notype 1 avait été identifié ou suspecté 

jusqu’à ce jour. Le but de cette étude était 

d’analyser l’occurrence des anticorps to-

taux anti-VHE sur six espèces animaux en 

relation avec les habitudes alimentaires des 

burkinabés. 

Matériel et Méthode: 

Les sera ont été collectés sur les lapins,les 

lièvres, les bovins, les ovins, les caprinset 

les dromadairesprovenant de trois pro-

vinces du Burkina Faso. Ainsi, 332 ani-

maux domestiques et 19 lièvresont été tes-

tés avec le kit ELISA MP 4.0. 

Résultats: 

les anticorps totaux anti-VHE ont été iden-

tifiés dans 123 des 351 échantillons issus 

des six espèces animales35.04%. 60% des 

lapins, 52.63% des lièvres,26.39% des bo-

vins, 12% des ovins, 28.39% des caprins et 

50% des dromadaires ont été noté positifs 

aux anticorps anti-VHE. Cette séropréva-

lence élevée chez ces animaux fait d’eux de 

potentielsréservoirsdu VHE.  

Conclusion: 

Cette étude fournie pour la première fois 

l’évidence de la circulation et de l’endémi-

cité du VHE dans différentes espèces ani-

males du Burkina Faso, et le rôle important 

que ces espèces peuvent jouer dans l’épidé-

miologie de l’infection. 

 

P45 : Risques maternels et périna-

taux associés à l’épreuve du travail 

après un antécédent de césarienne 

dans les pays d’Afrique sub-saha-

rienne. 
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Charles Kaboré, Nils Chaillet, Seni Kouanda, Emmanuel 
Bujold, Mamadou Traoré,  Alexandre Dumont. 

Introduction 

Selon l'OMS, une femme ayant un seul  an-

técédent de césarienne segmentaire trans-

versale, dont l'indication n'est pas récur-

rente et  ne présentant aucune contre-indi-

cation à l’accouchement vaginal, devrait 

bénéficier d’une épreuve du travail. Cepen-

dant, aucune étude spécifique n'a évalué les 

risques associés à l’épreuve du travail dans 

ce sous-groupe de femmes par rapport à la 

césarienne élective  répétée dans les pays à 

faible revenu. Le but de cette étude était  de 

comparer  les issues maternelles et périna-

tales associées à l’épreuve du travail après 

un antécédent de césarienne par rapport à la 

césarienne élective répétée, parmi des 

femmes fréquentant les hôpitaux de réfé-

rence au Mali et au Sénégal. 

Matériels et  méthodes 

Nous avons réalisé une étude observation-

nelle prospective de 4 ans dans 46 hôpitaux 

de référence. Les complications maternelles 

et périnatales ont été comparées entre les 

femmes ayant bénéficié d’une épreuve du 

travail et celles ayant eu une césarienne 

élective répétée avant travail. Ces compli-

cations ont ensuite été stratifiées en fonc-

tion du niveau de risque de la grossesse.  

Résultats 

Chez les femmes à faible risque, les risques 

de complications maternelles [odds ratio 

ajusté (OR) 0,90, IC à 95% 0,55-1,46, P = 

0,68] et de mortalité périnatale (OR ajusté 

1,13; IC à 95% 0,75-1,86; P = 0,53) 

n’étaient pas significativement différents 

entre celles ayant bénéficié de  l’épreuve du 

travail et celles ayant eu une césarienne 

élective répétée. 

Conclusion 

En Afrique sub-saharienne,  l’épreuve du 

travail après un antécédent de césarienne 

chez les femmes à faibles risque est une op-

tion raisonnable. 

 

P46 : La prise en compte du genre 

dans la mise en œuvre du projet mo-

bile santé, du CRSN : renforcement 

du pouvoir de décision des femmes en 

santé maternelle et infantile. 

Kagoné M., Yé M., Sanou H., Sawadogo H., Bagagnan 

C.H., Sie A. 

Introduction / contexte  

La littérature traitant de la question genre 

dans les projets santé mobile indique que 

ceux-ci influence positivement les relations 

sociales en offrant de nouveaux modes de 

communication et de coopération en ma-

tière de santé dans les couples et en favori-

sant une plus forte participation masculine. 

Il est aussi indiqué que les projets santé mo-

bile ont accru l’autonomie et  la prise de dé-

cision des femmes, leur statut social et l’ac-

cès aux ressources sanitaires.  

Méthode utilisée  

Le projet mobile santé MOS@N a été mis 

en œuvre de Janvier 2014 à Décembre 2016 

dans le district sanitaire de Nouna. Une en-

quête qualitative transversale  conduite en 

janvier 2016 et Décembre 2016. Au total 16 

entretiens individuels, et 9 groupes de dis-

cussion ont été réalisés auprès des agents de 

santé communautaire, des marraines, et des 

agents de santé. Les données ont été analy-

sées avec le logiciel ATLAS.ti.4.2. La mé-

thode d’analyse de contenu a été effectuée. 

Résultats 

Le projet a permis le recrutement de 52 mar-

raines pour les activités des soins maternels 

et infantiles. Elles ont reçu des portables, 

plaque solaire, la flotte prépayée et des vé-

los comme outils de travail. Après 36 mois 

de mise en œuvre, on constate un renforce-

ment du pouvoir de décision des femmes. 

Le renforcement du capital social et écono-

mique des femmes engagées dans le projet 

comme relais entre les formations sanitaires 

et la communauté. L’amélioration de  l’ac-

cès à l’information sanitaire des femmes. 

Au total 2161 femmes en enceintes ont été 

suivies par les marraines.  

Discussions/conclusion  

Le projet  a contribué à l’amélioration  du 

pouvoir de décision et de gestion de la santé 

des femmes et créer un système d’accès fa-

cile au service de santé. 
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P47 : Variabilité des paramètres pa-

rasitologiques et hématologiques 

dans une population sous chimiopré-

vention du paludisme saisonnier. 

Bienvenu S. Ouattara, Bienvenue K. Yaméogo, Nina 

Gouba, Franck A. Yao, Thierry Lefèvre, Issaka 

Zongo, Frederic Nikièma, Yves Daniel Compaoré, 

Anna Cohuet,Roch K. Dabiré, Jean Bosco Oué-

draogo, R. Serge Yerbanga. 

Introduction : 

Les enfants de moins de cinq ans cons-

tituent une des populations les plus vul-

nérables au paludisme. En raison de la 

haute saisonnalité de la transmission 

dans la quasi-totalité du pays, le Bur-

kina Faso a bénéficié de la mise en 

œuvre de la chimioprévention du palu-

disme saisonnier (CPS). L’objectif de 

cette étude était d’investiguer sur l’effet 

de la CPS sur les paramètres parasitolo-

giques et hématologiques. 

Méthodes 

La population d’étude a concerné les en-

fants de 24 à 59 mois ayant reçu en 2015 

une dose unique de sulfadoxine-pyrimé-

thamine accompagnée d’un traitement 

de trois jours avec l’amodiaquine une 

fois par mois pendant les mois d’août à 

novembre à l’Ouest de Bobo-Diou-

lasso.Des prélèvements sanguins ont été 

effectués entre le 14ème et le 21ème 

jour après administration des médica-

ments. Des gouttes épaisses et frottis 

minces ont été réalisés pour estimer la 

prévalence et la densité parasitaire. La 

mesure des paramètres hématologiques 

a été faite à l’aide de l’’automate ABX 

PENTRA 60. Ces paramètres ont été en-

suite comparés avec ceux d’une popula-

tion contrôle (sans CPS). 

Résultats 

Un total de 301 enfants ont été recrutés 

et inclus dans l’étude. L’analyse des pa-

ramètres parasitologiques a révélé une 

faible prévalence du Plasmodiumchez 

les enfants sous CPS par rapport au 

groupe contrôle. Au stade asexué la pré-

valence était de 2,94% vs 48,59% alors 

qu’au stade sexué elle était de 

3,43%Vs79,14%. Les analyses hémato-

logiques ont montré une hausse du taux 

moyen d’hémoglobine (11,308g/dl) et 

du nombre moyen de globules rouges 

(4,465 106/mm3) chez les enfants sous 

CPS par rapport à ceux du contrôle 

(10,023 g/dl ; 3,9375 106/mm3).  

Conclusion :  

Cette étude a montré que la CPS contri-

buerait à la réduction des cas de palu-

disme tout en maintenant le taux d’hé-

moglobine élevé pendant toute la pé-

riode de haute transmission du palu-

disme au Burkina Faso, évitant ainsi les 

cas d’anémie dans la population cibles. 

Mots clés :  

Chimioprévention, paludisme, anémie 

 

P48: Réseau de périnatalité : l’expé-

rience du Réseau mère-enfants de la 

région des Hauts Bassins (RE-

MEHBS), Burkina Faso. 

Meda Ziemlé Clément, Some Der Adolph, Ouattara Her-
man, Dao Blami. 

Introduction 

Face à la mortalité maternelle et néonatale, 

l’offrede soins et services de qualité aux 

nouveau-nés dans les services de soins ma-

ternels et néonatals est un impératif dans les 

trois niveaux du système de santé. Les ré-

seaux de périnatalité sont rares en Afrique 

francophone. L’objectif du réseau mère-en-

fant de la région des Hauts Bassins (RE-

MEHBS) est de partager son expérience 

pour une meilleure utilisation de toutes les 

ressources afin d’améliorer la qualité de la 

santé maternelle et néonatale. 

Matériel et methodes 

Il s’est agi d’une présentation du RE-

MEHBS et de son bilan basés sur la revue 

documentaire y relative avec analyse du 

contenu des documents retenus à cet effet : 

statut et règlement intérieur, bilan des trois 

journées de périnatalité du REMEHBS, par-

ticipation aux congrès et contribution aux 

directives et standards. 

Résultats 

Lancé en 2005 et à but associatif reconnu, 
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le REMEHBS a pour but de permettre une 

prise en charge globale et pluridisciplinaire 

de la santé de la mère et du nouveau-né, de 

favoriser la collaboration entre les acteurs 

(districts sanitaires, centre hospitalier uni-

versitaire-CHU, direction régionale de la 

santé, et autres acteurs) qui s’occupent de la 

grossesse, de l’accouchement, du postnatal 

et du nouveau-né dans le cadre d’un conti-

nuum des soins.Pour ce faire, les processus 

mis en place portent sur la recherche (la col-

lecte, l’analyse, l’utilisation et le partage de 

l’information socio-médicale), la promo-

tion des bonnes pratiques professionnelles 

au sein de l’espace régional, le renforce-

ment des capacités des membres du réseau 

et l’organisation de trois journées de périna-

talité. 

Les rencontres et journées de réflexion ont 

permis de passer en revue l’organisation des 

soins à la mère et à l’enfant dans la région 

des Hauts Bassins : meilleure implication 

des acteurs du CHU-Souro Sanou dans les 

activités des districts sanitaires (supervi-

sion, formation, contre-référence, mento-

rat), création d’un cadre de concertation 

entre les acteurs, partage d’expérience sur 

l’organisation des soins, participation au 

comité de pilotage du projet FEMHEALTH 

et à la coalition des organisations de la so-

ciété civile pour la promotion de la santé 

maternelle et néonatale sous l’impulsion de 

FHI, organisation des journées de partage 

des meilleures pratiques (état des lieux, ta-

bleau de bord, dossier patient, monitoring 

hospitalier). 

Aussi, le REMEHBS a contribué à l’organi-

sation et à la fonctionnalité du système de 

référence et de contre-référence par l’amé-

lioration des supports existants, l’élabora-

tion nouveaux outils, l’aide à l’analyse et la 

mise en réseau des différentes formations 

sanitaires pour un meilleur conditionne-

ment des évacué(e)s), l’applicabilité des 

protocoles de soins, la formation continue, 

la participation aux congrès et la promotion 

de l’approche Kangourou. 

Conclusion 

Ayant fait la preuve de leur impact dans les 

pays développés, les réseaux de périnatalité, 

comme modalité d’offre de soins et services 

de santé de qualité, restent une opportunité 

sûre pour un espace régional cohérent et 

pour le partage à grande échelle des bonnes 

pratiques professionnelle pour la santé de la 

mère et de l’enfant. 

Mots clés :  

Santé mère et enfant, qualité, management, 

réduction des décès maternels et néonatals, 

REMEHBS. 

 

P49 : Effet de l’irradiation sur la 

compétence vectorielle d’An. Ara-

biensispour Plasmodium falciparum. 

Edwige Guissou, Serge Poda, Jérémie Gilles, Jean-Bap-

tiste Rayaisse, Olivier Roux, Thierry Lefèvre, Roch K. Da-

biré. 

Introduction : 

Une séparation efficace des sexes des vec-

teurs du paludisme est une étape essentielle 

de la technique de l'insecte stérile (TIS) qui 

repose, chez les moustiques, au lâcher en 

masse de mâles stériles. Cependant, les 

techniques de séparation présentent souvent 

des limites qui permettent à quelques fe-

melles d'échapper au tri. Cette petite pro-

portion de femelles peut ainsi contribuer à 

la transmission du paludisme lorsqu'elles 

sont relâchées avec les mâles stériles. Cette 

étude vise à déterminer l’effet de l’irradia-

tion sur la compétence des femelles 

d’Anophelesarabiensispour Plasmodium 

falciparum. 

Matériels et méthode : 

Les nymphes d’An. arabiensis ont été sépa-

rées en deux groupes : le premier soumis à 

une dose d'irradiation d'environ 70Gy  et le 

second non soumis à l’irradiation (con-

trôle). Trois jours après l’émergence, des 

infections expérimentales ont été réalisées 

en gorgeant les femellesde chaque 

groupe(irradié vs contrôle)avec du sang de 

personnesinfectées (8 porteurs) par des 

stades gamétocytes de Plasmodium falcipa-

rum.Sept jours après le repas de sang infec-

tieux, une cinquantaine de femelles de 

chaque groupe (irradié vs contrôle) a été 

disséquée pour évaluer la présence et la 



19èmes Journées des Sciences de la Santé de Bobo-Dioulasso 

Thème : « One Health pour un développement Durable»  
Page 184 

 

quantité d'oocystes dans l’estomac des 

moustiques.  

Résultats : 

Nos résultats indiquent que la proportion de 

moustiques infectés était significativement 

réduite chez les femelles irradiées (35%) 

par rapport au groupe contrôle (45%).  

Conclusion : 

L'irradiation provoque une réduction de 

l’infection chez les femelles d’An. arabien-

sis pour P. falciparummais elles demeurent 

des vecteurs potentiels du paludisme. 

Mots clés :  

Technique de l'Insecte Stérile (TIS), 

Anophelesarabiensis, compétence vecto-

rielle, Plasmodium  falciparum. 

 

P50 : L’utilisation des moustiquaires 

impregnées d’insecticides (MII) et 

paludisme asymptomatique dans une 

zone de haute transmission à Kali-

fabougou, Mali. 

Moussa Niangaly,Djeneba Togola, Daouda Diarra, 

Adama Djiguiba, Dramane Diakité, Doua Sissoko, Taou-

rou Doumbia, Aïssata Ongoïba, Kassoum Kayentao, 
Boubacar Traoré, Ogobara Doumbo. 

Introduction 

Beaucoup de progrès ont été réalisés dans la 

lutte contre le paludisme. Cependant, il 

reste un problème de santé publique dans le 

monde (216 millions cas) et particulière-

ment en Afrique subsaharienne (194 mil-

lions de cas) selon le rapport de l'OMS 

2017sur le paludisme. Le paludisme reste 

l'une des cinq principales causes de morta-

lité des enfants de moins de 5 ans avec une 

morbiditéélevée (80%) en Afrique Sub-Sa-

harienne (OMS 2017). 

Au Mali le paludisme est responsable de 

1.700.000 de morbidité et de 2.309 cas de 

mortalité (PNLP 2015). 

L'incidence de la maladie reste élevée bien 

que la couverture de l'utilisation des mous-

tiquaires augmente (54%) en Afrique sub-

saharienne selon l'OMS 2017. Dans le con-

texte de l'éradication et de l'élimination du 

paludisme, nous aimerions évaluer le rôle 

des Moustiquaires Imprégnées d’Insecti-

cide (MII) sur les infections asymptoma-

tiques paludisme. 

Matériels et méthodes 

Cette étude fait partie intégrante d'une étude 

de cohorte de 582 volontaires initiée en mai 

2011 à Kalifabougou au Mali. En effet, 

cette évaluation a été réalisée sur des don-

nées collectées de Mai 2013 à Décembre 

2013. Ces données ont été collectées lors de 

visites mensuelles, oùla goutte épaisse a été 

utilisée comme moyen diagnostic du palu-

disme asymptomatique. L’utilisation des 

moustiquaires imprégnées d’insecticide a 

été également évaluée en Mai et Décembre 

2013. 

Résultats 

Les  MIII ont été utilisées par 98% des par-

ticipants dont 81% étaient des utilisateurs 

réguliers.Les utilisateurs permanents de 

moustiquaires imprégnées représentent 

75% des cas, contre 74% pour les utilisa-

teurs non permanents (p> 0,05).Il y avait 

une association entre l'utilisation des MII et 

la survenue du paludisme asymptomatique 

(p = 0,032). Les porteurs de parasite du pa-

ludisme représentaient 14% parmi les utili-

sateurs réguliers de MII, contre 22,2% 

parmi les utilisateurs non réguliers. 

Conclusion 

Nos résultats ont montré que l’utilisation 

permanente d'MII était  associée à la réduc-

tion du portage du paludisme asymptoma-

tique. 

 

P51: Analyse de l’accessibilité  à l’eau 

et morbidité diarrhéique des enfants 

de moins de 5ans à Ouagadougou. 

W. Aristide Ouédraogo, Stéphanie Dos Santos, Abdra-

mane Soura, Pascal Zabré, F. Zerbo,  N. Traore, Mama-

dou Bountogo, Ali Sié. 

Introduction: 

 Le développement d’une nation requiert 

l’acquisition des services sociaux de base  

dont l’accès à l’eau des populations. Selon 

le Programme des Nations Unies pour le 

Développement (PNUD), l’accès à l’eau est 

l’un des éléments les plus importants du dé-

veloppement humain et ne pas avoir accès à 
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l’eau mine le développement humain, et la 

dignité humaine en générale.La diarrhée 

principale maladie hydrique est la deuxième 

cause de mortalité chez les enfants de moins 

de cinq (5) ans, soit (18%)des causes des 

décès selon l’OMS en 2017. Selon la statis-

tique d’accès à l’eau des Objectifs du Mil-

lénaire pour le Développement plus de 97% 

des ménages à Ouagadougou ont accès à 

l’eau alors que la diarrhée reste l’une des 

premières causes de mortalité au centre hos-

pitalier Yalgado Ouédraogo [Dos Santos 

2007].Nous pensons qu’en dépassant le seul 

cadre de la statistique utilisée dans le cadre 

des Objectifs du Millénium pour le Déve-

loppement, en examinant les différentes 

modalités de l'accessibilité à l'eau  nous 

pouvons évaluer  l’effet de l’accès à l’eau 

sur la morbidité diarrhéique dans les mi-

lieux urbains informels communément ap-

pelé non lotis. 

Méthodologie: 

Cette étude utilise les données du système 

de surveillance démographique de l’Obser-

vatoire de Population de Ouagadougou -

SSDS-OPO- au niveau de l’Institut Supé-

rieur des Sciences de Population (ISSP) en 

2014. Environ 80.000 individus  suivis 

en2009, répartis entre deux quartiers viabi-

liséset trois quartiers d’habitat spontané. 

Ces derniers sont dépourvus d’assainisse-

mentpublic, d’adduction à l’eau potable, 

d’écoles et de services de santé publique. 

L’étude sur l’accessibilité à l’eau et morbi-

dité diarrhéique à concernée 1533 enfants 

de moins de 5 ans issus des habitations 

spontanées. Les analyses descriptives par le 

test de khi-deux qui mesure l’association 

entre l’occurrence de la diarrhée et les va-

riables sociodémographiques, économique 

et environnementaleet une analyse multiva-

riée à partir du modèle logistique et le calcul 

des odds ratio ont été réalisé dans cette 

étude. 

Résultats: 

 Les variables socioculturelles, comme le 

niveau d’instruction de la mère et le niveau 

de vie du ménage sont très significative-

ment associées à la morbidité diarrhéique 

au seuil de 5%. 

Les enfants de mères de niveau primaire et 

supérieur courent respectivement  21.44% 

et 39,64% moins de risque diarrhéique que 

ceux dont les mères ne sont pas instruites. 

Quant à la relation avec le niveau de vie, il 

ressort que les enfants issus de parents 

riches ont moins souvent la diarrhéecompa-

rativement aux enfants de ménages pauvres. 

L’âge de la mère et l’âge de l’enfant sont 

associés très significativement à la morbi-

dité diarrhéique chez les enfants de moins 

de cinq ans avec une p value de 10%.Aussi, 

le lieu de naissance du chef de ménage, la 

distance du ménage à la source d’eau, le 

temps d’attente de collecte de l’eau, la 

quantité d’eau per capita par jour sont asso-

ciés à la morbidité diarrhéique. 

Enfin,les variables d’hygiène : Couverture 

du récipient transportant l’eau, eau 

stockée,place du récipient d’eau de boisson 

dans le ménage sont très significativement 

associés à la morbidité diarrhéique. 

Conclusion: 

Les résultats de cette étude suggère 

quelques recommandations au plan scienti-

fiques et s’inscrit surtout dans la logique 

d’un indicateur d’accès à l’eau repensé. 

Notre étude permet de définir le risque try-

panosomien suscité par les populations ins-

tallées à l’intérieur et en périphérie d’es-

paces protégés.  

Mots-clés :  

Espaces protégés, Forêt, Anthropisation, 

Risque, Glossine, Trypanosomiase Hu-

maine Africaine. 

 

P52 : Analyse du cycle de vie(ACV) 

des déchets mercuriels issus des ther-

momètres à mercure au CHUSS. 

Marthe Louise Traore; Salif Konkobo; Arsène Hema ; 

Souleymane Fofana ; Karim Sangare ; Issaka Ouedraogo; 
Yorghos Remvikos. 

Contexte 
La problématique de la gestion des déchets 

biomedicaux(DBM) sans être nouvelle se 

pose avec une acuité nouvelle dans le con-

texte de développement durable. Si l’utili-
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sation des dispositifs médicaux à usage in-

dividualisé tels que les thermomètresà mer-

curecontribue à limiter la transmission croi-

sée des germes, elle génère aussi des dé-

chets toxiques en fin de vie.  

Objectifs 

Evaluer le potentiel de production de dé-

chets mercuriels au CHUSS.  

Méthodologie  

Une analyserétrospective économique du 

cycle de vie (AECV) des thermomètres à 

mercure. Les couts liés à l’acquisition, l’uti-

lisation, la stabilisation, l’encapsulation et 

le stockage des déchets mercuriels ont été 

évalués.Le scénario de référence se fondait 

sur les hypothèses qu’un thermomètre con-

tient 2g de mercure et que les procédures de 

gestions des déchets étaient réglementaires.  

Les données ont été collectées à partir des 

fiches de stocks, des factures d’achat des 

thermomètres et des procédures de gestion 

des déchets au CHUSS durant l’année 2016. 

Résultats  

En 2016, leCHUSSa consommé 23 284 

thermomètres a mercure au cout de 8 939 

520 F. Cela représente 46.56kg de mercure 

mis en circulation.Pour prévenir la contami-

nation mercurielle de l’environnement en 

cas de déversement accidentel, l’acquisition 

de matériel, produits et équipements spé-

ciaux d’une valeur de 2 443 431FCFAserait  

à prévoir.   

Conclusion 

Lepotentiel de production des déchets mer-

curiels par le CHUSS est important.Une 

gestion inadéquate de ces déchets polluerait 

l’environnement dans unrayon de 100 à 

1000km.Une approche multidisciplinaire 

est nécessaire pour une gestion rationnelle 

de ces risques.  

Mots clés :  

Déchets mercuriels-analyse du cycle de vie-

thermomètre a mercure-impact environne-

mental. 

 

P53 : Prévalence et facteurs associés à 

la pratique de l’allaitement exclusif 

en milieu rural au Burkina Faso. 

Bamouni M, Diallo A.H. 

Introduction : 

La mortalité infanto-juvénile était respon-

sable de 6.3 millions de décès d’enfants en 

2013. AuBurkina-Faso 89 enfants sur 1000 

meurent encore de causes évitables chaque 

année. L’un des facteurs sous-jacent associé 

à ce taux important de mortalité est la mal-

nutrition. L’allaitement  maternel exclusif 

de 0 à 6 mois est une des bonnes pratiques 

nutritionnelles de l’OMS recommandée 

pour améliorer l’état nutritionnel des en-

fants. Dans cette optique l’initiative Alive 

and Thrive a mis en place un projet de pro-

motion de l’allaitement exclusif dans la ré-

gionde la Boucle du Mouhoun au Burkina 

Faso. 

Méthodologie 

Dans le cadre de l’évaluation des interven-

tions du projet Alive and Thrive par le 

Centre Murazune enquête transversale 

prospective dans la région de la Boucle du 

Mouhoun a été conduitesur 157 couples 

mères-enfants. Un questionnaire nutrition-

nel et sociodémographique ont étéadminis-

tré à chaque femme. 

L’objectif de l’étude était de déterminer la 

prévalence de l’allaitement exclusif chez le-

senfants de moins de 6 mois en milieu rural 

au Burkina Faso. Dans un second temps 

lesfacteurs associés à cette pratique ont été 

identifiés par des analyses univariées et 

multivariéesen utilisant une régression lo-

gistique. 

Résultats 

La prévalence de l’allaitement exclusif dans 

la région de la bouche du Mouhoun est de 

66.2%. 

Les facteurs associés à la pratique de l’allai-

tement exclusif après l’analyse multivariés 

sont les interventions de promotion de l’al-

laitement exclusif (OR 4.4 ; 95% p= 0.03) 

et la pratique de l’allaitement les 72 pre-

mières heures de vie du bébé (OR 8.8.95%, 

p< 0.01). 

Conclusion 

La prévalence observée dans l’étude était 

plus élevée que la précédente estimation du 
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Ministère de la santé en 2014 à savoir 50%. 

L’importance de l’initiation de l’allaitement 

exclusif dès les 72 premières heures de vie 

suggère des actions précoces pour permettre 

aux femmes de prendre les bonnes habi-

tudes dès l’accouchement. 

 

P54 : Délégation des tâches dans le 

domaine de la planification familiale 

au Burkina Faso : qualité des services 

offerts par le délégataire dans le dis-

trict sanitaire de Tougan. 

Souleymane Kaboré, Robert Karama, Roland Sanou, 

Boureima Baillou, Isabelle Zongo, Komboigo-Savadogo 
BE, Clément Ziemlé Méda. 

Introduction  

Pour améliorer l’accessibilité des méthodes 

contraceptives, il a été initié un projet pilote 

d’expérimentation de l’offre du DIU, de 

l’implant par les agents de 1ère ligne (délé-

gataires) ainsi que l’offre des injectables par 

les agents de santé à base communautaire 

(ASBC). La présente étude visait à appré-

cier le niveau de qualité des services de pla-

nification familiale (PF) offerts par ces dé-

légataires. 

Matériel et méthode: 

Une étude intervention de type transversale 

analytique a été réalisée avec une collecte 

des données qui s’est étalée du 13 au 17 dé-

cembre 2017. Elle a porté sur l’ensemble 

des 20 centres de santé de la zone d’inter-

vention et sur tous les prestataires impli-

qués. La qualité des services de PF offerts 

par les délégants (IDE, sages-

femmes/maïeuticiens) a été comparée à 

celle des délégataires. 

Résultats: 

68% des délégataires étaient formés sur la 

PF clinique contre 88% des délégants. Au 

niveau communautaire, tous les ASBC en-

quêtés étaient formés. Le score de qualité de 

l’offre des méthodes contraceptives était de 

73% chez les délégataires, 63% chez les 

ASBC contre 69% chez les délégants. Il n’y 

a pas de différence scientifiquement signifi-

cative entre ces scores.  

Conclusion:  
La délégation des tâches dans le domaine de 

la PF pose avec acuité le problème de la 

qualité des prestations offerts aux utilisa-

trices. Cette étude montre que sous cer-

taines conditions (renforcement des compé-

tences, suivi), il est bien possible d’étendre 

l’offre des méthodes contraceptives de 

longues durées aux agents de 1ère ligne et 

celle des injectables aux ASBC comme le 

recommande l’OMS.  

Mots clés :  

Contraception moderne, délégation, delega-

tion. 

 

P55 : Caractéristiques des  virémies 

persistantes de bas niveau des pa-

tients VIH-1 sous traitement antiré-

troviral de deuxième ligne au CHU 

SourôSanou de Bobo-Dioulasso. 

Zoungrana J, Sondo  K A,  Kaboré NK, Hema A, 

Diendéré E A, Diallo I,Yaméogo I, Séré H, 
OuedraogoAS, Poda  A. 

Introduction/Objectif 

La  virémie persistantede bas niveau  

compris entre 50  et  1000 copies/ml 

sous antirétroviral (ARV) expose au 

risque de sélection et d’accumulation de 

mutations de résistance aux ARV. Nous 

décrivons les caractéristiques des pa-

tients infectés par le  VIH-1 sous deu-

xième ligne de traitement antirétroviral,  

avec une faible virémie persistante de 

bas niveau.   

Matériel et Méthodes 

Etude rétrospective, menée du 1er jan-

vier 2010 au 31 décembre 2016,  à partir 

de la cohorte du service des Maladies 

infectieuses du CHU de Bobo-Diou-

lasso. Ont été inclus tous les patients 

sous traitement ARV depuis au moins 

12 mois, avec une charge virale plasma-

tique (CVp)comprisentre 50 et 1000 

cp/ml sur 2 prélèvements consécutifs à 

3 mois d’intervalleauminimum.  

Résultats 

Sur 244 patients en deuxième ligne thé-

rapeutique, 79 répondaient à nos critères 

d’inclusion. L’âge moyen  des patients 

était de 40 ± 9,28  ans. Les femmes  
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étaient plus jeunes que les hommes 

(p=0,001). La plupart des patients 

étaient mariés (53,40%), dont 19,2%  

étaient  des polygames. Plus de la moitié 

des patients de l’étude avait un taux de 

CD4 ≤  200 cellules/ mm3. La durée mé-

diane connue du traitement  ARV était 

de 3,5 (2,5 -10,5) ans. Une CVp supé-

rieure à 10 000 copies/ml au début du 

traitement de deuxième ligne (p=0,003) 

et la combinaison 

TDF+FTC+DRV+RTV (p=0,0006) 

étaient associés à la  virémie persistante 

de bas niveau. 

Conclusion : 

La réalisation d’un test génotypique de 

résistance s’impose pour ces patients 

afin de mieux adapter le traitement 

ARV. 

Mots clés :  

ARV,  virémie persistante de bas ni-

veau, VIH, Bobo-Dioulasso. 

 

P56 : Facteurs de risque de l’insuffi-

sance rénale chronique chez des pa-

tients infectés par le VIH et sous trai-

tement antirétroviral au Burkina 

Faso : 10 ans de suivi de la cohorte de 

l’hôpital de jour de Bobo-Dioulasso. 

Nongodo Firmin Kabore, Armel Poda, Jacques Zoun-

grana, Amandine Cournil, Sophie Limou, Aoua Semde, 

Ollo Da, Abdoul-Salam Ouedraogo, Arsène Hema, Hadou 

Sere, Issouf Yameogo, Laura Ciaffi,Nicolas Meda, Eric 
Delaporte, Adrien B. Sawadogo. 

Introduction:  

Les complications rénales sont associées à 

une mortalité importante chez les PVVIH. 

Nous proposons dedéterminer les facteurs 

de risque de l’insuffisance rénale chronique 

(IRC) chez les PVVIH de l’Hôpital De Jour 

(HDJ) de Bobo-Dioulasso. 

Méthodes:  

Etude de cohorte rétrospective, incluant les 

patients naïfs mis sous traitement antirétro-

viral (TAR) à l’HDJ entrele 01/01/2007 et 

le 31/12/2016 et disposant d’au moins de 2 

mesures de la créatininémie dont une à l’ini-

tiation du TAR. Le débit de filtration glo-

mérulaire estimé (DFGe) est évalué par la 

clairance de la créatinine calculée selon la 

formule du CKD-EPI. Les données ont été 

extraites du registre médical informatisé 

(ESOPE). Les facteurs de risque de l’IRC 

ont été identifiés par une analyse de survie. 

Résultats:  

Sur 3138 sujets, 2258 (72%) étaient des 

femmes. A l’initiation du TAR, les hommes 

avaient un âge médian supérieur de 6,6 ans 

(p<0,001) et un taux médian de lympho-

cytes CD4 inférieur de 44 cellules/µl 

(p<0,001) par rapport aux femmes. Le 

DFGe de base médian (IIQ) était de 

112,1(96,5-125,6) ml/min/1,73m² chez les 

hommes et de 115,1(97,2-130,5) 

ml/min/1,73m² chez les femmes (p<0,001). 

La durée médiane (IIQ) du TAR était de 

4,5(2,2-6,9) ans. 46 cas incidents d’IRC ont 

été identifiés. Les facteurs de risque indé-

pendants de l’IRC étaient l’hypertension ar-

térielle, l’âge ≥ 40 ans et l’exposition au 

TDF, à l’ABC ou au d4T par rapport à 

l’AZT. 

Conclusion: 

La fonction rénale doit être particulièrement 

surveillée chez les PVVIH hypertendus 

et/ou âgés d’au moins 40 anse. 

 

P57 : Le  lymphome  de  Burkitt  en-

démique  à  localisation  maxillo-fa-

ciale: résultats du traitement par une 

chimiothérapie non intensive asso-

ciant le cyclophosphamide, le métho-

trexate et la cytarabine.  

Coulibaly T Antoine, Traoré Ibraïma, Béogo Rasmané, 
Millogo Mathieu, Kohoun H Michel. 

Introduction : 

La chimiothérapie non intensive est large-

ment utilisée dans le traitement du LBe dans 

les pays en développement.  

But : Le but de ce travail est d’évaluer la 

réponse au traitement d’induction et la sur-

vie à long terme chez des patients traités par 

un protocole de chimiothérapie non inten-

sive.  

Méthodologie :  

étude transversale descriptive intéressant 27 

patients. Les patients vivants ont été évalués 

cliniquement à la recherche de signes d’une 
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récidive locale ou neuro-méningée. Les fa-

milles de patients décédés ont été intervie-

wées pour déterminer la durée de survie et 

la cause du décès.  

Résultats :  

Après la phase inductive du traitement 

82,6% des patients avaient une rémission 

clinique  complète  et  14,8%  étaient  décé-

dés.  Les  principales  causes  de  décès 

étaient : la neutropénie fébrile, la progres-

sion de la maladie et la reprise évolutive de 

la tumeur. Le taux de létalité global  était 

40,7%. Le taux de  survie  était  significati-

vement associé à l’état général et au stade 

de Murphy. Trois patients parmi les 4 qui 

ont pu être évalués sont guéris.  

Conclusion : 

La réponse au traitement d’induction parmi 

les meilleures rapportées dans les séries 

africaines et la guérison de 3 patients prou-

vent l’efficacité de ce protocole.   

Mots  clés  : 

Lymphome  de  Burkitt,  Chimiothérapie  

non  intensive,  résultats  du traitement. 

 

P58 : Evolution du peuplement et de 

l’occupation du sol en zone de forêt 

ombrophile dans la région de Méagui 

(Côte d’Ivoire) : impact sur les glos-

sines. 

Ouattara A. A., Krouba G. D. I. Kouakou A. C. A., Fau-

ret P., Adopo A. I. A., Coulibaly B., Kaba D., Rayaisse 

J.B, Anoh K. P., Koffi Y. J. J., Assi-Kaudjhis J. P., Cour-
tin F. 

Introduction 

En Côte d’Ivoire, l’augmentation des densi-

tés de population (de 8 habitants/km² en 

1950 à 71 habitants/km² en 2015) a profon-

dément modifié la morphologie du peuple-

ment et de l’occupation du sol, mettant en 

exergue un processus de déforestation ma-

jeure. Ce dernier a fortement impacté la dis-

tribution, les densités et la diversité des 

glossines, modifiant ainsi la carte du risque 

des trypanosomoses humaines et animales. 

L’objectif de cette étude est de décrire ce 

phénomène dans le Sud-Ouest forestier de 

Côte d’Ivoire. 

Matériels et méthodes 

Une étude diachronique du peuplement et 

de l’occupation du sol a été effectuée sur un 

transect Est-Ouest, allant de la ville de 

Méagui, jusqu’au Parc National de Taï 

(PNT), sur une superficie de 233 km². Pa-

rallèlement, une étude entomologique ef-

fectuée en 2016 a permis de déterminer la 

distribution et la diversité des mouches tsé-

tsé dans la zone d’étude.  

Résultats 

Les résultats montrent qu’initialement la 

zone enquêtée était inhabitée et que les pre-

miers peuplements ont été créés en 1970, 

avant d’atteindre 696 unités de peuplement 

en 2016. La densité de population est passée 

de 0 à 416 hbts/km². D’un espace caracté-

risé par une forêt vierge on est passé à un 

espace cultivé dans sa quasi-totalité. Les ré-

sultats de l’enquête entomologique mon-

trent un impact remarquable sur les glos-

sines, qui sont désormais cantonnées au 

PNT et à sa périphérie directe.  

Conclusion 

Notre travail révèle les enjeux liés à la crois-

sance démographique, en termes de biodi-

versité et de risque sanitaire face aux trypa-

nosomoses dans le Sud-Ouest ivoirien.  

Mots-clés 

Anthropisation, Déforestation, Glossine, 

Méagui, Côte d’Ivoire. 

 

P59 : Les pertes de substance osseuse 

de la face au CHU Souro Sanou.  

Traore I; Coulibaly A T; Kohoun Hm; Beogo R. 

Introduction : 

Les pertes de substance (PDS) osseuse de la 

face sont fonctionnellement, morphologi-

quement et psychologiquement invali-

dantes. 

But : 

Le but de ce travail était de rapporter les 

présentations des PDS de la face et leur trai-

tement au CHUSS. 

Méthodologie  

 Les dossiers de 146 patients traités pour 

une PDS osseuse de la face ont été analysés 

rétrospectivement. 
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Résultats : 

L’âge moyen des patients était de 31 ans. 

Les étiologies des PDS étaient dominées 

par la chirurgie des tumeurs (86%). A la 

mandibule, les PDS intéressaient l’hémi 

mandibule ou tout l’arc mandibulaire chez 

60,8% des patients. Au maxillaire, elles 

étaient une maxillectomie subtotale ou to-

tale chez 63,2% des patients.  A la mandi-

bule, la réparation de la PDS était faite par 

une endoprothèse métallique ou une greffe 

osseuse non revascularisée, respectivement 

chez 47,9% et 34,2% des patients. Au 

maxillaire, elle était faite par un lambeau lo-

cal ou une greffe osseuse, respectivement 

chez 91,8% et 2,7% des patients. Une fonte 

du greffon a été observée chez 11,1% des 

patients traités par une greffe osseuse. 

Conclusion : 

Les résultats de cette étude commandent 

l’introduction du  lambeau vascularisé dans 

la réparation des PDS osseuse de la face au 

CHU Souro Sanou.  

Mots clés :  

Perte de substance osseuse de la face, 

Greffe osseuse non vascularisée, endopro-

thèse faciale. 

 

P60 : Traitement des fractures ou-

vertes jambe par enclouage selon En-

der à l’hôpital de Sikasso. 

Toure L, Traore T, Sidibe O, Diallo A B, Traore B, Dias-
sana M, Keita S. 

Introduction :  

les fractures ouvertes des os de la jambe 

sont des lésions fréquentes et graves. Leur 

prise en charge est chirurgicale. 

Resultat : 

au cours d’une étude prospective d’un an  

20 patients présentant une fracture ouvertes 

des os de la jambe ont bénéficié d’une os-

téosynthèse par double enclouage selon En-

der . Il s’agissait de 2 femmes, 18 hommes 

d’âge moyen de 32 ans. L’étiologie était un 

accident de la voie publique dans 100 % des 

cas. Selon Gustillo et Anderson nous avions 

noté 10% type I ; 60% type II ; 30% type 

III. 

Les patients ont bénéficié d’une ostéosyn-

thèse par clou de Ender  seul dans 70% des 

cas. Cet enclouage était associé à un plâtre 

dans 25% et à un embrochage de la fibula 

dans 5%. Nous avions observé 5 cas (27 %) 

d’infection et 1 cas (5%) de retard de con-

solidation. 

Conclusion : 

les fractures ouvertes de jambe sont de 

traitement difficile. L’enclouage selon En-

der est une bonne alternative dans la fixa-

tion osseuse. 

 

P61 : Peritonite aiguë généralisée par 

diverticulite de meckel à propos d’un 

cas observé au CHUSS. 

Y. Nassirou, Z. Cyprien, B Lazard, B. Hermann, B. 
Daouda, S. G Bakary, S. O Rolland. 

Introduction : 

La péritonite par perforation d’un diverti-

cule de Meckel est extrêmement rare. Nous 

rapportons un cas afin d’en partager les cir-

constances diagnostiques et notre attitude 

thérapeutique. 

Observation : 

Il s’agissait d’un enfant de 8 ans, reçu pour 

douleurs abdominales en fosse iliaque 

droite secondairement généralisée à tout 

l’abdomen. L’examen clinique avait re-

trouvé un syndrome péritonéal. L’indica-

tion opératoire a été posée et en per-opéra-

toire il a été découvert un diverticule de 

Meckel perforé. Il a été réalisé une résection 

iléale de 10cm emportant le diverticule sui-

vie d’une anastomose iléo-iléale et une toi-

lette abdominale puis drainage. Les suites 

opératoires ont été simples.  

Conclusion : 

La péritonite est une complication rare du 

diverticule de Meckel dont le diagnostic est 

généralement fait en per-opératoire et le 

traitement est la résection iléale emportant 

le diverticule. 

Mots clés :  

Diverticule de Meckel, péritonite. 
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P62 : Evaluation de la prévalence du 

VIH-1 chez les femmes présentant des 

lésions précancéreuses du col de l’uté-

rus dans la région des Hauts-Bassins 

/ Burkina Faso. 

Kagone S Thérèse, Dicko Amadou, Trancho Juliette, 

Dembele Adama, Ouattara Ousséni, Tinto Bachirou, 

Kania Dramane, Zida Sylvie, Hien W Hervé, Simpore 
Jacques, Meda Nicolas. 

Contexte : 

 Au Burkina Faso, le cancer du col de 

l’utérus touche très souvent les femmes 

pauvres, entrainant un diagnostic tardif 

de la maladie. Cette étude visait à éva-

luer la prévalence du VIH-1 chez les 

femmes présentant des lésions précan-

céreuses du col de l’utérus dans la ré-

gion des Hauts-Bassins. 

Méthodes : 

Il s’est agi d’une étude transversale des-

criptive  de novembre à  décembre 2013 

dans les communes de Bobo Dioulasso 

et de Bama. Etaient éligibles les femmes 

consentantes âgées de 18 à 60 ans sans 

antécédent de lésions précancéreuses 

connues et positives à l’inspection vi-

suelle après application d’acide acé-

tique. Les tests ELISA VIH et VIH AR-

CHITECT ont été réalisés pour la détec-

tion des anticorps anti VIH-1 ou 2. Les 

échantillons doublement positifs ont fait 

l’objet d’un test de typage par Immuno 

Coumb II pour déterminer le type de 

VIH.  

Résultats 

La population était constituée de 102 

femmes dont l’âge moyen était de 31,34 

ans. Six  participantes se sont révélées 

positives au VIH-1 conduisant à une 

prévalence de 5,9%.  La tranche d’âge 

la plus affectée était celle comprise 

entre 29 et 38 ans.  

Conclusion et recommandations 

La prévalence de 5,9 % observée  est su-

périeure celle du VIH dans la région des 

Hauts Bassins qui est de 1,4%. Cette 

étude démontre que la coïnfection HPV 

et VIH constitue un problème grave de 

santé publique dans la région des Hauts-

Bassins et des mesures correctives de-

vraient être prises. 

Mots clés : 

VIH-1; lésions précancéreuses; Col de 

l’utérus; Hauts-Bassins;Burkina Faso. 

 

P63 : Dépistage du cancer du col de 

l'utérus par la technique de l'inspec-

tion visuelle après application d'acide 

acétique : évaluation d'un dépistage 

réalisé dans la région de Bobo-Diou-

lasso. 

Kagoné Thérèse, Paré Paton G, Dembélé Adama, Kania 

Dramane1, Zida Sylvie, Bonané/Tiéba Blandine, Oué-
draogo Ali, Testa Jean, SimporéJacques, Méda Nicolas. 

Introduction : 

Au Burkina Faso l´essentiel des données sur 

l'épidémiologie du cancer du col de l'utérus 

provient des structures de soin. Toutefois, la 

représentativité de ces résultats est limitée 

par la faible disponibilité des services de dé-

pistage. Cette étude se veut une contribution 

à l'amélioration des connaissances sur l'épi-

démiologie de la maladie au sein de la com-

munauté.  

Méthodes :  

Un dépistage de masse incluant des femmes 

âgées de 18 à 60 ans a été réalisé du 23 no-

vembre au 19 décembre 2013 dans la ville 

de Bobo-Dioulasso et la commune rurale de 

Bama. Le test de chi2, le test exact de Fisher 

ainsi qu’un modèle de régression logistique 

incluant l'âge, la parité et le lieu de rési-

dence ont été utilisé.  

Résultats : 

Parmi 579 participantes, 326 (56,8%) rési-

daient à Bobo-Dioulasso, 253 résidaient 

dans la commune rurale de Bama. L'âge 

moyen était de 34,7 ± 8,9 ans, 94.5% des 

participantes n'avaient jamais bénéficié d'un 

dépistage. A l’issue du dépistage 90 partici-

pantes (15.54%) ont été retrouvées posi-

tives. Les participantes âgées de moins de 

35 ans avaient environ 3 fois plus de chance 

que celles plus âgées de présenter des lé-

sions cervicales, les paucipares (1-3 accou-

chements) ainsi que les multipares (4 ac-

couchements et plus) avaient environ 4 fois 
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plus de chance que les nullipares de présen-

ter des lésions cervicales.  

Conclusion : 

L'accès aux services de dépistage est très 

faible dans la région de Bobo-Dioulasso. 

Un programme de dépistagenational devrait 

mettre l'accent sur le dépistage des femmes 

jeunes afin de minimiser l'évolution cancé-

reuse. 

 

P64 : Impact des moustiquaires impré-

gnées d’insecticide à longue durée d’ac-

tion (MILDAs)dans la lutte anti-vecto-

rielle contre le paludisme et la filariose 

lymphatique au Burkina Faso. 

Coulibaly Sanata, Sangaré Ibrahim, Hien Aristide, Ba-

mogo Rabila,Yaméogo Bienvenue, Namountougou 
Moussa,Diabaté Abdoulaye, Dabiré Kounbobr Roch. 

Introduction : 

Les MILDAs constituent un moyen essentiel 

de prévention contre certaines maladies à 

transmission vectorielle. Ainsi, dans le cadre 

de la gestion intégrée de la lutte anti vecto-

rielle, notre étude s’est articulée autour de 

l’évaluation des paramètres entomologiques 

de la transmission du paludisme et de la fila-

riose lymphatiqueaprès la mise en place des 

MILDAs. 

Méthodes :  

Les collectes des échantillons ont été effec-

tuées entre Août 2014et Septembre 

2015dans six villages sentinelles de la fila-

riose lymphatique. La collecte des larves, la 

pulvérisation à l’intérieur des maisons avec 

des insecticides à effet rémanent etla capture 

sur homme ont été les méthodes d’échantil-

lonnage des vecteurs.L’identification des es-

pèces, la caractérisation des gènes de résis-

tance et les taux d’infections des vecteurs ont 

été effectués par la PCR tandis que l’origine 

du repas de sang a été déterminée par le test 

ELISA. 

Résultats : 

Après la mise en place des MILDAsles vec-

teurs ont été plus sélectifs dans la prise de 

repas sanguin (homme ou animal) etune di-

minution des taux de parturité (69,33 % à 

58,59 %) et d’infections (13,3 % à 1,04 %) 

ont aussi été observéssur les sites d’étude. 

Cependant, il est ressorti que ces vecteurs 

présentaient une résistance aux pyréthri-

noïdes. 

Conclusion :  

Les MILDAs constituent  une barrière entre 

l’homme et le vecteur.  Toutefois,le dévelop-

pement de la résistance des vecteurs aux py-

réthrinoïdes nécessite la combinaison 

d’autresoutils de LAV aux MILDAspour un 

meilleur control des maladies à transmission 

vectorielles. 

Mots clés:  

MILDAs, Plasmodium falciparum, Wuche-

reriabancrofti, An. gambiaes.1. 

 

P65: Suppurations peripharyngées 

dans le service d’ORL du CHU Sourö 

Sanou de Bobo Dioulasso, à propos de 

47 cas. 

Ouedraogo Rw-L, Fofana S, Elola A, Sanou M, 

Ouedraogo Nm, Barro M, Bambara Cl, Nacro B, 
Ouoba K. 

 

La suppuration péripharyngée se définit 

comme étant une infection suppurée lo-

calisée au niveau des espaces peripha-

ryngés. 

But:  

Analyser les aspects épidémiologiques, 

diagnostiques et thérapeutiques des col-

lections suppurées péripharyngées en 

pratique ORL. Méthode: il s’est agi 

d’une étude prospective sur 15 mois, ré-

alisée dans le service d’ORL du CHU 

Sourô SANOU de Bobo Dioulasso. 

Résultats:  

sur une période de 15 mois, 47 cas de 

suppuration péripharyngés avec un sex 

ratio de 0,88 et un âge moyen de 17 ans, 

ont été enregistrés. La topographie de la 

collection était rétro-pharyngée 

(36,17%), péri-amygdalienne (46,41%) 

et parotidienne (17,02%). La culture 

bactériologique est revenue stérile dans 

25,53% des cas, mono-microbienne 

dans 65,96% des cas et bi-microbienne 
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dans 08,51% des cas. Le traitement mé-

dical exclusif dans 17,02% des cas et 

médico-chirurgical dans 82,98% des 

cas. L’évolution sous traitement a été 

favorable dans 91,49% des cas avec ce-

pendant 08,51% de décès. 

Conclusion:  

La suppuration péripharyngée demeure 

une pathologie d’actualité qui nécessite 

une attention particulière du fait de l’im-

portance de sa morbidité dans nos ré-

gions. 

Mots clés:  

Suppuration, péripharyngée, diagnostic, 

traitement, Bobo Dioulasso. 

 

P66 : Evaluationd’un outil de dia-

gnostic de l’anémie par le dosage du 

taux d’hémoglobine pour les grandes 

enquêtes en santé publique. 

Thiombiano C; Kone AM. ; Badholo H; Sawadogo J; Sie A; Sakana 
L.; Somda S; Gouem C; Meda N ; Hien H. 

Introduction 

Les automates utilisés pour  le dosage 

du taux d’hémoglobine en routine ne 

sont pas adaptés pour lesenquêtes en 

zones reculées. Comme alternative,nous 

avons les hémoglobinomètres tel que 

l’hemoCueHb201+®.Cette étude a pour 

objectif d’évaluer la performance de  

l’hemoCueHb 201+® par rapport à 

l’automate ABX PentraXL 80® consi-

déré comme méthode de référence. 

Méthodes : 

L’étude s’est déroulée aulaboratoire de 

Biologie Clinique du Centre MURAZ.Il 

s’agissait d’une étude transversale des-

criptivemenée sur 50 échantillons de  

patients adultes et consentants. La per-

formance de HemoCueHb201+®dans 

le diagnostic de l’anémie par le dosage 

de l’hémoglobine a été évaluéecompa-

rativement à ABX Pentra XL 

80®.L’anémie a été définie par un taux  

d’hémoglobine inférieure à 12 g/dl. La 

sensibilité, la spécificité,la valeur pré-

dictive positive et la valeurprédictive 

négative pour le diagnostic de l’anémie 

ont été calculées ainsi que la corrélation 

de Pearson. 

Résultats :  

L’anémie a été retrouvée chez 48% des 

patients avec la méthode de référence 

contre 46 % avec l’HemoCueHb 

201+®. La sensibilité la spécificité, la 

valeur prédictive négative, la valeur pré-

dictive positive pour le diagnostic de 

l’anémie était respectivement de  95,83 

%, 100%, 100%, 96,43%.Une forte cor-

rélation entre les deux techniquesa été 

trouvée (r=0,99). 

Conclusion : 

L’HemoCueHb 201+®pourrait être uti-

lisé pour le dosage du taux d’hémoglo-

bine surtout dans les zones décentrali-

sées dans le cadre des grandes enquêtes 

en santé public.  

Mots clés :  

Anémie ; hémoglobine ; Performance ; 

HemoCueHb201+® ; ABX Pentra XL 

80®. 

 

P67 : Appréciation des mesures de ren-

forcement de l’observance après un 

échec d’une deuxième ligne de traite-

ment ARV: cas des patients de la cohorte 

Thilao au Burkina Faso. 

 
Berthé-Sanou Lalla, Berthé Abdramane, Sanou 

Maïmouna, Ouedraogo Rayende, Adrien B Sawadogo, Jo-

seph Drabo, Raoul Moh, Roland Tubiana, Laurence 

Slama, Alice Desclaux. 

Introduction 

L’échec clinico-virologique des patients in-

fectés par le VIH sous traitement antirétro-

viral représente un enjeu majeur en terme de 

morbi-mortalité. Dix mesures de renforce-

ment de l’observance ont été proposées afin 

de renforcer l’observance chez des patients 

en échec virologique de deuxième ligne de 

traitement antirétroviral au Burkina Faso. 

Cette étudeanalyse l’appréciation par les 

patients de ces mesures. 

Matériel et Méthode 
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L’étude qualitative a consisté en des entre-

tiens individuels répétés auprès de 37 pa-

tients inclus dans la cohorte Thilao sur deux 

sites au Burkina Faso : CHU de Ouagadou-

gou et de Bobo-Dioulasso. Le dépouille-

ment des données a été manuel. Le proto-

cole a reçu l’avis favorable du comité 

d’éthique 

Résultats 

Les patients ont choisi en moyenne 3 me-

sures simultanées. La majorité a préféré 

l’utilisation d’unpilulier, les appels télépho-

niques hebdomadaires et la sonnerie de rap-

pel. Ces mesures ont étéperçues comme 

simples, efficaces, discrètes et adaptées aux 

patients instruits et aux analphabètes.Les 

visites à domicile, l’implication d’un 

membre de l’entourage dans le traitement, 

l’envoi de SMS pour rappeler les heures de 

prises ont été peu appréciées, car perçues 

comme exposant à un risque de dévoile-

ment du statut VIH+ et/ou à la stigmatisa-

tion liée à la maladie. Quelques mesures ju-

gées fastidieuses comme les visites plus fré-

quentes au centre de suivi n’ont pas été 

choisies par les patients. 

Conclusions 

Chez les patients atteints de maladies chro-

niques, le choix d’outils permettant une 

meilleure observance est une action ration-

nelle qui passe par l’analyse des avan-

tages/forces, inconvénients/faiblesses de 

chaque mesure de renforcement de l’obser-

vance proposée. 

 

P68 : La RCA (Rolling Circle Ampli-

fication) : une technique de caractéri-

sation fine des Begomovirus infectant 

la patate douce (Ipomoea batatas [L.] 

Lam) au Burkina Faso. 

E. B. Tibiri, F. Tiendrébéogo, K. Somé, M. Bangratz, 
J. B. Néya1, C. Brugidou, J. S. Pita & N. Barro. 

 

La patate douce (Ipomoea batatas), est une 

plante à racine tubéreuse de la famille des 

convolvulacées, qui est cultivée partout 

dans le monde surtout dans les zones tropi-

cales. La production mondiale est 

de105190501 de tonne, dont 70 % produit 

par la chine et environ 25 % pour l’Afrique. 

Le Burkina vient avec une production de 

167 000 tonnes avec un accent mis sur les 

PDCO (Patate Douce à Chair Orange). Cela 

se traduit par un important programme de 

sélection de l’INERA sur les PDCO, qui est 

une importante source d’énergie mais aussi 

d’oligoéléments notamment en provitamine 

A.Elle est donc un excellent candidat pour 

lutter contre la malnutrition chez les enfants 

de moins de 5 ans. Cependant plusde 20 vi-

rus sont susceptibles d’infecter la patate 

douce dont les Begomovirus.  

Cette étude a alors été initiée afin d’évaluer 

les infections virales et de contribuer à 

l’amélioration de la productivité de la patate 

douce au Burkina Faso.Plus spécifiquement 

à caractériserces virus à travers une tech-

nique moléculaire de pointe qu’est la RCA 

(Rolling Circle Amplification) afin d’obte-

nir des clones complets de Begomovirus et 

de leur information génétique. 

Les résultats obtenus montrent que plu-

sieurs espèces de Begomovirus infectent  la 

patate douce au Burkina Faso. Cela pourrait 

compromettre la durabilité de la production 

et donc constituer un manque à gagner sur 

son apport à l’amélioration des conditions 

sanitaires des enfants de moins de 5 ans et 

des femmes enceintes. 

 

P69: Les stratégies communication-

nelles de lutte contre la bilharziose à 

Taabo (centre de la Côte d’Ivoire) en 

question. 

Koffi Affoué Rachel, Koffi Kra Valérie, N’guessan 

Dedou Gruzshca, Ferrand T Kambou,  

 

Epousant une approche qualitative, la 

présente communication questionne les 

facteurs qui favorisent la résurgence de 

la bilharziose en  Côte d’Ivoire, notam-

ment  dans des villages  de la sous-pré-

fecture de Taabo. En dépit de l’installa-

tion de pompes hydrauliques, les popu-

lations de cette région continuent de 

s’exposer aux maladies hydriques en 

utilisant l’eau des barrages hydroélec-
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triques.  Ces aménagements ont généra-

lement comme conséquence une recru-

descence de diverses parasitoses, parti-

culièrement les schistosomiases ou bil-

harzioses. Comme mesure préventive 

face au problème de réinfections de ces 

populations rurales, des programmes 

d’éducation à la santé ont été conduits 

par des Organisations Non Gouverne-

mentales et des centres de recherche, 

sans grand succès. Plusieurs  cas conti-

nuent d’être identifiés dans cette popu-

lation rurale.  

Devant  cet « échec » des actions entre-

prises par ces différents acteurs, cette 

communication veut analyser les fac-

teurs qui favorisent le maintien de cette 

endémie parasitaire, en se penchant sur 

le cas spécifique des stratégies commu-

nicationnelles effectuées par ces der-

niers. Les données sont collectées au 

moyen de l’observation directe et d’en-

tretiens semi-directifs. 

Les résultats montrent que le manque de 

communication entre les acteurs de 

l’éducation pour la santé et les popula-

tions cibles expliquent la réinfection des 

individus déjà traités. Plus spécifique-

ment, Ils révèlent que leurs stratégies 

communicationnelles ne sont pas inclu-

sives et adaptées aux besoins locaux des 

populations. Des stratégies permettant 

une implication de la population locale 

sont proposées en conclusion. 

 

P70 : Projet de mise en place d'un la-

boratoire de niveau de sécurité biolo-

gique 3 au Burkina Faso. 

Kagone S Thérèse, Tinto Bachirou, Dicko Amadou1, Ka-

nia Dramane, Sylvie Zida, Kabore Gaston, Yaro Seydou, 
Diallo Hama, Hien W. Hervé, Meda Nicolas. 

Introduction 
Face au risque lié à l’émergence ou à la ré-

émergence d’une épidémie de la Maladie à 

Virus Ebola(MVE)hors de contrôle en 

Afrique de l’Ouest et particulièrement au 

Burkina Faso et au regard de l’expérience 

acquise de la gestion de l’épidémie de 2014, 

il est capital de renforcer les capacités de 

diagnostic biologique de la MVE au sein de 

ces pays. D’où le projet de mise en œuvre 

d’un laboratoire mobile P3 au profit du La-

boratoire National de Référence des Fièvres 

Hémorragiques Virales (LNR-FHV) du 

Burkina Faso. 

Objectifs du projet 

Contribuer à réduire le risque de morbidité 

liée à une éventuelle épidémie de la maladie 

à virus Ebola au Burkina Faso et dans la 

sous région. Doter le LNR-FHV de capaci-

tés de diagnostic biologique rapide, de sur-

veillance et de recherche sur es fièvres hé-

morragiques virales en particulier la MVE). 

Résultats attendus du projet 

•Un laboratoire mobile de niveau de sécu-

rité biologique 3 (BSL3) est installé au 

LNR-FHV en mars 2018; 

•Le BSL3 installé est équipé pour le dia-

gnostic de la MVE ; 

•Le personnel du LNR FHV est formé cor-

rectement au diagnostic biologique de la 

MVE, à la coordination, à la logistique et à 

la maintenance d’un Laboratoire P3 ; 

•Le fonctionnement optimal du Laboratoire 

P3 du LNR-FHV du Burkina Faso est as-

suré. 

Conclusion 

Le laboratoire mobile P3 permettra le dia-

gnostic, la surveillance et la recherche au 

Burkina Faso et dans la sous-région. 

Mots clefs :  

Laboratoire mobile P3, LNR-FHV, Burkina 

Faso. 

 

P71: Engouement pour la médecine 

traditionnelle analysé par l’approche 

des représentations sociales :cas du 

Grand Lomé au Togo. 

Akpo Gnandi Okaté,  Awesso Atiyihwè. 

 

En Afrique Subsaharienne, on observe une 

forte demande de la médecine tradition-

nelle.Selon les statistiques, 85% des popu-

lations y ont recours. Cette médecine nourri 

et enrichi progressivement la médecine mo-

derne. L’Afrique produit ainsi des connais-

sances. Ces connaissances sont peu et prou 
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vulgarisées. L’engouement pour ces con-

naissances suscite le désir de savoir davan-

tage les raisons pour la formulation des po-

litiques de santé plus efficaces. Dans cette 

optique, un entretien-semi-directif a été ef-

fectué avec 210 personnes. Les données ont 

été analysées avec les théories des représen-

tations sociales. Les éléments cognitifs et 

sociaux à l’origine de la demande et du re-

fus des biens et services de la médecine tra-

ditionnelle sont connus. Sur la base de ces 

connaissances et d’autres études déjà réali-

sées sur la toxicité et l’efficacité de certains 

médicaments traditionnels, il devient néces-

saire d’intégrer la médecine traditionnelle 

dans le système de santé des pays africains 

dans le cadre de la politique de « ONE 

HEALTH » pour des soins de santé effi-

caces. 

Mots clés :  

Engouement, représentation sociale, méde-

cine traditionnelle. 

 

P72: Analyse du processus d’adop-

tion des comités des femmes utilisa-

trices au Mali. 

Patrice Ngangue, Fatoumata Coumaré, Soumaila 
Laye Diakite, Abel Bicaba et Slim Haddad. 

Introduction 

Les comités des femmes utilisatrices 

(CFU) ont été mis en place au Mali pour 

appuyer les associations de santé com-

munautaire dans la mobilisation de la 

population afin d’augmenter la fréquen-

tation des centres de santé communau-

taires. Le but de cette étude est d’analy-

ser les facteurs qui ont favorisé l’adop-

tion des CFU dans les milieux où ils ont 

été implantés.  

Méthodes 

Une analyse thématique de contenu ba-

sée sur les construits de la théorie de dif-

fusion des innovations de Rogers a été 

menée sur la base d’une revue docu-

mentaire et de 60 entrevues indivi-

duelles avec différents acteurs locaux 

(membres des CFUs, institutions, com-

munautés desservies).  

Résultats 

Les conditions préalables à la création 

des CFU à savoir le contexte socio-sani-

taire, le caractère novateur et le souci de 

changer les normes sociales ont grande-

ment favorisé la décision d’adopter les 

CFU par les femmes et leurs parte-

naires. Par ailleurs, le choix des femmes 

leaders lors de la mise en place des 

CFU, leurs attitudes et leurs modes de 

communication, de même que les avan-

tages perçus ont favorablement in-

fluencé l’adoption des CFU par la com-

munauté. Toutefois, la compatibilité de 

cette innovation avec les valeurs des 

autres acteurs locaux (ASACO, 

CsCom) et sa complexité notamment 

pour ce qui est de la gestion financière 

sont des aspects qui peuvent nuire à 

l’acceptation des CFU s’ils ne sont pas 

pris en compte. 

Conclusion 

Les contingences locales liées au choix 

et au leadership des membres des CFU, 

l’accompagnement et le soutien des par-

tenaires techniques et financiers, une 

collaboration étroite avec les autres ac-

teurs locaux (ASACO, Cscom) sont les 

ingrédients d’une bonne adoption des 

CFU. 

 

P73 : Retard de croissance et malnu-

trition aigüe sévère chez les enfants de 

moins de 5 ans au Burkina Faso : 

quels facteurs sociodémographiques 

et économiques associés ? (Enquête 

de base pour l’évaluation d’impact du 

financement base sur les résultats au 

Burkina Faso). 

Picbougoum T. Bernadette, Somda Serge M.A, Hien 
Hervé, Meda Nicolas. 

Introduction :  

La malnutrition des enfants et le retard de 

croissance est un fléau dans les pays à 

faibles revenus, avec un lourd tribut socioé-

conomique. Elle comporteplusieursfacteurs 

associéspourtant peu étudiés au Burkina. 

Nous décrivons ici les facteurs affectant 
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l’état nutritionnel des enfants de moins de 5 

ans au Burkina Faso. 

Matériel et méthode : 

Une analyse secondaire des données de 

l’enquête de base de l’évaluation d’impact 

du financement basé sur les résultats (FBR) 

conduite d’octobre 2013 à mars 2014a été 

menée. L’analyse a porté sur les données 

nutritionnelles des enfants de 0 à 59 mois 

recueillies pendant l’enquête ménage. 

Résultats : 

Les ménages comportaient 9488 enfants de 

0 à 59 mois. Le suivi de la croissance était 

effectué chez 21% des enfants avec un re-

tard de croissance noté dans 24% et une 

malnutrition aigüe sévère (MAS) dans 11%. 

Nous avons pu mettre en évidence la rela-

tion entre le suivi de la croissance et l’âge 

de l’enfant, et le retard de croissance avec 

l’âge de l’enfant et la région de résidence 

(p<0,005). Toutefois, aucune association 

n’était significative entre le retard de crois-

sance avec le milieu de résidence p=0,764, 

le niveau d’instruction p=0,179 et le niveau 

de bien-être économique p=0,109, et la 

MAS avec les différents facteurs. 

Conclusion : 

Le suivi de la croissance des enfants est dé-

pendant de leur âge et le retard est notoire 

selon la région. Les actions de sensibilisa-

tion des parents devraient être associées au 

projet FBR pour réduire les problèmes nu-

tritionnels. 

Mots clés :  

Retard de croissance, Facteurs d’influence, 

Nutrition enfant, Base FBR EI, Burkina 

Faso. 

 

P74: Interventions obstétricales ma-

jeures et références au centre hospi-

talier universitaire Souro SANOU 

(CHUSS)de Bobo-Dioulasso. Aspects 

épidémiologiques, cliniques, théra-

peutiques et pronostiques. 

D.A. Somé, G. Sanou, J.D.D. Sanou, H. Bationo, A. Dem-

bélé, S. Ouattara, M. Bambara, B. Thiéba/ Bonané, B. 
Dao. 

Objectif: 

Etudier les aspects épidémiologiques, cli-

niques, thérapeutiques et le pronostic des 

patientes référées pour les IOM au CHUSS 

de Bobo-Dioulasso au cours de la période 

d’étude. 

Méthodologie: 

Il s’est agi d’uneétudetransversale prospec-

tiveallant du 1erjanvier au 31 décembre 

2016. Ont été incluses toutes les patientes 

qui ont été référées pour interventions obs-

tétricales majeures au CHUSS à partir de 

structures sanitaires de la zone de couver-

ture du CHUSS et disposant de blocs opéra-

toires. Les données collectées ont été saisies 

sur Epi Data 3.1 et analysées sur Epi Info 

6.04. 

Résultats: 

Durant la période d’étude, 1308 IOM ont 

été réalisées au CHUSS parmi lesquelles 

327 référées, soit 25%.Les références des 

structures étaient dominées par cellesde 

Dafra (39,44%) puis de Orodara 

(26,90%).La principale raison  des réfé-

rences  était le bloc opératoire non fonction-

nel (66,67%). 

La césarienne (90,83%) était la principale 

IOM. La durée moyenne d’hospitalisation 

était de 4 jourspour les patientes. Nous 

avons enregistré 3décès maternels et 

58mort-nés. 

Conclusion:  

Les IOM représentent un motif fréquent de 

référence dans notre contexte de travail. 

L’amélioration de la prise en charge des pa-

tientes passe par une amélioration de l’en-

vironnement de travail dans les structures 

sanitaires périphériques que sont les CMA 

et les CHR. 

Mots clés : 

Interventions obstétricalesmajeures ;  réfé-

rences ; CHUSS. 

 

P75: Connaissance des gestes de pre-

miers secours : enquête auprès de 460 

étudiants. 

Traore I. A , Barro SD , Ouattara A , Kafando TD , Kabore 
RAF. 
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Introduction 

L’urgence désigne toute situation patholo-

gique qui nécessite une prise en charge ra-

pide et adaptée. Le but de notre travail était 

d’évaluer les connaissances des étudiants de 

l’université Ouaga I Pr Joseph Ki-Zerbo sur 

les gestes de premiers secours en cas d’ur-

gence. 

Méthodologie:  
Etude transversale, descriptive et analytique 

par questionnaire auto-administré qui s’est 

déroulée sur cinq mois de Juin à Octobre 

2017 dans le campus de l’université de Oua-

gadougou ainsi que les cités universitaires. 

Résultats:  

Durant la période d’étude, 460 étudiants ont 

été interrogés dont 5,9% avait bénéficié 

d’une formation sur les gestes de premiers 

secours. Moins d’un tiers des étudiants dé-

clarait avoir déjà fait face à une situation 

d’urgence. La séquence des actes à effec-

tuer devant une situation d’urgence était 

connue de 21,5% des étudiants. La tech-

nique de la PLS, de la MH et de la ventila-

tion bouche à bouche était connue respecti-

vement de 11,3% ; 1,5% et 0,4%. Aucun 

étudiant ne connaissait la technique du 

MCE et de la RCPB. La majeure partie des 

étudiants n’avait jamais entendu parler du 

défibrillateur. Les scores cumulés de con-

naissances théoriques devant certaines si-

tuations d’urgence et des gestes de premiers 

secours étaient compris respectivement 

dans l’intervalle [2 ; 8]. Il existait un lien 

statistiquement significatif entre les scores 

cumulés de connaissances théoriques et la 

formation en secourisme. 

Conclusion: 

les connaissances théoriques des étudiants 

de l’université Ouaga I, Pr Joseph Ki-Zerbo 

sont peu satisfaisantes surtout pour les tech-

niques des gestes de premiers secours. 

Mots Clés: 

Gestes de premiers secours- connaissance-

étudiants- Ouagadougou. 

 

P75 bis : Monitoring des sous popula-

tions lymphocytaires T REG 

(CD4+CD25+FOXP3) et CD19+ chez 

des personnes vivant avec le VIH au 

cours de leur suivi biologique. 

Rokiatou S. Henry, Sanou Guillaume, Kima Apollinaire, 

Sougue Serge, Ouedraogo N. Issa, Yves Traore. 

 

L’infection à VIH est responsable de nom-

breuses anomalies cellulaires et fonction-

nelles dans les lignées lymphocytaires 

donc, dans la réponse immunologique. 

Les lymphocytes T Reg sont des lympho-

cytes T CD4+ qui jouent un rôle central 

dans la régulation du système immunitaire. 

L’impact de cette population clédans le sys-

tème immunitaire du PVVIH ainsi que dans 

l’évolution de la maladie est importante. 

L’évolution des T Régulateurs, chez les in-

dividus infectés par le VIH ainsi que l’in-

fluence que pourrait avoir le traitement anti 

rétroviral (TARV) sur elle, ont été l’objet de 

cette étude. 

Après leur consentement éclairé obtenu, les 

sujets PVVIH Positifs éligibles ont été re-

crutés au sein de l’association communau-

taire ALAVI chargée de leur prise en charge 

(thérapeutique, biologique et psycholo-

gique). Une cohorte de sujets VIH Négatif 

a également étérecrutée. Lesuivi c’est dé-

roulé durant 6 mois au cours desquels l’im-

munophénotypage des lymphocytes d’inté-

rêt a été réalisé par cytométrie en flux ainsi 

que le bilan biochimique et hématologique 

des PVVIH. 

Les résultats préliminaires obtenus ont per-

mis de mettre en exergue la place cruciale 

qu’occupe le monde communautaire dans le 

processus de prise en charge globale. Ils 

suggèrent également la nécessité de procé-

der à l’évaluation plus approfondie du sys-

tème immunitaire avant et surtout durant la 

mise en œuvre de tout traitement ARV. 

Les nouvelles approches thérapeutiques 

telles que l’immunothérapie nécessitent 

également la maitrise du profil immunolo-

gique pré et post thérapeutique des PVVIH. 
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P76 : Le processus de gestion de don-

nées d’une enquête en santé. 
Mimbouré Yara ; Serge M.A. Somda ;Ibrahima Diallo ; 

Armel Soubeiga ; Yacouba Kone ;Amadou Kaba 1; Sidi S. 

K. Traore ; Edwige E. I. Ouattara1 ;Badolo Hermann, Le-

ticia Sakana1 ; Bernadette Picbougoum ; Clarisse Gouem 
; John Sawadogo; Aziz Sie ;Hervé Hien. 

Introduction 

La gestion de données de grandes enquêtes 

fait intégrante de composantes de la produc-

tion de connaissances de qualité pour une 

prise de décision éclairée. Cependant le pro-

cessus est complexe et peu documenté pour 

éclairer les futures intervenions en santé pu-

blique.A travers cette étude,nous nous pro-

posons dedécrire le processus de gestion de 

données pendant l’enquête finale pour 

l’Evaluation d’Impact de Financement Basé 

sur les Résultats réalisée au Burkina Faso en 

2017. 

Matériels et méthodes 

L’étude a été réalisée dans 6 régions et elle 

avait 2 composantes. Une composante for-

mation sanitaire, comptant 24 districts et 

573 formations sanitaires. Une composante 

ménage comptant 8 182 ménages répartis 

dans 563 villages. Les questionnaires com-

portaient 18 modules regroupant 1 380 va-

riables. Pour mesurer la gestion des données 

une stratégie à deux niveaux a été mise en 

œuvre : l’Assurance qualité et le Contrôle 

de qualité. 

Résultats 
La gestion de données a été faite par une des 

équipes du Centre MURAZ. Les données 

ont été collectées de façon numérique avec 

des outils harmonisés et synchronisés. 

Ceux-ci fonctionnant à l’aide d’un méca-

nisme performant. La gestion des informa-

tions collectées était quotidienne grâce à un 

système de transfert de données entre les 

agents de collecte et leur superviseur. Un 

système de synchronisation avec plusieurs 

serveurs dont certain délocaliser a été mis 

en place avec des utilisateurs possédants 

des droits d’accès selon le niveau d’accré-

ditation.  

Conclusion 

Notre méthodologie de gestion nousa per-

mis d’anticiper l’étape de nettoyage de don-

nées et d’avoir les données de meilleure 

qualité. Elle peut être un modèle de data 

mangement des projets de recherche. 

Mots clés:  

Gestion des données ; Assurance Qualité ; 

Contrôle de Qualité ; Collecte Mobile. 

 

P77 : Suppurations post césariennes à 

Boromo : Impact du débarbadage et 

la suppression de l’antibioprophy-

laxie post opératoire. 

Kouraogo B, Komboigo-Savadogo BE, Kouraogo S, 
Kaboré S, Karama R, Somé Der A 

Objectif: 

Déterminer l’impact du débarbadage et de 

la suppression de l’antibioprophylaxie post 

opératoire dans la survenue des suppura-

tions pariétales post césariennes à l’hôpital 

du district de Boromo 

Méthodologie : 

il s’est agi d’une étude transversale à col-

lecte rétrospective du 1er août au 30 no-

vembre 2016 où le rasage pubien et l’anti-

bioprophylaxie systématique post opéra-

toire étaient pratiqués (groupe 1) et prospec-

tive du 1er janvier au 31 mai 2017 où le ra-

sage pubien et l’antibioprophylaxie systé-

matique post opératoire n’étaient pas prati-

qués (groupe 2). L’étude a concerné les pa-

tientes ayant bénéficié d’une césarienne et 

qui n’avaient pas de rupture des membranes 

de plus de 12 heures ni de rupture utérine. 

L’analyse des données a été faite à l’aide du 

logiciel Epi Info version 6.0 avec un test 

statistique au seuil de signification p<0,05. 

Résultats : 

Au total, 108 patientes ont été incluses dans 

le groupe 1 et 92 dans l’autre. L’âge moyen 

dans le groupe 1 était de 25,4 ans et celui du 

groupe 2 était de 28,2 ans. Les patientes 

étaient majoritairement non scolarisées 

dans les deux groupes : respectivement 95%  

et 92%. Les cas de suppurations étaient si-

gnificativement plus élevés dans le groupe1 
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(12%) que dans le groupe 2 (7,6%), avec 

p=0,001. 

Conclusion : 

Même dans un hôpital de district, il survient 

moins de suppurations chez les césarisées 

quand elles ont été débarbadées et n’ont 

reçu aucune antibioprophylaxie postopéra-

toire. 

Mots clés :  

Débarbadage, antibioprophylaxie, césa-

rienne, suppurations pariétales, hôpital de 

district. 

 

P78 : Etude des facteurs expliquant la 

survenue du paludisme chez les en-

fants de 3 à 59 mois dans le contexte 

de la mise en œuvre de la Chimio-pré-

vention du paludisme saisonnier 

(CPS) dans le district sanitaire de So-

lenzo en 2017. 

K. Bakouan, W. Ouedraogo, R. Zoma, L. Kassa, S. 
Kabore, R. Karama 

Introduction: 

Le paludisme demeure de nos jours un pro-

blème de santé publique du fait de sa mor-

bidité et sa mortalité élevées. Face à cette 

situation plusieurs stratégies ont été déve-

loppées par le Ministère de la santé. Le dis-

trict sanitaire de Solenzo qui met en œuvre 

les interventions recommandées y compris 

la campagne CPS en 2016.  

Matériel et méthode : 

Il s’agit d’une étude transversale à visée 

descriptive ciblant les enfants de 3 à 59 

mois atteints de paludisme. 

Résultats : 

Quatre-vingt-quatre virgule trente-trois des 

mères ou leur enfants ont reçu des MILDA 

en 2016 ou en distribution de routine en 

2017 avec 71,81% qui dorment régulière-

ment sous MILDA. La majorité (84,45%) 

des enfants cibles a bénéficié de la CPS 

avec 96,97% [81,49 ; 96,80] au 1er cycle, 

96,97%[81,49 ; 86,80] au 2ème cycle, 92% 

[68,30 ; 74,83] au 3ème cycle et 92,90% 

[39,54 ; 46,70] ayant reçu trois doses. Les 

principales raisons retrouvées pour les en-

fantsmalades étaient les doses incomplètes 

(45,18%) etles effets secondaires (27,41%). 

Conclusion :  

Cette étude dans le district sanitaire de So-

lenzo a montré que la prise incomplète de la 

SP/AQ pendant la CPS avec le non-respect 

des intervalles d’administration  sont entre 

autre les facteurs qui pourraient expliquer la 

survenu du paludisme chez les enfants de 3 

à 59 mois malgré la CPS.  

Mots clés :  

Chimio-prévention du paludisme saison-

nier, enfants de moins de 3 à 59mois, palu-

disme grave, létalité. 

 

P79 : Performances des distributaires 

communautairesdans le cadre de la 

chimio-prévention du paludisme sai-

sonnier au Burkina Faso. 

Antarou Ly, Luc Sermé, Gael Chetaille, Abel Bicaba et 
Slim Haddad 

Introduction 

Les distributeurs communautaires (DC) 

sont chargés de la mise en œuvre de la chi-

mio-prévention du paludisme saisonnier 

(CPS) dans les ménages au Burkina Faso.  

Les tâches qui leurs sont confiées dans le 

cadre de cette intervention sontexigeantes. 

L’étude vise à évaluer les performances des 

distributeurs communautairesau décours 

des formations effectuées par les respon-

sables du programme au début de la cam-

pagne et lors du quatrième passage de la 

CPS, et à identifier les facteurs associés à 

l’évolution de leurs performances. 

Méthode 

C’est une étude longitudinale qui incluait 

tous les DC (n=424)des 23 CSPS du district 

sanitaire de Boulsaen 2017. La performance 

des distributaires communautaires a été 

évaluéeen pourcentage de points en utilisant 

un score composite allant de 0 à 26 points. 

Un modèle linéaire mixte a été utilisé pour 

identifier les facteurs associés et tenir 

compte de la structure hiérarchique du de-

vis. 

Résultats 
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Au début de la campagne, les DC affi-

chaient un niveau de connaissance globale 

estimé à 88,4% de bonnes réponses. Une 

progression de 3,7 points de pourcentage a 

également été observée  à la fin de la cam-

pagne. Le niveau de connaissance globale 

variait légèrement selon l’âge, le sexe, le ni-

veau d’instruction ou l’expérience des DC. 

Aucune des différences constatées entre 

strates de DC n’était toutefois statistique-

ment significative.  

Conclusion 

La performance des DC sur les pratiques de 

la CPSse sont améliorées dans le temps. Des 

efforts doivent être faits pour maintenir 

cette tendance. 

 

P80: Sensibilité in vitro des isolats de 

Plasmodium falciparum à la chloro-

quine, dihydroartemisinine, pyrona-

ridine et piperaquine au Burkina 

Faso. 

Aminata Fofana, Rakiswendé Serge Yerbanga, Fabrice 

Somé Anyirékun, Issaka Zongo, Yves-Daniel Comparoré, 

Frédéric Nikièma, Nouhoun Barry,  Nahomie Kaboré, Za-

chari Kabré,  Stéphane Picot, Abdoulaye Djimdé et Jean-

Bosco Ouédraogo. 

 

L’émergence de la résistance de Plasmo-

dium falciparum aux dérivés d’artémisinine 

en Asie du Sud-Est compromet l’ensemble 

des efforts consentis dans la lutte contre le 

paludisme. Cette résistance pourrait se pro-

pager en Afrique comme ce fut le cas avec 

la résistance à la chloroquine et à la sulfa-

doxine-pyriméthamine. La présente étude 

évalue la sensibilité in vitro de Plasmodium 

falciparum aux dérivés d’artémisinine ainsi 

qu’aux médicaments partenaires à Bobo-

Dioulasso, Burkina Faso. 

Notre étude a bénéficié de prélèvements 

veineux des patients d’une étude d’essaie 

clinique pour tester la sensibilité in vitro de 

Plasmodium falciparum en présence de 

concentrations croissantes de la Chloro-

quine, la Dihydroartemisinine, la Luméfan-

trine, la Pyronaridine et la Pipéraquine par 

la méthode colorimétrique HRP2. 

Au total, 20 isolats de Plasmodiumfalcipa-

rum ont été maintenus en culture in vitro 

pendant 72 heures. Les résultats obtenus 

après ELISA et lectures des  densités op-

tiques (DO) ne sont pas interprétables pour 

une grande majorité des isolats collectés.  

En dépit des difficultés techniques, l’éva-

luation in vitro de la sensibilité de Plasmo-

dium falciparum aux antipaludiques de-

meure d’une grande nécessité.    

Mots clés :  

P. falciparum, médicament antipaludiques, 

résistance, Burkina Faso. 

 

P81: Lutte contre les Maladies à 

Transmission Vectorielle :état des 

lieux de 30 études réalisésau Centre 

d’Entomologie Médicale et Vétéri-

naire de Côte d’Ivoire (burkina). 

N’guessan Gnagoran Kouakou Daniel 

Introduction 

La Côte d'Ivoire subit le fardeau de 10Ma-

ladies Tropicales Négligées (MTN)endé-

miques en plus dupaludisme(PNDS, 

2016).LeCentre d’Entomologie Médicale et 

Vétérinaire (CEMV)est un instrument es-

sentiel dans la lutte contre les Maladies à 

Transmission Vectorielle (MTV) qui tou-

chent l’homme et/oul’animal. La présente-

communication vise à faire l’état des lieux 

des mémoires de Masters IIde 2006 à 

2017du CEMV. L’objectif est d’évaluer 

l’impact des études à répondre aux problé-

matiques actuelles des MTV.  

Matériel et méthode 

L’étude porte sur 30 mémoires sélectionnés 

dans la bibliothèque du CEMV. L’analyse 

de contenu est conduite à partir du corpus 

selon les rubriques suivantes: thèmes, pro-

blèmes, méthodes de recherche etrésultats 

en termes d’acquis, d’obstacles et de pers-

pectives dans la lutte contre les MTV. 

Résultats 

Les résultats instruisent sur l’importance et 

la nécessitéd’évaluer les interactions entre 

les insectes vecteurs de maladies humaines 

et animales, leurs hôtes, les pathogènes 

qu’ils transmettent et l’environnement où 
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ils se développent. On note, une faible éva-

luation du niveau de connaissances et des 

comportements des populations en lien avec 

les vecteurs, les maladies et l’environne-

ment. 

Conclusion 

La recherche de solutionsnécessite de com-

prendre et d’intégrer les facteurs environne-

mentaux et sociaux qui déterminent l’épidé-

miologie et la répartition de ces maladies. 

 

P82 : Diversité saisonnière des ar-

thropodes àthiérola un village rural 

du Mali. 

Alpha Seydou Yaro, Adama Dao, Makan Camara, Ber-

nard Sodio, Moussa Diallo, Djibril Samake, Zana L 
Sanogo, Roy Faiman and Tovi Lehmann. 

 

Habituellement  dans  les pays sub-saha-

riens d’Afrique, les chercheurs ne parlent 

d’arthropodes  que pour évoquer leurs rôles 

vecteurs de maladies ou de dévastateurs de 

cultures.  En réalité au-delà des multiples 

inconvénients pour les quels ils sont incri-

minés, les arthropodes jouent un rôle très 

important pour l’équilibre des écosystèmes 

et la richesse de la biodiversité. La pré-

senteétude avait pour but de constater la di-

versité saisonnière des arthropodes dans le 

village rural de Thiérola au Mali. Pour 

l’échantillonnage, un suivi longitudinal à 

passages mensuels transversaux de mars 

2016 à janvier 2018 à été faite sans interrup-

tion en utilisant des pièges moustiquaires.  

Les arthropodes capturés ont été réparti par 

Ordre (selon une classification taxono-

mique). Parmi les 1886 arthropodescaptu-

rés,  tous les individus étaient des insectes, 

sauf les acariens (0,3%) et les arachnides 

(0,4%). De ces insectes, les diptères 

(68%)étaient largement plus fréquents, puis 

suivent respectivement : les coléoptères 

(10,3%), les hyménoptères (8%), les hémip-

tères (5,2%), les lépidoptères(5,2%) les or-

thoptères (0,3%), les dermaptères (1%), les 

odonates (0,3%), les isoptères (0,2%) et les 

dictyoptères (0,2%).Les données globales 

montrent que les arthropodes sont présents 

en toute saison dans la zone d’étude mais à 

des proportions variables et élevées du dé-

but de la saison des pluies à la fin de la ré-

colte. Cette étude à permis de montrer la di-

versité des arthropodes qui colonisent  l’en-

vironnement du village d’étude et la com-

position de l’entomofaune locale. 

 

P83: Contribution à l’amélioration 

du système de référence/évacuation 

des urgences obstétricales du district 

sanitaire de Macina (Mali). 

Safouna Diakite. 

 

Les évacuations obstétricales constituent 

non seulement un problème médical mais 

aussi de santé publique.  L’objectif général 

de notre étude était d’évaluer les résultats 

du système de référence/évacuation des ur-

gences obstétricales dans le district sanitaire 

de Macina de 2011 à 2015. Cette étude des-

criptive et transversale a été suivie d’une 

méthode de résolution de problème. 

Au total  1926 femmes ont été recensées 

dont 86% de femmes évacuées ; l’âge 

moyen des femmes était de 26 ans ±7,4 ; la 

létalité hospitalière était de 1,6%.Le taux de 

contribution global à la caisse de solidarité 

est passé de 0% en 2011 à 100% en 2015.  

Selon nos critères de jugement le système a 

été jugé peu performant en 2011 et perfor-

mant depuis 2012. Malgré ces résultats pro-

metteurs le système connait beaucoup de 

difficultés parmi lesquelles la faible réfé-

rence/évacuation des urgences obstétricales 

sur l’hôpital Nianakoro Fomba deSégou. 

Un plan d’action a été élaboré à cet effet 

pour intégrer le financement de la 2ème ré-

férence sur l’hôpital de Ségou dans le cadre 

conceptuel de la référence/évacuation pour 

la résolution du problème.  

 

P84 : Vulgarisation et mise en œuvre 

des résultats de recherche en ethno-

médecine : Les pratiques probantes 

pour une ethnomédecine sûre. 

Akpo Gnandi Okaté. 
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Au Togo, comme partout en Afrique Subsa-

harienne, les populations s’engouent pour la 

médecine traditionnelle encore appelée 

l’ethnomédecine. Celle-ci utilise souvent 

les organes de plantes et d’animauxpour 

soigner les malades. La pratique n’est pas 

sans risque sur la biologie des usagers et sur 

l’écologie de leur environnement. Les sta-

tistiques estiment entre 80 et 85% les popu-

lations africaines qui y ont recours. Pour 

mieux comprendre cette médecine, plu-

sieurs travaux ont été réalisés. Ils ont mon-

tré l’efficacité de la médecine tradition-

nelle, les griefs contre elle, les facteurs qui 

guident les populations à y recourir, les 

risques de la déforestation et de la dispari-

tion de certaines espèces animales. Les ré-

sultats de ces recherches sont peu vulgarisés 

et pas suffisamment utilisés. Cet écritpro-

pose un mécanisme de promotion des re-

cherches, d’implication communautaire, de 

vulgarisation et de mise en œuvre des con-

naissances probantes de l’ethnoméde-

cine.Le concept est inspiré de la Santé Pu-

blique Fondée sur les Preuves. La vulgari-

sation est nécessaire pour des politiques de 

santé, des soins de qualité en ethnoméde-

cine et l’intégration de cette médecine dans 

le système national de santé. 

Mots clés :  

Ethnomédecine, médecine traditionnelle, 

pratiques probantes, vulgarisation. 

 

P85 : Evaluation de la capacite des   

anticorps a eliminer les antigenes, a 

travers un test de micro-agglutina-

tion de vaccin subunitaire polyvalent 

contre la colibacillose des poulets de 

chair ; serotype : o1 , o2 , o78. 

F .A Faradji , D. Traoré, K. Maiga, A. H Babana;Lin Wei-

jing, Liu Fuan. 

 

Après étude et obtention d’un vaccin  poly-

valent  constitué de glycoprotéines capsu-

laires  des  trois formes pathogènes 

d’Escherichia coli chez les poulets de chairs 

:O1 , O2 , O78 , il a été menées d’autres 

études supplémentaires, afin de se rassurer 

du degré d’innocuité et d’efficacité du  vac-

cin. Le travail a été rendu possible par  un 

test de micro-agglutination entre la masse 

capsulaire des souches étudiées, et du sérum 

obtenu chez des lapins immunisés avec les 

mêmes souches.  

Le vaccin de sous-unitaire trivalent  a servi 

pour immuniser des lapins adolescents phy-

siologiquement sains ; avec une concentra-

tion de (6x108 UFC). Chaque lapin a reçu 

1ml par tête et par échéance. L’immunisa-

tion a été faite en trois échéances : à la pre-

mière échéance, l’on a ajouté aux vaccins, 

du folin complet comme adjuvant  ensuite, 

l’injection a eu lieu dans la plante des pattes 

arrière et sous les aisselles. Concernant les 

deux dernières échéances, l’on a ajouté du 

folin incomplet comme adjuvant, l’injection 

était sous-cutané au niveau de l’abdomen. 

La première et la deuxième échéance sont 

distantes de quatre semaines ; la deuxième 

et la troisième échéance sont distantes de 

deux semaines. Une semaine après la troi-

sième échéance, l’on a procédé à une prise 

de sang veineux, pour ensuite en extraire le 

sérum. A l’aide de la méthode d’agglutina-

tion microscopique, l’on a évalué l’effet 

produit, et après du sang a été pris au niveau 

du cœur et en extraire le sérum qui a été  

conservé pour  utilisation ultérieure. 

A l’aide de dilution des antigènes de 101 à 

1012, l’on a procédé à  une micro aggluti-

nation   séparée des antigènes avec les sé-

rums positifs obtenus.Anticorps de vaccin 

sous-unitaire ; O1 : 25, O2 : 24, O78 : 23.  

Anticorps de vaccin mort à  bactéries O1 : 

25, O2 : 23, O78 : 24 

Mots clé :  

Vaccin, Escherichia coli, capsule,   glyco- 

protéine,   réaction de micro-agglutination, 

lapi. 

 

P86 : Propriétés anti-inflammatoires 

d’extraits de feuilles de Saba senega-

lensis(A.DC) Pichon (Apocynaceae), 

plante utilisée en médecine tradition-

nelle au Burkina Faso. 
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Mohamed Bonewendé Belemlilga, Mathieu Nitiema, 

Noufou Ouedraogo, Lazare Belemnaba, Aristide Traore, 
Sylvin Ouedraogo, Innocent Pierre Guissou. 

Introduction: 

Saba senegalensis(A.DC) Pichon (Apocy-

naceae) est utilisée dans la médecine tradi-

tionnelle au Burkina Faso. Des fractions de 

l’extrait aqueux et du macéré hydroéthano-

lique de la plante ont fait l’objet d’étude de 

propriétés anti-inflammatoires. 

Materiels et méthodes : 

Le matériel végétal est constitué de feuilles 

de Saba senegalensis. Le screening phyto-

chimique a été réalisé selon la méthode de 

Ciuleiet al.(1982). Les tests anti-oedéma-

teux à la carragénine et celui analgésique à 

l’acide acétiqueont été réalisé.Les standards 

étaientl’acide acétylsalicylique et le parace-

tamol. 

Résultats : 

Le screening phytochimique a révélé la pré-

sence de composés tels les tanins, les sapo-

nosides, les flavonoïdes,les glucosides sté-

roïdiques et triterpéniques. Les résultats de 

l’administration intra péritonéale de l’ex-

trait hydroéthanolique présentent une meil-

leure inhibition sur l’ensemble des temps 

mesurés. En effet, aux différentes doses de 

200 mg/kg et 400 mg/kg il a présenté des 

pourcentages d’inhibitions respectivement 

de 60,87 % et 74,65 % à la cinquième 

heure.Pour le test analgésique, le macéré 

hydroéthanolique a présenté une meilleure 

réductionde la douleurpar rapport au décoté 

aqueux avec un effet maximum de 77.28 % 

à la400 mg/kgLa forte présence des compo-

sés phénoliques pourrait expliquer les pro-

priétés anti-inflammatoires de ces deux ex-

traits. 

Conclusion : 

Les feuilles deSaba senegalensis posséde-

raient ainsi des effetsanti-oedémateux et 

analgésiquesqui justifient leurs utilisations-

contre les inflammationset comme tonifiant 

enmédecine traditionnelle. 

Mots clés:  

Saba  senegalensis Anti-inflammatoire- 

Screening phytochimique - Burkina Faso. 

 

P87 : L’infertilité du couple au 

CHUSS : aspects cliniques, approches 

étiologiques et thérapeutiques. 

Ouattara S., Ilboudo N., Somé D.A., Dembélé A., Bambara 
M. 

Objectifs : 

étudier le profil épidémiologique, clinique, 

étiologique et thérapeutique de l’infertilité 

du couple au CHUSS du 1er janvier 2013 au 

31 décembre 2014. 

Méthodologie : 

Il s’est agi d’une étude transversale descrip-

tive à collecte rétrospective sur 2 ans et a 

concerné 250 patientes. Ont été  inclus les 

couples qui ont consulté pour désir de  gros-

sesse avec ou sans autre motifs, ou algies  

pelviennes et chez qui le diagnostic d’infer-

tilité a été retenu. Nous avons fait un échan-

tillonnage aléatoire avec une taille d’échan-

tillon minimale de 216 cas. 

Résultats : 

La prévalence hospitalière de l’infertilité 

était de 18,72%. La durée moyenne de vie 

de couple était de 78,15 mois avec des ex-

trêmes de 24 et 360 mois. Les principaux 

motifs de consultations étaient désir de 

grossesse (69,60%), algies pelviennes et dé-

sir de grossesse (24%), algies pelviennes 

(6,40%). Il s’agissait d’infertilité primaire  

dans 34% des cas et d’infertilité secondaire 

dans 66% des cas. Une étiologie de l’infer-

tilité a été retrouvée dans 203 cas : elle était 

féminine dans 74,40% des cas, et masculine 

dans 25,60% des cas. L’approche thérapeu-

tique était basée sur les conseils, les traite-

ments anti-infectieux, les traitements hor-

monaux et la chirurgie utéro-tubaires. 

Conclusion : 

l’infertilité du couple est un problème quo-

tidien dans les activités de notre service. Les 

causes infectieuses occupent une place im-

portante. La prise en charge est souvent 

longue et difficile pour le praticien et pour 

le couple. L’accent doit être mis sur les me-

sures de préventions. 

Mots clés :  

Infertilité, étiologies, traitement, CHU 

Bobo-Dioulasso. 
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P88 : Connaissances des agents de 

santé de la ville de Bobo-Dioulasso 

sur la drépanocytose. 

Kyelem CG, Bokoum-Sié S, Kissou-Dakouré S-La, 

Traoré-Zoungrana C, Sawadogo S, Savadogo-Traoré H, 
Yaméogo Tm, Ouédraogo Sm; Kafando Empo. 

Introduction 

La drépanocytose constitue un problème 

mondial de santé publique. Au Burkina 

Faso, tout personnel médical ou paramédi-

cal, peut être amené à prendre en charge un 

patient drépanocytaire. 

L’objectif de l’étude était de déterminer le 

niveau de connaissances du personnel de 

santé de la ville de Bobo-Dioulasso sur la 

drépanocytose. 

Méthodes 

Etude transversale descriptive, de décembre 

2015 à février 2016. Elle a consisté en 

l’auto-remplissage d’un questionnaire par 

les agents de santé consentants, présents 

dans les structures sanitaires de Bobo-Diou-

lasso (CHUSS, 2 CMA, 3 cliniques privées) 

au moment de l’enquête. Pour l’apprécia-

tion des connaissances, des scores ont été 

attribués aux différentes réponses, puis éva-

lués selon un barème préétabli.  

Résultats 

Au total 335 agents ont été inclus. Le sex 

ratio était de 1,9 et l’âge moyen de 39,1±9,2 

ans. Le personnel paramédical représentait 

63,3% de l’effectif et était celui qui n’avait 

majoritairement pas reçu de formation sur 

la drépanocytose (44,7%). Les niveaux de 

connaissance sur l’épidémiologie et l’étio-

pathogénie de la drépanocytose étaient glo-

balement moyens (respectivement 79,3% et 

51,8% de réponses moyennes) ; celui sur les 

formes de syndromes drépanocytaires ma-

jeurs était insuffisant (84,2% de réponses 

insuffisantes). Les médecins pédiatres 

étaient ceux qui avaient le meilleur niveau 

de connaissances comparativement aux 

autres catégories professionnelles.  

Conclusion 

Il existe des insuffisances sur les connais-

sances de la drépanocytose par les agents de 

santé de la ville de Bobo-Dioulasso. Elles 

peuvent être améliorées, notamment par des 

actions de formation et de sensibilisation. 

 

P89 : "Zéro décès dû au paludisme en 

2015" : un objectif basé sur de mau-

vais indicateurs. Illustration avec les 

pays Sahéliens. 

Karim Derra, Halidou Tinto, Umberto D'Alessandro, An-

nette Erhart, Philippe Bocquier. 

Introduction 

Le taux de mortalité attribuable au palu-

disme a baissé de 45% entre 2000 et 2010 

dans le monde,  passant de 47 à 26 pour 100 

000 personnes à risque selon les estimations 

de l’OMS. Une avancée significative qui a 

conduit le Partenariat Roll Back Malaria 

(RBM) à mettre à jour ses objectifs dont le 

premier est de réduire à zéro le nombre de 

décès dus au paludisme dans le monde d’ici 

à 2015. Cependant, en 2015 l’OMS estimait 

près de 429 000 décès dus au paludisme, qui 

reste donc un problème de santé publique 

majeure pour la plus part des pays endé-

miques, essentiellement d’Afrique sub-sa-

harienne.  

L’objectif de cette communication est de 

montrer que finalement l’objectif « zéro dé-

cès dû au paludisme en 2015 » n’a pas été 

construit avec de bonnes estimations. Nous 

allons illustrer cela avec les données de 

pays sahéliens. 

Matériel et Méthode 

Une revue systématique sur l’estimation de 

la mortalité due au paludisme dans les pays 

sahéliens a été conduite sur la période Jan-

vier 1990 à Juin 2014. Les critères de sélec-

tion des études étaient d’avoir au moins 2 

des 3 indicateurs d’estimations de la morta-

lité palustre suivants :(i) pourcentage des 

décès palustres; (ii) taux de mortalité pa-

lustre ; (iii) taux de mortalité toutes causes 

confondues. Les statistiques des études re-

tenues ont été examinées (méta-analyse), 

les méthodes et les sources de données ont 

été comparées et leurs implications ont été 

discutées. 

Résultats 
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Parmi les 598 articles examinés de l’en-

semble des pays sahéliens, seulement 15 ar-

ticles (peer-review) ont été sélectionnés 

pour 2 pays : Burkina Faso et Sénégal. L’es-

sentiel des études proviennent des observa-

toires de population, sont focalisées sur les 

enfants < 5ans, et ont utilisées les données 

des autopsies verbales. Les données hospi-

talières surestiment la part des décès pa-

lustres comparées aux données en « com-

minty-based » ; Les modèles surestiment la 

mortalité attribuable au paludisme compa-

rée l’approche en « community-based ». 

Conclusion 

En dépit du consensus général sur sa baisse, 

cette étude confirme l’incertitude qui en-

toure la mesure de la mortalité due au palu-

disme dans les pays endémiques en l’ab-

sence de mesures directes et précises en ma-

tière de données sur les causes spécifiques 

de décès. Il est aujourd’hui crucial trouver 

une approche plus consensuel et rigoureuse 

qui fait une triangularisation des méthodes 

et données existantes pour pouvoir estimer 

de façon optimale cette mortalité palustre. 

Ce qui permettra de mettre en œuvre et de 

surveiller l’efficacité des différentes pro-

grammes en matière de lutte antipaludique 

qui sauveront de millions de vie dans un 

contexte de ressources limités des pays en-

démiques.  

 

P90 : Facteurs liés au leadership au 

sein d’une équipe cadre de district 

(ECD) : la prise de décision et la com-

munication, des fonctions managé-

riales essentielles. 

Meda Ziemlé Clément, Hien Hervé, Kabore Souleymane, 

Youl Yéri Sylvie, Sakana Leticia, Karama Robert, Ouat-

tara Oumar, Siribie Boubacar, Ouedraogo Aziz, Sougue 
Salif, Savadogo G Léon, Sombie Issiaka. 

Introduction : 

Pour plus de performances, le management 

et le leadership occupent une place impor-

tante dans la vie d’une structure tant de par 

ses fonctions séquentielles que continues. 

Le présent article avait objectif d’identifier 

les facteurs liés au leadership au sein d’une 

équipe cadre de district (ECD). 

Matériel et méthodes : 

Il ‘est agi d’une étude transversale à visée 

analytique conduite en 2014 et 2015 au ni-

veau des districts sanitaires des régions sa-

nitaires de la Boucle du Mouhoun et des 

Hauts Bassins, Burkina Faso. Il a été col-

lecté les données sociodémographiques et 

professionnelles des membres ECD, les 

scores relatifs) la communication, à la prise 

de décision et au leadership. Par régression 

linéaire, il a été identifié les facteurs liés au 

leadership. 

Résultats : 

Au total 64 membres ECD des 14 districts 

sanitaires ont été objet de la présente étude. 

L’âge moyen était de 37,1[35,8-38,5] ans 

avec une ancienneté moyenne au district de 

48,2 [37,9-58,5] mois et une ancienneté 

moyenne en tant que membre ECD de 29,5 

[24,2-34,8]. Aussi, 54,7% des membres 

ECD enquêtés étaient prestataires de soins. 

Le score de leadership était 63,8 [62,6-65,1] 

pour un total possible allant de 18 à 90. Le 

score de prise de décision était 63,9 [62,1-

65,8] pour un total possible allant de 18 à 

90. Le score de communication était 55,5 

[53,9-57,0] pour un total possible allant de 

15 à 75. En analyse univariée, les facteurs 

liés au leadership étaient le score de prise de 

décision (p<0,0001) et la communication 

(p= 0,052). En analyse multivariée, les fac-

teurs liés au leadership étaient le score de 

prise de décision (p=0,005). 

Conclusion : 

Fort d’un leadership renforcé, les fonctions 

managériales continues (prise de décision et 

communication) doivent être au cœur du 

management des district sanitaires. 

Mots clés :  

Management, leadership, Afrique, commu-

nication, prise de decision;  

 

P91 : Planification familiale et repré-

sentations sociales en milieu commu-

nautaire de Koumantou dans le cercle 

de Bougouni (région de Sikasso au 

Mali). 

Kone Kassoum. 
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Introduction 

Au Mali les besoins non satisfaits en ma-

tière de planification familiale (PF) restent 

élevés surtout en milieu rural (26,5%). 

L’étude visait à analyser les représentations 

sociales des populations de Koumantou de 

la planification familiale. 

Matériel et Méthode  

Il s’agissait d’une étude transversale, quali-

tative qui s’est déroulée en 2016, dans la 

commune rurale de Koumantou. Nous 

avons réalisé des entretiens individuels et 

des focus groupes.  

Résultats 

L’étude a concerné 218 personnes: 32 

époux, 32 épouses, 12 leaders communau-

taires et 24 agents de santé et d’intervenants 

locaux en santé en entretien individuel et 59 

femmes en âge de procréer et 59 vieilles 

femmes en focus groupe. Les agents de 

santé étaient majoritairement de niveau pri-

maire, les autres enquêtés étaient en majo-

rité sans instruction. Les communautés en-

quêtées étaient plus favorables à l’espace-

ment des naissances qu’à la limitation. 

L’accessibilité physique et financière aux 

services de planification familiale, l’attitude 

des agents de santé, l’environnement fami-

lial et social sont les facteurs contributifs au 

faible taux d’adoption de la pratique. 

L’étude a révélé une attitude ambivalente 

des communautés entre « espacer les nais-

sances » et « avoir beaucoup d’enfants ». La 

PF fait l’objet de représentations qui contri-

buent à construire un sentiment de risques 

d’effets secondaires et d’insécurité. L’étude 

n’a pas conclu à une appropriation de la pra-

tique par les populations.  

Conclusion :  

Pour l’émergence de représentations favo-

rables, il faut inscrire les activités de la PF 

dans une approche plus sociologique qui 

utilise des stratégies basées sur la commu-

nauté. 

Mots clés :  

Planification familiale, représentations so-

ciales. 

 

P92 : Analyse de la situation du pro-

gramme elargi de vaccination (PEV) 

dans une commune de Bamako. 

Mamadou Oumar Cisse, Claude Patricia Epopa, Dr Ha-

biyata Maiga, Fanta Sangho, Aminata Sidibe, Yaya Togo, 

Bassirou Doumbia, Hamadoun Sangho. 

Introduction 

En matière de prévention, la vaccination est 

l’action la plus sûre et la plus efficace de ce 

siècle. Depuis 1974, elle a permis d’éviter 2 

à 3 millions de décès liés à des maladies in-

fectieuses évitables par la vaccination. L’at-

teinte l’objectif principal de la vaccination 

est liée à la qualité et à la validité des vac-

cins du fabricant à l’enfant. L’étude visait à 

analyser la situation du PEV en commune II 

du district de Bamako. 

Méthode :  

L’étude était transversale et descriptive, elle 

s’est déroulée de janvier à février 2013 dans 

9 centres de santé. Etaient inclus 10 respon-

sables, 20 vaccinateurs, le matériel de la 

chaîne de froid, d’injection et les supports. 

La saisie et l’analyse des données ont été 

faites sur Word, Excel et Epi info 7. 

Résultats :  

Avait reçu une formation initiale 86 % des 

agents (26/30) parmi lesquels 55% (17/30) 

étaient des aides-soignants.  Les réfrigéra-

teurs étaient disponibles dans 90% des 

centres (8/9) et fonctionnels dans 92% (8/9) 

dont 75% conformes aux normes. Les con-

ditions de transport des vaccins n’étaient 

pas maîtrisées par 66,66% des agents. La 

température était correcte dans 77,78% des 

centres. Les capacités de stockage suffi-

santes partout et celle de congélation était à 

77,77%. Les seringues et les boîtes de sécu-

rité étaient suffisantes partout. Les pra-

tiques à risque étaient évitées mais la poli-

tique de flacons entamés n’était pas maîtri-

sée. Les Manifestations Post Vaccinales In-

désirables étaient enregistrées par 16% des 

agents et l’incinération se faisait sur un 

autre site ce qui n’est pas sans risque.    

Conclusion :  
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Des insuffisances ont été relevées dans la 

gestion des MPI et des déchets. Nous re-

commandons le renforcement des capacités 

du programme.  

Mots-clés : 

Analyse, Programme Elargi de Vaccina-

tion, Mali. 

 

P93 : Connaissance et pratiques des 

prestataires sur la surveillance de 

l’accouchée dans sept (07) hopitaux 

de référence de ouagadougou. 

Tougma A P, Some D,Ouattara S,Yameogo B,Thieba B, 
Dao B. 

Objectifs 

Evaluer les connaissances et les compé-

tences des agents de santé sur la surveil-

lance de l’accouchée dans des hôpitaux de 

référence : Chu-Yo, Cma Kossodo, Cma 

Bogodogo, Cma Pissy, Cma Paul Xi, Cma 

Schiphra, Hopital Saint Camille. 

Méthodologie  

Il s’est agi d’une évaluation des connais-

sances et pratiques de la surveillance de 

l’accouchée dans des hôpitaux de référence 

de septembre 2015 à Juillet 2016. 

Résultats  

Les sages-femmes et les maïeuticiens d’Etat 

étaient les plus représentés dans cette éva-

luation, soit 92% des prestataires.Le rythme 

de surveillance de l’accouchée,« Toutes les 

15 minutes les deux (2) premières heures » 

avait été cité par68 prestataires soit une fré-

quence de 55,28%.La connaissance des 

prestataires variait de 39,02% pour la prise 

de la fréquence cardiaque à 95,12% pour la 

vérification du saignement. Le globe utérin 

avait été vérifié par 118 prestataires, au 

cours de la surveillance de l’accouchée, le 

saignement par 117 prestataires. 

Conclusion  

Ce travail a ainsi permis de mettre en évi-

dence, les insuffisances  de connaissance et 

de compétence sur la surveillance de l’ac-

couchée dans ces maternités. Il en découle 

une nécessité de renforcer la formation de 

base des prestataires sur la surveillance de 

l’accouchée  

Mots clés: 

Prestataires – accouchée – surveillance. 

 

P94 : Mobiliser les acteurs interve-

nant dans la prise en charge médico-

sociale des personnes âgées à Bobo-

Dioulasso au  Burkina Faso : l’expé-

rience du Projet interuniversitaire ci-

blé sur les personnes âgées au Bur-

kina Faso (PIC/PABF).   

Blahima Konate, Abdramane Berthe,,Issiaka 

Bamba, Maimouna Sanou, Lalla Berthe/Sanou, Cé-

cile Ouattara, Hervé Hien , Fatoumata Tou, Moussa 

Ouattara,  Seydou Ouattara,Maxime Drabo, Fatou-
mata Badini-Kinda, Jean Macq, Abraham Franssen 

Introduction :  

Plusieurs acteurs interviennent dans la 

prise en charge médicosociale des per-

sonnes âgées (PA) à Bobo-Dioulasso, 

mais collaborent peu. L’objectif de cette 

communication est de présenter une ex-

périence de mobilisation sociale de ces 

acteurs. 

Matériel et Méthode :  

La méthode d’analyse en groupe a été 

utilisée d’avril-mai 2016. Elle a réuni 

autour d’une même table les PA, les 

professionnels de l’action sociale et de 

la santé et des chercheurs. Ils ont ana-

lysé ensemble le problème et proposé 

des solutions à partir des récits d’expé-

riences vécues. La méthode de planifi-

cation opérationnelle a été utilisée pour 

identifier et planifier les activités visant 

à corriger cette faiblesse. 

Résultats :  

A la suite d’un atelier de restitution des 

résultats, les participants sur la base des 

recommandations formulées lors des 

analyses en groupe ont élaboré un plan 

opérationnel comprenant une quaran-

taine d’activités. Ils ont identifié, plani-

fié et réalisé des causeries éducatives, 

des émissions radiophoniques sur des 

problématiques liées à la vieillesse, des 

plaidoyers auprès des collectivités lo-

cales, des autorités administratives, 

coutumières et religieuses, des sociétés 

d’assurance. Un réseau de protection et 
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de promotion des PA a été mis en place 

pour pérenniser ces activités. Ce réseau 

organise annuellement la journée inter-

nationale des PA avec les ressources 

propres.  

Conclusion :  

Cette expérience illustre qu’il est pos-

sible dans un contexte de ressources li-

mitées de mobiliser les acteurs autour de 

la problématique de la prise en charge 

médicosociale des PAet d’améliorer 

leur collaboration en appliquant des mé-

thodes participatives issues des sciences 

sociales. 

 

P95 : Analyse de la situation nutri-

tionnelle des enfants de moins de 5 

ans dans la commune urbaine de Si-

kasso au Mali. 

Fatoumata Ouologuem Diallo, Dr Soumaila Diarra, Dr 
Mahamadou Traoré, Dr Sidy Doumbia 

Introduction:  

La malnutrition, problème de santé pu-

blique au Mali, est associée à plusieurs 

facteurs peu explorés en milieu urbain. 

Le but de cette étude était d’évaluer le 

statut nutritionnel des enfants de 6 à 59 

mois et quelques caractéristiques du mi-

lieu (eau, hygiène, assainissement…). 

Matériel et méthodes: 

il s’agissait d’une étude transversale 

descriptive avec un échantillonnage en 

grappe à deux degrés qui s’est déroulée 

de juillet à Août 2015 dans la commune 

urbaine de Sikasso. Elle a concerné 686 

enfants de 6 à 59 mois. Les données ont 

été analysées avec ENA for SMART et 

SPSS. 

Résultats: 

la prévalence de la malnutrition aiguë, 

chronique et l’insuffisance pondérale 

étaient respectivement de 10,6% (IC 

95% : 7,8-15,1),  20,9% (IC 95% : 16,2-

25,4) et 14,5% (IC95% : 11,1-19,1). Il 

est apparu que 49% des ménages utili-

saient le robinet ; 35,5% les puits tradi-

tionnels ou modernes protégés et 6% les 

forages ou puits à pompes équipées. Ce-

pendant, 9,5% s’approvisionnaient à 

des sources non protégées et étaient ex-

posés aux diarrhées et autres maladies 

hydriques. 

En outre, au sortir des toilettes et après 

le nettoyage anal, respectivement 17% 

et 19% de mères ne se lavaient pas les 

mains. 

Les maladies avaient affecté 20% des 

enfants dont le paludisme présumé 

38,1%, la diarrhée 28,4%, la fièvre avec 

éruptions cutanées 14,2%, les IRA 5,5% 

et autres maladies 14,2%.  

Conclusion: 

La situation nutritionnelle des enfants 

de 6 à 59 mois est préoccupante au re-

gard des conditions environnementales 

peu assainies. 

Mots clés :  

Malnutrition, enfants de 6 à 59 mois, Si-

kasso, Mali. 

 

P96 : Les infections des espaces pro-

fonds du cou et de la face dans le ser-

vice d’ORL/CCF du CHU Souro Sa-

nou. 

Sanou SM, Elola A, Kambou T 

Introduction: 

Les infections des espaces profonds du cou 

et de la face (IPCF) sont des suppurations 

des espaces délimités par les différentes 

aponévroses du cou et de la face. 

But: 

Décrire les aspects épidémiologiques, dia-

gnostiques, thérapeutiques et évolutifs des 

IPCF dans le service d’ORL/CCF du CHU 

Souro Sanou. 

Méthodologie : 

Une étude rétrospective réalisée sur la pé-

riode du 1er janvier 2012 au 31 décembre 

2016 avait permis de colliger et d’exploiter 

les dossiers cliniques de 41 malades hospi-

talisés. 

Résultats : 

L’âge moyen était de 33,03 ± 6,94 ans. Les 

tranches d’âges de 0-5 ans, 20-25 ans et 25-

30 ans comptaient pour 17,07 % et 12,20 % 

chacune. 
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La tuméfaction cervicale, la fièvre et la dys-

phagie étaient les principaux signes fonc-

tionnels. Les cellulites cervicales représen-

taient 36,59 % des cas d’IPCF. L’antibio-

thérapie à large spectre associée à un acte 

chirurgical dans 60,97 % des cas avait été le 

principe du traitement. Les taux de guérison 

et de létalité étaient de 88 % et de 5 %.  

Conclusion: 

Leur prise en charge nécessite une imagerie 

médicale, une connaissance anatomique des 

espaces cervicaux profonds du cou et de la 

face. La maitrise des facteurs favorisants en 

amont est indispensable pour toute préven-

tion. 

Mots clés :  

Fréquence – espaces profonds –cellulite  – 

antibiothérapie. 

 

P97: Micro assurance santé : Outil 

d’aide aux objectifs de développe-

ment, comment améliorer les perfor-

mances des systèmes ? (Pays à faibles 

revenus). 

Tapsoba L, Mathonnat J, Audibert M 

Introduction 

La micro-assurance de santé fait l’objet 

d’une promotion soutenue, aussi bien par 

les gouvernements des pays à faible revenu 

que par les partenaires du développement. 

Sur le terrain, les résultats varient selon les 

pays. La promotion de la micro assurance 

santé pose la question de bonnes pratiques 

dans la mise en place :la mise en place des 

systèmes de micro assurance santé suit-t-

elle les pratiques adéquates? Quels sont les 

problèmes rencontrés? Comment améliorer 

les performances des systèmes de micro as-

surance santé? 

Matériels et méthodes 

Une revue de littérature de certaines expé-

riences est faite. Ensuite il est inventorié les 

difficultés de ces expériences et donné un 

canevas à suivre pour évaluer les perfor-

mances des systèmes de mutualisation des 

risques maladie. Enfin, après avoir donné 

l’importance de la micro assurance de santé, 

il est présenté un agenda de recherche pour 

améliorer ces systèmes de mutualisation des 

risques maladie. 

Résultats 

En suivant le plan d’évaluation des perfor-

mances d’un système de mutualisation des 

risques maladie, les principaux problèmes 

rencontrés concernent : l’adhésion qui in-

flue sur la mobilisation des ressources, la 

gestion du système, l’équité dans l’accès 

aux soins, la qualité des soins. 

Conclusion 

Le défi n’est pas d’arriver à un modèle or-

ganisationnel unique, mais plutôt de déve-

lopper des outils et connaissances néces-

saires à la conception d’un système, adapté 

à la situation locale. Il y’a donc une négli-

gence des facteurs humains et relationnels 

qui façonnent la performance des systèmes 

de mutualisation des risques maladie et leur 

attrait pour la population cible. 

 

P98 : Nausées et vomissements gravi-

diques graves : Prévalenceet impact 

sur la qualité de vie des femmes. 

M Lankoandé, P Bonkoungou, N Guiguimdé, A Sim-
poré,RAF Kaboré, N Ouédraogo. 

Introduction 

L’apparition d’une grossesse s’accompagne 

de vomissements et ou de nausées propres à 

l’espèce humaine et affectent 50 à 90%. 

Elles sont à l’origine de symptômes dépres-

sifs, d’un handicap majeur sur la vie sociale 

des femmes.Cette étude vise à évaluer la 

prévalence et l’impactdes NVG. 

Patients et méthodes: 

Il s’est agi d’une étude transversale avec 

collecte prospective des données sur une 

période de six mois dans le service de Gy-

nécologie de l’Hôpital Régional de Kou-

dougou. Le questionnaire Pregnancy-

Unique Quantification of Emesis and Nau-

sea Modifié sur 12heures (PUGE-12) a été 

utilisé. Les données ont été analysées l’aide 

du logiciel Epi Info 7.5.1. 

Résultats: 

51 femmes ont été hospitalisées pour NVG. 

L’âge moyen était de 24,16 ans ± 5,27. Il 

s’agissait de femme ménagère (62,7%) en 
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couple (76,5%) non fumeuse. L’âge moyen 

des grossesses était 11,14 ± 4,03 semaines 

d’aménorrhée. Les NVG sont survenus au 

premier trimestre (86,3%). L’intensité 

moyenne était de 10,7 ±2,3. Les troubles de 

sommeil (43,1%), l’asthénie (41,2%) 

étaient observées.Les NVG avaient un im-

pact majeur sur les activités ménagères 

(92,2%). Le handicap était mineur sur la re-

lation d’avec son partenaire (60,8%). La 

majorité des femmes ont conservé le désir 

garder leur grossesse et prévoit avoir une 

autre. Aucun décès maternel ni d’avorte-

ment n’ont été observés dans notre étude. 

La durée moyenne d’hospitalisation était 

3,8 ± 1,2 jours.  

Conclusion  

Les NVG sont fréquentes et handicapantes. 

Mots clés :  

Grossesse, nausées vomissements. 

 

P99: Effet de la quantité de sang ingé-

rée par Anophelescoluzzii sur l’effi-

cacité du Pfs230, candidat vaccinblo-

quant la transmission du Plasmo-

dium. 

Bernard M. Somé, Dari F. Da, Thierry Lefèvre, Serge R. 

Yerbanga, Bienvenue K. Yaméogo, Roch K. Dabiré, Jean 
Bosco Ouédraogo, Anna Cohuet. 

 

Dans le contexte de lutte contre le palu-

disme, il est apparu de nouvelles approches 

visant à bloquer le cycle de développement 

du Plasmodium chez les anophèles en utili-

sant des vaccins ou des médicaments. L’ef-

ficacité de ces différentes approches dites 

« Interventions Bloquant la Transmission 

du paludisme » est évaluée par une tech-

nique dite d’« infection expérimentale du 

moustique ». Elle consiste à gorger expéri-

mentalement des anophèles avec du sang 

infecté. Des études ont montré une interdé-

pendance entre l’efficacité de ces nouvelles 

approches et plusieurs paramètres qui régis-

sent la transmission homme-moustique de 

Plasmodium. Les quantités de sang ingérées 

par l’anophèle au cours du gorgement est un 

facteur susceptible d’influencer le dévelop-

pement sporogonique du parasite. Cepen-

dant très peu d’études se sont intéressées à 

la variation de la quantité de sang ingérée 

par les moustiques et son éventuel effet sur 

l’efficacité des stratégies bloquant la trans-

mission du Plasmodium. Dans cette étude, 

notre objectif était de déterminerl’impact 

éventuel des quantités de sang ingérées par 

les anophèles sur l’efficacité des vaccinsal-

truistes. Des quantités de sang ont été éva-

luées chez les anophèles de terrain capturés 

dans des villages environnants de Bobo-

Dioulasso et chez les anophèles de labora-

toire gorgés artificiellement. Puis, l’effica-

cité d’un candidat vaccin altruiste antipalu-

dique (anticorps anti-Pfs230) a été ensuite 

évaluée en testant l’activité anti-Plasmo-

dium de l’anticorps spécifique suivant les 

quantités de sang ingérées par les ano-

phèles. Nous avons observé une variation 

de quantités de sang absorbées (naturelle-

ment et expérimentalement) aussi bien chez 

les anophèles sauvages que chez ceux éle-

vés au laboratoire. Cette variation de quan-

tités de sang liée à plusieurs facteurs (taille 

de l’anophèle, taux d’hémoglobine de 

l’hôte) induit une variation du niveau d’in-

fection à Plasmodium chez les moustiques 

gorgés avec du sang infecté au stade gamé-

tocyte. Toutefois, elle n’affecte pas signifi-

cativement l’activité des anticorps spéci-

fiques anti-plasmodium, suscitant un espoir 

sur les vaccins bloquant la transmission du 

Plasmodium en tant que futurs outils de 

lutte contre le paludisme. 

Mots clés :  

Plasmodium, Anopheles, Vaccins Bloquant 

la Transmission. 

 

P100: Les pratiques de mise à mort de 

personnes souffrant de problèmes 

graves de santé dans la société tradi-

tionnelle burkinabè. 

Maïmouna Sanou, Lalla Berthé-Sanou, Abdramane 

Berthé, Blahima Konaté, Cécile Ouattara, Fatou-
mata Badini-Kinda 

Introduction 

Des pratiques traditionnelles de mise à mort 

de certaines catégories depersonnes du fait 
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de leurs caractéristiques physiquesou fonc-

tionnelles ont existé au Burkina Faso. Cette 

étude avait pour objectif d’identifier ces 

pratiques et les logiques qui les sous-ten-

dentà Bobo-Dioulasso. 

Matériel et Méthode 

L’étude qualitative comprenaitdes entre-

tiens individuels et des focus groups réali-

sés auprès de 82 personnes.Ellesont été sé-

lectionnées de façon raisonnée à partir de la 

base de données d'une étude quantitative sur 

les incapacités fonctionnelles des personnes 

âgées. Nous avons procédé à un traitement 

manuel des données et à une analyse de con-

tenu. La recherche s'est déroulée conformé-

ment aux principes éthiques. 

Résultats 

Les investigations ont montré que dans la 

société « traditionnelle » burkinabè, il a 

existé différentes pratiques de mise à mort 

de catégorie de personnes souffrant de mal-

formation et/ou d’incapacité fonctionnelle 

grave comme les enfants et les personnes 

âgées. Ces pratiques étaient perçues comme 

« normales » et justifiées lorsquel’aspect 

physique ou les conditions de conception 

des enfants dits de « malheur » ne répon-

daient pas aux normes sociales. Chez les 

personnes âgées, ces pratiques se justi-

fiaient lorsqu’elles devenaient une lourde 

charge pour le groupe où qu’elles étaientin-

capables de mener une existence « nor-

male ».Ces personnes étaient mises à mort 

à travers des violences physiques, l’aban-

don, étouffement ou par l’administration 

depoison. 

Conclusion 

Les caractéristiques physiques, fonction-

nelles ou les conditions de conception d’un 

individu conditionnaient son intégration au 

sein de la société. 

 

P101 : Le Dispositif Intra Utérin du 

Post Partum (DIUPP) à la maternité 

du Centre Hospitalier Universitaire 

SouroSanou de Bobo-Dioulasso (Bur-

kina Faso). 

Der Adolphe Some., Alihonou. S. E. Togbe., Adama 

Dembele., Souleymane Ouattara., Moussa Bambara., 
Blandine Thieba. 

Objectif : 

Evaluer l’utilisation du dispositif intra-

utérin du postpartum à la maternité du 

CHUSS durant la période d’étude. 

Méthodologie : 

Etude transversale et descriptive du 1er 

Janvier au 31 Décembre 2016 à la ma-

ternité du CHUSS. La collecte des don-

nées a été faite à partir des dossiers cli-

niques, des registres de la salle d’accou-

chement, du counseling, de la SMI/PF 

et le registre pour l’insertion du DIUPP. 

La saisie et l’analyse statistique des 

données ont été réalisées grâce aux logi-

ciels Word 2010 et Epi Info version 7.0. 

Résultats : 

Durant cette période d’étude, 451 

clientes ont bénéficié du DIUPP soit 8,8 

% des accouchées. L’âge moyen était de 

29,3 ans avec des extrêmes de 15 et 43 

ans. La parité moyenne était de 3,4. 

Toutes nos clientes ont bénéficié de 

counseling. Il a été inséré dans 6,9 % par 

des gynécologues obstétriciens, 32,1 % 

par les DES et 61% par les sages-

femmes.Il a été inséré en période post-

placentaire dans 19,9 % des cas, en per-

césarienne dans 27,7 % et 52,4 % en 

post-partum immédiat. Les complica-

tions étaient : 2 cas d’expulsion et 2 cas 

d’infection. Elles ont toutes respecté le 

RDV du 1er mois. 

Conclusion :  

La PFPP à travers le DIUPP est une op-

portunité majeure pour booster la PF et 

relever le niveau de la prévalence con-

traceptive. 

Mots clés :  

Planification familiale, post partum, 

DIUPP. 

 

P102: Dépistage du cancer du col uté-

rin au district sanitaire de Boromo: 

Connaissances, attitudes et pratiques 

des agents de santé et état des lieux. 
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Komboigo-Savadogo BE, Kouraogo B, Kaboré S, Kou-
raogo S, Karama R, Somé Der A. 

Objectifs :  

-Analyser les connaissances, attitudes et 

pratiques des agents de santé sur le dépis-

tage du cancer du col utérin au district sani-

taire de Boromo 

-Faire l’état des lieux de ce dépistage. 

Méthodologie :  

Il s’est agi d’une étude transversale à pas-

sage unique. Elle a concerné tous les méde-

cins généralistes, l’attaché de santé en gy-

nécologie obstétrique, les sages-femmes et 

maïeuticiens d’Etat du district sanitaire de 

Boromo du 2 au 12 août 2017. 

Résultats :  

Au total, 49 agents furent enquêtés. L’âge 

moyen était 31,7 anset l’ancienneté 

moyenne dans le poste actuel 2 ans. La dé-

finition du cancer du col était jugée bonne 

chez 30% des agents. La connaissance des 

facteurs de risque, des signes d’appel, des 

moyens de diagnostic et du traitement du 

cancer du col était respectivement bonne 

chez 10 (20,4%), 20 (40,8%), 16 (32,7%) et 

14 (28,6%) agents.Elle était jugée insuffi-

sante respectivement chez 15 (30,6%), 13 

(26,5%), 19 (38,7%) et 25 (51%) agents.Le 

dépistage par IVA a été bien décrit par 20 

agents et celui par IVL par 15 autres. Seul 

l’hôpital du district de Boromodispose d’un 

registre à jour du dépistage du cancer du col 

utérin.  

Conclusion :  

Les connaissances sont insuffisantes sur le 

dépistage du cancer du col utérin au district 

sanitaire de Boromo ; ce qui suggère un be-

soin de formation médicale continue. 

Mots clés :  

Cancer du col, dépistage, agents de santé, 

district de Boromo. 

 

P103 : Prise en charge de l’hyperten-

sion artérielle et du diabète par les 

tradithérapeutes de la province du 

Zounweogo au Burkina Faso. 

Compaore S., Belemnaba L., Ouedraogo S. et Thiom-
biano A. 

Introduction: 

l’hypertension artérielle et le diabète cons-

tituent de véritable problème de santé pu-

blique. En effet, le taux de prévalence de ces 

pathologies au Burkina Faso est respective-

ment de 17,6% et de 4,9% (MS, 2014). Leur 

prise en charge moderne exige un traitement 

à vie et onéreux, ce qui conduit les malades 

vers les remèdes traditionnels. Toutefois,  

l’utilisation des plantes en mileu tradition-

nel n’est pas toujours conforme et appro-

priée. Dans le but d’apprécier les connai-

sances des tradithérapeutes dans la prise en 

charge des deux pathologies, une enquête 

ethnobotanique a été réalisée dans la pro-

vince du Zounweogo.  

Matériel et méthode: 

l’enquête a été réalisée en décembre 2017et 

a consisté en une interview semi-structurée. 

Elle a été effectuée en langue locale 

(mooré) auprès d’hommes et de femmestra-

dithérapeutesayant accepté de collaborer. 

Résultats: 

61% des recettes collectées sont des recettes 

associées et 39% sont uniques. Dans ces re-

cettes, 90 espèces végétales sont utilisées-

pour la prise en charge de l’hypertension ar-

térielle et 56 pour le diabète. Les écorces de 

tronc et les fruits sont les organes les plus 

utilisées et le principal mode de préparation 

est la décoction. 

Conclusion:  

les résultats de cette étude devraient per-

mettre aux autorités compétentes, de reca-

drer les tradithérapeutes tant dans la fabri-

cation des recettes que dans le prélèvement 

des organes de plantes. 

Mots clés:  

Phytothérapie, hypertension artérielle et 

diabète. 

 

P104 : Comparaison des déclarations 

et des pratiques des mères en matière 

d’allaitement exclusif en milieu rural 

au Burkina Faso. 

Diallo AH, Bamouni RM, Ouédraogo S, Ouattara A, 
Adom T, Cousens S et Filippi V 

Introduction : 
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L’allaitement exclusif (AE) reste le princi-

pal mode d’alimentation recommandé par 

l’OMS pour les nourrissons avant 6 mois. 

La mesure de la prévalence de l’AE est prin-

cipalement basée sur les déclarations des 

mères alors que cette méthode comporte 

plusieurs biais. 

Objectif principal : 

Comparer les taux d’AE obtenus à partir des 

déclarations d’un groupe de mères d’en-

fants<6 mois à ceux obtenus à partir de la 

technique du deutérium. 

Méthodes : 

Une étude communautaire transversale a été 

conduite dans 12 villages de la Région de la 

boucle du Mouhoun. Les couples mère-en-

fants éligibles pour l’étude ont été sélec-

tionnés et suivis de J0 à J14 avec une col-

lecte de données nutritionnelles, anthropo-

métriques, cliniques et biologiques. L’enri-

chissement au deutérium a été mesuré avec 

un spectrophotomètre de Fourier (FTIR). 

Une estimation statistique des taux d’AE 

avec chaque méthode a été effectuée. 

Résultats : 

Des 153couples mères-enfants qui ont été 

suivis jusqu’à J14, l’analyse a révélé selon 

les déclarations des mères à l’inclusionque 

le taux moyen d’AE était de 61% (IC à 95% 

: 43-76). En utilisant la technique du deuté-

rium, le taux mesuréréel d’AE était de 33% 

(IC à 95% :25-40, p=0,005). La sur-décla-

ration des taux d’AE par les mères était en-

core plus importante dans le bras interven-

tionnel (76%) que témoin (45%, p=0,019). 

Conclusion : 

Les taux d’AE déclarés par les mères d’en-

fants de moins de 6 mois dans la boucle du 

Mouhoun sont beaucoup plus élevés que les 

taux de pratiques réelles d’AE et cela en-

core plus dans le bras interventionnel. 

 

P105 : La fracture de verge : A pro-

pos de Cinq casau CHU SanouSouro 

de Bobo-Dioulasso (Burkina  Faso). 

AK Paré,  A Ouattara, A Bako, D Yé, M Konaté, H Tolé-

doT Kambou,. 

Introduction 

La fracture du pénis est une urgence urolo-

gique rare, définie comme rupture trauma-

tique de la tunique albuginée du corps ca-

verneux. Elle touche essentiellement le su-

jet jeune au cours de l’activité sexuelle. Elle 

s’observe sur un pénis en érection et est liée 

à une courbure exagérée non physiologique 

du pénis. Le but de ce travail est de rappor-

ter les résultats de la prise en charge de 5 cas 

de fracture de verge observés dans le ser-

vice d'Urologie Andrologie du CHUSSS de 

Bobo Dioulasso. 

Mots clés:  

Fracture de verge, corps caverneux, corps 

spongieux,rupture de l’urètre, albuginorra-

phie. 

 

P106: Les troubles de la déglutition 

en ORL au CHU-YO de Ouagadou-

gou : aspects épidémiologiques et dia-

gnostiques. 

Ouédraogo BP, Sana AR, Gyébré YMC, Ouoba K,  

Introduction 

Les troubles de la déglutition sont des mo-

tifs fréquents de consultation en ORL avec 

des causes multiples.  

Il s’est agi de présenter le profil épidémio-

logique et les aspects diagnostiques des 

troubles de la déglutition en ORL.  

Matériel et méthodes 

Etude rétrospective, descriptive sur une pé-

riode de 5 ans du 1er janvier 2011 au 31 dé-

cembre 2015. Au total 1195 patients ayant 

présentés des troubles de la déglutition ont 

été inclus.  

Résultats  

L’âge moyen des patients était de 29,07 ans. 

Le sex-ratio était de 0,85. Le groupe socio-

professionnel le plus concerné était les 

élèves et étudiants. L’odynophagieétait la 

manifestation la plus fréquente avec une 

fréquence de 57,1% suivie de la dysphagie 

non douloureuse avec 41,3%. Les fausses 

routes ont été retrouvées dans 1,4% des cas. 

La durée moyenne d’évolution du symp-

tôme était de 1,08 an. La dyspnée et la dys-

phonie étaient les signes associés les plus 

fréquents avec respectivement 7,8% et 7% 
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des cas. Les causes inflammatoires et infec-

tieuses étaient les plus fréquentes dans 

62,4% des cas suivies des causes tumorales 

avec 17,4%, et des causes traumatiques 

avec 12,2%. L’étiologie du trouble de la dé-

glutition n’a pas été retrouvée dans 3,8% 

des cas.  

Conclusion : 

Les troubles de la déglutition sont fréquents 

en ORL au CHU-YO. Les pathologies in-

flammatoires et infectieuses ont été les prin-

cipales causes.  

Mots clés :  

Troubles de la déglutition, dysphagie, ody-

nophagie. 

 

P107 : L’importance d’un plan  de 

communication  pour l’observation 

de la santé. Cas de l’enquête finale du 

Financement Basé sur le Résultat 

(FBR) au Burkina Faso. 

Belemtougri S Anitha, Badolo Hermann, Kabore Firmin, 

Sawadogo John, Sakana Leticia , Picbougoum Bernadette, 

Gouem Clarisse, SOMDA Serge, Hien Hervé,  Meda Ni-

colas 

Introduction : 

Les grandes enquêtes sont des outils de pro-

duction des données importantes à la prise 

de décision en santé. Cependant peu d’in-

formations sont diffusées sur le processus 

de mise en œuvre de ces enquêtes. L’objec-

tif de cette étude était de décrire la contribu-

tion d’un plan de communication dans la 

mise en œuvre de l’enquête finale FBR.  

Matériels et Méthodes :  

L’enquête a été réalisée dans 24 districts de 

8 régions sanitaires avec 2 composantes, 

formations sanitaires et ménages. Elle a 

comporté 3 phases (préparatoire, collecte 

des données et traitement des données). La 

stratégie de communication a été dévelop-

pée pour les 2 premières phases et consistait 

à informer les principaux concernés sur le 

passage des enquêteurs. L’analyse a con-

cerné la pénétration des messages dans les 

communautés pour éviter les incidents cri-

tiques au cours de l’enquête.  

Résultats :  

-811 diffusions sur 11 radios : un sondage 

auprès des enquêteurs a révélé que les po-

pulations ont reçu l’information. 

-Les crieurs publics, les MCD, les ASBC 

des maries, les chefs coutumiers et religieux 

ont appuyé la sensibilisation.  

-Des résistances à l’enquête : notamment le 

refus de certains ménages de participer au 

test biologique dû au fait que l’information 

diffusée n’a pas fait cas de la réalisation du 

test.   

Conclusion :  

La sensibilisation est nécessaire avant l’en-

voi d’enquêteurs sur le terrain. Une combi-

naison de méthodes adaptées au contexte 

est importante pour développer un bon plan 

de communication pour les grandes en-

quêtes en santé. 

Mots clés :  

FBR, Burkina Faso, Sensibilisation, popu-

lations.  

 

P108 : Modèle de changement de 

comportements pour prévenir les in-

fections des vers parasitaires et des 

maladies diarrhéiques en Côte 

d'Ivoire. 

Koffi A.V:, Esse C., Obrist B., Kouassi D., Baha Bi Y., 

Moro M.H., Yapi R.B., Vonan P.C, Bonfoh B, Utzinger J. 

N'goran K.E., Raso G. 

Introduction : 

Dans les zones rurales et dans les pays en 

voie de développement, les infections cau-

sées par les vers et la diarrhée restent les 

causes majeures de mauvaise santé. La stra-

tégie mondiale pour éliminer des infections 

des vers parasitaires a été la distribution ré-

gulière de médicaments que l’on appelle la 

chimiothérapie préventive. À court terme, 

cette méthode est importante pour le con-

trôle de morbidité, mais à long terme la ré-

infection va probablement apparaitre.  

Matériel et méthode : 

Nous avons conduit une étude sur les con-

naissances, attitudes, pratiques et croyances 

et une enquête de base dans localités dans 

les sous-préfectures de Taabo, Toumodi et 

Djékanou au Centre-Sud de la Côte-
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d’Ivoire en Aout 2014. Après les interven-

tions communautaire, ont eu lieu une en-

quête CAPC de suivi  en février 2016. Dans 

cette étude, nous avons montré les facteurs 

influan4ant la construction et l’utilisation 

des latrine. 

Résultats : 

Nos résultats suggèrent que la construction 

de latrine a été significativement améliorée 

lorsque L’ATPC a été associé à une inter-

vention d'éducation pour la santé (Odds ra-

tio (OR) =67)  comparé à l’ATPC seul 

(OR=37.7). L'éducation pour la santé amé-

liore ainsi l'adoption et l'utilisation de la-

trines dans la communauté. Le statut socio-

économique a été significativement associé 

à la construction. 

Conclusion : 

L'éducation pour la santé communautaire a 

un impact sur la construction de latrine. 

Tandis que les interventions semblent être 

fortement efficaces sur la construction de 

latrine, un temps plus long est exigé pour le 

changement le comportement en ce qui con-

cerne l'utilisation de latrine dans la commu-

nauté. 

 

P109: Inégalités socio-environnemen-

tales et santé ORL de l’en-

fant.

  

Keita N, Sacko HB, Kodio A. 

Introduction 

La prise en compte des inégalités sur le plan 

socio-environnemental est un socle impor-

tant du développement durable. Ces inéga-

lités influencent considérablement la prise 

en charge des pathologies ORL de l’enfant. 

Objectif  

Apprécier les différents aspects de la prise 

en charge des affections ORL de l’enfant 

par rapport aux facteurs socio-économiques 

et environnementaux. 

Materiel Et Methodes 

Notre étude de type prospective s’est dérou-

lée sur une période de 9 mois (Novembre 

2015-Juillet 2016) et a concerné les patients 

de 0 à 15 ans souffrant d’une pathologie 

ORL,  reçus en consultation dans l’unité 

ORL du centre de santé de référence de la 

commune IV du district de Bamako.  

Resultats 

La tranche d’âge de 1 à 4 ans a été majori-

taire(36,50%). L’âge moyen était de 5 ans. 

Le sexe masculin a été prédominant avec 

57,30%.   

Les affections ORL à répétition ont été sur-

tout retrouvées soit 68,75%. 

Les patients masculins avaient un niveau 

d’étude limité au secondaire (38,50%). 

Le salarié public est le plus représenté avec 

43,79%  dont la catégorie B est majori-

taire(60,50%). 

La majorité des patients vivait en location, 

66 cas (68 ,75%). L’habitat  était étroit dans 

66 cas (68,75%), mal aéré dans 77 cas 

(80,20%) et mal éclairé dans 82 cas 

(85,41%). 

Les patients étaient exposés à des nuisances 

(bruit, poussière...) dans 80% des cas. 

Un renoncement aux soins modernes a été 

observé dans 57,6%  pour manque de 

moyens. 

Conclusion 

Notre étude a permis d’apprécier des fac-

teurs socio-environnementaux déterminants 

dans la prise en charge adéquate des affec-

tions ORL de l’enfant. 

 

P110 A : Santé mobile à la recherche 

des PVVIHperdus de vue : casde 

MOS@N dans le District sanitaire de 

Nouna. 

Hamidou Sanou, Moubassira Kagoné, Maurice Yé, Ali 

Sié. 

Introduction : 

Letaux de perdus de vue était supérieur à 

10%en 2013 dans le District sanitaire de 

Nouna. Le  projet MOS@N a mis à contri-

bution la santé communautaire et le cellu-

laireface à ce défi de santé publique.  

Méthodologie : 

Les données quantitatives furent générées 

par le serveur central et des entretiens semi-
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structurésfurent menés auprès de 8 anima-

teurs d’association, 23PVVIH, 3 agents de 

santé du CDPM.Une analyse de contenu a 

été effectuée. 

Résultats : 

Plusieurs facteurs expliquent la sortie des 

patients du circuit de traitement, incluant les 

difficultés financières des associations de 

prise en charge, la stigmatisation. MOS@N 

a mis en place un système communautaire 

de recherche-suivi des patients à travers 

l’intervention des animateurs dotés de por-

tables, de motivations financières, de carbu-

rant et le district de Nouna fut segmenté en 

10 zones reparties aux animateurs. Le projet 

a permis de suivre 257 patients, le taux de 

perdus de vue fut réduit à 1,6%  en 2016 

etles patientes furent mobilisées autour de 

la PTME.Plusieursfacteurs ont influencé la 

recherche des PVVIH: la faible couverture 

en signal téléphonique, la stigmatisation, les 

obstacles géographiques, le retard dans le 

remboursement du carburant des anima-

teurs. 

Conclusion: 

MOS@Nfutpositivement apprécié, malgré 

les difficultés qui ont émaillé le système de 

recherche instauré. 

 

P110 B : Contrôle des aliments au 

Burkina Faso: cas des huiles alimen-

taires contrôlées au LNSP de 2014 à 

2017. 

F.Nikiema, S. Sawadogo .I Sanou, E. Sanou A.Yakoro1 K. 

Drabo. 

Introduction : 

Dans le cadre de ses missions, le LNSP a 

procédé, au cours des années 2014 à 2017, 

au contrôle de qualité sanitaire de différents 

produits alimentaires dont les huiles ali-

mentaires produites localement et importés. 

Méthodes et méthodes : 

Un total de 856 échantillons de 330ml cha-

cun ont été soumis à des analyses physico-

chimiques par l’application des méthodes 

de référence dont les normes ISO 660 ISO 

3960 ISO 662. Les valeurs des paramètres 

ont été appréciées selon les spécifications 

du Codex alimentarius ainsi que des normes 

nationales. 

Résultats : 

Sept paramètres ont été considéré. Nous 

avons enregistré 856 échantillons dont 

28,27% non-conformes et répartis en 

30,58%de non-conformités relatives à l’in-

dice de peroxyde, 21,49 % relatives à l’in-

dice d’acide, 3,31% concernant les matières 

volatiles à 105 °,les traces de savon 5,79 %, 

la recherche des huiles minérales représente 

1,24 % des non conformités 3,72 % non-

conformités est  relative aux impuretés in-

solubles enfin 33,88 % étaient non con-

forme par rapport à l’étiquetage .  

Conclusion : 

Ces résultats montrent qu’il faut veiller au 

respect des Bonnes Pratiques Fabrication 

(BPF) et d’Hygiènes (BPH), et l'application 

générale des principes de l'analyse des 

risques et de la maîtrise des points critiques 

(HACCP) de la production à la commercia-

lisation de huiles alimentaires. 

Mots clés :  

Huiles alimentaires indice de peroxide. 

 

P110 C : Analyse de la performance 

des Districts Sanitaires (DS) entre 

2015 et 2016 au Burkina Faso. 

Frank Bicaba, Souleymane Sidibé, Abel Bicaba 

Introduction 

SERSAP avec l’accompagnement du CRDI 

et de l’OOAS, a défini une démarche con-

sensuelle d’évaluation de la performance 

des DS. Le cadre d’évaluation identifie les 

fonctions adaptation, atteinte des buts, 

maintien des valeurs et productionpour les 

districts sanitaires (DS). Le processus a per-

mis de mesurer les performances de 4 DS. 

L’étude vise donc à apprécier la capacité 

d’un DS à conserver ou à améliorer son ni-

veau de performance. 

Matériels et Méthode 

Une enquête transversale dans les DS de 

Dafra, Do, Titao et Séguénéga a été réalisée 

en 2015 et en 2016. Les données sur les 48 

indicateurs du cadre ont permis de calculer 

les indices de performance par fonction et 

indices de performances globaux pour 
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chaque DS. Une analyse des tendances a été 

faite pour apprécier l’évolution des scores. 

Résultats 

Outre le DS de TITAO dont la performance 

globale a diminué en 2016, les DS ont 

connu une amélioration de leurs perfor-

mances globales. Les DS ont connu une di-

minution considérable de leur performance 

de la fonction adaptation contrairement à la 

fonction maintien des valeurs qui à considé-

rablement augmenté. Les fonctions atteintes 

des buts et production varient sensiblement 

par DS. 

Conclusion 

Les DS peinent à s’adapter aux besoins spé-

cifiques des population (adaptation), mais 

améliorent aisément leur sens du service 

public (maintien des valeurs). Ils oriente-

raient mieux leurs décisionsgrâce au cadre 

qui est un outil d’aide à la décision. 

 

P110 D : Evaluation de l’activité anti-

plasmodiale des extraits de Vernonia 

cinerea Less chez des souris infestées 

au Plasmodium berghei au Burkina 

Faso. 

Seydou Sourabie, Aboubakar Soma, Serge R. Yerbanga, 

Léa N. Bonkian, Benjamin K. Koama, Mamoudou Cisse, 

Gordon A. Awandare, Noufou Ouedraogo, Jean-Baptiste 

Nikiema. 

Introduction 

La résistance du Plasmodium falciparum 

aux antipaludiques constitue un véritable 

obstacle au control du paludisme dans le 

monde et particulièrement en Afrique Sub-

saharienne. Aujourd’hui la résistance à l’ar-

temisinine a été observée dans la région de 

l’Asie du Sud-est. 

Face à cette situation beaucoup d’investiga-

tions ont été faites sur les plantes médici-

nales de la famille des Asteraceae. Les 

études sur Vernonia cinereaLess ont montré 

qu’elle possède plusieurs activités pharma-

cologiques testées en phase préclinique. 

Notre but est d’évaluer l’activité antiplas-

modialedes extraits de Vernonia cine-

reaLessin vivo. 

Materiel et Methodes 

Les extraits méthanoliques, hydro-métha-

noliques et aqueux lyophilisés ont été pré-

parés. Le test de Peter’s 4-day suppressive 

a été utilisé. Les souris femelles NMRI ont 

été utilisées. Les résultats ont été analyses 

par Excel 2013 et One-wayanalysis of va-

riance (ANOVA). 

Resultats 

Le pourcentage de la suppression a donné 

21.4 %; 13.8 % et 43.1 % d’inhibition aux 

doses de 100, 250 et 500 mg/kg respective-

ment pour l’extrait méthanoliques 80%. Les 

extraits hydro-méthanoliques ont montrés 

42.7 %; 25.6 % et 40.6 % respectivement 

pour les mêmes doses.  Pour les extraits 

aqueux, le pourcentage de suppression a 

donné 9.5 %, 14.6 % et 3.2 % aux doses de 

100, 250 et 500 mg/kg de poids corporel 

respectivement. 

Conclusion 

Les résultats observes montre que les ex-

traits de plantes de Vernonia cinereaLess 

possèdent une activité antiplasmodiale et ce 

qui pourrait justifier son utilisation en mé-

dicine traditionnelle pour traiter le palu-

disme.  

Mots Cles: 

Vernoniacinerea Less, Plasmodium 

berghei, activiteantiplasmodiale, NMRI 

mice, Malaria. 
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